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Qv i contient Lu Description 

" de plufieurs Lithotomes compofés. Celle d'une' Tenette ci 
brifer la Pierre, Celle des diverfes Jituaîions du Pierreux 
dans l'Opération de la Taille, Leurs avantages & leurs 
inconvéniens , difcutés par les Critiques réciproques , 
ou fe trouve 

î a n i p o n ^ p. 

A.t derniers Ecrits de l'Anonyme, Auteur du Recueil z*7M2. 
d^ Pièces importantes fur l'Opération de la Taille s 
faite par le Lithotome caché. 

Far t^-iib^^-A'uw-u^/id ].*;..w wiii.^ 
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DIVERTISSEMENT. 

E Recueil offre au Lecteur 
grand nombre de morceaux: 
dogmatiques fur diverfes 
çirconftances de l'Opération de la 
Taille; Cependant, fi l'on en ex- 
cepte les premières Pièces , elles 
font toutes le produit d'une criti- 
que ^ d'une difpute littéraire. 

Je n'ignore ni les defagrémens 
attachés au métier de Critique > ni 
la prévention établie contre ceux 
qui s'y livrent ; mais je penfe que 
le bon Citoyen doit braver Tunôi 
l'autre , quand le bien général &c 
Ion honneur l'exigent 5 je penfe 
qu'il doit avoir le courage de facri- 
fier , s'il le faut , fon repos à la 
fureté publique , & à la défenfe de 

a 
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vj AVERTISSEMENT. 
fa réputation. Je ne crains pas ici 
les reproches que méritent ceux 
qui fatiguent leurs Lecteurs par 
des difputes frivoles , dont four- 
miilentles Belles Lettres, &doni 
les Sciences ne font pas exemptes : 
je n'ai pas moins pour objet, que 
de défendre la vie des nommes 
& l'honneur d'un Art tout occupé 
de leur confervation. 

C'eft uniquement à ces motifs 
que cet Ouvrage doit le jour. L'Au- 
teur Anonyme du nouveau Litho- 
tome caché , en nous donnant cette 
prétendue invention , & fes dan- 
gereufes manœuvres , traita toutes 
les autres Méthodes de tailler , de 
la latérale même , avec tant de mé- 
pris & d'injuftice , qu'il n'étoit pas 
pofïïble que ceux qui connoiflènt 
combien elle eft fupérieure à celle 
que l'Anonyme vouloit introduire, 
fe refufaflènt au fentiment naturel 
de repouflfer l'infulte faite à cetapa* 
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AVERTISSEMENT, vi) 
rail & à ceux qui l'exercent , & de 
pré fer ver le Public d'une innova-* 
tion qui dégraderoit un des chef- 
d'œuvres de la Chirurgie de ce 
fiécle. 

Etant l'un des Lithotomifles de 
France qui ont le plus exercé , & 
j'ofe dire , un peu perfectionné 
i'apareil latéral , je devois être > 
ce me femble , des plus fenlibles 
à cette fortie, C'était en quelque 
forte m' attaquer personnellement 
que de fronder cette Opération 5. 
notre caufe e(t commune & en 
gardant le filence je fuiïe devenu 
un ingrat envers cette Méthode 
qui m'a fi bien fervi , je fuffe de- 
venu le complice des erreurs & 
des fuites funeftes attachées au 
projet de T Anonyme. Je ne de- 
vois pas m'attendra à une difpute 
bien longue* je crus qu'elle ferait- 
terminée- par l'avis charitable que 
je rendis public ^ & cette affaire^ 
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yîij AMORTISSEMENT, 

par elle même, n était pas de na- 
ture à aller plus loin ; cependant 
l'état de l'Anonyme, & certaines 
Situations favorables 7 indiquées 
dans notre ouvrage , lui donnè- 
rent les moyens d'enimpofer a des 
perfonnes de mérite , & même à 
quelques-uns des Journaliftes , de 
ces hommes faits pour encourager 
les travailleurs , protéger les véri- 
tables Artiltes , dilHnguer les fruits 
légitimes d'avec ceux du fauva- 
geqn ; ces hommes féduits , firent 
tout le contraire de ce qu ! on doit 
attendre d'eux. 

Quelques autres Adverfaires ^ 
leurs Amis & Concitoyens , com* 
battus peut-être avec trop d'avan- 
tage , aidèrent au préjugé défavo- 
rable i on taxa d'avoir du penchant 
pour une Critique injufte & paf- 
îionnée , un homme qui , paifible- 
ment occupé depuis dix -huit à 
vingt ans à mér'mr J'çftimç de$ 
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ÂFERTÏSSEMENT. Jx 
Compagnies célèbres qui lui ont 
fait l'honneur de l'agréger, fe trou- 
ve au bout de ce tems-là obligé de 
revendiquer le fruit de les travaux , 
& de défendre l'honneur & les 
progrès d'une Méthode precieufe 
au Public. Quiconque attend à 50 
ans adonner dans ce genre d'écrire^ 
juflifie pleinement, ce me femble t 
que ce n'eft point fon goût naturel, 
& qu'il y eft forcé par de trop juf- 
tes motifs, 

Quoiqu'il en foit , nos querelles 
littéraires n'entraînent après elles 
rien defunefte que quelques mor- 
tifications dont chacun des Ecri- 
vains prend fa part. Le Public non- 
feulement n'y perd rien, mais en- 
core il gagne toujours. Si la Cri- 
tique eft plaifante , il en rit ; fi 
elle eft utile , comme j'cfe croire 
qu'eft la nôtre 7 elle va toute à 
fon profit. 

fàiç exemple , on avoit bien 
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% AVERTISSEMENT. 

-abandonne les Biftouris herniai- 
res de toutes les efpéces , copiées 
par le Lithotome caché , mais ja- 
mais onn'avoit donné de cet aban- 
don les raifons détaillées , les dé-> 
monftrations dans lesquelles nous 
a engagé notre difpute. Toute 
l'Europe donnok aux Pierreux 
qu'on taille une fituation plus ou 
moins inclinée , félon les Métho- 
des , par des raifons que la prati-? 
que & les expériences fuggéroient, 
mais que les grands Maîtres gar- 
doient pour eux. L'ardeur de l'A- 
nonyme à fe fingularifer , àfe dif* 
tinguer des Lithotomides fes com- 
patriotes , lui ayant fait adopter 
la fituation horizontale de Frère 
Jacques, & de quelques Anglois, 
& blâmer fans raifon la fituation 
inclinée , j'ai entrepris la défenfe 
de celle-ci , & c'eft au démêlé fur- 
venu fur cet article entre PAno-? 
riyme & moi qu'gn doit l'expolk 
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'AVERTISSEMENT, x j 

tion de toutes les raifons folides 
qu'avoient nos grands Maîtres \ 
de vrêiére* la fituation inclinée , 8c 
du peu de fondement de l'opinion 
contraire. 

Je ne le defavouërai pas , ces 
fruits de nos difputes font un peu 
noyés dans la chicane qui en eft 
inféparable. Pat exemple > fi je 
n'eufïè écrit que des régies pour 
les Lithotomiftes , mon Mémoire 
de douze ou quinze pages fur la 
fituation du Pierreux eût fuffi î 
mais quelque raifonnable , quel- 
que évident que foit le principe,' 
je fuis forcé d'écrire pour le dé- 
fendre contre les chicanes qu'on a 
eu l'art de faire goûter 3 même 
à des perfbnnes diftinguées dans 
notre Art , alors mon Commen- 
taire indifpenfable ne peut avoir 
moins de deux ou trois fois au- 
tant d'étendue que le JTexte j mais 
aufïi c'eft un Procès apointé, dif- 
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xij AVE RTIS 'SEMENT. 
cuté à fond , & raporté de façon 
à être jugé définitivement par le 
Public Chirurgien , qui aura la pa- 
tience de le lire , & je me flâte 
qu'il l'aura , parce que l'affaire eft 
très-intéreflante. 

Je ne dois pas oublier ici , par- 
mi les fruits de notre difpute , les 
faits §c les Planches Anatomiques 
qu'on trouvera en affez bon nom- 
bre dans notre. Recueil. Pour en 
augmenter l'utilité , je vais join- 
dre à cet AvertilTement, une expli- 
cation détaillée de ces Planches , 
dont on n'a employé dans le cou- 
rant de ce Recueil que les particu- 
larités les plus liées au fù jet traité , 
le plus, grand nombre , quoique 
très intéreffant , ayant été obmis 
pour ne point détourner le Lecleur 
de l'objet principal. 



EXPLICA- 
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EXPLICATION 
DES PLANCHES AN ATOMIQUES. 

LA PLANCHE V. 

Reprefente fur tout la Veffie pleine d'u- 
rine 5 avec rUréthre & leurs princi- 
pales dépendances , vues du côté 
gauche par une coupe verticale de 
la partie antérieure inférieure du côté 
gauche du baiîin. 

Le Sujet ejl Jituê horizontalement» 

A. Y A Veflîè totalement remplie.; Tes fibres 
jLj n3ufe«kHfcS"'antîneures > poftérieures 

& latérales. 

B. La coupe du pubis à fa fymphife. 

C. Le Péritoine formant une efpéce de fac 

rempli par les inteftins 9 & envelopant la 
veffie poftérieurement & un peu fupérieu- 
rement & latéralement. 

D. Arc ou replis fupérieur du Péritoine ou de 

ce fac, fous la ligne blanche. 

E. Tégumens communs du bas ventre cou- 

pés. 
«. Mufcies du bas ventre coupés. 
S\ Anneau gauche par oîi paffe le cordon des 

vaifleaux fpermatiques* 

IIL Partie. b 
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&îv Explication 

F. Efpace qui fe trouve encre le pubis & le 

replis fupérieur du Péritoine fous la ligne 
blanche , par lequel on pratique la Taille 
au haut apareil. 

G. Le Reëtum. 

Ç. Portion du Mufcle obturateur interne. 

è. Son tendon qui va paiïer fur la goutiére ou 
poulie de renvoi de l'Ifchîon encre fa tu- 
bérofité & Ton épine, fur le grand liga- 
ment facro-fciatique , ou entre ce liga- 
ment & cette poulie. 

H. Le Gland, iii. Le corps caverneux gauche. 

K. Le canal de l'Uréthfe. 

L. L'angle <jue fait faire à ce canal le liga- 
ment fufpenfeur , x* 

M. Golphe de l'Uréthre. 

N. Le détroit & les inflexions en fens con- 
traire de rentrée du golphe des Proftates, 

O. Golphe des Profhtes. 

P. Culs de fac de ce Golphe. 

Q. Détroit de rentrée de la Veille. 

R. Portion de l'Uréthre qui eft fîmpfemcnc 
membraneufe. 

S. Bulbe de l'Uréthre. 

a. L'Anus, b. La FelTe droite, c. La Cuifle 
droite. 

d. Lts Btmrfe^r e. Extrémité inférieur anté- 
rieur des ligamens Sacro-fciatiqùes. 

f. Epanoïïiiïement du petit ligament Sacro- 
feiatique, joint au périofte & aux expah- 
fions aponevrotiques qui tapifient l'échan- 
crure iïèhiatique derrière la cavité coty- 
loïde. 

g e Nerf feiatique paflâne par Téchàncrure de ce 
nom. 

h. Mufcle pyramidale. 

u Grand feffier envelopé d'un corps graifleuuc 
* * fort épais , & de la peau. 

L Moyen Feffier. 

m. Petit Feffier, p. Tendon du Pfoas* 
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*âes Flanches "Ânatùmtquésl xv 

f. Mufcle iliaque. 

a. L'os des ifles fcié tranfverfalement immédîa* 

tement au-deflus de fon épine antérieure 

fupérieure. 
©. Portion de l'artère iliaque coupée, 
«j. Veines iliaques. 
r, Veficules féminales gauches , vues par une 

fente faite à la guaine nerveufe qui les 

cnvelope. 
f. Portion des Urethéres. 
t. Canal defférent gauche renverfé par defTus 

le bas ventre avec le cordon des vai£ 

féaux fpermatiques, 
u. Vai-ffeauK fpcrmatlques gauches. 
x. Artère ombilicale gauche, 
y. Ligament fufpenfeur de la veflîe fait de l'ou- 

raque & des deux artères ombilicales de- 
venues ligamenteufes. 



LA PLANCHE VI. 

Keprefente la Veffie vuide & affaiflee * 
& le canal de TUréthre à demi 
injeâé , pour en conferver les rides 
ou replis. 

Le Sujet efi Jztué horizontalement. 

A. L^ E Gland. 

B. L'arc ou le coude que le ligament fufpenfeur 

fait faire au Priape. 

C. Les plis ou rides du golphe de TUréthre, 
D- L'entrée ou le détroit des Proftates. 

E. Le golphe des Proftates. « Ferumontanum. 

F. L'arc & le détroit de l'orifice de la Veffie. 

G. Cavité de la Veffie. 
H. Coupe du Pubis, 

b 2 
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xvj ■Explication 

L Artère hohteufe hypogaftrique poftérieure î 
qm donne les Artères; hémoroïdales, I. ; 
l'Artère du mufcie accélérateur , e , & 
du bulbe de l'Uréthre 3 f ; l'Artère hon- 
teufe externe, m v &c 

K. L'Artère honteufe hypogaftrique antérieure-» 
qui fournit du fang aux Veflieules fémi- 
nales f aux Proftates , à la Veflïe-. 

a. Teflicuîe droit avec Tes envelopes. 

b. L'Uréthre. 

d. Tégumens du Périnée. 

e. Le mufcle accélérateur détaché & jette de 

f. Bulbe de l'Uréthre, 

g. Petites Proftates. 

h. Portion du plancher triangulaire aponevr®* 
tique, mufculeux & fpongieux 3 &e. 

]. Artères hémorroïdales. 

m. Artère honteufe externe. 

il Tiflu ligamenteux 9 aponevrotique & caver- 
neux 9 qui recouvre les proftates & les 
attaches au pubis, ainfi que le cou de te 
veffie. 

o. L'Anus. 

p. Portion du fphmSer de l'Anus. 

L. PaTOîs poftérieures fapérieures de la Veflïe 
ouverte & affaiffée , après l'évacuation 
de l'urine contenue , occafionnée par une 
incifion faite à cet organe. Par oli l'on 
voit cette parois fe prefenter à l'orifice 
de la Veffie. 

M. Parois antérieure de la Veflïe , ouvert® 
pour laifler voir la parois poftérieure. 

N. Portion inférieure delà parois M. 

P. Pierre placée dans la région la plus baiïe 
de la cavité de cet organe. Cette Pierre 
étoit ovale & de la grofleur d'un moyen 
■œuf de poule , un peu aplatie ; ayant près 
de deux pouces de long, un pouce cinq 
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des Planches An atomiques x v \) 

lignes de largeur, & un pouce une ligne 
& demie d'épaifleur. 

Q. Ligament ftjfpenfeur de la vefïie fait de 
Touraque , & des Artères ombilicales 5 
devenues ïigarnenteufes. 

R. Tégumens & mufcles du bas ventre. 

S. Sac du Péritoine renfermant les inteftins 3 
faifant la tunique extérieure des parties 
poftérieures , fupérieures & latérales de 
la Vefîie , & enfonçant cet organe vers 
fon orifice , & ion fond antérieur & in- 
férieur 3 comme on le. voir en G ♦. L » K- 

T. Artère ombilicale , là où elle a encore une 
cavité remplie de fang. 

V- Tronc des vaiiïfeaux iliaques. 

X. Canal defférent. 

Y. Le même canal , joint aux vailTeaux fper- 
matiques 5 formant le cordon fpermati- 
que , le tout renverfé au-dellus de l'os 
des ifles , & fous la draperie qui envelope 
le Sujet. 

Z. Portion des Urethéres. 

q. Le Rectum. 

r. Portion des os de$„ifle$ & ifchîon , qui fou** 

tenoient fa' cavité cotyloïde , laquelle a 
été enlevée. 

f. Echancrure ifeiatique. 

t. Petit ligament Sacro-fciatique s'attachant à 
l'épine ifeiatique fous la cavité cotyloi'de, 

u. Grand ligament Sacro.- feiatique épanoui & 
attaché fur la tubéroflté de l'ifchion, donc 
il ne refte ici que le période , .& une ef- 
péce d'envelope aponevrocique & ■ carti- 
lagineufe. 

.1. L'os facrum , ks faufles apopbyfes. obli- 
ques & tranfverfes oii viennent s'attacher 
le ligament ilio - facré 5 y , & les Sacre- 
feiatiques > t , u. 

'* L'os des iiles. 

M 
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rviij Explication 



LA PLANCHE VIL 

Keprefente principalement deux Veflles 
vnides. 

L A FI G U R E L 

Reprefente fur tout la F'eJ^e nmiàt é? con- 
tractée. 

A. L; E corps caverneux de la verge. 

B. Le pubis coupé à la fymphyfe. 

D. Le ligament fufperiftur de la verge. 

E. La racine du -corps caverneux , ou 1'endrok 

de fa féparation des branches de rifchioa 
& du pubis. 

F. Le mufcle ére&eur gauche. 

G. Sphinâer cutané de l'anus. 

H. La Veffie dans fon état de contraction 9 
après qu'elle a expulfé l'urine. 

I. Le fac épiploique foutenant les inteftins qui 
fcat^maefpéce de voûte fur la Veffie. 

K. Le Coccix & la fin du Sacrum. 

L. Le ReStum. 

a. L'anus. 

b. Le plancher triangulaire , aponevrotique & 

mufcuieux, &c. 
d. Repli du diaphragme hypogaftrique ou fuf- 
penfeur de l'anus & du re&um , lequel 
étoit ci-devant attaché avec l'obturateur 
interne à la branche de l'ifchion , face 
interne , & qui defcend ici fe confondre 
avec le plancher triangulaire , b > embraf- 
fe s conjointement avec lui , la partie 
membraneufe de l'uréthre, & par là faie 
un puiffant fphinftcr oupilore des urines; 
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des Planches dnatomiques. xix 

il recouvre auflî la proftace , & fait un 
mufcle proftatique commun très -fort, 
Inférieurement il épanouit fes fibres fur 
le reftum qu'il fufpend , & va inférer fes 
principaux faifceaux aux ligamens du 
coccix. 

ç. Portion du grand ligament Sacro-fciatique, 
dont les productions concourent à la for- 
mation du plancher triangulaire, & du 
diaphragme hypogaftrique. 

f* Nerfs honteux inférieurs , concourans à la 
même fin. 

g# Fibres châfnuës du fuTpenleur 3 dont on vient 
de parler. 

L Proftates couvertes d'une tunique oïi l'on 
voit des Fibres charnues , qui font ua 
mufcle proftatique propre. 

m. Nerf honteux fupérieur. 

il. Tunique nerveufe aponevrotique , laquelle 
eft ici ouverte pour laifier voir la vefficule 
fémina{e gauche. Cette tunique fe conti* 
nue fur la Proftate , 1 , & là elle prend 
des fibres charnues , & fait le mufcle 
proftatique propre ; on peut regarder com- 
me des mufcles proftatiques commun, les 
couches mufcnofleïïïes » d , b, du diaphrag» 
me hypogaftrique & du plancher triangu- 
laire. Cette tunique fe confond avec les 
aponevrofes du plancher trangulaire ou 
entr*ofieux , & devient cavemeufe & rem- 
plie de fang , ai.nfi que l'exprime l'endroie 
défigné par la Lettre, e, Fig. a. 

o. Canal déférent gauche. 

p. L'Urethére gauche. 

q. Artère ombilicale. 

r. Arteriole qu'elle donne à la Veflïe , au deflus 
de laquelle arteriole elle n'eft plus qu'un 
ligament apellé ombilical* 

û L'Qu.raque. 
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xx Exptic des Flanc. Anatomtq. 
LA FIGURE IL 

Reprefente principalement la Veffie vuide affai£ 
en replis , & contenant une Pierre dansjon 
fond pojiérieur inférieur, 

a. i Ubis. 

b. Tégumens du bas ventre, 

c. Sac du Péritoine rempli d'inteftins. 

d. Ligament & Artère ombilicale. 

e. Les Froftaces avec le plan du canal de Yl 

rine , & le Ligament caverneux qui 1er 
attache au pubis. 

£ Artère honteufe hypogaftrique poftérieure 
qui donne les Artères hémorroïdales. Les 
mêmes Lettres f, g, défignenc le re&um. 

g, Artère honteufe. hypogaftrique antérieure % 
qui arrofe les véQcules fémmales , les prof- 
tares , &c. 

h. La Veffie affaifTée en plufieurs replis % quoi- 
que médiocre. 

î, Pierre dans le fond de la Veffie, 

k. L'Urethére. 

1, Le canal déférent. 

m, Portion de Fifchion , qui concoure à former 
réchancrure ifchiatique qui eft deflbus. 

n. L'Ouraque, 

Fin de l'Explication des Planches Anatomiques. 



APROBATION DU CENSEUR ROTAL. 

J'Ai lu par ordre de Monfeigneur le Chancelier 
un M,anufcrit intitulé ; Recueil de Pièces fur la Lu 
tbotomie &c. par M, le Cat , Maître en Chirurgie &c m 
j'en avais aprouvé les premières , & notamment la 
deferipiion & ï'ujage du Gorgerùt-ciftitome , dès le mois 
i Octobre X749 5 celles qui fui veut ne font pas moins 
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mtért fiantes, & je ja»e l'Ouvrage très-digne de l'iin- 
preffion. A Paris, le premier Août 1751. 

MORAND, Cenjeur Royal. 



EXTRAIT des Regijlres de l'Académie Royale des 
Sciences de Rouen , du 22 Juillet 1751. 

MKffieurs Pinard & Thibault» ayant été nom- 
nés par 1* Académie pour examiner un Ouvrage 
de M> LE Cat, qui a pour Titre ; Recueil concernant 
l'Opération de la Taille , & en ayant fait ieur raport * » 
l'Académie a juge qu'un Ouvrage il ùtïïe aux progrès 
de îa vraye Chirurgie , ne pouvoit que faire honneur 
àfon Auteur, & était très -digne de rimpreiîïon. En 
foi dequoi j'ai figné. le prefent Certificat, A Rouen , 
ce 20 Août I75'i. 

Signé, Guerin , Secrétaire de l'Académie 
pour les Sciences. 

* Voyez, cc%apon*l J article des Viha Hftificatives , p. 4*9» 



EXTRAIT des Regijlres de V Académie Royale de 
Chirurgie y du 6 Novembre 1751. 



M 



' OnfLur le Cat^aflbci^^dô -l'Académie -Royiïe de 
. Chirurgie , ayant prefenté à lu Compare la 
troifléme Partie d'un Ouvrage , qui a pour Titre : 
Pièces concernant la Taille , & dans laquelle l'Auteur 
fe propofe i 9 . de démontrer les inconvéniens de la 
ficuation horizontale des Malades pendant l'Opération 
de la Taille ; 2°. défaire voir les dangers attachés à 
l'ufage du Biftouri caché ou herniaire nouvellement 
tpliqué à cette Opération *, 3°> de prouver les 
avantages de fa Méthode de tailler, & la préférence 
de fes inflrumens fur les précédens , elle a nommé 
M'-flîeurs la Faye & Verd;er pour examiner cet Ou- 
vrage ; 6c les CommuTiires en ayant fair un raport 
très-avantageux , l'Académie a confenti à ce que M. 
îe Cat le publiât avec la qualité d'Affocié. En foi de- 
quoi j'ai donné le prefei.t Extrait des RegUtres, A 
Paris, ce 7 Novembre T751 

Morand, Secrétaire perpétuel, 
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APPROBATION DE M. SALERNE, 

DoSteur en Médecine, aggrêgê au Collégede Médecine 
d'Orléans , 6f Correjpondant deV Académie Royale, 
des Sciences de Paris. 

A Près avoir lu avec beaucoup d'attention & àe 
plaifir l'Ouvrage de M le Cat , intitulé : Pièces 
concernant l'Opération de la Taille 9 troifiéme Partie , il 
m'a paru qu'il y prouvait Hipn clairement par raifon 
& par expérience que le Lithotome caché que le F** 
C** prétend avoir inventé ou perfe&ionné , n'eft ni 
nouveau ni parfait , que c'efi un infiniment non feu- 
lement inutile en Chirurgie , mais même dangereux 
dans îa Pratique , quoique mis entre les mains des 
plus habiles Lithotomiftes , & qu'en outre la fituatioo, 
horizontale que ledit F** C** donne à fes Pierreux 
dans -l'Opération, eft defavantageufe & contraire à la 
bonne Méthode. A Orléans, ce 27 Août 1751. 

Signé 9 Salerise» 



o 



APPROBATION 
de MM. hi la Croix et le Blanc. 

N ne peut rien de plus utile & de plus inftruo 
_ tif fur rOpération de la Taille , que l'Ouvrage 
que vient de nous donner M le Cat. Il opofe aux 
erreurs du F** C*? des principes & des régies fûres * 
pour fe bien conduire daps cette Opération , apuyées 
de raifonnemens juftes & iolides. Il prouve incontes- 
tablement rinfuffifance du Lithotome caché de cet 
Anonyme» & le danger de s'en fervir, quoique mis 
entre les mains des plus habiles Lithotomifles.il y 
démontre foiidement que la fituation oblique du 
Pierreux dans l'Opération de îa Taille eft préférable 
à l'horizontale ; c'eft ce que nous avons pîufieurs fois 
remarqué en opérant, Tel eft le Jugement que noua 
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portons fur cet Ouvrage , après l'avoir lu avec autanç 
d'attention que de facfc faction. 

db la Choix, le Blanc, 

Lieutenant de M. le premier Chù Maître en Chirurgie 

rargïen du Roi., Chirurgien en à Orléans , & LU 

Cbefde ï Hôtel Oieu d'Orléans, tbotomifle de l'Hô* 

èf Perifionmire Lithotomifte de tel- Oku de la mê- 

S. A. S. Monfeigneur le Duc me Fille, 

d'Orléans. A Orléans , ce 4 Novembre 1751. 

t APPROBATION DE M. H ARDOUINEAU, 

Médecin des Hôpitaux Militaires du Roi à Namur * 
& de l'Hôtel Dieu d'Orléans. 

Rien , fuivant moi , ne rend M. le Cat plus recom- 
mandable que le zèle infatigable avec lequel il 
s*eft élevé contre l'Anonyme, Auteur d'un nouveau 
Lïthotome caché. En efFet , combien la nouveauté 
de cet infiniment dans ce genre, n'auroit elle pas fait 
fuccomher de Pierreux, avant que Ton en tût recon- 
nu par expérience fes meurtriers efrets ? Les raifons 
qu'il allègue , tant pour infirmer & même détruire 
fon ufage , que pour prouver la néceflïté de la fîtua- 
tion inclinée du Sujet dans l'Opération de la Taille 
au bas apareil , me .paroifltent amant de démonftrations 
qui frapent le Le&eur , même prévenu contre, A 
Orléans , ce 7 Novembre 1751, 

Signé y Hardouineau, 

Voyez page 42 T. l'Aprobation autentique & détaillée de 
M, Gar-KNôeoT, i/ithotomifte , Membre de l'Académie, 
Royale de Chirurgie , & Démonftrateur Royal des Opérations 
de Chirurgie eu PJEçoîe de S. Côme de Paris. 

-<— *>— "-^— ,- ■ ■ «■— ià—^ m.; 1-— t . ^ 

PERMISSION DU ROT. 

LOUIS PAR LA GRACE DE DIEU, 
Roi de France et de Navarre, 
à nos amés & féaux Confeilfers les Gens tenans nos 
Cours de Parlement , Maître des Requêtes ordinaire 
de notre Hôtel , Grand Confeil , Prévôt d^* Paris , 
Baillifc , Sénéchaux leurs Lieutenans Civils , & autres 
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nos juftîciers qu'il apàr tiendra. Salut î notre Amë 
le fieur le Cvr, Nous a fait expofer qu'il deûïeroit 
faire imprimer & donner au Public un Ouvrage qui 
3 pour Titre : Recueil de Pièces concernant l'Opération, 
de la Taille, s'il Nous -plaifoit lui accorder nos Let- 
tres de Permiffion pour ce néceffaires. A ces Cau- 
fes , voulant favorablement traiter. l'Expo fant , Nous 
lui avons permis & permettons par ces Prefentes y 
de faise imprimer ledit Ouvrage en un ou pluûeurs 
Volumes , & autant de fois que bon lui fernblera , 
& de le faire vendre & débiter partout notre Royau- 
me pendant le rems de trois armées confécutives t à 
compter du jour de la date des Prefentes ; Faifonî 
défenfes à tous Libraires , Imprimeurs , & autres Per- 
fonnes , de quelque qualité & condition qu'elles 
foient , d'en introduire d'imprellion étrangère dans au- 
cun lieu de notre obéïflance ; à la charge que ces 
Prefentes feront enregiftrées tout au long fur le re- 
gifhe de la Communauté des Libraires & Imprimeurs 
de Paris , dans trois' mois de la date dlceîles , que 
Pimpreflïon dudît Ouvrage fera faite dans notre Royau- 
me à non ailleurs , en bon papier & beaux caractè- 
res , conformément à la feuille imprimée attachée 
pour modèle fous le contre-fcel des Prefentes, que 
l'impétrant fe conformera en tout aux Réglemens de 
la Librairie , & notamment à celui du dix Avril mil 
fèpt cent vingt-cinq, qu'avant de T expofer en vente 
le ivîanufcrit , qui aura fervt de copie à iïmprefîion 
dudît Ouvrage , fera remis dans le même état où l'A- 
probation y aura été. donnée es • mains de notre 
très-cher & féal Chevalier le Sieur Daguesseau\ 
Chancelier de France, Commandeur de nos Ordres, 
& qu'il en fera enfuite remis deux Exemplaires dans 
notre Bibliothèque s un en celle de notre Château 
du Louvre , & un en ceHe de notredit très- cher & 
féal Chevalier le Sieur Dague-seau, Chancelier de 
France , le tout à, peine de nullité defdites, Prefentes; 
du contenu defquelles vous mandons & enjoignons 
de faire jouir ledit Expofant & fes ayans caufes , plei- 
nement & paisiblement , fans foufTrir qu'il leur foie 
fait aucun trouble ou empêchement s voulons qu'à. 
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h copie des Prefentes qui fera imprimée tout au long 
au commencement ou à la fin dudit Ouvrage, foi 
foit ajoutée comme à l'Original ; commandons au pre- 
mier notre Huiflîer ou Sergent fur ce requis de faire 
pour l'exécution d'icelîes tous A êtes requis ce nécef- 
faires, fans demander autre Permtfiîon, & nonobftant 
Clameur de Haro , Charte Normande & Lettres à ce 
contraires. Ça:\ tel eft notre plaifir. Donne' à Ver- 
failles le quatorzième jour du mois de Ferrie*, l'an 
de Grâce mil fept cent cinquante ; & de notre régne „ 
le trente cinquième : Par le Roy , en fon Confeil. 
SAINSON, avec Paraphe, 



CORRECTIONS ET AD DITIOXS. 

PAge 117 ligne 28. carac^criqueJf/^caraclénllique. 
Pag. 160. -Apoftille , ligne 4. à notre Art , lijez 
dans notre Art. Page 200, lig. 18. le Lithotome, 
lijez le Lithotomifte. Pag. 213 lig. 24. connecté, 
lijez convexiré Pag. 242. lig. 13 la cure , ///<?2 fa cure. 
lbid. Apothlle , lig. 3. ils ont apoué t lijez raporté. 
Page 273 , ligne 21. mienne , lijez la mienne. 
Pag. 283, lig 7- la la plus grande » effacez un la. 
Page 327, lig- dernière, pour les observations, lijez par. 
Pag. 396, la page fuivante cft chiffrée 401 , mettez 
au-deifus 397. 

J'Ai dit page 234, -qneTfr ~peu ( de Sujets taillés par 
le Lithotome caché ) qu'on a vit de ma part , ri a 
pas fait m:e fort bonne figure à ï Examen , comme le 
prouve Phiftoire que j'en donne 6c les Certificats 
placés à l'article des Pièces Justificatives pag, 409; 
mais il n'a pas été pofïible de voir de ma part tous 
ceux qui ont eu le maiheur de fe livrera cet Instru- 
ment. F** C** nous en a pourtant donné ( p 159. 
de fon Recueil ) une Lifte , avec une aflurance qui 
promettoit des fuccès conftans, " Si M le Cat ou 
d'autres , dit il , font curieux d'en faire des infor- 
mations, pour s'aflurer fî c'eft à 1' 'infiniment , au 
Lazard , ou à la bonne manœuvre que leurs guéri- 
, fons font dues y en voici les noms & les demeures. 
Quoi de plus pofitif & de plus féduifant que ce 
procédé 1 c'eft par - là en efFet * qu'il a féduic 
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<âes gens refpe&abïes ; c'efl par là que des Journa- 
lises ont annoncé la bonté de fa méthode comme dé* 
montrée. Cependant André Juré t le fécond de cette 
Lille , elt bien éloigné d'avoir reçu cette guérifon fi 
authentiquement annoncée. Non-feulement il eft relié 
filtuleux de l'Opération, mais encore fa Mule a re- 
fifté à tous les fecours d'un des plus habiles M; îtres 
du Royaume , M* Moreau , Chirurgien en Chef de 
^Hôtel-Dieu . & doit par conféquent être regardée 
comme incurable. De plus, ilfouffre continuellement des 
douleurs terribles , traînant une vie à charge à tout le 
monde, iafe&ant tous les lieux où il couche... on croit même 
qu'il eft mort depuis peu. Voi!à donc que le raport du 
JT** C** fe trouve faux des la trpifiéme ligne. Si 

cet Anonyme cherchoit fîncérement la vérité & 
le bien public dans toutes fes œuvres , comme il 
aflfe&e partout de le dire , pourquoi taire des cii- 
confiances auffi capitales dans le compte qu'il en rend 
au Public ? Pourquoi placer dans le Bour* de Mar- 
gilly en Franche Comté , une Taille faite à Paris & 
traitée pendant tout l'Eté à l'Hôtel Dieu ? Ne voit-on 
pas que cette confufion afFe&ée du lieu de fa naif- 
fance avec celui où il a écé taillé, eft encore un de 
ces petits ftratagêmes imaginés pour donner le change 
<& empêcher les curieux défaire des informations pour 
s^ajjurer de ce qui en eft , tandis que d'autre p*rt on 
éblouit & dupe le Public par des arches triomphantes. 
J'ai dît page ..2&5 > c iRÇ François de May , le cin- 
quième de cette Lifte féduifante, & le premier Taillé 
de F** C** avoit été fîx mois fiftuleux , & qu'il étoit 
refté avec une incontinence d'urine, des douleurs 
&c. J'ajoute qu'on vient 4e m'aprendre qu'il eft en- 
core actuellement fjîuleux £? mifcrable par h mai* 
greur , aiofl que fon Chirurgien l'a certifié : aparenv 
ment que les douleurs » Je marafme & le fond de 
la maladie non guéri , comme l'annoncent ces fym- 
ptômes, ont renouvelle fa fiftuje. Par confçquent de 
tous les Sujets taillés par le Lithotome caché qui 
font venus à ma connouTançe » deux pour le moins 
font morts de l'Opération ■, -deux en font reliés filtu- 
leux & moribond* , & aucun des autres n'a été parfaite- 
ment guéri , puifqu'ils qmupus plus ou moins une in- 
continence d'urine. 
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SECONDE ADDITION. 

LE F** C ** a cité dans les Journaux , un 
g<a d nombre de Chirurgiens qui avoieiu adop- 
té Ton Inlhumeru & fes manœuvres. 

Je ne connois que deux de ces Chirurgiens cités. 
Mr du Rocher , Chirurgien de la Reine Doii iiriére 
d Kfragne , à Mr Pouteau , Chirurgien en Chef dé 
l'Hôtel- Dieu de Lyon. Etonné que des Artifres de 
ce mérite , euflent adopté des choies fi contrai- e^ ausc 
vrayes régies de l'Ait , je leur aï témoigné ma fur* 
priie. Par raport à Mr du Rocher , on verra , pnge 
266. jufquà la page 270, que rien n'elr fi fuix que 
ce que le F** C** a avancé fur cette adoption. 
Quant à Mr Pouteau, que le F** faifoit dans !eà 
Journaux de May dernier un fi zélé Seftiteur de Ton, 
Liihotome , voici ce qu'il vient de m'éenre à ce fujeu 

L F ; T T R E b E M. P O U T E A U , 

Chirurgien en Chef de PHôtel-Dieu de- 

Lyon 3 à M. le Cat, Chirurgien de 
celui de Rouen. 

À Lyon ce 17 Mai I752. 
IV 1 Onsieur, 

Juger de ma façon de penfer fur le Lithotome 
caché , par ce qui en efr. raporté dans le Mercure 
de ce mois , c'eft me condamner fans m'entendre. 
Un ami du F * * C * * aporta de Paris ce Lithotome f 
& me pria d'en faire l'eflai. De huit calculeux que 
j'avois à tailler dans le Printems de 1751 , je choi- 
fis les deux plus aparents pour cette épreuve. Quel- 
que tems après je reçus du frère une Lettre qui me 
prioit de l'informer de l'événement de ces deux tail- 
les ; tn'étfint déjà déterminé à abandonner fon infini- 
ment pour les hommes , je ne me hâtai pas de lui 
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faire réponfe : je reçus une féconde Lettre très«pref- 
fante , à laquelle je répondis. Pour fçavoir le conte- 
nu de ma JLettre t ,il me foflîra de vous faire part de 
la réponfe du Frère , qui eit conçue en ces termes : 

„ Je ne peux qu'aprouver votre réfolution , ainfi 
„ que celle de vos amis , à ne plus vous fervir du 
9t Lithotome caché , puifque vous réufîiiTez aufïî bien , 
„ ou mieux t par votre méthode ordinaire :cet inltru- 
„ ment eft plutôt fait pour ceux qui ne font point 
„ inttruits déjà , ou qui ne font pas dans l'habitude de 
„ tailler latéralement : * d'ailleurs , vous verrez û 
y t vous pen ferez de mô'.ne après la lecture de la Let- 
„ ;Tre du Mercure du mois de May & de ce qui fuie. 

Tout ce que le Frère cite de moi dans ce Mer- 
cure , prouve feulement que j'ai voulu faire l'effai de 
cet Inftrurhent pour décider, par des faits, s*il avoit 
cet avantage fupérieur que ks Partifans lui don- 
noient , & que j'ai reconnu par l'expérience , qu'il 
ïi'avoit rien d' allez merveilleux pour obliger à le 
préférer à des Méthodes dont tes fuccès ne font ni 
équivoques ,' ni interrompus. 

La fille du Pêcheur, de Mâcon , que je taillai le 
mois de Septembre fuivant, acheva de me détermi- 
ner à ne plus employer cet Instrument, que je re- 
gardai dès îors comme dangereux , quoique l'ilTuë de 
cette Opérât ion ¥it^ été très -heureuïe , à une incon- 
tinence d'urine près, qui lui eft reliée : ** en effet , 
en portant le doigt dans la Veille , après l'extraction 

* C'eft préci Cément pour ceux-là que îe nouveau Lithota* 
m* caché eft infiniment plus dangereux, puifqu'il eft cfîen- 
ticllemenc dangereux , & qu'avec la plus grande habileté , 
on peut à peine lui fauver mie partie de fes dangei:s , ainfî 
qu'il eft démontré dans mon Ouvrage » & comme on va 
îtîème le voir dans cette Lettre de M. Poureau. 

■** On verra dans mon Ouvrage que cet accident eft ai> 
?iyé à cous les Sujets taillés par le Lithqtome caché que j'ai 
fait vifîter, & qu'on a annoncés comme parfaitement gué- 
ris t tandis qu'ils font au contraire reftés tous eftropiés. D'où * 
Il |éf«lce que cet accident , indépendemment des autres qui ■ 
fercmt expefés dans çç Recueil, eft annexé à Tufage de cec 

inftr«mçnç i même 4*n$ les twn§ les plus, habile?. 
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de la Pierre» le peu de capacité que je lui trouvai, 
me fit tiembler fur le danger q.*e j'avois couru de 
couper le corps de la Vefïïs , jufqu a ce que je pus 
juger que fon extrémité ne s'étendoic pas au delà 
du Sphincter : * néanmoins , comptant encore fur 
la précaution donc j_- viens ci; parler, cet Inîtruraenc 
me parût encore commode pour la taille des femmes; 
j'étois même je croîs , dans ce fentiment , iorfqueje 
répondis au Frère ; mais un mois & demi ap "es , j'a- 
bandonnai entièrement cet Instrument pour la taille 
d'une Demoifelle de 2-2 ans , qui étoitauffi de Maçon» 
La malade ne pût garder Tes urines avant 1 Opéra* 
tion , la peur les lui fit rendre, je ne fus pas allez 
hardi pour affronter les inconvëniens que j'avois 
heureufement évité la première fois 5 par un ména- 
gement que les Partifans du Frère traiteront peut- 
être de pufilUnimité. Mr Laurés , Do&eiir en Mé- 
decine , cl grand Chirurgien Lithotomifte , fut prêtent 
à cette Opération , & aprouva l'abandon de cet Inf- 
iniment qu'il blâme hautement. ** 

Je vous fais bien des remerciemen" de îa bonté 
que vous avez eu de m'envoyer votre Ouvrage , c'etl 
un contre poifon dont heureufement j'avais ppris à 
me palTér , avant qu'aucune tragique cataftrophe 
vint me défliler les yeux, J'cfpére que vous ne laif. 
ferez pas je prefent imparfait, & que vous voudras 
bien m'envoyer les Planches auxquelles vous ren- 
voyez dans l'Ouvrage. Vous auriez beaucoup plu- 
tôt reçu cette Lettre , il j'avais eu , aniP: tôt que vous , 
3e Meicure de May » que je ne reçus qu'hier. 

Tefpére que ces trois Opérations citées par le Frè- 
re ? & qui font les feules cm j'aye employé fon Li- 

* On voie que c'eft feulement entre les mains des Idtho- 
tomiftes les plus habiles & les plus prudents que les dangers, 
évidents attachés à cet itiihument peuvent être évités. 

** Il cft donc bien vrai que le nouveau JLithoiome caché 
eft fait pour ceux qui ne font vo\ rit inftrtt.it s , on cwi ne font point 
dans l*habitttde de taiilsr l. itérai s ment ; c*cft à-dire , qu'il n'y 
aura que les Lùhocomiites de cette efpéce qui s'y livreront ; 
car tous ceux qui auront les lumières & l'expérience nécef- 
faircs , prendront le parti qu'ont pris Mcflieurs Poureau, 
I/iurés, Garengeoc , du Ro:her , & tous les grands LithQ- 
tomiftes de in a connoiffançç, 
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thutome , ne diminueront rien de t*efiînie 'qtëe vous 
témoignez avoir pour moi , & que vous ne re^ar- 
der<"£ IVflai qui- j'en ai Fait , que comme une légère- 
té in confédérée trop commune su Français avide de 
nouveautés , fumout lorfque , par leur Mécanisme , 
elles ont quelque chofe de féduifant. Je foubaitetois 
même que voù : rendifliez mes fentimens publics , 
afin que, lorfque le rég;.e du Frère Côme fera tom- 
bé , on ne m'accufe pas d'avoir été des premiers fé* 
duits , & des derniers défâbufé^. L'Ouvrage que vous 
venez de donner au Public , doit i ou je m'y con- 
nais peu, décourager ceux qui ne lé font p<s enco- 
re fervis de cet Instrument , ou rendre craintifs & 
tremblans ceux même ehtre les mains de qui il aura 
eu les fuccès les plus confins. Ne craignez rien , 
pour cette Ville , de tous les Lithotomiftes qui y 
font, je n'en connois aucun qui l'aprouvê , & qui, 
par Tes connoilTances Anatomiques ne foit en état 
d'en aprécïer les avantages & les inconvéniens. 

Permettez-moi d'ajouter une obfervation fur le dan* 
ger des grandes incitions à la Veille. Au mois û'Oc* 
tobre dernier on amena dans cet Hôpital un enfant 
du Bourg en BrelTe , âgé de 14 ans; Cet enfant, qui 
avoit eu la Pierre toute fa vie , avoit été taillé de* 
puis quelques mois ; mais on ne pût faire l'extra&ion 
de la pierre , il lui refbt de plus une fiflule à la par- 
tie fupéïieme de Pincifion > par laquelle les urines 
fortoient continuellement , enforte que la Pierre * 
qui étoit tr'ès-groiïe, étoit toujours exactement em- 
bralTée par la Vcfîle , au point que la Sonde ne pût 
jamais s'y ranger , pour que je pufTe faire Tincifion 
deiîus. J'entrepris néanmoins cette Opération par 
3e petit apareîl , en faifant l'incifîon fur la Pierre de 
bas en haut , ce qui fit une grande ouverture pa^ 
laquelle je tirai fans peine cette Pierre, lorfque je 
l'eus dégagée avec le bouton , de la fit nation qu'el- 
le avoit , p3> ce qu'étant un peu aplatie , elle pre- 
fentoit une des faces des plus larges. L'Opération ne 
fut fuivie d'aucun inconvénient, pas la moindre agi- 
tation extraordinaire dans le poulx , pas la moindre 
phlogofe dans le bas ventre. Néanmoins le malade 
mourut dans le marafme au bout di trois femainea* 
je fuis , &c. 
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PIECES 

SUR LA TAILLE. 

DESCRIPTION 

ETUSAGE DUGORGERET-CISTITOME, 

TANT SIMPLE QUE COMPOSÉ, 

Et parallelle de cet Infiniment , avec queiqji autres 
du même genre. 

PREMIERE PARTIE. 

Defcription de ces Infkrumens. 

Uand feus imaginé, pour tailler 
les Femmes de la Pierre 5 le gor- 
geret à fonde cannelée 5 &c le 




Ciftitome avec lefquels je fis cette Qps-. 
II L Partie. . ' A . 
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5 Pièces concernant 

Corgeret ration dès 373). î ô n ' eils pas grand clie- 

Sf k°- me m ~ m ^ ^ re P our al * er au Gorgeret , Fig. 8. 1 
* kDp * PI. IL, de cette 3 e Part. 5 quiréûniflbitces 
àtux Inftrumens en un feul. Comme mon 
premier motif étoit la Taille des Fem- 
mes 3 f avois d'abord fait ce Gorgeret 
l'impie & droit 5 comme le gorgeret à fon- 
de 5 qui m'en avoit fuggéré l'idée; & cdk 
des efquifles de ce premier Inftrument 
que j'ai envoyé à plufîeurs de mes Amis ; 
la difficulté de faire fortir la lame , l'en- 
vie de le rendre plus propre encore à h 
Taille des Hommes qu'il n'y étoit déjà 9 
m'engagèrent à lui donner la petite cour- 
bure de mon Ciftitome ordinaire 5 la- 
quelle 5 en même-tems qu'elle étoit plus 
convenable à la Taille des Hommes, de- 
venoit aofii fort propre à celle des Fem- 
mes ; ainfi c'dl à cette Figure que je me 
fuis fixé-- 
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TOpêrailon âe la Taille, 3 

Article Premie r. 

Lefcripîion au Gorgeret - Ciftitome 
/impie. 

LA Fig. 8. , PI. II. , 3 e Partie , démon, 
tre allez que cet Infiniment eft 
compofé i°. D'un Gorgeret terminé par 
une Sonde pleine, d ; z<>. D'une Lame, 
s , qui a pour guaine l'épaiiïeur de la 
Sonde pleine , e s & le fond du Gorgeret 
qui doit être fort mince ou très-évtudé; 
3°- De deux Pièces , r , f , g , P , qui 
coulent dans cette même guaine , e , 
foit pour en faire fortir la Lame , foit 
pour l'y faire rentrer. P, q , font des 
anneaux dans lefquels paffent les doigts 
de la main droite pour tenir ferme cet 
Infiniment , & pour en faire jouer les 
pièces , comme je le dirai , en pariant de 
Tu(age. Au haut de la pièce qui porte 
Panneau P. , du côté droit de l'Inftru- 
roent opofé à celui qui paroît dans cette 
Fig. 8- » eft une viffe * pour arrêter cette 
pièce P. à différens dégrés, dans fa cou- 
liffe , & donner par -là a la lame, s, 

* Je fçai qu'on écrit w, mais je penfe qu'on écrit 
mal ; ces trois lettres ne rendent nullement la pro- 
nonciation qui eft viffe , & qu'on peut écrire ainfi avec 
auffi peu d'inconvénient qu'on le prononce. 

.A a, 
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4 Pièces concernant 

Gargeret- différens dégrés de faillie hors de fa guaî- 

Ciftitome ne. * On verra ces détails dar^s le gor- 

iimpie. geret-ciftitome compofé , où ces villes 

font même an nombre de deux. 

Cet Infiniment a deux lames de re- 
change , Tune longue comme dans la 
Fi g. 8- 5 l'autre courte comme dans la Fig. 
j.\?\. I. La lame longue- eft deftinée 
à n'être pouflee dans le cou de la veffie 
que d'une portion de fa longueur qui le 
débride , tandis que le refte de cette lame 
fait aux parties extérieures une playe 
évafée , pour les cas où des Opérateurs, 
allez fûrs de leurs mains pour exécuter 
régulièrement cette incifion , jugeraient 
cette manœuvre préférable ; & je conçois 
qu'entre des mains habiles & exercées , 
cette lame a des avantages confidérabîes; 
elle ouvre fans équivoque toutes les bar- 
rières au paiTage de la Pierre que pour- 
roient former le plancher triangulaire 
aponevrotique , les mufcles tranfverfaux , 
&c. En faifant une playe évafée pat de- 
hors , & latéralement inférieurement } 
elle procure la pente aux évacuations de 

* Cette vifle étoit à droite dans les premiers Inftru- 
mens exécutés , fur lefquels a été deffiné la Figure 8. 
L*ufa<*e a fait connoître que les viffes font beaucoup 
mieux à gauche , où cette main libre peut aifément les 
manœuvrer. C'eft ainfi qu'elles font placées dans la 
Planche 1. , 3 e Part. , & qu'elles doivent l'être par-tout. 
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îOpèration de la Taille. f 
toute efpéce, de la veffie , dont le féjour à Gorgeret- 
craindre par toute autre Méthode , e/t Cifticome 
un des plus grands obftacles à la guéri- fimple * 
fon.Xa lame courte eft faite pour entrer 
en entier dans la cavité de la veffie , & 
faire à Ton cou une incilion proportionnée 
à l'écartement qu'on lui aura donné par 
' la polîtion de la ville qui fixe cet écarte- 
ment. Cette lame , avec la ville , a tous 
les avantages de mes ciftitomes de diffé- 
rens dégrés de largeur , de faire au cou 
de la veffie une incifion déterminée , & 
j'avoue même qu'elle a encore de plus 
qu'eux une perfection. Le ciftitorae & 
cette lame incifent également le cou de 
la veffie en entrant dans la capacité de 
cet organe ; le ciftitorae , en fortant , 
garde toute fa largeur ; il faut qu'il repaffe 
exactement dans le fond de J'incifion 
qu'il a faite ; s'il ne le fait pas exactement, 
cette fortie donne une féconde incifion ; 
s'il le fait exactement , c'eft toujours 
un tranchant qui repaffe fur le fond d'une 
playe j & l'onfent dès-lors qu'il vaudrait 
bien mieux que quand ce fer a fait fon 
office , il n'y reparût plus ; c'eft précifé- 
ment ce qui arrive à la lame du gor- 
geret- cifticome , qu'on retire dans fa 
guaine des qu'on le fent dans la cavité 
de la veffie. Je ne fçaurois diiîimuler que 

A3 
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'6 Fiéces concernant 

Gorgoret c'eft-Pa un avantage réel que ce gorgeret 

Ciftîtome a far mes anciens Inftrumens , lur le li. 

fimpie. thotome de M. Louis, & généralement 
fur tons les tranchans avec lefquels on 
coupe le cou de la veffie, en les introdui- 
fant en entier dans la cavité de ce viicere -, 
fans pouvoir,avant de les en retirer,les ca- 
cher dans une guaine. On voit bien qu'on 
n'a pas befoin de la précaution de fa-ire^ 
rentrer la lame après Tincifion , lorfqu'on' 
fait l'Opération avec la longue lame , 
parce qu'on ne la fait paffer qu'en partie 
dans la' veffie , & qu'en ce cas-là , en re- 
tirant le gorgeret , on fait paffer par Pin- 
ci fion une portion de la lame, plus étroite 
que celle qui a fait cette inciîion , ainfi 
le tranchant ne fçaurok y atteindre , & 
s'en éloigne au contraire, à mefore qu'on 
retire lïnftrument. 

Ces lames doivent être fort étroites , 
furtout antérieurement , à caufe que le 
fond du gorgeret y doit être très-mince 
cour donner plus de liberté au palfage 
du doigt dilatateur & à l'introduCiion des 
tenettes ; mais en revanche, les lames à 
cet endroit doivent avoir le dos fort 
épais, pour y conferver de la force , & 
cette épaiffeur n'empêchera pas que le 
tranchant ne coupe encore allez pour dé- 
brider* une partie auffi tendue que l'eft, 
dans ce cas-là, le cou de la veiïie. 
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T Opération de la Taille. 'f : 

Article IL 

Defcription du Gorgeret ~ Ciftitome 
çompofê ou dilatatoire. 

J* E Gorgeret Cijlitome compofé ou dïla* 
^jtatoire^PlmchQ 1. 5 3 e . Partie, Fig. i, f 
ne diffère du précédent qu'en ce que 
rinftrument a pour baze Je gorgeret à 
charnière ou dilatatoire de Covilîard > 
renouvelle depuis quelques années, avec 
beaucoup de'raifon, par M. Foubert , 
célèbre Chirurgien ? & Lithotomifte de 
Paris. On l'ouvre * comme on le voit 
dans la Fig. 3. , qui le reprefente vu de 
face 5 en ferrant la poignée 3 x , y , de 
la main droite qui Pembrafle. Cette ïïruc- 
ture particulière lui donne fur le pre- 
mier , l'avantage d'ajouter à Hncifion y 
h dilatation- qui , dans nos principes 5 
eft la féconde manœuvre eïïentiçlle k 
l'Opération delà Taille ; ainfi cet Ins- 
trument réunit en lui feul les avantages 
des eiftitomes les mieux imaginés 5 ceux 
du dilatatoire 3 exaltés à jufte titre par 
les Coîots 5 & ceux du gorgeret ? avoués 
dç tous les Lithotomiftes modernes , & 
inême des Calots leurs Antagonistes, 

A4» 

Digitized by LiOOQ IC 



g Pièces concernant 

Gorgeret Tant d'ufages précieux me feroient re- 
Ciftitome garder le cijîitome dilatatoire comme le 
compofé. che f. d » œuvre de notre Méthode , fi je 

n'étois d'ailleurs bien convaincu de la 
foiblefle de mes lumières , des bornes 
étroites de mes talens , &c plein de la dé- 
fiance qu'elles m'inlpirent ; c'eft à l'ex- 
périence & aux obfervations de plusieurs 
années que je m'en raporterai unique- 
ment. 

Cette ftruclure du gorgeret -cï/Ii to- 
me dilatatoire , dont il refaite tant 
de commodités & d'utilités pour l'Opé- 
rateur , prefente au Ai à l'Ouvrier beau- 
coup de difficultés dans la conftruâion : 
pour les aplanir en partie , déveîopons 
l'intérieur de cet Infiniment* Il eft d'a- 
bord aifédevoir, fur-tout parla Fig. 3., 
que ce gorgeret eft fait de deux branches 
jointes "enfemble par la charnière K , & 
que le même clou K , qui lie cette char- 
nière., foutient l'anneau A., Fig. 1 } 2 , 
qui eft placé défions. 

Il faut que toutes les- arrêtes de ces 
branches foient bien ômouffées & bien 
polies , afin d'être hors d'état de bleffer 
aucune partie quand on les ouvre. 

L'une de ces branches , la gauche ,' 
par exemple , Fig. 4. , porte la fonde 
pleine, a, b , c -, fa rainure » •& toutes 
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T Opération àe la Taille. § 

les pièces qui la font jouer. La féconde Gorgere* 
branche vient s'apliquer contre celle-ci Cïftïtome 
pour faire le gorgeret, en commençant con3p0 ^ 
à fendroit, c. Depuis cet endroit ,c, 
tout fefpace , E , F , D, eft l'épaifleur du 
fond de la branche gauche , un peu élar- 
gie en G ; c'eft fur cette épaifleur plane 
& polie que doivent s'apliquer la lame, 
Se les pièces à coulifle deftinées à la mou- 
voir. On peut laifTer de fépaiffeur à la 
partie de ce fond qui renferme ces pièces 
a coulifle ; mais il eft effentiel de biea 
évuider & de faire prefqu'auffi mince 
que les gorgerets ordinaires , la partie an- 
térieure de ce fond , h 5 c,E ? Fig. i., 
comme je l'ai obfervé dans le gorgeret- 
ciftitome fimple. F 5 F , ( Figure 4. ) 
font deux écrouës dans lefquelles doi- 
vent entreries deux viffesà têtes plates, 
( FF 3 Fig. 5 1 , ) qui doivent foutenir la 
première pièce à coulifle , f , g , B. 

G, Fig. 4 & 5 1 , font des écrouës def- 
tinées à recevoir une vifïe placée à gau- 
che 5 & deftinée à déterminer 5 par fa 
fîtuation dans ces trous, les divers de- 
grés dont on pouffera la pièce B, g, 
Fig. 5 1 ., & par conféquent les degrés de 
Técartement de la lame b 5 c ; c'eft pour- 
quoi j'ai donné le nom de modératrice 
à cette viffe. On marquera, fi l'on veut , 
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16 Pièces concernant 

'. -Gorgeretpar des chiffres placés ati-deffus de ces 
Ciftitome trous ^ e nom b re J es lignes de faillie qu'ils 

COJÏipo * donnent à la lame ; or. peut mettre ces 
chiffres d'un côté pour la lame courte , & 
de l'autre pour la longue. b D Fig- 5*. 5 e & 
la charnière qui lie cette lame avec la 
fonde pleine de rinftrument ; on fait 
cette liaifon avec une viffe extrêmement 
fine dans le gorgeret pour l'adulte ; mais 
dans celui qui eft deftiné aux Enfans, & 
qui doit avoir cette partie beaucoup plus 
fine ? il faut fe contenter d'une goupille. 
Comme c'eft-là une des parties de rin- 
ftrument des plus délicates 5 que la ville 
qui demande une certaine grofTeur affoi- 
hlit beaucoup cet endroit > que la gou- 
pille prefente des difficultés pour enlever 
& nétoyer la lame 9 f ai imaginé la con- 
ltruû'ion fuivante. 
Planche i. Faites faire à l'extrémité de la lame 5 
Fjg * 2# a 5 b ? la petite encoche, ou le petit cro- 
chet, a; la goupille fera fixe pour tou- 
jours fur le gorgeret. Quand vous vou- 
drez monter la lame > vous commence- 
rez par raccrocher , pour ainfi dire , dans 
la goupille , m , ou ce qui eft le même y 
vous paflerez Pencoche , a 5 dans la gou- 
pille, en faifant gliffer ce crochet dans 
le bout de la goutiére du gorgeret dans 
le fens ? a 3 b ; le tranchant , a , b /étant. 
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r Opération de la Taille. ïf 
tourné contre cette goutiére ; ce crochet Oorgërcï 
paffera aifément derrière la goupille 5 fi Ciftitome 
l'Ouvrier a eu foin de faire la goutiére COBÎ£)0fé5 
fort profonde en cet endroit-là 5 ou mê- 
me s'il Ta percé un peu à jour ? en cas 
que cela foit néceiTaire, 

Dès que la goupille eft accrochée 5 fai- 
tes faire le tour à la portion, b * de la 
lame 3 dans la diredion , b , d , jufqu'à 
ce que toute la lame 5 a , b , devienne 
dans la dire&ion , m , n , qu'elle doit 
avoir : alors le dos de cette lame fe trou- 
vera logé dans la goutiére ; & le bout, 
c , du crochet , a 5 portant contre îe fond 
ou l'extrémité de cette goutiére , ce cro- 
chet fe trouvera retenu parla goupille & 
ce fond, auiîi folidement que s'il n'y avoit 
qu'un iimple trou dans le bout plein de la 
lame ; & tous pourrez , quand vous vou- 
drez 3 décrocher cette lame & la nétoyer> 
fans déranger la goupille. 

La lame, b 5 c 5 eft liée par fon autre' flanche T; 
extrémité, c 3 avecla féconde pièce à cou- ^s- i & s# 
liffe. Il efteflentiel que Pépaiffeur de cette 
extrémité de la lame tranchante foit affez 
forte pour que les tenons de la pièce à 
couliffe qui s'y joignent à charnière 5 fe 
trouvent noyés dans cette épaifleur : il 
faut auiîi que la faillie du tranchant ex- 
cède cette charnière j la couvre > la de- 
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12 Pièces concernant 

Gorgeret vance. L'objet de ces précautions eft cfe 
cutitome f a ] re enforte que tout ce qui paflera dans 
eompo . ^ pj a y e a p r ès le tranchant ? fe trouve 
plus éloigné de la playe que lui, & ne 
porte point fes inégalités dans cette 
playe. f 5 Fig. J eft la troiliéme char- 
nière qui lie cette féconde pièce à cou- 
lifle avec la première. Cette première 
pièce à couliffe , f , g , B , a dans toute 
falongueurune fenêtre, f, g, au moyen 
de laquelle & des viffes FF, paffées dans 
cette fenêtre , fon mouvement de cou- 
liffe fefait avec beaucoup de fureté & de 
douceur. Cette pièce eft terminée par 
Panneau , B , deftiné à recevoir le doigt 
index de la main droite, moteur de tou- 
tes ces pièces. La pièce, g , qui porte 
cet anneau , a un talon , h > qui corref- 
pond aux écrouës , G, de la vijje modé- 
ratrice , & qui , en portant contre la viffe 
paffée dans ces écrouës, borne à ces dif- 
férens endroits le mouvement de la 
pièce. 

Dans les Inftrumens de cette efpéce 
que j'ai fait exécuter , les Couteliers ont 
recouvert tout cet artifice d'une plaque 
qui achève de former la rainure de la 
lame & de fes pièces à coulifTe. C'eft à 
travers de cette plaque que paffent les 
viffes, F, F, & leur tête fe perd dans 
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l'Opération de la Taille: i$ 
fon épaiffeur. Mais je penfe que pour la <5 OT g e ree 
commodité de nétoyër cet Inftrument Ciftitome 
chaque fois qu'on s'en fert , il vaudroit con, P of ^ 
mieux les laiffer à découvert , comme la 
Figure les reprefente; par-là l'autre bran- 
che achéveroit la rainure , &gagneroït 
en force l'épaiffeur de cette lame fuper- 
iiuë, ce qui donneroit encore la facilité 
de faire ces branches plus menues , qualité 
eflentielle à leur introduction. Au moins 
fi l'on mettoit une contre-plaque au refte 
de l'Inftrument , je voudrois qu'elle pût 
fe monter & démonter aifément en s'en- 
grainant d'une part dans la partie C, & Fîg. 4< 
s'attachant de l'autre à viffe ou à couliffe 
avec l'autre extrémité D. 

Outre la viffe modératrice, H, il eft F . 
util & commode d'en avoir une féconde, ' S ' 2< 
I , qui , quand on l'enfonce, vaapuyer 
fur Tune des branches de la première 
pièce à couliffe & l'arrête ; c'eft celle-ci 
que j'apelle viffe fixative. Il eft indiffé- 
rent à quel endroit on place cette viffe ; 
quand il y a une contre-plaque fixe qui 
arcboute contre toutes les parties de la 
première pièce à couliffe ; mais dans le 
cas où l'on fuprimeroit cette contre-pla- 
qué , il faudroit que la viffe fixative fût 
placée entre les deux viffes à tête , F , 
^ 3 ( Fig- ?• ) de façon qu'elle répondît 
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î"4 Pièces concernant 

Gorgeretau point K. Non- feulement cette vîfîé 
Ciftitome f ixa tive eft deftinée à fixer la lame dans 
«wnpofé. ft rainure ^ q Uan a on ne s'en fert point , 
& dans l'Opération même 5 lorfque le 
débridement eft fait , & qu'on a fait ren- 
trer cette lame ; mais encore elle eft pro- 
pre à fixer cette même lame à tous les 
dégrés de faillie qu'on voudra lui don* 
ner , entre ceux qui font déterminés par 
les trous de la viife modératrice. 

Ce dernier ufage de la viffe fixative , 
fembleroit rendre la viffe modératrice 
inutile; mais fans cette dernière... i°. On 
n'auroit pas de dégrés de faillie déter- 
minés & connus , il faudroit les mefurer 
chaque fois , ou fe contenter d'un à peu 
près , qu'il faut éviter 3 tant qu'il eft pof- 
fible, en Chirurgie. 2<>.On feroit obligé 
de faire toujours îbrtir la lame de fa guaï- 
ne , avant d'introduire l'inftrument , 
fans quoi on ne fçauroit pas ce qu'on lui 
donne de faillie. Or il y a des cas où il 
eft plus avantageux de ne produire cette 
faillie que quand rinftrument eft intro- 
duit. Ce feroit donc le priver d'un de fes 
ufages , & par conféquent diminuer feg 
avantages. 
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SECONDE PARTIE. 

Ufage du Gorgeret -Cijlitome fur Ici 
deux Sexes. 

POur fe fervir du gorgeret -ciftito- x°. Sur 
me, dans la Taille des Femmes, les g Fem - 
aprùs avoir fituc le fujet à l'ordinaire , 
on fait écarter les lèvres par un aide, ou 
on les écarte foi-même avec les doigts 
de la main gauche , tandis que de la droite 
on tient à pleine main Tune des branches 
feulement * du gorgeret , fçavoir celle 
qui porte l'extrémité introductrice & h 
lame , le doigt du milieu pàffé dans l'an- 
neau A 5 & le doigt index dans l'anneau 
B , on a eu foin auparavant de fixer la 
n^iffe modératrice II , dans celui des trous 
G , qui donne le degré d'écartement & 
de fortie de la lame qui convient au 

* L'ufage m'a apris que l'avantage qu'un gorgeret $ 
d'être un diîatatoîre , l'expo fe à un inconvénient, c'efl 
d'ouvrir un peu les branches quand on les empoigne / 
toutes deux pour l'introduire , ce qui nuiroit extrê- 
mement à cette introduction ; le r effort qui efl entre 
ces branches, s'opofe à cet accident; mais en apuyant 
un peu on furmonte fon opoiltion , & dans une aufli 
terrible Opération , on peut être diftrait de l'attention 
de ne point ferrer ; il efl plus fur de ne prendre qu'une 
lies branches de rinltrument. 
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fc&geduïuïet. On trempe quelques pouces dç 
feorgeret pextrêmité de cet Inftrument dans fliui* 
jCjftitome. j e ^ on fi ntro duit dans l'uréthre , en 
fuivantfa petite courbure , & y ajuftant 
celle de rinftrument de bas en haut ; 
après quoi on fait faire à rinftrument 
près d'un quart de tour , de façon que 
la lame tranchante réponde à la partie 
latérale gauche inférieure de l'uréthre & 
du cou "de la veffie. On pouffe enfuite 
l'anneau B > qui fait fortir la lame de la 
largeur déterminée par la viffe modéra- 
trice , & l'on fixe ces pièces dans cet état 
par la viffe fixative I , ou bien l'on a pris 
cette précaution , avant d'introduire 
rinftrument ; l'on continue enfuite de 
pouffer rinftrument dans l'uréthre , juf* 
qu'à ce que la lame foit dans le vuide de 
la veffie , fi c'eft de la courte qu'on fe 
fort, ou jufqu'à ce qu'on ait débridé con- 
venablement le cou de la veffie , fi l'on 
fait ufage de la longue lame , obfervant 
attentivement dans l'un & l'autre cas de 
baiffer le poignet & le manche de l'uré- 
throciftitome , de façon que fon extré- 
mité foit dirigée vers le milieu de l'hipo- 
gaftre , & que fa lame ne puiffe porter 
vers le bas fond de la veffie , mais qu'elle 
débride uniquement fon cou , félon nos 
principes. L'incifion faite , rentrez la 
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lame dans ia rainure , en ramenant Tan- ur ag e<ia 
neau B , Fig. 2., Pi. L, & fixez-la dans Gorgerec- 
cette rainure par la vifle I ; alors empoi- Ciakome - 
gnez les deux branches de votre gorgeret, 
& les écartez , fi c'eft celui à charnière , 
pour dilater Tiffuë. Laiffez revenir un peu 
les branches, crainte que les parties nefaf- 
fentfupeneurement une bride trop roide 

qui Vopofe à l'introduction du doigt & de 
la tenette ; mais ne les laiffez pas non- 
plus fe réunir tout-à-fait , crainte qu'elles 
ne pincent quelques plis du fond de la 
veille ; & pour les en empêcher, avancez ' 
la vifle L , pouffez enfuite fur ce gor- 
geret votre doigt à la môme fin , & pour 
être plus fur que la dilatation eft ïuffilàn- 
te ; après quoi , introduirez les tenettes ; 
retirez ce gorgeret , & finiffez l'Opéra- 
tion à l'ordinaire. 

, Pour tailler les Hommes avec ce gor- 2 °- Ufa- 
geret-ciftitome , faites l'inciiion des té- ^atL^t 
gumens , & de la portion de Turéthre , fm- les'hoa- 
placée devant les proftates , de la ma- mes « 
iiiére que le preferit notre Méthode \ 
& à la place du ciftitome que vous 
devez faire couler par la cannelure de 
ruréthrotome dans celle de la fonde , «Se 
par celle-ci dans le refte de l'uréthre , & 
Je cou de la veffie , paffez dans toute cette 
■lit. Partie. B 
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tirage du fuite de cannelures & de conduits Fextré- 
Gorgeret- m ké, a , du gorgeret-ciftitome, Fig. i. :■ 
ciftiwine. Q lianc i C ette extrémité fera dans la vef- 
fie, retirez la fonde , & manœuvrez en- 
fuite , comme je viens de le prefcrire » 
dans cette Opération pratiquée fur les 
Femmes. Pour cette dernière manœuvre , 
je voudrois que cette fonde ne fut pas 
fermée par fon -extrémité ou fon bec; 
moyennant cette ftruclure ouverte , on 
évitera l'embarras du dégagement de la 
fonde , qui ne laiffe pas d'être quelque- 
fois eonfidérable , & qui le feroit peut- 
être encore davantage ici , fans cette 
précaution ; car pour ne point trop dit- 
tendre ces organes avant le tems , il eft 
prudent de n'introduire d'abord le gor- 
geret-ciftitome , que de la longueur de 
fa partie grêle, & par conféquent dans 
le cou de'la veffie feulement , & à l'en- 
trée de la cavité, où l'on voit bien que 
ce dégagement pourroit être plus diffi- 
cile ; maïs dès que la fonde aura le bec 
ouvert , elle reviendra fur l'extrémité, 
a , du gorgeret-ciftitome avec beaucoup 
plus d'aifance, dé fureté, de prompti- 
tude &de méthode, parce que ces deux 
Inftrumens étant l'un dans l'autre , ils 
forment un diamètre près de moitié 
moindre, & qu'ils fe fervent réciproque- 
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ment de conducteurs. Je ne voudrois pas ufage du 
néanmoins qu'on étendit cette régie fur Gorgeret. 
le bec de la fonde , à l'ufage des autres cmomà -' 
Inftrumens ; ce bec fermé ,°en arrête la 
pointe dans Jes cas où il arriveroit à 
l'Opérateur de les pouffer, plus loin que 
le cou de la veflie. L'embarras du déga- 
geraent eft peu de chofe en coraparaifon 
de Ja^ fauve-garde que prête alors ce bec 
fermé ; & dans les méthodes , comme 
la nôtre, où le débridement eft fait avant 
le dégagement, on fent bien qu'il y a 
beaucoup plus de place qu'il n'en faut , 
pour le faire avec une liberté entière. 

Si l'on fe fert d'une fonde à bec fer- 
mé , on peut , fi on le veut , faire fon 
débridement , la fonde étant dans la 
veffie. Dans ce cas-là, il faudra pouffer 
l'Inftrument plus avant , tenir compte 
de répaiffeur de la fonde «Se du gorge- 
ret , & donner à la lame tranchante , 
proportionnellement à ces circonftan- 
ces , une moindre faillie hors de h rai- 
nure. 

Mais je préfère d'introduire le gor- 
geret-ciftitome dans une fonde à "bec 
ouvert , comme je viens de l'expofer ; 
pendant cette manœuvre, la lame de 
l'Inftrument refte cachée dans fa rainu- 
re : lorfque la fonde eft ôtée , je tournes 

Bî 
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Uftgedu le gorgeret-ciftitome tout-à-fait de côté» 
ôorgeret- f a convexité vers le côté gauche du Taillé, 
Ciftitome. & - e p ou{ r e Ja lame hors de la rainure, 
de toute ja quantité déterminée par la 
viffe modératrice , faifant en-fuite un 
mouvement en avant avec le gorgeree 
pour faire couper cette lame , que je fin 
pofe être la longue lame; ledebndemenC 
étant fait , je retire la lame dans fa gaai- 
oe , & F y fixe avec la vifle deftinée à ceE 
ufa'ge ; puis je retourne rinftrument dans 
la même fituation où il étoit en entrant j 
Vembraffe les deux branches pour faire la 
dilatation ; '& finis l'Opération comme ci- 
.devant. 

T'efpére que les gens de 1 Art trouve- 
ront que cet Infiniment remplit toutes 
les indications de la bonne méthode de 
tailler au bas apareil, d'une façon plus 
parfaite , qu'aucuneautre qu'on ait imagi- 
né jufqu'à ce jour. Je ne dirai cependant 
point que le premier venu pourra tailler 
avec cet Infiniment ; la première inci- 
fîon , qui dans la Taille des Hommes eft 
néceffaire pour introduire le gorgeret- 
ciftitome , demande- déjà beaucoup de 
çonnoiffance de la ftruclure des parties 
intérefféesj & une longue habitude à la 
bien faire : faute de ces conditions , un 
Opérateur peut tomber dans plufieurs. 
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fautes : Par exemple 5 il peut ouvrir une xJfa^e du 
grande étendue de Puréthre 5 & couper Gorgeret 
jnêrtie beaucoup duraufçle accélérateur, Clflitoir ^ 
& du tifïu fpongieux de Turéthre , com- 
me on le fait dans le grand àpareil 5 & 
même dans la méthode du lithotome ca- 
ché y délabrement très-préjudiciable au 
fuccès de l'Opération ; & d'autant plus 
contraire à la bonne Chirurgie , qu'il tft 
fait en pure perte ; car les moins verfés 
dans ces matières , peuvent voir que ce 
n'eft point par cette portion recourbée 
& éloignée du cou de la veille que h 
pierre doit paffer , mais feulement par le 
cou de cet organe ? & la portion de Taré- 
thre qui y touche ; ceux donc qui com- 
mencent leur incifion dès cette portion 
de Turéthre éloignée de la veffie , ne le 
font que pour trouver plus aifément la 
cannelure de la fonde 5 & fe frayer de-là 
une route au véritable endroit de l'Opé- 
ration ; mais n'eft-ce- pas un des grands 
axiomes de notre Art 5 de ménager les 
• incifîons , de n'en faire jamais d'inutiles ; 
il n'eft donc pas d'un véritable Artifté 
d'incîfer 3 pour fa propre commodité 5 
un pouce ou deux 3 d'un canal précieux; 
ce n'eft pas aux dépens du -Malade qu'il 
doit fe donner cette commodité, c'eit à 
fou habileté à çn faire les frais ; c'elU* 
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Gorga«. u difficultés , & à rendre le plus commode 
Ciititome. ur ^Opérateur tout endroit qui fera le 
plus propre au fuccès de l'Opération. * 
Ces qualités lui deviennent fur-tout ne- 
cefiaires dans les derniers coups de cette 
inciUon préliminaire , qui en épargnant 
le refium , ne doit pas ménager «le plan- 
cher aponevrotique & celluieux qui fe 
trouve dans le trajet deftiné à l'extrac- 
tion. J'avoue que le refte de l'Opération 
faite parle gcrgeret-ciftitome eft extrê- 
mement aifé , dès qu'on a déterminé la 
largeur ou l'écarteraent nécelîaire à fa 
lame ; cet écartement doit varier non- 
feulement félon les Sujets , mais ^ encore 
félon la grofTeur del'inftrument dont on 
fe fert , félon qu'on l'employé fetil ou avec 
la fonde. Sur un adulte , le gorgeret, tel 
que le reprefente la Fig. i. , Flanche I. , 
fait un débridement convenable avec la 
lame courte , en donnant à fon tranchant 
une faillie depuis une ligne & demie juf- 
ques à deux en laiffant la fonde 5 &c de- 
puis deux lignes & demie jufques à trois, 

* M. Sharp , pag. 210. de fon Examen Critique, fe 
déclare du même avis. Cet Ouvrage-ci étant fait & 
aprouv.é du Cenfeur environ un an avant que celui de 
M. Sharp parut , le fentïment de ce célèbre Chirur- 
gien devient une confirmation très-flateufe de ma Doc- 
trine» 
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.fi- l'on a retiré la fonde. Si fon fe fert de ufagedn 
la longue lame qui a /Jeux pouces ,■ on |^ e r 
lui donnera fix lignes de faillie , & Toa 
fe fouvient qu'on ne pouffe celle-ci qu'en 
partie, c'eft-à-dire , d'environ un quart: 
de fa longueur dans le cou de la veille. 
On devine bien que la faillie de la lame 
dont je viens de parler , le mefure au 
point , c , & de deflus le tranchant. 

^ Si c'eft un Enfant qu'on taille , & qu'on 
ait un gorgeret plus petit & proportion- 
né à l'âge , la régie que j'ai donnée ne 
change point. Si, eu égard à cette pro- 
portion , le gorgeret paroît un peu trop 
fort, ii faut diminuer d'autant la faillie 
de la lame , & réciproquement. En gé- 
néral , quelque régie qu'on donne /les 
variations que produifent la grofleur de 
rinftrument , l'âge du Sujet , fa corpo- 
rance,, la forme & l'état defes organes, 
ne peuvent manquer d'introduire de pe- 
tites différences dans les faillies qu'on 
doit donner à la lame ; c'eft pourquoi 
il faudra toujours s'en remettre à la 
fagacité du Lithotomîfte a qui fçait 
aprécier ces différens états 5 & qui con- 
noît par les expériences fur le cada- 
vre l'effet de chacun de fes Inftru- 
mens dans ces différens cas. Nous 
convenons pourtant qu'un Chirurgien 

B 4 
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ufagedu moins habile , qui rendroit générales les 
Gcrgeret- r égîes de notre débridement , ne pour- 
Ciftkome. roit pas commettre de grandes fautes 
avec notre gorgeret , & avec les petites 
faillies que nous permettons à la lame, 
parce que les plus grandes, erreurs que 
ces variations pourroient introduire dans 
-une manœuvre aufli referrée que la nô- 
tre , feroient peut-être d'une ou deux 
lignes, ce qui ne fe'roic pas capable de 
faire tomber cette Opération dans le cas 
dangereux des grandes inci fions ; & 
c'eft-là , ce me femble , un avantage pré- 
cieux , & de l'Inltrument & de la Mé- 
thode pour laquelle il eft inventé. A l'é- 
gard des manœuvres de la dilatation , 
& fur- tout celles de la recherche & de 
l'extraclion de la Pierre avec les tenet- 
tes ; perfonne n'ignore que c'eft en un 
grand nombre de cas , tout ce qu'il y a 
dans cette Opération de plus difficile , 
xk plus délicat , de plus capable de faire 
perdre la tête à un Opérateur , & la vie 
au Malade, fi le premier n'a pas toute 
l'intelligence, la capacité , l'expérience, 
qui feules peuvent donner la prefence 
d'efprit , la fermeté & le courage nécef- 
faires en ces rencontres. 
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TROISIEME PARTIE, 

Taralldk du Gorgeret - Ciftitome * 

avec quelqu* autres du même genre. 

IA plupart des avantages partial* 
^liers au gorgeret-ciftitome , feront 
remarques par les Connoiifeurs à la (im- 
pie infpedion de rinftrument. Ceux 
qu'il emprunte du gorgeret & du dila- 
tatoire qu'il réunit 5 ibnt trop connus 5 & 
nous en avons déjà fait mention, Nous 
avons auili fait fentir ( pag. 6. ) la fupé- 
riorité que lui donne fur mes anciens 
Inftrumens ? fur celui de M. Louis 9 & 
fur quelques autres qu'on pouffe en en. 
tier dans Je vtiide de iâ veille, la facilité 
que Ton a de faire rentrer la lame tran- 
chante dans fa guaine 5 dès que Pincifion 
eft faite , facilité qui met cette inciiion 
& toute Piffuë à l'abri de cette lame 5 
lorfqu'on retire PInftrument ; mais un 
avantage capital que je me fuis refervé 
de déveloper ici 5 c'eft le mécanifme de 
la îame 5 conficîéré du côté de Pefpéce de . 
fon mouvement 

Il y a long-tems qu'on connoît en 
Chirurgie les lames mobiles cachées dans 
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Paraiieiie dans des guaines. De ces lames, les unes 
du Gorge cou ient dans la guaine qui les renferme de 
«t-ciflito- t0lltes p arts 5 & e ii es ne f e montrent que 

par leur extrémité , comme le pharùh 
gotome , toutes les efpéces de Trocart , 
& même, à quelques égards , le lithoto- 
me caché de M. le Blanc, Planche II. , 
Fig. 10 ; les autres font attachées par 
une goupille ou charnière dans une guai, 
ne fendue longitudinalement , & c'eft 
par cette fente que la lame fort & fait 
ion effet, par un mouvement de levier , 
Fig. 4. j. 6. 7. 8- 9. 

Ce dernier genre d'Infiniment tran- 
chant caché dans une guaine , qu'on 
peut apeller du nom général dejarco* 
tome caché , a plufieurs efpéces fubor- 
données. Dans la première efpéce, 4. 5., 
la goupille ou charnière , c , eft pla- 
cée entre la lame , r , & un talon, P , 
qui fert à la faire fortir , & forme par- 
là un levier fimple du premier genre , 1 ; 
tel eft.le bijîouri caché » ou MJîouri her* 
maire , concave du côté de la lame , 4 , 
ou celui de M. Thibault , ? , qui a la lame 
placée du côté convexe. Tels font en- 
core le lithotome caché de Franco , PI, 
IV. , Fig. 1 . , & le lithotome caché d'un 
Anonime , reprefenté par la Planche III, , 
qui, au manche près , eft celui de M. 
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Thibaut , > , n«uche IL , & dont la def- PwalldW 
çviption fe trouvera dans un article ci- f e u t .^ t f; 
après. Dans la féconde efpéce âoJarco-meT l °* 
/0w<? machine , 6 , c'eft l'extrémité mê- 
me, c 5 de la lame qui eft montée a char, 
piére fur celle de laguaine ou de la bafe 
de flnitrument, c , q , & c'eft la portion 
de cette lame qui regarde le manche, P, 
de Plnftrument , où la main de l'Opéra- 
teur qui s'élève , formant par-là un le- 
vier 5 du fécond genre, 2: Tel eft, à cet 
égard feulement, le biftourigaftroraphi- 
que de M. Morand , & telle eft en parti- 
culier la lame de mon gorgeret-ciftitome. 
Dans la troifiéme efpéce àtfarcotome ca- 
ché , la goupille ou la charnière, c, 7 , fe 
trouve à l'angle d'une bafcule , comme 
dans la première efpéce ; mais le bras du le- 
vier , r : , opofé au talon , P , di brifé, ou 
dîvifé en deux parties jointes auflià char- 
nière 5 dont Tune continue au talon > 
fait avec lui une vraye bafcule , un le- 
vier fimple du premier genre, 1 , 4 , & 
l'autre partie , s , de la brifure , eft la 
lame , dont la dernière extrémité , t , 
eft engagée y comme la féconde efpéce , 
6 , dans la guaine , u, avec cette diffé- 
rence qu'elle n'y eft point retenue par 
une goupille fixe , mais qu'elle y eft feu- 
lement ajuftée à couliffepar une traverfe 
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r >oniiei!e & des galleries qui la reçoivent ; enforté 
<k Gorge- . q ^ ian j le ta!on 0ll i a bafcule ,r,c, 
te-ci t;to- p ^ ex ^ cute f on mouvement de levier du 
premier genre, l'extrémité, t, de la lame 
engagée dans celle de la guaine , u , eft 
forcée de couler dans cette guaine , & 
l'autre extrémité , r , de cette même la- 
me, s'élève de dedans la guaine , par un 
mouvement de levier du fécond genre , 
s,. comme dans la féconde efpéce, 6, 
avec cette autre différence remarquable 
que le point d'apui , t , de ce dernier le- 
vier, r, t, 7 , eft mobile ou a couliffe , 
& produit tin reculement de la lame vers 
l'Opérateur. Ainfi cette troifiéme efpéce 
de [arcotome caché eft eompofée des deux 
premières efpéces , ou du levier du pre- 
mier , &du fécond genre, avec la diffé- 
rence notable qu'on vient d'y obferver. 
Tel eft le biftouri herniaire de M. le 
Dran. 

Une quatrième efpéce nouvelle de 
farcotome caché , eft celle que prefeme 
la lame , r , s , de mon gorgeret-ciftito- 
me, 8- Elle eft cachée dans une guaine, 
u, comme tous les Inftrumetfs decegen.' 
re ; elle s'élève ou s'écarte de fa guaine 
par l'extrémité , r , tournée vers l'Opéra, 
teur , comme celles des biftouris herniai- 
re & gaftroraphique de MeiTieurs le 
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; Bran $ 7 , & Morand 5 6. Son extrémi- ^rall^lë 
= té 5 c , eft à charnière ou à goupille avec du Ç^B 
; celle de l'extrémité de PlnFtrument , & me/ ? ; 
\ forme un levier de la féconde efpéce , % , 
; à point d'apui fixe, c, comme le bîftourï 
gaftroraphiqu.e de M. Morand 3 <5, & elle 
diffère en cela de celui de M. le Dran * 
7 3 dont le point d'apui eft variable & à 
conliffe. Enfin 3 ce levier eft mis en mou- 
vement par une pièce brifée à codifie , 
P 5 f 5 r, gouvernée par un anneau P* 
<iont le chemin eft gradué par une viffe, 
■& dans cette Méchanique y mon Infini- 
ment eft totalement neuf, ou ne refîem- 
ble à aucun autre que je fçache. 

Une cinquième efpéce àtjarcotome ca~ 
chè , eft le gorgeret 5 9 , aporté de Flan dres 
par M. Àndouillé 5 dans les derniéres ; 
Campagnes* Ma méthode de Tailler 
ayant été pratiquée en Flandres par M, 
Vandergracht , fur la fîmple defcriptioa 
que j'en donnai dans le Journal de Ver- 
dun du mois d'Août 1742 , il eft proba- 
ble qu'on a exécuté dans cette même 
Province le gorgeret que j'y annonce 
aufïi ; & comme j'ai Amplement dit dans 
ce Journal que ce gorgeret a àja partie 
convexe une lame mobile 5 pour faire le. 
^êhriàement \ & dans k$ Femmes &? dans 
Tapareil latéral des Hommes P il n'eft pas 
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faralielle étonnant qu'on Fait exécuté à la lettre* 

âU dffi" en fe contentant de fendre un gorgeret 
J£ C * ordinaire, A, B,D,Fig. 9. ,1e long de 
fa partie convexe , & d'y attacher en 3 
c, une lame , c , r, tranchante en def- 
fous > & ayant un dos en deffus, P 3 fur 
lequel on apuye pour faire fortir la lame 
vers la partie convexe > où elle doit cou- 
per tout ce qui s'opoferoit à fon effort. 
Celui qui ^exécuté cet Infiniment n'avoit 
point mon gorgeret pour les Femmes 3 
terminé par une fonde cannelée , defti- 
néeàêtre introduite dans Furéthre & le 
cou de h vèffie.î & auquel feul fenten- 
dois adapter la lame mobile ; il ne fçavoit 
pas non-plus quel étoit le mécanifme de 
ma lame ; voilà pourquoi ce gorgeret , 
aporté de Flandres r eft fi différent du 
mien* Le point d'apui de fa lame étant 
en > c> où une viffe l'attache au man- 
che du gorgeret , la refiftance ou l'objet 
à couper en D r y & la puiffancô en P , fon 
mécanifme eft celui d'un levier du troi- 
sième genre , 3 5 & en cela 3 il diffère 
de tous les précédens. 

Ce détail des diverfes cîaffes defar- 
cotomes cachés , nous met en état d'en 
examiner les ufages propres , les défauts 
& les avantages. 
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Celui de la première efpéce 3 le bijîouri Parattelfe 
caché fimple, 4 , le bijtouri herniaire, nom- J^S* 
mé dans les premiers tems de fon ufage , me. •■■ :; 
attrape-lourde au 3 porte fon plus grand 
ècartement à PextrêmitédePinftrumeiit; 
il eft très-propre k ouvrir des abfcès déjà 
percés , des fufées , des clapiers , &c. à 
des Malade^ qui feroient effrayés de la 
vue d'une lame tranchante ; on l'intro- 
duit 5 fous prétexte de fonder Ample- 
ment la maladie ; &c quand on eft au 
fond , le pouce apuyant fubitement fur 
le talon de la lame , a fait du dedans en 
dehors Pincifion projettée , avant que le 
malade ait eu le tems de s'apercevoir de 
cette trahïfon falutaire ; mais fi la cavité 
où Pon plonge le biftouri > eft telle qu'il 
y ait des parties précieufes, que la lame 
pourroit intérefler , comme des brides 
faites par des artères , des tendons , des 
nerfs 5 &c. ou des parties flottantes > refc 
peftables , comme les inteftins dans cer- 
tains abfcès , dans des defcentes , &c* 
ou des fonds aufli dignes de ménage- 
ment comme la pleure , la péritoine , la 
veiïle &c. qui forment les parois de cer- 
tains abfcès 5 & font quelquefois les ré- 
gions deftinées à certaines Opérations ; 
dans tous ces cas particuliers , le bijîouri 
caché > & toutes ks efpéces font d'un 
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Fsralielie u f a ge dangereux , & il a été générale- 
£ u G ° rsc " ment banni de la Chirurgie à cet égard , * 
ge parce que le plus grand écartement ,_ le 

plus grand jeu de fa lame étant à la poin- 
te , c'eft-à-dire , dans la région la plus 
éloignée , la pins profonde , elle met 
l'Opérateur dans le rifque d'ofrenfer tou- 
tes les parties qu'on vient de nommer. 
C'eft pour éviter ces dangers évidens 
qu'ont été inventés les biftoùris de la 
féconde , troifiéme & quatrième efpéce, 
par M. le Dran , M. Morand , pour le 
débridement des tégumens du bas ven- 
tre , & par moi-même , pour le débri- 
dement de la veflie. Celui de M. le Dran, 
7 , excellent d'ailleurs , & l'aîné des trois , 
ne fait jouer fa lame , ou ne la relève 
qu'en la ramenant vers l'Opérateur ; 
cette retraite de la lame dans fon aétion 
lui fait fuir ,■ pour ainfi dire , le débride- 
ment qu'on veut qu'il faite , & qu'il fait 
réellement ; il s'en éloigne , tandis que 
l'Opérateur l'y pouffe , il jette par-là une 
forte d'incertitude dans le degré de dé- 
bridement qui pourra réfulter delà com- 
bin.aifon de ces mouvemens opofés. Ce- 
lui de M. Morand & le mien ont quel* 

que 

* Voyez le Traité des Inftromens de M. Garené 
geot , Tome I. page- 238 , &c' 
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T Opérât hn de h Taille, 3$ 
que chofe de plus firaple , de plus franc > Paraiidle 
f, l'on peut dire, & de plus décidé ;l'ex> ^°g£ 
trémité de la lame introduite eft in varia- me. 
ble , fon mouvement s & celui de la main 
de l'Opérateur, ont une même diredion 
du dehors au dedans vers l'obflacle , & 
l'on voit du premier coup d'œil que le 
débridement fera égal à tout Pécartement 
donné à cette lame , & porté par la 
main , & par l'anneau en avant fous l'ob- 
flacle. Les avantages d'un infiniment 
qui débride de dehors en dedans , fonC 
trop connus en Chirurgie pour que j'in- 
fiftepluslong-tens fur cet article. L'an- 
neau & les pièces coulantes brifées , par 
lefquels j'ai exécuté ce mécanifme dans 
mon Inftrument , en le rempliflant par- 
faitement, me donnent encore l'avanta- 
ge de pouvoir fixer l'écartement qu'ils 
donnent à la lame pour tous les degrés 
qu'il eft poffible de délirer en pareil cas , 
ou moyen des deux vifles , comme on 
l'a vu dans la defcription. 

Non-feulement mon gorgeret eft un 
Inftrument avantageux dans l'Opération 
delà Taille furies deux Sexes, mais en- 
core il ne i'eit pas moins pour exécuter le 
débridement néceffaire dans les hernies 
& dans la gaftrophie compliquées d'é- 
tranglement, llfuffit pour s'en convainc 
///. Partis. C 
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Taraiieiie ère 3 de fe rapeller le parallelie que je viens 
la Gorge- j, f airc avec les j n ft rum ens ddtinés k 

tfec-ciltiio- ** , 

nie, ces opérations. 

" Le G<?> gerct lithotomç 5 p 5 de M. An- 
tfoùilJé, ne paroît être qu'une efquifle 
fin nôtre. * Le jeu de fa lame , quoique 
pareil a celui du biftouri herniaire 3 en ce 
qu'elle fe meut par fon extrémité , n'en 
a pourtant pas les' dangers, parce qu'elle 
ne coupe que par une courbure particu- 
lière,' r, &c que fa pointe eft arrêtée par 
j'excrêmité de la fente du gorgeret ; 
mais outre les inçonyéniens qui relui- 
tent du peu d'aifance du jeu de cette 
lame à reflbrt", il eft évident que cet 
ïnftrument n'a aucune proportion avec 
les organes dans lefquels il doit être in- 
troduit ; ce qui fuffiroit feu! pour le ren- 
dre inutile. 



* J'ai dit p3«e 29. que ce Gorçcre? avoir e'rë aportc de 
Flandres ,'& l'y conieïtnrc qu'il y a'c.c confirme fur ;a sr.ù- 
ii;C defeription du Journal de Verdun de i 7-4-z. qui y a iY:ï 
COnihuire nies autres iuArumcns J'ai avance ers faits fur 
quelques Lettres qui me 'font venues de Paiis , & far ce que 
en mi Ad traire Anonyme prôrer.d pai;. 7f • de ion Recueil- $ 
que je ne luis pas l'Inventeur de mon Gorgeicc-ciiliromc , 
dpnnaut pour preuve qu'il n\i é,é cuir- fort peu cennu à Paris , 
AVar.t le rcrcxr des' Chirurgiens employés À l\^rmea de Flandres * 
Çi/i ^«z aporté de ce pays- là , ttz^j wo» /j<ïj comme venant de 
l'Invention de M. i. Cat. 

L'invention de mon Gorgeret étant publiée dès 173'ï « 
c'eft -à- dire , deux ans a va ne la guerre de Flandres , & par 
Confcquenc trois ans avant le premier rerour des Chirurgien?* 
ik fix ans avant leur dernier , fi c'eft de celui ci dont veut 
parler l'Anonyme , je iVavois rien à craindre de fon impu- 
tation • mais fon Anecdote conrirmoit ce qu'on m'avoit dé- 
jà aprîs fur le Gorgeret de M. Andouillé , & fortirioit la 
«Ci'jcfluïe t;iie j'en tjrois. Néanmoins des Chirurgiens aux 
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DESCRIPTION vJ 

ET USAGE DU LITHOTOME GACHE' h: < 
DE M. LE BLANC, f:v £ 



Maître en Chirurgie , & Lithotoraifte de 

riiôcel-JJieu d'Orléans. 



1?" 2 



LETTRE DE CET AUTEUR \*> ^ 
A M. LE G AT, ~" 

X)oBetir en Médecine , £? Chirurgien en Chef ââ 
l'Hôtel- Dieu de Rouen , Dévicvjirateiir Royal 
en Ânaîomie & 9 'Chirurgie , Correfpondant de 
V Académie Royale des Sciences de Paris , Àjfociê 
de celle de Chirurgie , Membre des Académies 
Royales des Sciences de Londres 3 Madrid S* 
Rouen. 

Bu 29 Juîîl et r/49* 

7* Ou s m'invites, Monfieur,a join- 
dre à votre Recueil le Lithotome 
caché donc f ai parlé dans ma Lettre * 58 ' d ^ 
à M. Louis. Si votre gorgeret à lame fronde 
mobile m'avoit refroidi" fur la publicité Partîe d ~ 

1 ce Recueil, 

fenrimemdcfqueîs j'ai beaucoup de déférence > m'aflurent que 
M. Andoiullé a preîeiué cet inftrument à l'AcaJémîe comme 
de ïbn ^invention ', & qu'il eil très-vrai femblable j que ians 
avoir lu la defcrjption antérieure du mien , l'idée exprimée 
dans cette defeription lui fera venue. Je conviens de tou- 
tes ces vérués , & j'en place ici avec piaifîr la remarque en 
faveur des égards que je dois à un Chirurgien du mérite de 

M. Âiirlnmll*». 



M. Au douille. 
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Lithoto- de cet Infiniment 5 votre fonde à gaîler- 
me «ché r * ies abattues, & votre ciftitome k lar- 
bLdc * e me tranfverfaie,devoient m'empêcher de 
le publier 5 par les avantages que ces în- 
ftrumens ont fur ce lithotome» Mais l'in- 
jure que me fait M, Louis , en rn'accufant 
d'avoir copié rinftrument Pruffien * , 
*Uem f q ue j e n ^\ jamais vu ; plus encore, le 
p * 45 ' plaifir que je trouve à déférer à votre 
invitation , m'engagent à le mettre au 
jour. 

Après avoir fuprimé un des tranchant 
de Flnftrument dont M, Louis s'eft 
fervi dans notre Hôpital pour tailler les 
femmes j je m'imaginai, qu'à l'imitation 
de cet Infiniment avec un feul tran- 
chant , on pourroit bien en conftruire 
un propre & convenable au débride- 
ment du cou de la veille des hommes 5 
pour procurer avec plus de facilité , l'ex- 
traâion des groffes pierres. J'examinai 
d'abord , par des effais fur le Cadavre , 
avec cet Inftrument , fi la coupe pou- 
voit fe borner au cou de la veffie, ou fi 
elle fe prolongeoit au corps de cet or- 
gane. Dans ces effais, rinftrument cou- 
poit la proftate 5 le cou de la vefïïe & 
plus d'un pouce de fon corps. 
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TOpêration âe la Taille: 37 
Comme je n'avois pour bnt que de faire Lîthoeo. 
Uil léger débridement , & que Pincifion ? e caché 
prolongée me paroiflbit inutile *, je B îanîî* Je 
fis conftruire rinftrument dont je vais 
donner une fimple defcription , & qui 
me parut remplir les vues que je m'étois 
propofées. 

Il eft eflenriellement compofé , Plan- 
II.Fig, 10. d'un lithotome ou ciftotome, 
a, g; d'une chape d'argent compofée de 
deux pièces ; Tune fupérieure , le long 
de laquelle eft une crête 3 f, qui fert à di- 
riger rintrodudion de latenette dans la 
veffie. L'extrémité antérieure , h , ou le 
bec de cette pièce, efl: terminée par une 
efpéce de languette, comme celle d'un 
gorgeret ou conducteur mâle , afin de 
pouvoir le conduire y par la cannelure 
de la fonde dans la velîie : fur l'extrémité 
poftérieure eft une petite bafcuie 3 c, à 
reflfort , femblable à celle que l'on voit à 
une flûte traverfiére. Cette hafcule a fous 
fon extrémité antérieure un tenon ou 
petite goupille qui traverfe un petit con- 
duit y pratiqué dans Pépaiffeur de la pièce 



* Je ne çroyoïs pas alors que les grandes pîayes fau 
tes au corps de la vejjîe fujfent prefque toujours mortelles s 
comme vous me l'avez prouvé depuis. 

c 3 
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25 Pièces concernant 

Lithoto- d'argent & qui entre, tour à tour , dan j 
me caché les d eU x trous fitués fur la foye du htho- 
" tome , foit pour l'affujettir dans fa chape 
& l'y tenir caché , foit pour l'empêcher 
daller jufqu'a l'extrémité , h , lorfqu'on 
fait le débridement. Cette pièce fupé- 
rieure a dans la face qui fe joint avec la 
pièce inférieure , trois tenons , deux pof- 
térieiirs , placés vers , d , &un antérieur, 
garnis de pas de vifle , qui traverfent 
par autant de trous la pièce inférieure , 
& qui joignent enfemble les deux pie- 
ces, au moyen de trois petits écrouës, 
qui fe montent &fe ferrent avec l'extré- 
mité de la pièce de pouce , a. L'extré- 
mité poftérieure b, eft terminée par une 
goutiére quarrée , couverte en délions 
par la pièce inférieure , dans laquelle 
coule à volonté le lithotome. 

La pièce inférieure de la chape, eft 
garnie par deffous d'un anneau , e , pour 
y palier le doigt index de la main gau- 
che , & d'une petite pièce d'argent , 
nommée platine , pour apuyer le pouce 
de la même main , afin de tenir l'Inf- 
trument en place lorfqu'on fait le débri- 
dement. L'extrémité antérieure de cette 
pièce , fe joint avec la fupérieure par une 
efpéce de queue d'aronde pu engrainure. 
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Au moyen des écroucs , ces deux pié- Lîthoto. 
ces peuvent fe monter & fe démonter, ™ e ^ ch 1 e 
pour nétoyer rinftrument. Blanc. 

On peut diftinguer au lithotome, a 5 
g 5 qui coule dans cette chape , fon 
corps & fa foye , à l'extrémité de laquelle 
fe trouve la pièce de pouce , a , montée 
à pas de viffe. Cette foye qui eftquarrée, 
a cinq pouces de longueur fur environ 
une ligne un quart d'épaifleur. Le corps 
du lithotome diminue cPépaifleur depuis 
fa foye jufqu'à fa pointe. Il eft large de 
trois lignes & demie, depuis la foye juf* 
qu'au commencement du tranchant, g, 
où cette largeur eft augmentée pour for- 
mer ce tranchant Cette largeur eft per- 
cée d'une fente large d'environ une li- 
gne, depuis la foye jufqu'à fept lignes 
de la pointe du tranchant ; le tenon an- 
térieur de la chape paife dans cette fen- 
te. Par ce moyen , le lithotome ne peut 
vaciller ni à droite ni à gauche , & eft 
obligé de fuivre , fans aucune variation , 
la ligne de direction qu'il doit par* 
courir. 

Sur la foye, à une ligne du corps du 
lithotome 3 qïx un trou rond , dans le- 
quel entre le ..tenon de 3a bafcule mobi* 
le jC^paurafTujettirle tranchant du litho* 
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Lîthoto- tome & Ty tenir caché. A deux pouce* 

tne caché ( j e ce trou f ur j a m ^ n:ie f ace ^ e cette 
de M. le r A tir, 

Blanc. foye, eit un autre trou rond, du tond 
duquel part une rigole, ou goutiére de 
la même largeur que le trou , qui a huit 
lignes de longueur , & qui fe termine à 
rien du côté du premier trou. Ce trou 
empêche que la pointe & le tranchant , 
g, n'aille jufqu'à l'extrémité , h, lors- 
qu'on fait le débridement , ce qui pour- 
roit être fuivi d'accident ; & au moyen 
de la rigole , le tranchant du lithotome, 
pouffé jufqu'en , h , pour faire la première 
coupe , peut être retiré d'un feul coup, 
&fe cacher dans fa chape, fans qu'il foit 
arrêté en chemin par le tenon de la bat 
cule,c. 

Ce lithotome , parcourt dans fa cha- 
pe, une ligne de la portion d'un cercle 
de dix-huit ponces de diamètre. La 
pointe de fon tranchant peut être pouf- 
ïée quatre lignes au delà de l'extrémité 
h , afin de faire avec facilité la première 
coupe pour nétoyer la cannelure de la 
fonde. 

La chape a environ huit pouces de 
: longueur, fur les proportions' de la laiv . 
geur reprefentée , Fig. 10, PL IL Le IL 
tnotome monté de la pièce de pouce , a, 
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t Opération de la Taille. 41 
â environ dix pouces & demi de Ion* Lîthoeo- 
gueùr. Le tranchant peut être plus lâr- me Cach ^ 
ge qi^il n'eft reprefenté ,Pour Papro-^f te 
prier aux dirrerens âges & a la difré* 
rente grofleùr des pierres. On peut cou- 
féquemment monter fur cette chape uri 
lithotome dont le tranchant foit plus lar- 
ge pour faciliter Textraâton des plus 
groffes pierres; . 

La courbure de cetïnftrument répond 
àffez à celle que forme Puréçhre j depuis 
la première coupe jufqiPau bourrelet In* 
térieur du cou de la veffîe. Je me per- 
suade que cet Infiniment peut être utile* 
quoiqu'il me paroiffe encore fufceptible 
d'une plus grande perfection. 

Dans votre Taille latérale, onfè feré 
depluCeurs Inftrumens qu'on introduis 
fucceiïlvement par les cannelures que 
tous avez ingénieufement inventés ; 
mon lithotome caché peut fupléer à cesf 
différens Inilrumens. Il fert à faire la 
première coupe; il exécute d'une maniéré 
invariable 3 le débridement prefcrit par 
la Taille latérale 5 & il porte avec lui le 
condu&eur pour diriger rintroduftiori 
de la tenette dans la veiïie. Ce feul In- 
finiment renferme donc i'urethrotome i 
Je ciftitorae & le conducteur. 
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Lîchoto- Voilà , Monfieur , cet Infiniment qui 
me caché t j re ç QTi origine de celui dont M. Louis 

Blanc*" e a & lt u &g e & xr les femmes , & qui a oc- 
cafionné entre nous un démêlé affez vif, 
mais qui en revanche a prouvé plufîeurs 
avantages au Public ? & a contribué à 
la perfection de la lithotomie , puifqu'il 
vous a engagé 5 Monfieur 5 à publier très- 
en détail votre Méthode , beaucoup 
plutôt que vous ne l'auriez fait ^don- 
ner des Principes fur l'abus de certains 
Inftrumens compofés/ur celui des canu* 
les après l'opération de la Taille , & 
principalement fur les dangers évidens 
des grandes incifions du corps de la 
velTie 3 & les avantages de la dilatation 
ménagée. 

Pour opérer avec cet Infiniment , je 
fituë & aflujettis le Malade comme à 
l'ordinaire. La fonde cannelée introdui- 
te dans la veffie ^ je la fais tenir par un 
aide > à peu près comme vous faites te- 
nir la vôtre dans votre Taille latérale , 
la poignée ou le manche incliné du côté 
de la cuiffe droite du Malade 5 en faifant 
faire à fa courbure un peu de faillie en- 
tre la tubérofité de Y tj chien 6c le pubis 
du côté gauche du Malade. Je m'affure 
die la diredion de la cannelure de la fon- 
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jde avec le doigt , puis je prens Plnftru? Lithoto* 
ment , & le tiens comme on fait le litho- me cac ^ 
tome ordinaire , ayant eu foin aupara- B ] anc / ? 
vant de pouffer la lame jufqu'à ce que fa 
pointe foit au-delà de l'extrémité, h , 
avec la pointe & le tranchant de cet 
Inftrument ; je fais la première coupe 
4ans le lieu deftiné, c'eit-à-dire, depuis 
l'endroit où finit ordinairement celle du 
grand apareil, jufqties vers la tubérofitç 
de Yiftbion 5 & à côté de l'anus. 

Après avoir découvert & nétoyé h 
cannelure de la fonde , j'apuye & je 
pouffe la pointe du lithotome fur cette 
cannelure , de manière que la chape eft 
pouffée , par ce mouvement , vers cette 
cannelure & le bec ou la crête, h , y eft 
introduite. Dans cette pofition > le doigt 
index de la main gauche paffé dans Pan- 
neau 3 e , & le pouce pofé fur la platine 5 
pour tenir en place rinftrument & affu- 
jettir la crête , h 3 dans la cannelure de 
la fonde : dans le même tems , avec le 
pouce & le doigt index de la main droi- 
te , je faifis la pièce de pouce , a , & re- 
tire le lithotome dans fa chape pour y 
être affujettis par le tenon de la bafcti- 
le 5 Cj j'empoigne eafuite le corps de 
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Lîthoto- rinftrument avec la main droite : dans 

me wché le même inftant , je le quitte de la main 

de m. te g au die , & avec cette même main , je 

Bhnc ' laifis le pavillon de la fonde que tenoit 

l'aide 5 & je Fais > avec cet Inftrument 

& avec la fonde 5 le mouvement que 

Ton fait ordinairement pour introduire 

un gorgeret ou un conduâeur dans la 

velfie y en fuivant la cannelure de la 

fonde. 

Le conducteur étant introduit dans 
la veille , je retire la fonde , qui eft alors 
inutile & qui pourroit nuire. Je paffe le 
doigt index de la main gauche dans 
l'anneau , e , le pouce pofé fur la platine , 
pour tenir rinftrument en place ; j'apuye 
le dos concave du conducteur vers le 
haut & un peu du côté droit du Mala- 
de , afin que le tranchant de rinftrument, 
en faifant le débridement 3 ne bleflfe point 
le redum. je dégage enfuite le lithoto- 
me du tenon de la bafcule, c, qui raflu- 
jettiflbit ; je le pouffe pour faire le débri- 
dement , & au moyen du fécond trou 
placé fur la foye du lithotome , le tran- 
chant ne peut aller que jufqif à l'endroit 
où il eft arrêté en , g , & par confèquent 
ne peut bleffer le fond ni les parois de 
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la veffie , la coupe qu'il fait étant bor- Lîthoto, 
née au cou de eet organe. Je le retire jjjf ^ ch * 
enfuite dans la chape. Blanc. 

Le doigt index de la main droite 
\ trempé dans l'huile , je l'introduis dans 
la playe pour frayer la route à la te- 
nette. Je m'arme d'une tenette , je l'in- 
troduis dans la velTie , à la faveur de la 
crête, f, fituée le long de la pièce fu* 
périeure de la chape. La tenette dans 
la veffie , je mets bas Tlnftrument 3 char- 
ge la pierre & la tire. 

J'attends que les grands Maîtres de 
l'Art 5 du nombre defquels je vous com- 
pte 3 Monfieur , ayent aprouvé ce litho- 
tome & la manière de s'en fervir , par 
les divers effais qu'ils en pourront fai- 
re 5 pour me déterminer à opérer avec 
cet Infiniment fur le vivant, J'ambi- 
; tionne plus les fuccès que les fuffrages ; 
| & en matière Chirurgicale , un Inftru- 
1 ment nouveau , & la manière de s'en 
1 fervir, exigent les plus fages précautions. 
r M. Louis me dira peut-être encore , 
1 qu'une pareille production ne demande 
1 pas une grande force de génie ; il en 
! faut beaucoup plus qu'il ne s'imagine 
( pour fe foumettre à de judicieufes cri- 
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tfthoto- tiques i & renoncer à des avantages 
jne caché aparens , que l'amour propre fçait tou- 
&£' le jours groffir. 



j'ai l'honneur d'être, ceci 
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RECUEIL 

DES PRINCIPALES PIÈCES 
DE MON DEMELE' LITTERAIRE 

AVEC UN ANONYME; 

SUR UN NOUVEAU 
LITHOTOME CACHER 

UNE TE NET TE 
A BRISER LA PIERRE; 

Et la fituation du Pierreux dans 
l'Opération de la Taille* 

LE même Journal de Verdun qui 
annonça les efpérances de la Paix, 
& la fin de cette Guerre fanglante que 
nous avions en Flandres j en Italie &c. 
publia aufïi dans la page fuivante , le 
nouveau Lithotome caché , & une te- 
nette à brifer la pierre dans la veffie, & 
fut par-là roccafton de la guerre littéraire 
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qui s'efl: allumée entre fon Auteur & 
moi ; Guerre qui , heureufement 5 ne 
troublera point le repos de l'Europe , 
& qui 5 loin de coûter la vie à fes habi- 
tans , a pour but 5 de ma part 5 leur con- 
fervation, puifqu'elle tend à empêcher 
qu'on n'introduife dans Part de guérir 
des machines & des manœuvres dange- 
reufes & propres à retarder les progrès de 
cet Art Voici la defcription de Flnftru- 
ment 5 objet de ces réflexions ; je la 
donne telle qu'elle eft dans le Journal v 
excepté que j'y ai ajouté une Figure que 
rAnonime lui-même y defiroit. 



^^W 



DESCRIfz 
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DESCRIPTION 

d'un Infiniment nouvellement aproprié 
pour j aire Topé rat ion de la Taille , & 
avec lequel elle fera facile à exécuter 
par tous les Chirurgiens , £«p beaucoup 
moins danger euje qu'elle n'a jamais 
été. * 

AVant que d'expofer la manière de . 
je fervjr de cec Infiniment , à qui de vS! 
on donne le nom de Litliotome caché, Novembre 
il eft bon de faire obferver , que depuis ^s.pag. 
environ trente ans 3 on a beaucoup tra- 383% 
vaille en France & en Angleterre , pour 
trouver des méthodes de tailler plus 
avantageufement. 

Pour y parvenir , on a fait en diffé- 
rons tems divers changemens à celle qu'on 
nomme le grand apareil ; mais malgréce 
qu'on découvrait de bon , il en reftoit . 
toujours trop de mauvais , pour ne pas 
defirer mieux. 

On a attaqué le corps de la vefïle en 
conféquence par différens endroits , au- 
tres que fon cou. Le haut apareil promit 

* On voit que le modefte Anonime ne fait pas la 
petite bouche , quand il annonce fes prétendues dé- 
couvertes. 

///. Partie. D 
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Lïtfcoto- d'abord les fuccès les plus dateurs ; mais 
tae caché j eg inconvéniens qui s'y rencontrèrent , 
dei'A-noni--^ £ rent abandonner. On fe tourna en* 
fuite du côté de celle qu'on nomme laté- 
rale ; mais les avantages n'en ont pas 
paru fuffifans pour faire abandonner le 
grand apareil par tous les grands Maî- 
tres. A celle-là s'en eft jointe une trot 
fiéme , où Ton a prétendu attaquer le 
corps de la veffiefans intérefferfon cou; 
mais elle s'eft aulTi trouvée avoir des in- 
convénient 5 qui empêchoient de la pra< 
tiquer dans tous les cas. 

Les variations de toutes ces Métho- 
des y & leur infuffifance dans tous les 
cas 5 ayant toujours confervé le premier 
rang au grand apareil 5 malgré fa grande 
cruauté 5 un particulier , qui ne tient au- 
cun rang en Médecine , ni en Chirurgie, 
& qui a été fouvent témoin des douleurs 
inouïes que les Malades fouffrent pen- 
dant cette opération , & même long* 
tems après , a fur-tout obfervé que ces 
douleurs font plus ou moins grandes } 
fuivant la manière dont on faitrincifion , 
& que le fuccès dépend beaucoup de 
cette manière. Car iljufqu'icion a tant 
cherché & tant varié, tous néanmoins 
paroiflent le réunir à dire y que tout Ta- ! 
avantage de la Taille dépend de Finci; 
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*fion ; tous ont cherché à faire cette in- Lîthoto- 
cifioa fnffifante pour y faire pafTer Ja™ e , caché 
pierre, fans violence , & ils ont connu m e ef AD0W# 
que c'étoit de la facilité Centrer dans la 
.veffie fans violence , & d'en extraire la 
pierre auffi fans violence , que dépendoit 
l'avantage de cette opération. C'eft de 
l'avantage de cette incifion dont il s'agit 
maintenant, & on prefente pour cela un 
Infiniment ancien 5 mais nouvellement 
•aproprié pour cette fin. Ceft'le Biftouri 
caché 5 dont on attribue l'invention à 
M. Bienaife , à qui l'Ecole de Chirurgie 
de Paris a beaucoup d'obligation , étant 
Tun des Fondateurs de S. Corne. 

A ce biftouri caché on a donné une 
configuration qui Je rend propre à être 
introduit dans la veflle , après une inci- 
fion extérieure qui découvre un-peu la 
crénelure de la fonde 5 & alors on l'in- 
troduit dans la veflle de la même façon 
qu'un condudeur mâle. 

Ce biftouri caché a neuf pouces & pi. m. 
demi dans la totalité de fa longueur. Le 
tranchant de fa lame , a , b, Figure 2. , 
21 quatre pouces trois lignes de longueur y 
&îa guaine fendue, c, d , qui le cache, 
eft fermée par le bout , c, & fe termine 
en forme de languette de trois lignes ou 
environ , de longueur pareille k celle d'un 
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LHhoto- condn&eur mâle* La guaine & la lamé 
me caché^ ne f orme nt qu'une grofieur d'un tuyau 
derAnom- ^ pi nme ^ écrire : la moitié de fa lon- 
gueur 5 tendante au bout 5 eft courbée 
en arriére 5 & la languette la termine. 
La courbure eft femblable a celle de la 
erénelure de la fonde k tailler, & s'y 
loge par -foïi dos pour conduire rinftru- 
ment dans la veflie. Depuis l'endroit de 
la vifle 5 e, Fig. i. 5 qui tient le biftouri 
affujetti à la guaine, il y a un manche* 
e , f , d'environ deux pouces & demi de 
longueur # : ce manche eft de la nie me 
pièce que la guaine 5 & il fe termine par 
une broche de la gfoffeur d'un petit tuyaa 
de plume 5 & longue de deux pouceg ; 
neuf lignes , & par fon bout il y a uit 
écrou 3 afin d'y retenir une virole de bois 
aulïi : longue que cette broche : cette vi* 
rôle ? f f a fix pans 5 & eft figurée 
en forme de iftanche ; elle fert de man^ 
che k rinftrument. Au milieu de chaque 
pan 5 il y a une petite hoche ou cran v g, 
fur une virole de fer, qui la termine par 
le bout quiaproche le plus du milieu de 
rinftrument. Cette hoche fert à recevoir 
le petit bec d'un reffort r h , attaché fur 
le fer qui donne naiJTance à la broche 
qui pafïe dans la virole de bois fervant 
* Deux ponces , félon celui que j'ai deflîné* 
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de manche. Ce reffort fert à affujettir la Lfthoto. 
virole de bois, de façon qu'un des fix m? , caché 
pans regarde toujours la queue du bi- ^ VAno ^' 
ftouri par fa face, & chacun des fix pans 
s'y tourne quand on veut , en retirant le 
reffort qui tient ia virole affujettie , & 
aufii-tôt qu'on ceffe de retenir le reffort ? 
il rentre dans le cran. 

Les fix pans de la virole de bois font 
taillés de façon , qu'ils font tous inégaux 
de profondeur entr'eux , & ce font eux 
qui règlent l'ouverture du biftouri d'avec 
fa guaine quand on apuye le doigt fur la 
queue du biftouri , parce que cette queue, 
en apuyantdcffus, s'aproche du manche 
jufqu'à ce qu'elle j- touche fur le pan qui 
h regarde. Ces fix pans font numérotés 
des chiffres,-, 7, (>, n, 13, 1?. Sic'euV 
le y .qui regarde la queue du biftouri , en 
aprochant cette queue fur le pan , le bout 
de fa lame fort de fa guaine de cinq li- 
gnes , & ainfi des autres jufqu'à quinze 
lignes 1 en forte que l'Opérateur propor- 
tionne l'ouverture qu'il veut faire depuis 
la veifie jufqu'à l'extérieur du périnée , 
par la face qu'il a tournée du côté de 
la queue du biftouri , & choifit des fix 
degrés ou numéros celui qui convient à 
Yàgt de celui qu'il taille ., ou à la groffeur 
de la pierre qu'il croit devoir extraire 3 
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Lithoto- & îa longueur de cette incifion fera fûre- 

f e , " ché ; ment du degré de celui des fix qu'il aura 

me. n ° D " choifi. Cette incifion commence toujours 

dans rintérieur du cou de la veffie , & 

finit en dehors , ce qui eft le contraire 

de tous les Inftrumens qui ont ouvert la 

veille jufqu'à prefent. L'incilion , au fur- 

plus , ne dépend ni de l'adreiTe , ni d'au- 

cune autre manœuvre de celui qui la fait, 

mais feulement de la face qui regarde la 

queue du biftouri. Celui qui le fait agir, 

n'a qu'à s'afiurer qu'il fait toucher cette 

queue au pan du manche qui la regarde. 

Après cette defcription imparfaite, «Se 
qu'on ne fçaurost faire mieux compren- 
dre qu'en donnant une démonftration 
par une gravure a plnfieurs faces ; on 
donnera l'indication de l'Ouvrier qui Ta 
exécuté , après qu'on aura donné la ma- 
nière de s'en fervir ; ce qui fuplééra à la 
démonftration , qui feroit trop couteu- 

fe.* 

Pour fe fervir du Lithotome caché , 
il faut placer le Malade à Torà'inatre des 
autres tailles , ** & enfuite placer la 
fonde , qu'on aura introduite 5 un peu 

* J'efpére que le F * * C** me fçaura gré de m» 
gén^rofité. 

** C'eft. à-dire fur une table & fur un plan m- 
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panchée fur Faîne droite «, de la même Uthoto» 
façon que pour la latérale : il faut que fa me , caché 
courbure crénelée regarde fefpace qui de ^ rAnom * 
eft entre le reilum & la tubérofité de 
l'os ifchïon. L'Opérateur donne la pla- 
que de la fonde à tenir à celui qu'il en 
croit le plus capable entre ceux qui lui 
aident : il la place lui-même auparavant , 
& il a foin qu'elle faffe le plus de faillie 
qu'il fe peut 5 an côté que nous avons dé- 
terminé : le même qui tient la plaque de 
la fonde, tient lefcrotum élevé avec fou 
autre main. L'Opérateur prend un bi- 
fkmri, ou tel autre infiniment qu'il juge 
à propos > pourvu qu'il foit tranchant 
d'un côté & pointu par le bout ; & il 
fe place vis-à-vis de la fefTe droite du 
Malade , & tire la peau du côté du ra- 
plié qui répond entre le rettutn & la 
tubérofité de Fifchion gauche : alors il 
plonge la pointe de fon bifburi à demi 
couché k côté du raphé, vers le milieu 
du mufcle accélérateur gauche 3 & faiç 
fon incifion en defçendant jufques vis- 
à-vis la tubérofité 5 en forte que cette 
ouverture > fi c'eft un adulte > puiffe avoir 
deux pouces & demi au moins de lon- 
gueur ; on y retourne une féconde & 
même une troifiéme fois , & enfin juf- 
qu'à ce qu'on ait coupé l'épaiifeur des 
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Lîthoto- graifles , & qu'on fente bien diftinélemenC 
^i'Aconi- * a cr ^ ne l ure ^ e & fonde avec le bout du 
me. doigt indice de la main gauche par le 

fond de la playe. Alors on y plonge en 
gliflknc la pointe du biftouri , fon dos 
tourné du côté du fond de la crénelure 
de la fonde : on découvre la fonde d'en- 
viron fept à huit lignes en dépendant. 
Cette ouverture , pour qu'elle foit bien , 
doit fe trouver précifément au milieu du 
mufcle accélérateur gauche , en le pre- 
nant dans fa largeur, & un peu pofté- 
rieurement au-deffous de fon milieu , en 
le prenant dans fa longueur. 

Cette incifion faite , on introduit la 
languette, c, du Lithotome caché fur 
la crénelure de la fonde, & après s'être 
bien allure qu'elle y eft , l'Opérateur va 
chercher la plaque de la fonde avec fa 
main gauche ; & après s'être bien alfuré 
de nouveau, que la languette de PInftra- 
ment eft dans la crénelure , ce qu'il fent 
par la réfiftance mutuelle des deux In- 
llrumens. Alors il relève la courbure de 
la fonde fous l'arcade du pubis, en la flii- 
vant avec la languette du Lithotome. 
Enfuite, étant fur que le bec delà fonde 
eft dans la veflie , il pouffe doucement 
fon Lithotome, dont il aproche le man- 
che de celui de la fonde d'environ quatre 
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■à cinq pouces ; & quand la .languette eft Lfthoto- 
parvenue à la vive arrête du bec de la ™ e caché 
fonde , elle s'y arrête , ce qui eft un ligne „J.' Aaoni ' 
certain que Flnftrument eft parvenu dans 
la velîie ; alors il dégage la fonde d'avec 
le Lithotome , & il la retire de la veille 
& hors du canal : enfuite il reeonnoît la 
pierre avec Ton Lithotome ; & après l'a- 
voir bien reconnue , il. juge de fa grof- 
feur , & détermine par 'le manclie de 
rinftrument la grandeur de l'ouverture 
dont il a befoin. Cela fini , il porte le 
dos de fon Infiniment fous l'arcade du 
pubis , & fait regarderie tranchant fui- 
vant la détermination de l'inciiion ex- 
térieure : après quoi il apuye la queue* 
de fon biftouri contre la face de la virole 
de fon manche qui la regarde, & retire 
ainfi fon Inftrument tout ouvert jufau'au 
dehors de la veflle , ayant ouvert 4 tout 
le trajet latéral inférieur du côté gauche 
du cou de la veftie, en commençant par 
les proftates, qu'il prend du dedans en 
dehors ; aufli font-elles toujours coupées 
bien net, & il continue avec la même 
exactitude l'ouverture jufqu'au dehors. 
L'Inftrument ayant abandonné la plaie, 
on y entre avec le doigt aufli librement 
qu'on veut , «Se on touche la pierre. Si 
on ne veut pas y introduire la tenette 
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Lithoto- feule 5 on peut la précéder avec le bon* 
me caché l'ouverture eft fi exa&ement faite , 

aï. qu'il n'y a point de faillie route a crain- 

dre. On prend la pierre 5 qui fort fort 
aifément ; & fi elle eft^ trop groffe 
pour l'ouverture * celle-ci fe prolonge 
fans beaucoup de peine & fans aucune 
déchirure forcée. L'effai en a été fait fur 
plufieurs cadavres 3 & il n'y a rien d'ef- 
fentiel qui s'y trouve intéreffé 5 tels que 
l'artère honteufe interne , le véru montai 
num 3 ou la véficule féminale gauche, 

L'endroit où fe fait l'ouverture, four- 
nit un efpace aufli ample que la méthode 
de M. Rau , & qif aucune autre de tou* 
tes celles qui ont attaqué la veille par 
rintervale du redum & de la tubérofité ; 
de forte qu'on ofe affurer que celle-ci a 
tous les avantages de toutes les métho- 
des qui ont attaqué la veffie par fon corps > 
Se tous les avantages du grand apareil 3 
fans avoir aucuns des inconvéniens des 
unes , ni des autres. 

Tout le monde fentira facilement les 
avantages de cet Infiniment 5 pour peu 
qu'on ait d'idée de la différence d'une 
divifion faite par un Infiniment bien 
tranchant , ou par un Inftrument con? 
tondant ou déchirant ; d'où il eft aifé 
de conclure , que fi Ton voit guérir dç 
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Jîx malades cinq , /># r l'opération du grand Lithotcv; 
apareil) bien faite à F ordinaire 3 au! il en ^e caché 
guérira par celle-ci de cinquante qua- me< 
rante-neuf \ £s? ^ j'/7 et oit pojjible de 
pefer ou de me jurer les degrés de la dou- 
leur que fouffrent les Malades 3 on trou- 
verait que fi le grand apareil ordinaire > 
bien fait 5 fait fouffrir une livre de dou- 
leur , celle-ci n'en fera pas fouffrir une 
once ; ce qui revient comme un àfeize * , 
& cet avantage augmentera à propor- 
tion en bien toutes les autres fuites de 
l'opération. 

Tous ceux qui connoiflent bien la 
matière dont il s'agit D fendront facile- 
ment l'extrême différence de cette mé- 
thode d'avec toutes celles dont on s'eft 
fervi jufqu'ici , & fur-tout le grand avan- 
tage 5 de ce que tous les Opérateurs 5 
quoique de différens degrés de génie & 
d'adrelFe , feront fûrement une incifion 
parfaite dans tous les cas \ & on ofe af- 
furer que c'eft l'exécution de cet article 
qui a été le plus funefte aux Malades 
dans tous les tems. 

Le même Infiniment aura le même 
avantage pour la taille des Femmes , 
fans avoir befoin de fonde pour être 
porté dans la veiïie. On obfervera la 

♦ On voit que l'Auteur eft calculateur. 
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Litboto- même détermination pour Fincifion, en 
me caché la portant entre le reftum & la tubéro* 
nl Anoni ' Ccé de l'ifcbion gauche 5 ayant foin de 
tirer le vagin à droite pendant le tems 
deFincifion. Celle-ci ne fera point fujette 
aux inconvéniens de celle qui coupe les 
fibres circulaires de Puréthre 5 latérale- 
ment en deux moitiés 3 & dont la pro- 
longation des incitions ne fçauroit pro- 
fiter du grand avantage que le tiffu cel- 
lulaire ? latéral du reâum , fournit à la 
nôtre fans déchirement. 

Celui qui donne cette expofition 3 prie 
les grands Maîtres de FArt de fufpendre 
tout efpriE de critique jufqu'à ce qu'ils 
Payent eux-mêmes éprouvée. 

D'ailleurs , il compte bien que chacun 
y pourra perfectionner quelque chofe \ 
& il ne fe flate point d'avoir épuifé le 
fujet , mais il a Fefpérance que les fuccèg 
ôteront à Pavenir aux Malades la ter- 
reur que cette opération portoit avec 
elle. 

j aurna ] Le Particulier qui a donné dans le 
de Verdun, dernier Journal la defcription d'un nou- 
^ ce 8 rab a re veau Lithotome caché , annonce avec 
4(5i." pag# une grande iatisfaâion , qu'il n'a rien 
outré dans la fupériorité qu'il lui a don- 
né fur-tout ce qu'on a découvert juiqtpà 
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prefent pour guérir la Pierre par Topé- VttMtt 
■ration ; il ne pouvoit encore citer que y^otoma 
des épreuves fur des Cadavres 5 mais caché* > 
iprefentement il eft en état d'y joindre 
une relation de la première qui a été 
faite fur un Vivant. 

M. de la Roche r Maître Chirurgien k 
Paris 5 près le Palais Royal 5 s'eft fervi 
: du Lithotome caché pour tailler M. h 
: Roy 5 Marchand de Chaux de la Ville de 
JMdun y âgé de 60 ans ? d 7 une comple- 
xkm délicate , & tourmenté depuis trois 
; ans par des fbuffirances continuelles, que 
lui caufoit une pierre dans lavefîie. L'o- 
pération fut faite le 8 Oélobre dernier ; 
& la douleur fut fi légère > que le Mala- 
, de s'endormit deux heures après, & il 
; continua de dormir le refte du jour & de 
î la nuit fuivante , à l'exception des tems 
'où Ton lui donnoit quelque chofe à pren- 
dre, ou qu'on le changeoit. Pendant les 
\ premières 24 heures > les urines lui cau- 
1 ibient une légère cuiffon en paffant par 
Japlaye ; mais après ce tems-là, il n'a 
, plus rien fouffert jufqu'à une parfaite 
1 guérifon arrivée en moins de vingt jours» 
; Les urines pafférent en partie dès le me- 
■ me jour de l'opération par la voye or- 
1 dinaire , ce qu'elles continuèrent de faire 

! toujours en augmentant jufqu'au 13 e de 

i 
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Premier l'opération qu'elles y pafférent en entier. 
Uttotome'" ^ e Malade n'a pas été en danger un feul 
caché. inftant Ceux qui douteront de ce récit , 
pourront s'en aflurer par la bouche du 
Malade & du Chirurgien. La playe n'a 
point fupufé ; & fans beaucoup de glai- 
res , dont les urines étoient chargées ,- 
il n'eft pas douteux qu'elle n'eût été réu- 
nie en fort peu de jours > de même qu^une 
playe fimple. 

Le fuccès de cette opération fera con- 
folant pour ceux qui ont tenté le défa- 
grément & la longueur ( prefque toujours 
infruâiieufe ) des litontriptiques fi dé- 
.goutans qui ont paru dans ces derniers 
tems. Ces Malades -, -s'ils s'adreffent à des 
Opérateurs habiles * 5 feront fûrs de fe 
tirer d'affaire r & ils auront un effroi cle 
moins pour l'opération ; car ils pourront 
être taillés -par cette .méthode aufli avan- 
tageufement fur leur propre lit-, que s'ils 
étoient liés fur un échaffaud , dont la 
feule vue faifoit prefque toujours trem- 
bler les plus déterminés ; & en cas que 

* L'Auteur nous avoit annoncé ci-devant cette opé- 
ration comme facile à exécuter par tous les Cbirw 
giens... quoique de différent degrés de génie & d'adreffe. 
31 commence donc ici à fentir un peu l'excès de fon 
exagération-, & cela après un fuccès ; il faut efpérer 
qu'il en rabattra encore quelque chofe , quand ces 
mauvais fuccès l'auront plus inûruit. 
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leur lit par le bas ne puifle fe preferiÉer à Premier 
la lumière d'une fenêtre , on en pourra fuccès du 
conftruire un fur une table avec un bon SSé!° me 
matelas & un oreiller pour relever la 
tête ; préparatif fîmple & peu effrayant, 
auquel on n'a jamais pu fe borner cjans le 
grand apareil. # 

* L'Auteur cft dans Terreur » comme on verra dans 
nos Remarques. 



w 'P w 
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DESCRIPTION D'UNE TENETTE, 
pour câfïer les Pierres dans la Veffie. 

far TÀuteur Ânonîme au précédent 
Lithotome caché. 

journal T E Particulier dont il efl: quéftionj 
3e Verdun, JL^ a été lui* même témoin de deux 

Décembre ^ / ,. N . f , 

J743# pag Opérations 5 ou les pierres le trouvèrent 
463. fi grofTes ; par le long-tems qu'il y avoit 
qu'elles avoient pris naiffance qu'il fut 
impoffible de les tirer , ni de les pouvoir 
caffer , & il fallut prendre le trille parti 
de biffer mourir les Malades dans les 
douleurs 3 fans poiïtôir leur donner au- 
cuns foulagemens. Il y a fort peu de Chi- 
rurgiens' expérimentés qui n'en ayent 
vu périr beaucoup d'autres par les feuls 
déchiremens" & contufions 5 que de gref- 
fes pierres ont accoutumé de faire lorf- 
qu'on les tire ; & il eft bien rare que cela 
n'arrive pas quand le volume delà pierre 
excède trois ou quatre onces de pefan- 
teur ;" au lieu qu'auiïi-tôtque l'Opérateur 
s'apercevra par Técartement de fa Tenet- 
te ordinaire 5 que la pierre eft du volume 
ci-delïus 5 ou qu'elle l'excède \ il pourra 

fubltituer 
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fubftitiïer là Tenette à caiTer la pierre, Tenettedé 
à celle dont il fe iert ordinairement, & VAnonirne^ 

ff'/ i • i -à cafler les 

_ e la pierre en deux ou trois igneSé 

morceaux s alors il retire la forte Te- 
riette 3 pour cirer les morceaux plus dou- 
cement avec la Ténètte ordinaire ; & 
é'iléri refte quelque morceau trop gros ,' 
il faut rentrer pour le cafler, 

La Tenette dont il s'agit # 5 a fept *Ffg-sr ; ^de 
pouces de longueur depuis le clou qui lalJl#lv * 
fbirit les deux branches 5 jufqu'au bout 
des anneaux qui fervent à la tenir, & 
trois pouces quelques lignes , depuis lé 
clou jufqu'aui bout des cùilliéres ou mor~ 
dach'es. Les branches ont quatre lignes 
de diamètre en groffeur* elles font fort 
nourries à l'endroit dû clou. Les cùilliê- 
res ou m'orda'ches 5 font de même fort 
nourries par leur racine ou bafé, étroites 
de fix lignes fur leur largeur 3 & épaifles 
de quatre lignes à leur bafe, &de trois 
lignes fur leur pointe. Elles font écartées 
par leur milieu , & fe rejoignent par leur 
bout , de l'a même façon que les Tenettes 
ordinaires ; mais ce qui' en fait elTeritiel- 
îement la différence ; c'efî qu'au lieu des' 
fimples dents , en forme de râpe à bois , 
dont les Tenettes' ordinaires font garnies 
dans les parties antérieures des cùilliéres ,' 
celles-ci font garnies à chaque cuilliére> 
III. Partie. ~ £ 
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Tetfeçtecfe. de trois clous d'acier bien trempé 5 dont 

à^eMes la t ^ te a ^ eLlx lig nes ds longueur , de 
pienU. forme pyramidale 5 quarrée & pointue, 
large d'une ligne deux tiers par fa bafe, 
laquelle fe termine par une petite viffe 
qui entre dans un trou qui perce l'épaif* 
feur de la cuilliére en écrou : cette queue 
n'excède point la furface externe de la 
cuilliére. Ces trois clous font pofés à trois 
ou quatre lignes l'un de l'autre , y en 
ayant un au bout , & les deux autres en 
defeendant vers le milieu de la longueur 
de la cuilliére , ce qui fait un bon pouce 
de diftance du premier au dernier. 

Us font pofés latéralement les uns à 
Fégard des autres 5 quoiqu'en long ? afin 
de mieux conîerver la force des cuilliéres. 
Ces clous fe montent & fe démontent 
avec ur\Q clef y Fig. 6. , où la tête du clou 
entre par le bout 5 & on tourne de la 
même façon dont on monte & démonte 
la pyramide de la couronne d'un trépan. 
On a jugé qu'il étoit mieux d'avoir pofé 
les trois clous en longueur , qu'en trian- 
gle fort court 5 parce que par cette dif- 
pofition il peut fe rencontrer des occa* 
fions', où celui du bout ne pourrait point 
agir fur la pierre , & que l'un ou l'autre 
des deux fuivans pourroient agir* 
Pourfe fervir utilement de cette Te- 
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nette, il n'y faut jamais laiffer qu'un clou Tenettede 
à chaque cuilliére ou mordache , & il î' An °ntae 
faut toujours préférer celui du bout le î-£ k * 
premier , parce^ que les deux enfemble , 
un de chaque côté , prendront toujours 
la pierre par fon milieu , ou même un 
peu plus avant ; car fi on la prenoit trop 
par le bout qui répond à la plaie > elle 
pourroit reculer vers]e fond de la velîic 
en la ferrant , ce qui feroit très-dange- 
reux : mais au contraire 5 en la tenant 
par fon milieu ou plus avant * les deux 
clous 5 un de chaque côté , y agiront avec 
force : ce parti fera toujours le plus fur 
pour une très-groffe. pierre. Mais quand 
elle fera d'un volume de trois 5 quatre 
ou cinq onces 5 il fera à propos de pré- 
férer les clous du milieu , ou même $ il 
ceux-là n'agiffentpas $ les deux derniers. 
Il eft bon auffi de faire obferver 5 que pour 
que la Tenette puifle fe bien ouvrir* il 
faut que les cuilliéres foient entièrement 
dans la capacité de la veflle. Le parti de 
ne jamais faire agir qu'un clou à chaque 
mordache à la fois i eft plus fur que de 
les laiffer tous les trois , parce qu'un- feul 
a toute la force du levier des branches > 
^qu'alors ^ quelque dure quefoit la pier- 
re 5 il y entrera ; & pour peu qu'il y en- 
tre en ferrant par fecoulTes > & étant de 

Es 
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Tenette de figure pyramidale 5 un de chaque côté'} 
àwffeMes la pierre fe fendra. D'ailleurs , G elle ré^ 
piewcs. fifte, on pourra changer en tournant fur 
un autre côté de la pierre , jufqu'à ce 
qu'on fente qu'elle obéiffe. À regard de 
l'introduction de la Tenette 5 il fera ton* 
purs mieux de la faire entrer fermée & 
par deffous la pierre , & de l'ouvrir en- 
fuite doucement 3 pour que la pierre s'y 
place d'elle-même , & que TépaifFeur que 
forment les cuilliéres avec les clous y ne 
nuife point à la veflie. 

Les Chirurgiens qui taillent beaucoup, 
pourront avoir trois Tenetces par dé- 
grés , afin de pouvoir les proportionner 
aux volumes des pierres & aux différent 
âges , & pour lors il n'y aura aucun cas 
©ù elle leur réfifte 3 & où ils ne puiffenÇ 
conferver la vie aux Malades» 
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^^^^•^^^^^^ 
LETTRE 

'A MESSIEURS LES AUTEURS 

DU JOURNAL DES SÇAVANS , 

jiufujet au Lithotome caché de TAnonime* 
6? de fa Tenette propre à caffer la 
Pierre dans la Vejjie. 

PAR M* LE C A T. f 



Es SIEURS, 



M 

Je viens de lire dans votre Journal de j oarnal des 
Décembre 3 pag. 7 ? 3. , la iefcription fîun sçavans , 
Infiniment nouvellement aproprié pour^™* 

* Cette Lettre a été publiée auffi dans le Journal 
de Verdun ; mais comme l'une des deux fuffit ici, j al 
choifi celle du Journal des Sçavans » parce qu'elle eft 
un peu plus complette , & qu'elle a qqelques^petits 
traits de vivacité qui ne fe trouvent pas dans l'autre. 
Je ne veux pas affefter de me montrer par mon plus beau 
côté ; les Partifans de FAnonime m'accu fer oient de 
l'avoir fait à detîein de rendre les excès de cet Ad-? 
verfaire plus indécens & plus odieux : les gens équita- 
bles en feront encore aîTez fcandalifés, 11 y a dans cette 
Edition quelques additions & corrections fort légères, 
qui concernent fur tout les Planches qui ornent cet 
©image, & (tant ma,pc*ue le. Journal. 

Si 
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Première faire T Opération de la Taille > £5? avec 
Cenfure du lequel elle fera , dit-on -> facile à exécuter 
wçhé f t &de P wr ^ w ^ Chirurgiens , £j> beaucoup 
h Tenette #wi#j danger eufe qu'elktf a jamais été. 
deTAnoni- L'honneur des Lichotomifles de ce 
fiécle , & le bien public, m'engagent à 
vous prier 3 Meilleurs > de vouloir bien 
inférer dans votre ouvrage les réflexions 
que je vais avoir l'honneur de vous com- 
muniquer 5 fur la defcription du Litho* 
tome caché > que cet Auteur annonce 
comme un Infiniment nouveau 5 & pro* 
pre à donner à l'Opération de la Taille 
une perfe&ion qu'elle n'a point eue juf- 
qu'ich On lie fçauroit que louer 5 Mef- 
fïeurs 3 la compafïion généreufe qui a 
ému cette perfonne à tâcher de trouver 
des moyens de diminuer les douleurs & 
les dangers d'une fi terrible opération ; 
mais comme l'Auteur de l'invention an« 
noncée ne tient de fon aveu aucun rang 
en Médecine ni en Chirurgie , il n'eft pas 
étonnant qu'il ne foit pas bien au fait de 
ce qui s'eft paffé jadis, ni de ce qui fe 
paiïe encore actuellement en Chirurgie 
fur le fait de l'Opération de la Taille, 
Par la même raifon , ce n'eft point pour 
lui une faute qu'on puiffe lui reprocher 
d'ignorer que le Lithotome caché ? apro<? 
prié à l'Opération de la Taille 5 n'elt pas 
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tm Tn ftrument nouveau , pas même celui Première 
qui ouvre îe cou de la veffie du dedans Cenfure du 
3 u dehors ; que la méthode qu'il décrit ç^Tte 
n'eft autre chofe que l'opération latéra- la Tenett^ 
le -» & même que Ton Inftrument exécute de ™wni* 
cette opération d une façon moins avan- 
tageufe que ceux dont nous nous fervons 
depuis nombre d'années 3 & que toute 
l'Europe connoît* Je puis donc efpérer, 
Meilleurs , que cet Auteur ne fera nulle* 
pient blefTé de mes remarques r puifqu'el* 
les n'ont ^ comme fes projets 7 d'autre 
but que le bien public* 

Dans le Journal de Verdun du mois 
d'Août 1742 , page 67 , f annonçai un 
gorgeret de mon invention 5 qui a a fa 
partie convexe une lame mobile qui fait 
le âébriâement née e [faire ( au cou de la 
vejjîe ) &? dans ks femmes , £5? dans Ta* 
pareil des hommes , fans qu'on [oit obligé 
$e [efervir d'autres Injlrumcns. * La lame 
cachée dans PepaifTeur de ce gorgeret y 
c'eft-à-d ire 5 dans fon extrémité allongée 
& propre à introduire dans Furéthre y 
dans les fondes crénelées, &c. fait bien 
un vrai Lithotome caché. J'ai envoyé à 
M. Louis 5 Chirurgien de Paris, à M. le 
Blanc , Lithotomifte d'Orléans , la figiK 

* On a vu la defeription de cet Igftrument au comment 
«firent de cet Ouvragée 
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Première re de cet Inftrument 5 & je fçai qu'elle i 
Cenfutedu £ t £ communiquée à TAcadémie de Chi. 
ôbhé,&de rurgie. M- le blanc lui -même en 3 
ja Tenetce inventé un de la même efpéce , PL IL 
dW'Anom- fi ia * Aparemmenc que l'Auteur du 
IJtkotome caché que vous annoncez 5 
Meilleurs , n'en a eu nulle çpnnoiffançe. 
Il y a pourtant une différence entre lç 
lien & les nôtres ; ceux-ci ouvrent dq 
dehors en dedans ? & nous ne pous pro- 
pofons qiuin débrideraient du cou de h 
yeifie , quoiqu'il ne tienne qu'à nous d'y 
faire une grande playe ; celui que voug 
annoncez ouvre du dedans au dehors , 
<& il me paroît que l'intention de fpn Au- 
teur , eft de faire une bonne play e à la vet 
fie , par laquelle la pierre paffe librement 
On trouve dans Franco ? pag. 15*2 \ 
un Lithotome caché fait pour ouvrir la 
veille du dedans au dehors , & même; 
des deux côtés : nous avons fait gravée 
ce Lithotome dans notre Planche IV. 
pig. 1. ; mais cet Inftrument D dont fon 
propre Auteur ne s'eft jamais fervi , efl; 
demeuré en fpéçulation depuis près de 
200 ans 5 & je ne crois pas qu'on s-avife 
de le mettre en vogue. Celui que vous 
annoncez, Meilleurs , n'a point le dan- 
ger des deux playes faites à la veflie ; 

* Sa Defcription efl: page 35., 
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j^ais fon Auteur, eft dans Terreur, s'il première 
croit qu'il eft avantageux d'ouvrir la vef- Ccnfuiedu 
fee du dedans au dehors. La playe de JS^ÏÏe 
la vc Aie , ou plutôt de fon cou , doit i» Jjjtte 
être la plus petite qu'il eft pofiible , & ^ — -.^ 
faire le foramet d'un cône dont la bafe me ? 
(bit aux tégumens. Il faut voir Ia-deflus 
un Mémoire de M.Louis , inféré au Mer-r 
cure , fécond volume de Décembre 1746. 
' Notre Lithotome caché a fur celui de 
l'Anonyme, l'avantage d'ouvrir de de- 
hors en dedans , & d'être un gorgeret 
tout placé pour l'introducl:ion des Te- 
pettes. Malgré ces avantages , Meilleurs , 
nous ne nous en fervons point , parce 
que nos lnftrumens ordinaires font ii iim- 
ples & fi fûrs , que nous jugeons inutile 
d'employer des machines compofées là où 
les plus (impies lnftrumens font la cliofe 
. aufli promptement & aufli fûrement. * 

Dans l'énumération que l'Auteur fait 
des méthodes de tailler , il dit que les 
avantages, de Tapareil latéral , n'ont pas 
paru jnffifans pour faire abandonner le 
grand apareil par tous les grands Maî- 
tres. Par la même raifon , Meilleurs , il 

* On a vu , page S , que l'expérience & les réfle- 
xions m'ont fait reconnoître , depuis que ceci eft écrit, 
des avantages au Gorgeret- Ciititotr.e fur mes Infl ru- 
mens Amples , & l'on verra par !a fuite , que j'ai 
.eiapioyé cette macb'm avec beaucoup de fucces. 
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ftemtee pea t compter que fon invention ne fers 

Cenfuredii .„ __„_ * l j • 

Lithotome P a ? en core abandonner cette ancienne 
caché, & de méthode ; car fon opération , telle qu'il 
ï. %«J nous la décrit 5 eft l'apareil latéral mot 
** *:■' ' pour mot ; s'il y a donc de Yinfuffifance 
dans cette méthode , elle reftera pareil- 
lement dans la fienne ; mais non , ren-> 
dons juftice à notre méthode commune , 
elle n'eft jugée infuffifante que par ceux 
que les préjugés empêchent de l'adopter. 
Si l'on en croit l'Auteur , les Litho* 
tomiftes fe réuni jfent a aire que tout Pa- 
vant âge de la Taille dépend de Tincijton ; 
tous ont cherché à faire cette mcifionfuf-. 
fifante pour faire paffer la pierre fans 
violence, & ils ont connu que c 'éi 'oit dé 
la facilité d'entrer dans la veffie fans 
violence , gs? d'en extraire la pierre auffl 
fans violence , que dépendoit l'avantage 
de cette opération. 

Quand le charitable Anonyme ne nous 
auroit pas dit qu'il n'eft pas Lithotomifc 
te , au moins Lithotomifte confommé , 
je l'aurois reconnu à ces traits. Tout l'a- 
vantage de la Taille dépend fi peu de 
Tincifion , Meflieurs , qu'il y a des cas où 
il n'en faut point faire du tout : tel eft 3 
par exemple , celui de l'extraction d'une 
petite pierre aux Femmes. A l'égard des 
Hommes , je ne doute pas qu'on qe |î*> 
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fort bien dans le même cas ( de pierres Première 
petites ) de fe contenter de la dilatation Lkhotïme 
ménagée du grand apareil. Celui de caché, &de 
PHôtel-Dieu de Paris , qui eft précédé J JJ nctt * 
d'un débridement latéral , a beaucoup de m e e> n0m * 
fuccès ; & M.Boudou me mande par une 
lettre du ï 3 Novembre dernier, qu'il y 
a vu plufteurs Taillés guérir en deux ou 
trois fois 24 heures ; mais je fuis certain 
par un grand nombre d'obfervations, & 
de raifons folides , qui feront inceffam- 
jnent rendues publiques, que la facilité 
Centrer dans la veffie , d'en tirer la pier- 
re , qui ne font la fuite que d'une grande 
incifion à cet organe, font prefque tou- 
jours mortelles. Ainii les Lithotomiftes 
confommés dans leur Art , n'ont garde 
de regarder cette facilité comme ce qu'il 
y a de plus avantageux dans l'opération. 
Kt de bonne foi , A4effieurs, fi leur Art 
ne leur preferivoit pas une grande réfer- 
ve fur cette facilité , qui empêcheroit 
celui qui pratique l'apareil latéral de pouf- 
fer fon incifion à la veffie auffi loin qu'il 
jugeroit à propos pour y pafTer les Te- 
nett.es , la main même qui vaudroit bien 
mieux que les Tenettes ? mais il fçait 
qu'il tuëroit le Malade , & que Pincifion 
la plus petite eft toujours la meilleure. 
Voilà la régie qu'il y a à combiner ave: 
la facilité qu'il cherche* 
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première II tfy a point de fauffe route à crainl 

Lkhotome ^ 9 en ^ e ^ ervant du Lithotome caché t 
caché, & de dit PAnonyme. Oui , en fupofant qu'il 
la Tenette fcit bien dans la veffie ; mais c'eft un 
teVânom- avanta g e q U ']j a en commun avec le nô- 
tre 3 & / avec nos Inftrumens ordinaires r 
qui ont tous des cannelures par lefquelles 
ils fe cènduifent fucceiBvement par la 
fonde dans la veffie. 

On ofe ajjtirer , continue cet Auteur y 
que cette façon âe tailler a tous tes avan- 
tages de toutes les méthodes qui ont at- 
taqué la veffie par/on corps , £g? tous les, 
avantages du grand apareil ?fans avoir 
les inconvéniens ni. des uns ni des au? 
ires* 

Le Public fe reflbuviendra que tout ce 
que l'Auteur dit de bien de fa métho- 
de 5 c'eft de Tapareil latéral qu'il le dit» 
Cette façon de Tailler , pratiquée par 
plufîeurs Lidiotopiiftes célèbres 3 a les 
avantages des méthodes qui ont ouvert; 
la veffiç dans fon corps , parce qu'en dé- 
bridant le cou de la veffie , elle ouvre 
vers fon corps une voie facile à la dila- 
tation & à l'extra&ion , comme le fait 
Tincifiondu corps même de cet organe 
pratiquée par les méthodes précédentes \ 
niais elle n'en a point les inconvéniens x 
parce que la graadç divifion du corps df 
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Jà veffîe eft prefque toujours mortelle , J-nJer. 
& que la dilatation ménagée ne 1 eit Lithotome 
point Cette efpéce de dilatation , & la caché, & de 
Situation baffe de fon incilïon , prora-^"*» 
rent à Tapareil latéral les avantages du me# 
grand apareil , fans en avoir les incon- 
véniens , qui font les ruptures & déchi- 
remens violens & faits au hazard , la ré- 
paration de l'urêthre du cou de la veine , 
&c. ce qu'elle évite par le débridement 
dont je viens de parler. Mais , comme 
on voit , tous ces avantages fupofent un 
fimple débridement du cou de la veine, 
une petite playe en cette région : car , fi 
le Lithotomifte pafle ces bornes , comme 
l'Auteur' paroît le prefcrire , par uneiti- 
cifion affez ample pour laiffer paffer les 
inftrumens & la pierre , fans dilater ces 
parties , alors la méthode perdra tous 
ces avantages , retombera dans les incon- 
véniens des méthodes qui ouvrent la 
veiïïe dans fon corps , deviendra meur- 
trière , en un mot ne fera plus le vérita- 
ble apareil latéral , ou au moins celui 
que nous pratiquons avec tant de fuc- 
cès , comme on fçait , puifque de 17 
Printemps que nous avons taillé en Nor- 
mandie , il y en a eu fept , dans lefquels 
il n'eft mort aucun fujet ; fçavoir en 
m 2 * 33 ' 34» 37 5 23 , 46 & 48 > lans 
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première compter les Printemps dans ïefqueïs je 
Sotome" n ' ai P erdu ¥™ fuîet fur fix , ftir huit ,- 
caché, & de fur neuf, fur dix Taillés. Une partie de 
la Tenette ceg fujets n'ont pas eu le moindre accij 
de l'Anom- ^ ÇQt ^ ^ même le premier jour de la 
Taille , & ont guéri dans la quinzaine , 
quelques-uns en beaucoup moins de 
tems. Il ne faut donc pas qu'on nous van; 
te comme une merveille, une cure faite 
en vingt jours , du fommeil le jour mê- 
me de l'opération 3 & la ceflation des 
douleurs le lendemain de l'opération 
faite par le Lithotome caché ; rien n'eft 
fi commun que toutes ces merveilles. 

M. Vandergracht , Lithotomifte de 
Lille j qui taille à la même méthode , & 
avec les mêmes inftrumens que nous, 
en a éprouvé un fuccès tout pareil. L'/l* 
ronyme peut donc fe raffurer, Meilleurs * 
fur les ailarmes que lui caufe le fort des 
Pierreux , & être certain qu'il eft en 
France des méthodes plus falutaires en. 
core que celle qui réfulteroit de fon Li- 
thotome caché employé félon fa defcrip- 
tion. Il ne faut pas non plus qu'il fe per* 
fuade , comme il l'avance , que tous les 
Opérateurs > quoique de différent degrés 
■ de génie & d'adreffe , feront Jurement 
une incifion parfaite dans tous les cas. 
Mes Inftrumens ont , comme le fien , 

Digitized by LiOOQ IC 



T Opération âè la Taille. 79 
davantage de faire une incifion d'un dé- Première 
gré déterminé ; mais l'incifion , pour être Lkho^ome 
par j ait e dans tous les cas , c'eft-à*dire , caché, & de 
pour être telle qu'elle partage, comme il l f J A cnette 
convient 5 avec une dilatation ménagée > me$ 
l'ouvrage de Piffuë néceffaire à l'extrac- 
tion , demande non feulement du génie 
£jp de Tadrejje , mais encore un Opéra- 
teur confommé. 

L'Auteur finit par nous annoncer une 
Tenette pour caiTer les groffes pierres 
dans la veflîe , & vous avez employé 
cette production dans votre Journal de 
Février dernier. Sa defcription eft ici 
page 64 3 & nous Pavons fait graver 
dans notre Planche IV. Fig. 5^ . 

M'étant aperçu que ce Particulier àvoit 
plus de zèle que d'érudition Chirurgica- 
le 5 j'avois prié l'Auteur du Journal de 
Verdun * qui a auffi inféré la defcription 
de cet Infiniment ? de l'avertir > devoir, 
avant de produire fa Tenette , fi elle va- 
loit mieux que celles» qui ont été inven- 
tées pour le même ufage par Franco & 
Paré. * Malgré mon avis , & fans con* 
fulteraparemment aucunes perfonnes de 
l'Art , cette Tenette a paru , & il fe trou- 
ve que c'efl Tune des deux Tenettes de 
cette efpéce propofées par Paré > & gra« 

* Voyez les Figures % , 3 » 4 , &c. 
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Première v é €S toutes deux dans cet Auteur , qui y 
Cenrure du omme on f ça i t e f t entre tes' mains dû 

Lithotome wv ■ - ■ 

tâché, & de tout le monde. 

la Tenette j> a [ C fû , Meffieurs ; qu'il et oit néce£ 
dej'Anonf- ^ re ^ f e i" e ver toutes ces erreurs & dé 
mettre le Public en garde contre les pro- 
ductions d'un Particulier affez étrange? 
dans les Opérations de la Taille pour 
donner comme neuves des machinés con- 
flues depuis 150 ans , & nous débiter 
comme des clïofes rares & merveilleufei 
des fuccès fort communs. 

J'ai l'honneur d'être très-refpeétueufe- 
éaent $ 

Messieurs,' 

Votre très-humble & très- 
obéiflant Serviteur , 

le C a t; 

d Rouen ce 10 Février 1749.' 

Cette Lettre 5 comme je l'ai ofcférvé 
ci-devant , avoit été imprimée, à peu de 
chofe près 5 dans le Journal de Verdun* 
La fertile plume de l'Anonyme fournit 
à chacune de ces Editions une ample 
répônfe divifée en deux parties. 

J'avois d'abord deffein de donner ici 

au' 
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tèiir "vcinf £,;*. t ■ , ,' ' ° > mai * 1 Au- Première 
teur ayant fait a depenfe de les faire c ^ red l 
imprimer toutes deux avec les deux Ed? L,thot0ffie 
tions de ma Lettre dans <n~ » , «ché,& de 

in-I- ÎP nnio r» " l0D Recueil "* Tenette 

în-i*, je puis renvoyer à cet ouvrage , «^noni- 
ceux qui feront curieux de lire les Ré " 

ponfes de l'Anonyme en fine onU aI 
Quant a ceux qui ne voudront connoî™* 
que les raifons qu'elles contiennent S 
Us trouveront expofées fuflifamment & 
peut-être même avantageufement pou? 
to Auteur, da.s ma fiàpli^H 



&&& 

<?££& 
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§2 Pièces concernant 

LETTRE 
DE M. LE C A T f 

A M. D * * ■ 

Du dou7.e Mai 174 9, 

JLn réplique aux deux Rêponfes cfuri 
Anonyme * Auteur d'un nouveau û-\ 
thotome caché «, inférées au Journal 
de Verdun 3 mois d'Avril &? de 
Mai. *: 

J'A i prouvé 5 - Monfieur 5 dans maLety 
tre inicrée au Journal de Mars,- con- 
tre i Anonyme /Auteur d'un nouveau 
Lit bot orne caché, que cet Injlrument tfcjl 
pas nouveau ; que la méthode quil décrit 
tfejl autre choje que l'opération latérale,* 
que Jon Injlrument exécute cette opéra* 
iion d'une façon moins avant ageuje que 
ceux- dont nous nous Jervons.. ..J'ajoute 
ici que cet Infiniment ejl dangereux > £2? 
que la méthode particulière qui en réjuh 

* J'ai fait à cette Lettre quelques additions & cor* 
restions, qui peuvent faire regarder celle-ci CGUline 
une nouvelle édition revûë & augmentée. 
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te , ijl la plus imparfaite de tontes celles Seconde 
mCon a imaginées depuis Frère Jacques, ^nfure du 

/, i • 1-e m r .Lithotome 

Sans ce dernier moût , Monlieur , qui cachéf&de 
ihtérefle très-férieufement le Public , la Xenette 
feufle laifîe fans réplique les deux Let- de ^oni- 
très que le même Anonime a fait inférer 
dans les Journaux d'Avril & de Mai. 

Aux preuves que j'ai données que lé 
Lithotome caché ifeft pas nouveau 5 l'A- 
nonyme répond qu'il ne fe donne pas 
pour inventeur ; qu'il ne prefente pas 
au Public (on Lithotome ou fa Tenette , 
comme des Infîrumens nouveaux 5 mais 
tomme nouvellement aproprus à Tuf âge 
projette. 

j'ai fort bien entendu que l'Anonyme 
âvoit fait du Biftôuri caché ou Herniai- 
re , Planche IL Fig. y , un Lithotome 
caché j Planche III. ; qu'il n'étoit pas in- 
venteur de ce Biftôuri , mais qu'ayant 
transformé le Bijîouri caché en Lithoto- 
me caché. , il devenoit auteur du Litho* 
tome caché ; fi jamais aucun autre avant 
lui n'avoit inventé pareil inftrument , 
& c'eft exa&ement fa prétention. •* Or 
j'ai prouvé que la chofe étoit déjà faite, 

* On verra dans ma réponfe , à la pièce intitulée 
Jugement , que l'Anonyme n'efl: pas même l'auteur 
de Implication du Biltouri herniaire à la Taille , mais 
que c'eû M» Chaignebrun , Chirurgien. 

F 2 
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.Seconde par Franco 5 par moi-même ,-&(%■ car mi 
L^thot'ome Litbotome eft un infiniment tranchant 
caché, «se de avec lequel on taille ^ & un Litbotome 
] f J A fcnett f <wfo? eft tout inftrument tranchant* de£ 
me, tine a la taille 5 cache dans une garni- 

ture quelconque qui s'introduit dans les 
voyes de cette opération, L'Anonyme 
remarque des différences entre le lien & 
celui de Franco > qu'il traite par mépris 
Voyez la de cizaiîles : je n'ai ni ignoré , ni dilïi- 
PI *l v * F - g ' mu ^ ces différences , je mets celui de 
lu, laPU l'Anonyme fort au-defïus de celui de 
Franco 5 mais il faut convenir que c'e.ft 
toujours un Lithotome caché > & qui a 
encore ce raport avec celui de l'Anony- 
me > qu'il ouvre la veffîe de dedans au 
dehors , & dans un degré déterminé par 
une vifle ? f, & deux écrouës mobiles, 
g; j'ai dans mon Arfenal de Chirurgie 
un de ces anciens Inftrumens. % Il n'eft 
Flanche I. pas moins irtconteftableque le Gorgeret 
Cijïitome que j'ai inventé en 1742* 
( Voilà y puifque l'Anonyme veut le fça* 
yoir 3 comme cet inftrument a été b.& 
ftiféi il y a long-tems , pour me ferviç 
de fon expreflion , ) il eft 3 dis-je 5 incon* 
teftable que cet inftrument eft encore un 

* Ce Lithotome de Franco , qui n'eft point du tout 
trtéprifàble , me paroît aufïï très-propre à élargir les 
iffuës néceflaires à rextra&ion des .corps étrangers, < 
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fyraï Lithotome caché ; & c'eft tout ce Seconde 
que je dis dans ma Critique. cenfure-du 

Le Litbotome caché ifefi donc pas un c£!&de 
infiniment nouveau dont on doive attri- la Tenette 
buer l'invention à PAnonime ; j'ai donc derAn01 * 
eu droit de lui faire remarquer qu'il n'en mç " 
étoit pas l'inventeur ; mais je conviens 
qu'il l'eft d'une efpéce particulière de Li- 
thotome caché ; car il eft vrai que le 
mien n'eft pas de la même efpéce que ce- 
lui de l'Anonyme, & c'eft ce dont je me 
félicite. Il a tous les avantages que cet 
Auteur compte au fien , il y ajoute celui 
■d'ouvrir de dehors en dedans 5 & celui 
d'être un Gorgeret , & même par la 
. dernière efpéce j'en ai fait faire, un Gor*- 
geret & un Dilatatoire tout enfemble ; 
mais ce qui eft plus confidérable encore * 
c'eft qu'il n'a aucuns des dangers qui en* 
vironnent de toutes parts Pillage de Pin- 
ftruraent de P Anonyme; 

La feule réponfe que cet Auteur faCTe 
à cette démonftration , de la fupériorité 
de mon inftrument , c'eft qu'un Gorge- 
ret eft trop large pour pouvoir s'intro- 
duire dans la vellie non débridée. Si l'A- 
nonyme avoit lu avec un peu plus d'at- 
tention ma Lettre dans le Journal de 
Mars 5 il y auroit remarqué que j'y dis ex* 
prelTément.... la lame cachée dans Vé* 
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Seconde paiffeur de mon Gorgeret , c 'efl : -h-âîre \ 

Cenfure du DANS SQN EX TRE'mITe' ALONGE'e ET 
«chéî&ïe PROPRE A INTRODUIRE DANS l'URETHRE, 
la Tenette D ANS LES SONDES CRENELEES , &c. 

dePAnoni. c e Gorgeret n'eft donc pas trop large 
m ' pour pouvoir s'introduire dans la veille: 

& comment cet Auteur, qui a la bonté de 
m'attribuer un génie qui nîa fourni tant 
àerejfources , a-t'il pu s'imaginer qu'ayant 
à introduire un Gorgeret dans une veflie 
non débridée , je ne lui donnerois pas 
une figure propre à y entrer , fur tout 
après avoir employé à la taille des Fem- 
mes un Gorgeret terminé , non par une 
languette, comme les autres , mais pat 
une petite fonde cannelée ; c'eft ce que 
cet Auteur n'ignoreroit pas , fi fes occu- 
pations férieufes lui permettoient plus de. 
conférences avec les Maîtres de l'Art. 

L'Anonyme avoit décrit fon opéra- 
tion dans le journal de Novembre , 
comme une méthode nouvelle ; je lui 
ai fait voir quec'étoit l'opération latérale 
mot pour mot , il en convient enfin, 
mais il prétend que c'eft une efpéce d'o- 
pération latérale plus parfaite que qui 
que ce/oit ne Ta encore faite ; c'eft ce que 
nous allons voir ; voilà toujours un fe- 
cond article fur lequel l'Anonyme paffe 
condamnation. 
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L'efpérance, qu'on croira fori efpéce ^^ 
cle taille latérale beaucoup plus parfaite Lkhf.tome 
que toute autre , eft déjà un adouciffe- caché, & £» 
ment à l'aveu qu'on vient de lui arra- JJ^" 
cher ; mais l'Anonyme croit devoir en- m , 
core fortifier cette confolation de la dou- 
ceur d'une petite vengeance dont il in^ 
vente lui-même le fujet. Ai. le Cat, dit- 
il , affure que tout le bien que je dis de ma 
méthode , je le dis de Tapareil latéral , 
£5? qu'il l'a dit avant moi. Voici une 
petite allégation qui ne fe trouve point 
dans mon texte , & qui donne occafion 
à l'érudit Anonyme d'étaler fes connoif- 
fances & fes travaux en Lithotomie , 
qui aboutirent à avoir lu une brochure 
de M, Garengeot , Chirurgien célèbre, 
imprimée en 1 7 30 ,& avoir tenu la fonde 
à une taille faite par M. Perchet. Ainfi 
donc , fans cette brochure qu'a lu l'Ano- 
nyme, avant d'être livré à des occupations 
f lus fér-ieujes , i'aurois paffé dans^ fon ef« 
prit pour le premier qui auroit écrit de 
la taille latérale ; mais ç'auroit été dans 
fon efprit feul, car je veux bien avouer 
à l'Anonyme que je ne fuis que le deiv 
nier avant lui qui ai parlé de cette tail- 
le , & que s'il fe piquoit d'un peu plus 
d'érudition , il auroit pu citer nombre 
d'Auteurs, antérieurs que je n'aurois 

Fi 
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■#v5E« Î! point du î out avoués, ne m'étarit Jai 
L.thotome mais mls dans la tête de me placer parmi 
caché, & de les premiers qui ont loué l'apareil laté- 

%v\roS ral ' corame ll voudroi t me le faire dire, 
me" ' P our fe donner le plaifir de me trouver 
en défaut : Eh comment aurois-je dit que 
j'ai |àit P apologie de la taille latérale avant 
l'Anonyme!... i°. J e ne l'ai jamais faite, 
cette apologie ; la defcription des ma- 
nœuvres de cette taille, quelques mots 
dits en paffant fur fes avantages , ne 
méritent pas le nom d'apologie de cette 
méthode. 2 . L'Anonyme l'a encore 
moins faite que moi , il a exagéré de 
prétendus avantages d'une méthode par- 
ticulière à Ton infiniment puais il n'a 
pas dit un mot de l'apareil latéral , quoi- 
qu'au fond , fa prétendue méthode nou- 
velle ne fût que cet apareil, & c'eft ce 
que je lui reproche , en lui difant que 
tout- le bien qu'il dit de fa méthode , cejl 
de l apareil latéral qu'il le dit , c'eft-t 
dire , que ces avantages qu'il croit voir 
dans fa méthode, & qui n'y font point, 
font ceux qui font réellement dans f apa- 
reil latéral , auquel il fe garde bien de 
les attribuer , puifqu'il ne parie au con. 
traire dans cette Lettre que de fon m- 
Jmfance ; il s'en falloit donc beaucoup 
^u il fut queftion entre nous d'avoir fait 
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F Opération de la Tàïlle. 89 
Féîoge de Papareil latéral plutôt OU plus Seconde 
tard. Cette imputation eft donc un petit Cenfure d'à 
jcadeau que l'Anonyme fe donne à lui- ^Tde 

même- la Tenette 

Quand je dis que le Lithotome caché dei-Àaoafc 
<de 1* Anonyme eft pernicieux... & que fon mc% 
Auteur eji dans l'erreur , s'il croit qu'il 
ejl avantageux d'ouvrir la veffie du de- 
dans en dehors ; il répond qu'il n 7 a pas 
befoin de fe juftifier/#r ces remarques ; 
& il cite en preuve fes effais fur le ca- 
davre, & fon fuçcès fur un homme vi- 
vant. Quelles preuves ! Des effais fur le 
cadavre, & un feul fuccès fur le vivant! 
Quelle ^(x la mauvaife méthode qui n'en 
citeroit pas autant, & vingt fois autant. 
J'ai paffé une épée au travers du corps 
de plufieurs cadavres , fans bleffer de 
parties précieufes , & une perfonne vi- 
vante de ma coanoiifance a reçu un pa- 
reil coup d'épêe , dont elle eft bien gué- 
rie ; donc un coup d'épée au travers du 
corps n'eft pas dangereux 5 & par con- 
féquent la meilleure manière de fe bat- 
tre , quand on ne voudra point tuer fon 
ennemi fera de lui paffer Tépée au tra- 
vers du corps. Voilk au jufte le raifonne* 
ment de FAnonime. 

J'ai fait à mon tour des expériences 
lur le cadavre avec le nouveau Lithoto* 
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Seconde m e caché , mais elles n'ont fait quecod* 
Çenfure du £ rmer ] es terreurs que la feule defcriptiori 

Lithotome , . n x , '- - ' r - * r\ m 

taché, & de de cet inftrument m avoit mfpirees. Qut 
ja Tenette e ft le Praticien qui ne fçaic pas que dans 
del>Ano ^ropération de la Taille, la veille fe vui- 
dant d'urine , ou fe trouvant déjà viude, 
il arrive fouvent qu'étant pouffée par les 
inteftins comprimés eux mêmes parles 
efforts des mufcles de la refpiration 5 le 
fond de cet organe s'aproche fi près de 
fon cou , qu'on l'y voit quelquefois par 
l'ouverture de la taille. Ce fait confiant 
rend dangereux tout inftrument tran- 
chant porté jufqifà un certain point dans 
la cavité de lsi veffie ; c'efi: là ce qui m'a 
fait fuprimer le Lithotome Anglais pour 
la taille latérale , tout petit qu'il eft y & 
deftiné uniquement à débrider le. cou dé 
la veffie , de dehors en dedans , c*efU 
à-dire de l'uréthre vers ce cou 5 & par 
conféquent à ne point paffer ce baure- 
let. De quelle jufte frayeur n'ai-je donc 
pas dû être faifi à la defcription d'un 
inftrument à introduire dans, la velfie x 
dont la lame tranchante a quatre pouces 
trois lignes de longueur ; n'ài-je pas dû 
apercevoir dans cette lame meurtrière A 
tous les dangers évidens qui ont banni 
de l'opération du Bûbonocéle le biftouri 
herniaire original de ce Lithotomç ca^ 
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ché ? N'ai-je pas dû voir que l'Anonyme Seconde 
non-feulement ramenoit dans 1 ancienne Lkhoton!e 
opération latérale , les dangers dont je caché, & dé 
l'avois préfervé par mes correâions ; mais l f J e nett 5 

r . 1 • ~ • » i t de 1 Anom- 

même y en introduisit de beaucoup plus me> . • 
grands , qu'alnli la méthode étpit beau- 
coup plus imparfaite , beaucoup plu? 
dangereufe que cette ancienne ? 

Un fécond défaut que ma longue & 
Bombreufe pratique dans l'opération de 
la taille latérale , m'a fait obferver dans 
tous les inftrnmens avec lefquels on dé- 
bride ordinairement le cou delaveffie, 
c'eft qu'étant droits, & coulant fur une 
fonde courbe , lorfque l'inftrument eft 
pouffé dans fa direction la plus naturelle 
pour être introduit dans le cou de la 
veine , la portion introduite fait un grand 
angle avec la convexité de la londe qui 
regarde le fond delà veflie, & fon tran- 
chant prolongé fur le ùas-fond de cet or- 
gane , y prolonge aufll d'autant l'inci- 
iion , qui ne manque guéres de tuer le 
Malade ; j'ai donc donné à mes Ciftito- 
mes une figure courbe , propre à fe mou- 
ler , pour ainfi dire , à la convexité de 
la fonde , à la fuivre par tout , & à ne 
faire jamais au cou de la veffie qu'un de- 
bridementdela largeur de fa lame. Enfin 
m 174.7. pour que l'extrémité de ce G- 
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;è Seconde ftitome reftât invariablement dans h can- 
SÎoLT nelure de la fo nde , j'ai ajouré à cette 
caché.&de extrémité une petite Jarme tranfverfale 

le fini- "? U * ÇOule ^ anS des S allenes pratiquées 
Bie. " 0?u " 3 la cannelure de la fonde, de façon 
qu'elle n'en peut fortir dans tout le tra- 
jet contenu dans le cou delà veffie. Voi, 
là bien des précautions priles pour rete- 
nir rinftrument tranchant dans la canne- 
lure de 3a fonde , l'empêcher de s'écarter- 
vers le fond, & nommément le bas-fond 
de la veffie. Toutes ces mefures fe trou- 
vent rompues, & toutes ces perfections 
ruinées par le nouveau Lithotome caché , 
dont la manœuvre directement opofée à 
la précédente , confifte à donner à cette 
extrémité de la lame tranchante , une 
ouverture , qui , par fon mécanifme , 
porte néceflairement la plus grande lar-r 
geur du tranchant , ou fon plus grand 
écartement à fon extrémité , & vers le 
bas-fijid de la veffie , manœuvre directe- 
ment opofée à notre correction , & qui 
raiTemble & porte à leur plus haut dé- 
gré tous les dangers , & dangers éprou- 
vés j que nous avons évités par cette 
correction. 

Avois-je befoin deTinltrument deTA- 
nonime pour y voir ces défauts ? Non? 
mais il mêle falloit, pour en parieç 
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avec plus de certitude , ou aii moins ^^ 
pourôter à cet Auteur la foible reflource Lith otome 
de me reprocher , comme il a fait , que caché, & de 
je blàmois fon infiniment fans l'avoir vu. h d J^ 
H étoit dans l'erreur a cet égard même , me , 
dans le tems qu'il -me faifoit ce reproche, 
l'ai vu fon Lithotome, je l'ai employé 
fur des cadavres , & il n'a point trompé 
mon attente. A l'un * il a ouvert le fond 
de la veiïîe jufques dans cette partie pof» 
térieure couverte de la lame polie du 
péritoine , c'eftà-dire , jufques dans la 
capacité du bas ventre; dans un autre, 
il a ouvert avec le cou de la veiïie , la 
paroi latérale gauche du vagin : en tous , 
outre la playe grande ou petite du cou 
& du corps de la veflie , il a fait vers le 
fond de cet organe, dans fa tunique ner- 
■veufe , une traînée , une rigole qui con- 
duisit à la playe véritable , accident 
inévitable dans la manœuvre d'une lame 
qui ne coupe , que parce qu'on la tire ou 
traîne du dedans au dehors. Voilà ce que 
m'ont donné les cadavres avec lefquels 
on eft à l'abri d'un des plus grands dan- 
gers de cet infiniment , qui eft la ren- # 
contre de fa pointe contre le fond pos- 
térieur fupérieur de cet organe , poulie 
dans le vivant par les inteftins & les muf- 
cles de la respiration , ainfi qu'on vient 
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Lithotome nant a Ia J ? me 9» un très-petit écarte- 
cache, & de ment , quen introduifant J'inftrument 

ïffiïï S mdnS a ? nt dans]a *eflie , e* 
^ baillant le poignet beaucoup plus que ne 

le prefcnt l'Anonyme; enfin en prenant 
pluiiears précautions délicates , & det- 
tes à caution ,-*n pourra éviter quelque- 
fois une partie de ces dangers , fur ? 0UE 
li 1 on a affaire a. des veffies d'une fieure 
Jieureufe , * & c'eft ce qui eft arrivé dans 
Je fujet vivant qu'on a taillé , mais une 
bonne manœuvre, ou le liazard , feront 
de même la meilleure opération avec 
1 infiniment le plus pernicieux ; Frère 
Jacques avec fon poignard 3 & f a fonde 
fans canne ure , n'a-t'il pas fait des opé- 
rations brillantes, qui , jointes au ^ 
tige de fa robe , l'auroient fait palfer 

gands^Maitres qui ont aprécié fon mé, 

caché An ^ ymeattribuë à f0fi L "hoto ne 
cacbe, comme un avantage qui lui eft 

% * On verra dans le détail des eTpérfen«>< * i,„ 

es autres difl-enations , en quoi SS^ 

thé. * - heureufe ou favorable « iSfiè 

dé^II?ir n T à Ia fin de ce V ° J ™eun compte 
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TÔpèrathn de la faille. çf 
propre , celui de ne pouvoir faire de ^f^ 
faufles routes 5 mais ceit encore la une Lithotoaie 
chimère ; & je le prouve par les propres caché, &de. 
paroles de l'Auteur. £KS£: 

L'incifion des tégumens de 1 urethre me . _ ; ,. . 
étant faite , on introduit , dit l'Anony- 
me, " la languette du Lithotome caché. 
5 , fur'la crénéïure de la fonde ; & après 
„ s'être bien afjuré qu'elle y efl , l'Opé- 
5J rateur va chercher la plaque de la 
„ fonde avec fa main gauche , &? après 
„ jY/r* #*» l^ ^ »oaw« tf«e A* 
„ languette de Finfirument efl dans la 
'„ crémlure, ce qu'il fent par laréfiftance 
5 , mutuelle des deux inftrumens : alors il 
3 , relève la courbure de la fonde fous 
5 s l'arcade du pubis , en la fuivant avec 
«la languette du Lithotome. Enfuite 
'„ étant fur que le bec de la fonde efl dans la 
veffie , il pouffe doucement fon Lifho- 
,, tome , & quand la languette eft par- 
„ venue à la vive arrette du bec de la 
„ fonde , elle s'y arrête , ce qui eft un 
n figne certain que Tinflrument efl par- 

"venu dans la veffie ; alors il dégage a - 
„ fonde... il reconnoît la pierre avec le 
33 Lithotome , &c. 35 A „ 

Voilà que l'Anonyme , pour être fur 
d'introduire fon Lithotome dans la vef- 
fie, & de ne pas faire de fauffes routes , 
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Seconde $*ajfure auparavant que le bec de la fonde 

lAthotome el ^ c ' ans * a ve ^ ie î enfuite il veut être bien? 

caché, &de ûffurè trois fois confécutives que la lan- 

lâ ,^ nett - e guette de fon Lithotome eft dans la cré~ 

e noni " ne ] Lire je cette fonde > & au bout de cette 

ce 

crénelure ; mais avec ces ailurances réïté- 
fées 5 n'eft-on pas certain avec tout Li- 
' thotome 5 comme il Peft avec le fien 3 de 
ne pas faire de fauffes routes ^ & dans les 
cas où ces affurances égales. de part & 
d'autre font fautives , fon Lithotome ca- 
thè ne fera-t'il pas de fauffes routes y 
comme tous les autres ? Or les cas où 
ces affurances font fautives pour fon Li- 
thotome 3 comme pour tous les autres 
ordinaires , ne font pas rares ; car l'Ope-- 
rateur n'a pour l'introduire dans la can- 
nelure de la fonde 5 d'autre condufteur 
que Je bout du doigt 5 qui peut fort biea 
fentirla cannelure comme nue, quoiqu'il 
y; ait un peu de tiffu cellulaire interpofé +. 
ou la languette même qui viendra après 
ce doigt peut y pouffer ce tiffu -, ou quel- 
que portion de l'uréthre , & alors le Lu 
thotome pouffé peut gliffer avec ce tiffu 
hors de la cannelure > & faire de fauffes 
routes; en un mot, tout ce qui fait faire 
de fauffes routes aux autres Lithotomes y 
en fera faire au fien ; & qu'il ne me dife 
pas qu'avec cet inftrument on fent im- 
médiatement 
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feédiaremerit la pierre , car quand il toù- Seconde 
çhe la pierre, c'& qu'il cil dans la vef- gj^ 
fie ; mais avant d'y être 5 avant d'avoir caché, «& de 
cefîgnè dfécïfiF , Il aura pu faire plusieurs la Teneur 
fauffes routes. . ^ ^ . ^ m6o 

, Mes inftrumehs fenls évitent indubita- 
blement cet accident , parce que la lame 
tranchante 3 qui fait la première incifioa 
de furétlire , qui nétoye la cannelure de 
ïa fondé j '& qui n'en fort point, a elle- 
même une cannelure 5 le long de laquelle 
gliite le ciftitome qui entre ainfî necelTai- 
rement dans le fond nètoyè de la can- 
nelure de la fonde , & ce même cifti to- 
me , qui ne fort pas non plus de cette 
cannelure , en a aulli une .qui fait un 
guide également affuré pour le gorgerec ; 
or tout cela fe fait avec une certitude 
abfoluë , & faps tous ces ; tatônnenïens 
d'affurances réitérées nèceflaires dans les 
autres méthodes, & prefcrites nommé- 
ment parf Anonyme , preuves réitérées) 
auffi de l'incertitude de fa méthode > : &r 
de la fureté de la nôtre , pour éviter les 
fauffes routes; . i ; t t , 

On peut évaluer à prefent au jiïfïe > 
le complément fait à l'Auteur par quel- 
qu'un de très-poli aparemment , & qu'il 
apelie en revanche Tun des plus fameux 
Lîthotomijlës du Royaume* 

III. fartiê. Q 
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ç§ fîéces Concernant 

geeotîde ^/i/j$'dit F Anonyme , pourquoi ces 

Cenfuredu j n j} rume ns ( le s miens.») 8? r« manmt- 

h &lîTde vres > .s'il en réfulte une opération par* 

hTtntt^jaite > ne font fis pas venus dans la tapi* 

de l'Anoni- ^^ . ^ ^ ^ ^ £ t £jl fâ en j U g ez ïnjyjjijan$ r 

qu'il n'a pas paru que M. Morand même > 
dont toute l'Europe connoît le mérite £f 
la capacité > en ait rien adopté dans la 
pratique * quoique M. le Cat foit fon cor* 
rejpondant > &<:• Il pouvoit ajouter , & 
fon élève. 

Je prie le Ledteur de fe rapellerce quff 
je viens de dire $ que toutes les perfeo 
tions que f ai ajoutées à Tapareil latéral 
que j'ai apris de M. Morand , ne ten- 
dent qu'à donner à cette méthode des 
inftrumens avec lefquels on puiffe inva- 
riablement y & fans écarts ? faire le dé- 
bndement du cou de la veille qui fait 
reffentiel de la taille latérale. Un Chi- 
rurgien, de Thabileté de M. Morand? 
peut exécuter invariablement ce débri- 
dement 5 non-feulement avec le Lithoto 
me Anglois ? mais encore avec le poi- 
gnard du Frère Jacques 5 avec le Litho-' 
tome caché de F Anonyme > parce qu'un 
Lithotomifte aufTi adroit , auiîi fort au-*, 
deflus de fa befogne que Pefï M, Morand * 
peut faire 3 comme je fai remarqué plus; 
hauf> les meilleures opérations avec les 
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plus mauvais inftrumens. II n'eit Q° n c Seconde 
pas étonnant que ce grand Chirurgien, gjf««d« 
Quoique bien informé , témoin même de c , cbé>& de 
mes fuccès , & de la bonté de ma mé- la Tenette 
thode , ne l'ait pas adoptée , parce que à ^' Aaoai ' 
c'eft la Tienne même faite par d'autres. * 
inftrumens feulement, & qui ne font né- 
ceffaires qu'à des Lithotomiftes d'une 
adréfle fubalterne comme moi & mes, 
pareils, dont le nombre eft certainement 
le plus grand. 

Mais au fond , qii'eft-ce que fait à la 
valeurintrinféque d'une méthode, d'une 
découverte quelconque , le fuffrage de 
plufieurs particuliers , même de ceux de 
la Capitale ? A-t'ort jamais ofé avancer 
une propofîtion auffi frivole, telle mé- 
thode n'eft pas pratiquée par tels & tels 
qui font de grands hommes en ce genre, 
donc elle n'eft pas bonne ? La circulation 
du fang , publiée par Harvée , n'a pas 
été adoptée par les plus iîluftres Méde- 
cins de fon tems , elle a été combattue" 
même par le fameux Riolan , premier 
Anatomiftede Paris, & de l'Europe en- 
tière ; donc elle n'eft pas vraye. L'apareil 
latéral lui-même , auquel T Anonyme ne 
refufera fûrement pas le nom d'excellente 
méthode , n'a pas été adopté de M. Ma- 
réchal j le premier Chirurgien de fon 

G 2 
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Second {iécle , elle n'a pu encore , malgré tant 
c.nfuTe a.; j e f u ccës 5 s'établir clans les Hôpitaux 
Li,hot &de àe Paris -, faudra-t'il en conclure qu'elle 
îa ac ïtn«te re vaut rien ? Il n'efl^pas plus raiibnna- 
dei'Anoai- ^.j e fe blâmer mes inftramens connus de 
me * toute l'Europe , par cette feule raifon; 

qu'ils ne font pas en ufage à Paris : & 
- le Lithotome caché de l'Anonyme 9 n'eu 
eft pas d'un feul degré meilleur , pour 
avoir été employé , avant même d'être 
connu , par un Chirurgien de cette Capi- 
tale , il n'enferoit pas même moins dé- 
fectueux , s'il étoit poffible qu'un plus 
grand nombre l'adoptât ; eh pourquoi 
cela teroit-il impoffible ? feroit-ce la pre- 
mière coqueluche qu'on auroic eu dans 
cette grande Ville ? L'Anonyme n'eft ni 
Médecin ni Chirurgien en titre ; c'eft 
une raifon déplus pour donner la vogue 
à fes productions ; &fice qu'il n'eft pas, 
eft déjà fi favorable à fa caufe 3 peut-être 
ce qu'il eft } l'elUl encore davantage. 

Je laïffe aux Lefîeurs à juger , dit 
PAnonyme, de la preuve que M. le Cat 
donne de mon incapacité en Lithoto- 

mie. 

Comment donc cet Anonyme , qui 
ne tient aucun rang en Médecine ni en 
Chirurgie , qui livré tout entier à des 
occupations Jérieufes , n'a jamais eu le 
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'fems de lire ni Franco , ni Paré , ni les Seconde 
Journaux 5 ni &c. Un tel Anonyme, p. e ? fure dtt 

j* - ^ t • i *n ; iAv - 5 Lithotome 

ois-je 5 eit Lithotomiite D & le tache me- cachée de 
nie qu'on ne lç regarde pas comme un la ieï ^ Jt çe 
^Lithotomifte çonfommé. Franchement ^' Anonir 
voilà un paradoxe d'une nouvelle efpé- 
ce ; depuis quand eft-on dans Paris Lu 
thotomifte fans titre 9 & Lithotomiite 
çonfommé fans une pratique , & une 
étude continuelle de cet Art ? Mais quand 
l'Anonyme auroit tous les titres du mon- 
de y & qu'il n'auroit eu de fa vie d'autre 
occupation que l'étude & la pratique de 
la Taille , je dis qu'il auroit perdu fon 
terns & fon huile a s'il ne fent pas la vé- 
rité de cette propofkion 5 qu'il y a des 
cas dans la Taille où il efl plus avanta- 
geux de ne point faire Hncifton du tout) 
tel efl 5 par exemple > celui de T extrac- 
tion aune petite pierre aux Femmes ; 
ï\ n'y aura jamais deux voix fur cette pro- 
pofition parmi les plus célèbres Lithoto-* 
miftes de tous les tems & de tous les 
païs. L'Anonyme laiffe prudemment le 
foin de me répondre fur ce fujet à M. 
Louis 5 qui regarde Furéthre comme 
(tponêvrofique incapable de prêter que 
fort peu. M. Louis eft bien habile ; mais 
comme il ne peut point changer la na- 
ture de nos parties > je me flàte qu'il m 
' \ Gi ■ 
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Seconde pourra jamais faire que Turéthre-înté? 
Ccnfure du r efTé dans la Taille ne foit; pas une par- 
^cbé'&Te tie membraneiïfe > comme elle l'a tou- 
] 3 Tenet: e jours été ? & qu'elle ne foit en même- 
deTAnoni- tems fufceptible d'une dilatation éton- 
mCt nante 3 difent tous les Auteurs , & fi 

étonnante en effet , qu'on 3 vu pafleç 
-par furéthre d'une Fille de dix-huit ans* 
une pierre de quatre onces 5 * fans au- 
tres inftrnmens que la pierre même pouf- 
fée par une toux violente ; & cette Fille 
a guéri fans incontinence d'urine. 

J'ajouterai ici trois oBferyàtions dé \% 
même nature , pour feryir de fuplément 
à ce que j'ai dit fur cette matière, pag. 
76, delafeconde Partie de mon Recueil 1 
25 Novem- Voici ce que m'écrit M. Vandergraçht* 
brd749. Lithotomifte de Lille 3 qui fuit ma mé- 
thode.... 

? c Je fus apelîé il y a li? mois pour 
3, fonder une Fille de 24 ans. Elle ayoit 
y> une rétention d'urine depuis quelques 
3, jours ; elle ne voulut pas fe foumettre 
35 à l'opération ; je la fis mettre au bain % 
3, où elle rendit une pierre d'un volume 
3, confidérable 3 fort inégale 3 & pefant 
3, trois onces & un gros. Depuis ce 
3, tems-là elle retient fés urines à fa vo- 
3, ionté. 3, 

* Traité de la Taille au haut apareiî de M. Morand 
P a &- J4<5t 4& 
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t Opération âe la Taillé. r 105 
<« Une Femme de $6 ans , qui à voit .. Seconde 
î, auffi une rétention d'urine depuis quel- gjg*J 
„ ques jours , fut mife au bain , ou par Mché>Ad4 
les efforts , elle rendit une pierre d'un u Tenett» 
"volume affez gros, égal , & pefant jr*»* 
„ deux onces & demie. Elle fe porte 
„ auffi fort bien 5 fans aucune inçom* 
., modité. ,5 

Latroifiéme obfervation m'a été com- 
muniquée par M. Gordon , un de mes 
Penfionnaires Anglois , à ion retour d'k 
talie, le 17 Juillet 1750, & il m'a fait 
prefent de la figure en plâtre delà pierre 
que je conferve comme fort curieufe , 
par fa groflèur & fon irrégularité. Voici 

fon hiitoirç.,,, 

«Une Dame de Florence nommée 
„Geltruda , fençit pendant plufieurs 
„ jours de l'année 1734. des douleurs 
„ fort aiguës autour des vertèbres lom- 
I.baires; ces douleurs commencèrent a 
,, occuper auffi les parties inférieures de 
",',la région lombaire & cefférent. Les 
„ douleurs étant ceffées , on vit l'arme 
., teinte de fang & remplie de glaires , 
' & peu après il furvint une încontmen- 
„ ce d'urine , accompagnée d'épreintes. 
„ On conjeâura à ces fymptômes que_la 
„veffie contenoit quelque pierre. La* 
M çonjeûuw fc convertit en réalité ® 
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Seç^e',, ijf Janvier 1745: ; car à cinq heures 
Ceprorëdu ^ ^ fy^ | a j) ame f u t attaquée d'une 

™tT& h g ran ^ envie d'uriner ? & s'étant mifé 

j a Tenette '£ & fa garde-robbe pour vaincre plus ai- 

âeVAn ^ m ^ïëmënt cette envie, on vit fortir de 

m ' n Turéthre une pierre irréguliére de trois 

3, pouces trois lignes de longueur , deu^ 

5, pouces moins unç ligné de largeur» 

35 un pQiice huit lignes d'épaiffeur ', dé 

p la forme dont elle eft rpprefentée dans 

5, la Planche tIL Fig. 3. d'une fubftancq 

3, fpongieufe , légère , &c ne pefant, 

3, malgré fon volume V qne cinq onces 

5> & iix gros. La Dame 0'ekruda > quatre 

„ ans après avoir reffenti les douleurs 

3, néphrétiques , & autres fymptômes de 

2, la Pierre, avoit épouféLorenzo Maz- 

3, zoni , Teinturier de Florence ; mais 
p les douleurs de cette Dame deyèrioïent 
3, fi vives dans les aproches de fon mari, 
3, qu'ils furent obligés de fe condamner 
3, à un célibat volontaire , jufqu'à la for-»" 
3, tie de cette piprre , qui fit ceffer tou* 
3, tes les douleurs & les autres âccidens , 
3, à l'incontinence d'urine près, " qui 'ne 
fîibfilta yraifemblablement , que parce 
qu'elle avpit été établie avant la for- 
tie du corps étranger , par fon long 
féjour dans le epu de la veiîie. Ces 
«Very^tions confirment donc bien au- 
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àutentiquement les preuves que fa]L seconde 
déjà données de la difpofition extrême Cenfure da 
à être dilaté, qu'on trouve dans fu- g^^e' 
jétbrè des Femmes ; ainfi on peut re- 1 3 fenêtre' 
garder comme une vérité confiante , ^ rAnoni; 
que FextraBion d'une petite pierre au me * \ 
[exe 3 ejl un des cas où il ejl plus avait? 
tageux de ne point faire dHncifion du 

tout y 

L'Anonyme auroit bien fait encore de 
s'en remettre à M. Louis , pour difcu- 
ter avec moi la queftion des grandes ou 
des petites incitions , & des dilatations 
Biénagées de la veflie; car en vérité il rai- 
sonne, & me fait raifonner fur ce chapi- 
tre, d'une façon à ne nous pas faire hon- 
neur à tous deux. 

Je regarde les grandes incifions à la 
veine > comme prefque toujours mortelles ; 
je leur préfère tes petites inçijîons > le dé- 
bridement fuivi de la dilatation ménagée > 
& je prouve cette opinion dans la fé- 
conde Partie , pag. 6 i. & par l'autorité 
' & par le raifonnement. J'ajouterai ici à 
ces autorités celle de Paré , que j'y ai 
omife par inadvertance. Ce vénérable 
Praticien, qui paroît avoir adopté Fa- 
pareil latéral de Franco , veut , comme 
celui-ci 3 qu'on faffe une petite incifion, 
& qu'on dilate enfui te. lï va plus loin ? ' 
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-Seconde il prétend même que la dilatation , ic~ 
ff^^f a çompagnée de dilacération , fe réunit 
acht&às mieux que Tincifîon. L'autorité feule d'un 
ià.Tenette fi grand Praticien , donneroit beaucoup 
de rAnoai- ^ pQJ^g ^ fcn Avis ; mais il le foutient 
m * même de raifonnemens. La raifon pour- 
quoi , ditil, on fait la playe au commen- 
cement ft petite 5 fejl parce que ce qui 
ejl coupé ne fe réunit fi bien, ni en hrief 
iems y que ce qui ejl àilacërè &? déchiré : 
çarXîa dilacération fe fait félon la recti- 
tude £3? la longitude des fibres nerveux^ 
Paré , Chap. 44. , pag, 600, 7 Edit de 

L'Anonyme dit qullejî aïfé dt aperce^ 
voir là contradiction qui régne dans cet 
article > où. je condamne les grandes incU 
fions 3 6? préfère les petites r £5? fi fon 
y parle en Lithotomifle çonjommê ; car 
c*èjl t jujïement y , ajoute- t'ilj pour éviter 
lès inctfeonS) ç r efl-hdire 5 qu'on ne les fajfe 
excejfwes * ou qu'on n y en fajjç point dit 
tout 3 que fai donné mon, Lithotome ca~ 
cbé* 

Charitable Anonyme , aidez-moi de 
vos lumières , faites-moi comprendre 
comment celui qui blâme les grandes in- 
citions , fe contredit , en louant les peti-? 
tes : Enfuite , expliquez-moi 5 s'il vous 
plaît \ comment celui <3p a inversé lq 
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Lithotpmê caché pour faire une încifion çjjjjjjjj 
à la veille proportionnée à la pierre , & Lithotome 
qui bannit de la taille les opérations di- caché, & de 
latatoires, peut dire tout de fuite, fans J e ,T^JJ' 
fe contredire» qu'il a inventé cet inftru- me , J • ' 
mentpoar éviter les Incifionsk la veflie, 
çu pour n'en point faire du tout. 

Ce paradoxe pafle mon intelligence. 
Je ne comprends point non-plus com- 
ment ce même Auteur, qui dans l'an- 
nonce de pet infiniment , n'a parlé que 
des inçifions complettes du cou de la 
yeffie '& des proftates , lui attribue ici 
je dèbridement , & même la dilatation 
que je recommande dans ma Lettre. ( Il 
îie s'étoit pas encore feryi de ces expref- 
fions. ) Eit-ce que cet habile Lithotomifte 
yegarderoit comme une même opération , 
je dèbridement , la dilatation & l'incifion 
nette de ces parties ? Pour moi je ne vois 
que cette confufion qui puiffe expliquer 
& excufer celle qui fe trouve dans fes 
lettres fur cet article. 
" La contradiction que l'Anonyme me 
reproche ci devant , n'eft pas la feule 
qu'il m'impute avec le même fondement. 
M. le Çat , dit-il , prouvera contre ïui- 
piéme , que' ne pouvant pas tirer lesgrqf 
fes pierres par une petite încifion faite au 
coude la vejfie , // prend le parti de ks 
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Seconde tirer par le haut apareil) £5? cette preuve 

ifthotome mus a P re ^ ra 4 u "iï ? es twepar cet endroit 
caché, && fans incifion >{ il veut dire fans une graq- 
îa Tenette de incifion 3 ) car s'il enjalloit fyirç une 
de e ] AD( W r à cet organe qui fût proportionnée a une 
P * E r0 Jf e pi erre > H I e garder oit bien de tuçr 
^prcfque toujours le Malade. 

Si j'étoîs comme PAnqnyme , dans le 
mauvais principe de faire une incifion 
proportionnée a la pierre > je ne pourrois 
fans doute tirer une groffe pierre , ni 
par le bas r ni par le haut apareil % fans 
tuer le Malade , & je m'en garderois 
bien ; mais comme je tiens au contraire 
pour l'excellente maxime de faire à la 
veffie une petite incifion 5 un débridewenty 
& d'achever le paffage néceffaire à \% 
pierre par une dilatation ménagée , c'eft T 
à-dire \ ( car l'Anonyme n'entend ni ce 
terme 5 ni celai dedebridement 3 ) paruq 
allongement lent \ &infeniîbîement gra- 
due, des fibres de cet organe ; je puis 
faire 5 & fai réellement fait par cette ma? 
nœuvre^I'extraftion de très-grofTes pier- 
res, tant par le bas que parle haut apa- 
reil \ je puis par conséquent l'aprendre à 
l'Anonyme 5 comme if me le demande, 
& cela fans rifquer la moindre contradic- 
tion. Le haut apareil nous offre une ré- 
gion de la veffie fufceptible d'une dikb 
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fâtioh beaucoup oïus grande , c'efï le s « on ^ 

. . , j ^ T^-ii r • Cenfure dur 

principal avantage de cette 1 aille , lui- L i& t me 
vant fes propres auteurs, & à cet égard caché, &dè 
elle peut fervir à tirer les plus ë ro ^ Q&] lJl^C 
pierres , comme je l'ai publié en 1742. J e% . "... 
Cependant les expériences de cette an- 
née-là même , & des fuivantes , le mau- 
vais fuccès des Tailles faites à Tapareil de 
M. Rau , dotit me parle l'Anonyme , &; 
que j'avois entrepris par les confeils de 
"M. de la Peyronie , le peu de réuffite dé 
celles au haut apareil , où j'avois voultf 
faire une incifion pour facilement entrer 
èans la vejjie , & en tirer la pierre » 
comme dit l'Anonyme , achevèrent de 
m'ouvrir les yeux fur le danger" des gran- 
des playes au corps de la veffie : car le 
Public n'a fans doute pas pris garde à 
une petite infidélité de l'Anonyme , 
pour fâcher de me trouver en contra- 
diction \ cet Auteur mêle indiftin&ement 
des paflages de ma Lettre de 1732, où 
je n'étois pas encore convaincu des dan* 
gërs des grandes playes 3 avec celle de 
Mars 174.9 3 où je fuis dans une convic- 
tion entière , & ne cite néanmoins que 
le Journal de 1742. 

Je faifis cette occafion d'ajouter aux 
oblervations que j'ai données fur cette 
matière, à la page 80 de la féconde Pai> 
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. Seconde tie de mon Recueil , celle que M. Van2 

WthMort dei & rac1 ^ m'a communiquée par fa Let- 

caché, & de tre du 2 f Novembre 1 74p. 

la Tenette « Vous avez rendu un grand lervice , l 

de^Anoni. }j me dit ce chirurgien , aux Pierreux 
5 , ■ & aux jeunes Litliotomiftes , dans Jés 
„ réflexions par Jefquelïés vous avez' ré-' 
„ pondu à l'Auteur du Lithotome câ- 
3, ché ; car c'efl: une vérité bien fondée 
â, que les grandes & amples incitions U 
» la veille font prefque toujours mortel- 
s, les. L'expérience fuivante en eft une 
a, nouvelle preuve.... J'ai taillé il y a trois ; 
a, mois un Homme de 26 ans , qui avoitla 
,, Pierre depuis plus de vingt. Après avoir 
3, fait Tincifion avec votre Uréthrotome , 
3, «Se le débridement avec vôtre Ciftitome; 
3, au lieu d'introduire le Gorgeret à l'or- 
a, dinaire , j'introduifis la grofle Sonde 
3, à bec de M. ie Dran , pour examiner 
3, la furface & le volume de h pierre , 
si que je trouvai fort confîdérable & fort 
3, inégale. J'apréhendai que le débride- 
,, ment ne fût pas fuffifant , j'introduifis 
3, dans la crénelure de la Sonde à bec , 
si le Biftouri de M. le Dran , pour faire 
s, une incifion plus grande au cou de la ; 
s, veffie, afin de faire l'extraction plus 
,j facilement , comme je le fis à la vérité. 
33 Le fujet eut la fièvre vivement les qua- 
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t Opération âe la Talïlel ï i i 
j, tre premfers jours ; je la calmai par Seconde 

4 , cinq faignées & des potions huileufes gg^jj 

5, calmantes , dont je me trouve fort bien caché, &de 
5, après cette opération. Mais le neuvième ia Tenetç 
3 , jour , il eft furvenu un gonflement con- J£ 4aoa £ 
„fidérable au bas-ventre > & il mourut 

„ le lendemain. J'ouvris fon cadavre. ... 
s ,.& je trouvai.... à la partie poftérieurc 
3, & inférieure de la veille un prolonge- 
„ ment de l'incifion de trois travers de 
5 , doigts dans le corps de la veflïe.... 
„ voilà j Monfieur , le feulfujet que j'aye 
„ eu le malheur de perdre de treize que j'ai 
3 , taillé , de différens âges , dans cette 
v Campagne. „ On fe fouvient que M. 
Vandergracht taille avec mes inftrumens 
& par ma méthode. 

Un peu plus de conférences avec les 
Lithotomiftes , & elles font indifpenfa- 
blés à quelqu'un qui fe pique de l'être , 
eût épargné à l'Anonyme bien des er^ 
ïeurs ', on lui auroit pu prêter fur cette 
matière un Mémoire que j'ai adreffé à 
M. le Blanc le 10 Mai 1748 , & qui a 
été communiqué à l'Académie. Il y au- 
roit lu la fuite des expériences , tant de 
1742 , que des autres années qui m'ont 
fait revenir de l'erreur où il eft lui-mê- 
me , par raport aux incifions de la vef- 
iie , il y auroit trouvé entr'autres , par 
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tii rïèces concernant , 

. è^çotide r aport.au haut âpareil* ce qui fuit, cc df& 

tSS » quelque côte que faye pris la veffie> 

caché, & de „ faï toujours trouvé t^xplès^rùtiâès in- 

la Tenette ^ ci fions y font prefque toujours mortelles: 

tl „ & û le haut âpareil me paroït préféw 

33 rable aux autres pour l'extra étion des 

5, pierres très-groites 3 c'efï parce que la 

33 région de la vèflie ouverte dans cette 

3 3 méthode 5 peut-être dilatée plus àifé-î 

, 5 ment qu'une autre 5 & plus fûremérit 

5 , de la part des organes voifins , v encore 

& ferois-je tfès-pôrté 3 dans le cas de cerf 

3? pierres énormes", de tailler à iVpareil 

33 latéral 3 eh faifant revivre la méthode 

33 de nos pères , de brifer ces greffes 

-^ pierres 3 avant de les tirer 5 avec les te- 

>3 nettes inventées à cet ufage. ^ . 

Il auroit vu par cette dernière circon* 
fiance , qu'on* n'avoit pas befoin qu'il 
nous donnât les tenettes de Paré 3 com- 
me de fa propre invention 3 pour réveil- 
ler notre attention fur l'utilité' de cet 
infiniment : nous Pavions 'eu fans lui 
cette attention ; mais ce qu'il y a d'admi- 
rable 3 c'eft que l'Anonyme ne voit dans 
Voyez îes [es tenettes de Taré que qùélqiî affinité 
f!pj.nv avec l a fienne;^j»y^r^m^/^3 dit-il y 
en quelque chofe. Èffe Vivement une te- 
nette à brifer la pierre , qui a cinq p'bih* 
tes 3 reffemble en quelque chofe a une 

àûtrç" 
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t Opération de là faiïïel i f $ 
autre qui en a îîx ; mais s'il veut fiieme Seconde 
qu'on lui en nlontre à fîx pointes, il ûV^^^Ç 
qu'à ouvrir le Tome 2. de la Chirurgie cachée de 
d'Heifter,' PI: 28 * Fig. 7 > ou le Tome 4. 1* Tt*e«fe 
£e la Bibliothèque de Médecine * Plan- ^/ Anoiïi ' 
che 9 , Fig. 7 , il troùvera-là dequoi fe me " 
convaincre qu'il n'a rietï imaginé de 
iïouvêau. Nous avons fait graver Cette 
Tenette ; PL IV; r Fig. 7. 

Si des faits côifi me ceux-là n'arràclïerit 
pas un alveû à F Auteur > il n'y a pas d' es- 
pérance d'en obtenir jamais dé lui i dà 
quelque démonftration qu'on le paye. Je 
n'ai ? dit-il <f gue fort peu de ùhofê h ré~ 
fondre aux objections de M. lé Cat fur 
iïià tenette > &t. Je le cfoïs bien ; eii 
que peùt-on répondre à un fait qui cori* 
ftate notre erreur ! rien ; là feule bonne 
jépônfe feroit un aveu dont l'ingénuité 
feroit beaucoup plus d'honneur à l'A- 
nonyme 5 qu'une fuite de fùbterfugès 
trop aifés à pénétrer. Où a-t'il pris que 
3e lui ai fait des objedions fur fa tenette ? 
je ne lui en ai fait aucune; faiTeuleriïent 
^remarqué qu'elle èiï dans Paré ; or c'eft 
mnfait confiant & fans réplique V mal- 
gré quelques légères différences datas la 
iigure dé rinftrument. 

Je ne me, fuis point donné pour ih- 
yeriteur ,' dit rAnônyme j je n'ai fait 
llhfartu» H 
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. gecôflJe qiïaprofirierla tenei 'te or dinaire à Mage 
Cenfure du ^ ca iTer les pierres. Nous le fçavons bien, 
U u& £ maïs cela même s'apelle inventer une te- 
i C a aC Ten {te nette pour brifer les pierres ; 1 Anonyme 
de ràwsoi- '^ j cnt a merveille , & le fait alfez valoir , 
me ' puiiqu'il nousditencore dansia dernière 

Xettre , que quelques Lithntomiftes ont 
fait jaire des miettes bien fortes pour 
tirer la pierre ,■ mais qu'aucun n'en a ima« 
,pnè pour la gaffer. Il a donc compté 
imaginer une tenette nouvelle & incon- 
nue ; & il ne veut pas avouer qu'il s'eft 
trompé. 

Qu'il foit inventeur ou non , dira quel- 
qu'un , ia tenette en eft-elle moins bon. 
ne ? Non ;raais elle eft auffi bonne , prife 
dans Paré , que dans les Journaux de 
France. Nos Pères en ont fait ufage;& 
fi les Lithotomiftes d'aujourd'hui n'en 
ont point , ce n'eft pas que cet inftrument 
leur foit inconnu , e'eft que leurs prédê4 
cefleurs l'ayant alkndonné , commeétant. 
d'un uiage dangereux , ainfi qu'on le} 
peut voir dans leurs Ecrits, perfonne n'a 
©le le fi ire revivre.* Par le paiTage qu'on; 
vient de voir de mon Mémoire , je ferois 
très-porte à apelerde leur jugement dans 
certains cas » néanmoins je ne fuis pas 

* * Voyez Fabricius Sildànus , pag. 726 & 730, OU 
U première Farcie de mon Recueil. 
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T Opérât ion delà Taille, il? 
fï hâté que l'Anonyme , à les condam- Seconde 
ner , en prononçant décilivement fur CenAueda 
l'utilité de cet initrument ; il tranche ^,&7e 
cette queftion , comme fon Lithotome la Tenette 
tranche la veille ; mais c'eft qu'il a aufli de l'Anoni- 
peu lu nos premiers Maîtres } les An- me * 
ciens , qu'il a peu converfé avec les Mo- 
dernes : dans cet état on ne doute de 
rien. Je ne fçaurois me prêter à cette fa- 
çon de penfer. Je fçai combien il y a loirt 
de la théorie àlâ pratique ; & le granct 
refpedi que j'ai pour les expériences de 
plufieurs fiéclês 5 me rendra toujours ré- 
fervé , jufqu'à ce que jepuiÏÏe leur opo- 
fer & des faits nombreux 3 & des raî- 
fons démonftratives. 

Pendant que je modérois ainfî l'en- 
thouilafme de l'Anonyme pour fa tenette 
à brifer les pierres > M. le Dran , fi con- 
jiu par fa grande expérience eh Litho- 
tomie , perfuadé , comme les autres , du 
danger des inftrumens Z^-p/Vrm, tra- 
lailloit à en inventer un qui au contraire 
les empêchât de fe brifer ; il le publia 
à la Séance publique de l'Académie le 
3 juin f749 » & eut même la bonté de 
' jnè le communiquer. Voyez la Fig-8.de 
la PL IV. , . . 

// ejl étonnant , dit l'Anonyme , que 
Mie Cat fe donne la torture.... pour 

Hz 
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&STàLf aire mïr ^ uns àivifïw au corps âe là 
Lithotom? vejfie eft prejqm toujours mortelle , après 
caché, & de le s articles que j'ai citez de lui-même* 
IvSZt <efU-dîre, : après qfû a loi-même pra-- 
me, tique le hailt âpareil, &c. 

J'admire la grande pénétration de» 
PAnteur du nouveau Lithotome , qui 
voit dans ma Lettre que je me fais dbn-< 
Xiê la torture pour lui expofer une véri- 
té s fur laquelle fai compofé près d'Un' 
volume entier. On voit bien qu'une ma^ 
tiére qui m'eft auflï étrangère, m'a dil 
beaucoup coûter dans cette Lettre. Le 
Lecteur obfervera encore ici une petite 
infidélité de l'Anonyme; je ne dis pas 
qu'une divifîon au corps de la veffie eft 
prefque toujours mortelle s mais une gran- 
de dwifion-i ainfi j'en ai' pu faire de pet'u 
tes & de médiocres y fans déroger à mes 
principes^ 

Les fart fans du grand apareil , con- 
tinue l'Anonyme , pourront M prouver » 
( à moi ) que leur opération tient de Pin- 
cijîôn £s? de la dilatation. Je leur répon- 
drai que ce n'èfl point-là le véritable 
grand apareil, mais le latéral, & qu'etî 
tous cas , quelques noms qu'ils lui don- 
nent , c'eft-là la bonne méthode. Àinff 
Idin que ces Lithotomiftes mefoient opo« 
fës y comme le penfe l'Anonyme , noiîi 
ibmmes dans la même opinion. 

Digitized by VjOOQlC 



T Opération de la Taille: ïïf 
M. le Çat lui-même , ajoute l'Anonyv Seconde 
me, a fait confijler l'avantage de Papa- p enfure ^ 
. reil latéral dans l'incifion interne des «Sé.Tde 
proftates, & le dêbridement intérieur ia Ttneàe 
du cou de la veffie. Tournai de i7 43 . d?1 ' Ano « i * 
gu il s accorde donc avec lui-même ; car 
en fait d'opération dç la Taille.... il e fè 
bien rare qu'on puijfe faire une dilatation 
forcée y fans que la contufîon précède $m 
Quelque degré la rupture qu'elle produit. 

Je fuis encore du même avis qu'çn 

3742 y que l'avantage cjfentiel , ( petit 

mot fuprirné encore par l'Anonyme ) 

de la taille latérale > eft rinçiïion interne 

des projetés % & le dêbridement intérieur y 

eu , comme je dis au même endroit , le 

fimpje dêbridement du bomekt intérieur 

du cou de la veffie ; ce qui eft très-d'ac- 

cord avec le dêbridement ou la petite inçi- 

. fion que je foutiens aujourd'hui 3 & qui iii- 

pofe néçeffairetrxeut,p.our donner une iflijg 

iliflBfante à la pierre ^ la dilatation que je 

preferis auffi en 1742 3 comme en 174p. 

par rintrodudion du doigt fur le gorge- 

ret dans la veffie ; ceci nous eft commua 

avec le grand apareil ordinaire : voilà 

pourquoi le dêbridement eft l'avantage 

ejfentiel & canidérique de notre taille 

latérale ; mais cette dilatation que je 

prçfçris; eft une dilatation ménagée , cqiîi? 

H 3 
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Seconde me je m'exprime par tout , & non pas U 

cenfuredu dilatation/flr^ que PAnonyme affecte 

caché, & de d y fubftituer fans cène , par une fuite de 

h Tenette ces petites infidélités qui lui étoient né- 

^ e / Anoni " çeffaires pour arriver à fon but. Mais 

quand je ferois aiïez mal avifé pour faire 

fuccéder au débridement une dilatation 

forcée, oùferoit encore la contradiction? 

Franchement la feule torture que m'ait 

donnée PAnonyme , c'eft d'entendre fa 

logique ? & d'être obligé de relever des 

omilîîons , & de rebattre des principes 

que m'eût épargné un homme plus au 

fait de cette matière , & il n'y a pas de 

page de PAnonyme qui ne me jette dans 

cet embarras. 

"j Cet Auteur, partifaq des incifioni 
amples 3 & ennemi de la dilatation, 
penfe que la mort des Taillés de 173? 
& 17365 que j'attribue aux grandes in- 
cifions, eft Peffet au contraire, du défaut 
d'incifion fuffifante ! ,de làçontu.fion & 
du déchirement, & il le prouve ainfi.... 
Ma conjecture } dit-il, tire fa certitude 
& fa force de P exemple du grand apa- 
reil Car fes Parti/ans convaincront M. 
le Cat qu'ils ont très-foiivent des fuccès 
bien au-deffus de ceux qu'il a eu dans ces 
deux années , jans qu'ils puifjent penfer^ 
m dire , comme lui , qu'ils attribuent leurs 
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f Opération âç la Taille: < ït^ 
Tuccès , </##.£ «"«a: qu'ils ont guéris , #« Seconde 
débridement du coude la vejjîe , par ce, ^^d* 
au il e/l certain que l'entrée de la ve/fîe £^71 
tfejl jamais débridée par incifion dans le ia Tenette 
grand apareïl Que veut dire l'Anonyme ^l'Ano^i.; 
<jans coûte cette tirade énigmatique ? 

i°. Tout a l'heure , félon lui , les Par-, 
tifans d« grand apareil pouvoient me 
prouver que leur opération tient de P in- 
cifion £5? de la dilatation ; actuellement 
il veut qu'il foit certain que rentrée de 
la veffie tfeft jamais débridée par incifion 
dans le grand apareil. 2 . Comment 
l'Anonyme entend-fil que les fuccès du 
grand apareil prouvent la conjecture 
qu'il porte , que la mort de mes Taillés 
de 175? , 36 , elt due à la contnfîon plu- 
tôt qu'a la grande incifion ? Ces fuccès 
d'une Taille qui n'incife point , & qui 
ne fait que dilater, ne prouvent-Us pas 
au contraire , qu'il n'y a que rinçifion 
qui a fait mourir ces fnjets ; car ces lue- 
ces prouvent que la dilatation fans dé-» 
bridement , peut fe faire fans contufion % 
au moins mortelle, & ainfi il demeure 
démontré que la dilatation précédée du 
débridement aura encore plus de fuccès 1 
& que fi elle manque , ce n'eft pas la 
faute de la dilatation , mais celle de l'in- 
çifioii qui a paffé les liornes du débride* 

il -&, 
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Seconde ment. L'Anonyme ne s'entend donc pas 
Cenfare ^i^même . & fè perce de Tes propres ar- 
caché; &çie mts. Qpe ne s en tient-il auJIi a les çç- 

U Tenette cu p a ti nS jèrmfeS ? 

J e [' All0 ™ T J'efpére obvier > dit l'Anonyme, page 
316.'^ /<W /£$" inconvénient où M. le Çaf 
ejl tombé lui-même 5 puifque le Lithotome, 
C0chè porte dans fa compofition k remède 
pur tous les cas- Quels font, je vous prie, 
ks ipconvéniens où je fuis tombé * <Sc 
atifquels l'Anonyme a la charité; de vou. 
loir -'obvier ? fpnt-çe c|$ incifions prolon- 
gées jufques dan? lp corps de la yefiiQ 
Sont je mç plains dans ma Lettre d§ 
1742 ; mais une partie de ces incifionq 
a été faite avec deflein prémédité dans 
ces cas où j'étois encore é,an$ les préju- 
gés dangereux de i< Anonyme ; & quant 
aux autres ? on a vu avec quelle certitude 
j'y ai obvié moi-même par les perfections 
ajoutées à mes initrumens ; & quelle eft 
l'aveugle préfonription de -l'Anonyme > 
cjuand il fe vante d'obvier à des inçqq- 
î?éniens 5 par un infiniment qui les ren- 
ferme tous ces inconvénient dans km 
degré le plus effrayant. 

Mais non , l'Anonyme n'a des yeux 
gue pour fon Lithotome & des yeux faf- 
cinés avec lefquels il ne voit que des 
perfedions dans cet infiniment dange« 
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TOpèratîen àe la Taille: "fil 
jeux , tandis qu'au contraire , il trouve Seconde 
des dangers ? de l'embarras, de PattiraiJ Cenfured * 
dans un Mécanifmefait prècifément pour ^îéTdb 
éviter les embarras & les dangers , dans i? Tenette 
les cannelures , par exemple,' dont tous del '4 n *"ii*. 
nies inftrumens font munis ; cependant m? * 
il eft de la dernière évidence que ces 
cannelures rendent toutes les manœuvres 
de ma méthode d'une fureté invariable, 
d'une fureté machinale , fi l'on peut dire, 
& qu'en même-tems elles en deviennent 
ïi expéditives , qu'on m'a vu plufieurs 
fois n'employer qu'une minute, & moins 
jmême , a faire l'opération entière. 

Comment M. le Cat , dit l'Anonyme, 
■peut Al affurer que fes irifiruwvs ont Pa- 
vantqgç défaire m àégré déterminé din- 
cifion , de même que celui dont il s'agit ? 
fe/i comme fi un Géomètre favifoit de 
foutenir qu'il fera mieux , ou même aufji- 
bien %nç figure parfaitement ronde avec 
la main, qu'avec un compas. . . . un pareil 
Géomètre ne pafferoit-il pas pour un boni-. 
W en délire? Oui vraiment, ce Géomètre 
ferait fou ; niais comment apellera-t'oa 
un Ljthotomifte qui s'ingère de vouloir 
donner des leçons aux autres , & qui 
n'a pas |es premières notions des métho- 
des qu'il critique î De qui l'Anonyme 
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$*cc>và>- a-t'il apris que je fais mon incifion 3 corn? 

Cf nfuïre dM me on décrit une circonférence de cerv 

c*chT°&de cle fans compas , c'eft-à-dire, fans un inf- 

3a Tenette crûment qui en régie & la direftion 5ç 

derAnoni-j a me f ure > NVt'il pas lu au contraire 

m * dans ma Lettre de 1742, que mon cijik 

tome courbe je moulant £5? sapjtant à la 

courbure de la crênelure de la fonde s'y 

loge , £5? la fuit par tout 5 de façon à m 

couper jamais du cou de la veffie que Tè~- 

pai/feur de cet inftrumentj moins ce qui eft 

logé dans Furet tore £5? dans la crênehrç 

de la fonde. Voila donc une régie fûre 

& invariable pour donner au coude \% 

veffie des ouvertures déterminées. Oa 

n'aura qifà déterminer la largeur du ci* 

flitome rqêrn^ ,, en défalquant de cette 

largeur ce qui en eft logé dans Turéthre 

& la crênelure. 

Voilà ce que j'ai fait , & ce que TAno* 
iiyme a fait auffi-, aux dangers près qui 
environnent fa manœuvre , & dont la 
mienne eft exempte, 

Mais ce n'étoit pas encore afless de 
pouvoir faire au cou de la veffie une 
incifion degrandeur déterminée jlepoine 
le plus important à déterminer 5 étoit la 
grandeur de cette incifion poiïible, né T 
çefl^iire , pour, tirer la pierre ? fans tueç* 
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îe Malade , & c'eft ce que j'ai fait par une „ &*°n*» 

- r • i, , . a ■' . ? ' r . Cenfureda 

longue fuite d expériences qui mont fait Lithotome 
voir que les grandes inçi fions font prefque caché, & de 
toujours mortelles >& que les petites fui- J^T^"* 
yies de dilatations mênagéesfont les feu- meo r 
les permifes en bonne Chirurgie, L- Ano- 
nyme non-feulement n'en eft pas-là, mais 
encore il réclame contre ces vérités 3 il 
eft pour les grandes incifions , fans dila- 
tation ; & ce qu'il y a de bien plaifant , 
c'eft qu'il prétend que les Pierreux que 
j'ai taillés avec de larges ciftitomes 5 ne 
font morts que parce qu'ils avoient des 
incifions trop petites ;'& que ceux que 
j'ai taillés avec des ciftitomes fort étroits 5 
ne font guéris que parce que l'incifion 
étoit trop large. Ne voilà-t'il pas mon 
Géomètre ? mon Ingénieur en délire > 
qui veut qu'un boulet de canon farte le 
trou dîme balle à fufil, &un coup de 
fufil le trou d'un boulet de canon. 

L'Anonyme feflâte que, quand f au- 
rai vu fcm Lithotome , j'y découvrirai 
des perfeétions qu'il n'a pas encore vues. 
( On fçait à prefent qu'il s'eft flàté vai- 
nement, ) Moi-même , continuë-t'il 3 de- 
puis ma description , fai remarqué que 
ma méthode po.uvo.it épargner au Malade 
le terrible préparait/ de Pécbaffaut ;ce 
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Seconde quifyit un âçfes plus grands avantages. 
ÏÏS™ Ec il a vû cda d *ns les perfections de 
caché, & de fon Litfcotorne ! que n Yt'il pas vû dans ce 

tiînn? cher °^ et de f? c °niplaifance?Cet inftru* 
dei 4 npm. ^^ fait tQut ^ n <j ébride3 H di , ate ^ jj 

?ncife 3 1] ne fait mçme rien, fifon veut? 
£e entre dans, la veffie par pure curio- 
(îté ; enfin il pente dans fa compopion le 
remède pour tous les cas.* Il fer oit bien 
étonnant qu'il n'épargnât pas auffi au 
Malade le préparatif de réchaffaut ; ce 
ne feroit-l^L que Je plus petit de fes pro- 
diges; car quelle méthode n'épargne pas 
ce trille fpeétacle p quand on le veut al> 
folument ? Je ferois prefqif une lifte de 
tous ceux qui ont écrit de la Taille , à 
commencer par Franco , & finir par M, 
Louis 5 fi je citois les Auteurs dans tou- 
tes les Méthodes 5 qui ont eu cette con- 
defcendance avant le charitable Anony- 
me. Ceft: ainfi que j'ai Taillé moi-même 
dès 173 y v & l'Anonyme en a lu la ma- 
nœuvre décrite tout au long , dnns cette 
Lettre de 1742 , qu'il cite. Cependant 
plus d'expérience lui aprendroit qu'il effc 

* Cette fanfaronna.de eft â la page 316 de la Ré. 
ponfe de l'Anonyme , inférée au Journal de Verdun ^ 
d'Avril 174p. Depuis ma Réplique , il l'a "fiipriiniéç 
dans l'édition de Ton Recueil > page 43. 
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encore plus fur de fe fertfr de la table , Se - ond 
& que cette condefceridance a fes bornes Cenr«e d* 

& fes précautions. Lithotome 

L'Anonyme invite tous les Lithoto- 'Tt^uI 
toutes a fe convaincre delà bonté de fa dei'Anooi. 
méthode p*r /« effets , c'eft-à-dire , à fai- me ' 
re des épreuves fur le vivant, pour voir 
ce qui en arrivera. Mais un Lithotomîfte 
prudent lui répondra, ces épreuves font 
déjà toutes faites , nous avons des m& 
thodes fûres , par lefquelles on a taillé; 
comme vous lefçavez, dix-fept Printems 
conféeutifs ,■ dans' fept defquels il n'eft 
mort aucun fù'jet , & dans quatre années 
courantes on en a guéri quarante-cinq 
de quarante-neuf. Ces fuccès fe font foù- 
tenus non-feulement en Normandie , 
mais encore en Flandres entre les mains 
de M. Vandei-gracht , & en divers climats 
de l'Europe , entre celles de M. du Ro- 
cher , premier Chirurgien de la Reine 
Douairière; d'Ëfpagne. Quand pourrez- 
vous en citer autant ? Les manœuvres 
d'ailleurs en font décrites , elles fe font 
publiquement tous les ans, & nous avons 
nombre de témoins oculaires qui attef- 
tertt qu'elles font faciles & expéditives. 
N'y auroit il pas de l'extravagance & de 
la cruauté, quand on a une pareille mé- 
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izê Pièces concernant 

Seconde thode à fa difpofition. ? de facrifier le 
Cenfure du ^ enre humait â de nouvelles expériea- 

caché & de ^* 9 

h Tenette j'ai l'honneur d'être , &c. 

La Lettre qu'on vient de voir, regar- 
dent feulement la réponfe de l'Anonyme , 
inférée dans le Journal de Verdun aux 
jnois d'Avril & de Mai , & non pas celle 
qui eft inférée dans lé Journal des Sça- 
vans de Juin 5 fécond Volume 5 comme 
l'annonce l'Anonyme, par une Addition 5 
de fa façon encore 3 aii titre de ma Let- 
tre, inférée page 113 de fon Recueil *-; ; 
addition , dont il eft aifé de démontrer 
l'infidélité ,• puifque je rie poiivois pas 
dans une Lettre du 12 Mai répondre 
à un Ecrit du fécond Volume du Jour- 
Bal de Juin. Mes Répônfes 5 dira PAno* 
liyme, inférées au Journal de Verdun 
mois d'Avril , & de Mai, & au Jour- 
nal des Sçavans y mois de Juin 3 fécond 
yôlume, font les mêmes. Voilà précw 

*. Recueil de Pièces importantes / in-12» imprinié 
i&ez M. d'Houfy en 175 xv 
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fément ce qui n'elt point vrai ; & l'A- Second 
nonvnie qui a pouiFé Pexaftitude ou la ^ furedtt 
profulion jufqu a taire imprimer deux C aché,&da 
fois ma première Lettre critique , parce la Tenettfc 
qu'il y avoit quelque légère différence del ' Anoi & 
entre ceile que j'avois aonnee au Jour- 
nal de Verdun , & celle que f avois adref. 
fée à Meilleurs les Auteurs du Journal 
des Sçavans > auroit dû par conséquent 
faire auffi imprimer mes Répliques aux 
Réponfes qu'il avoir données a chacun de 
ces Journaux, ou au moins s il îgaoroit ma 
féconde Réplique 5 ou fî la connoiflant , le 
Journalifte n'avoit pas voulu la lui con- 
fier y il ne falloit pas dire que j'ai ré- 
pliqué à ces deux fortes de Réponfes : 
Il y a encore ici un peu d'artifice ; les 
Réponfes de l'Anonyme , inférées au 
Journal des Sçavans , font plus amples , 
.plus dures. En ne faiianr paroître que 
ma Réplique aux Réponfes du Journal 
de Verdun , les Additions de l'Anony- 
me 5 inférées au Journal des Sçavans , 
reftoient fans réplique ; & c'eft un pe- 
tit triomphe qui ne coûte qu'un peu 
d'adrefle. Ayant été frapé des diffé- 
rences de ces deux Réponfes , je fis la 
réplique aux Additions r dont je viens 
de parler , & l'envoyai à M.- B ** , Tua 
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ia$ * £7to concernant 

Seconde <jes Auteurs du Journal des Sçavans '■ J 
ÏSme avec une c opIe de celle que favois déjà 
caché, & de faite aux Réponfeâ inférées au Journal 
îa T enette de Verdun; Malçré Téq'uité &*làbbn- 
derAnom- ne vo]omé dfi - Sça y ant Jôurnalifte, 

■PAnoriyme fit tant par fes intrigues y 
qu'on ne permit pas à M. B % * de pu- 
blier ma Défenfe. * Ceff pouf réparer 
cette înjuftice 5 & rendre la liaiTe de ce 
procès plus complette > qu'on y joint 
ici cette pièce omife.* 



* Voilà fa véritable caufe qui a empêché mes R& 
portfes de paroître , & non pas que les Journalifte/ 
^eux-mêmes fe foient lafTés de me prêter le champ de 
lataitte » comme le très*partiàl Auteur des Obfervatim 
fur la Littérature Moderne* affe&e de le publier, je 
fuis en état de prouver ce que j'avance par les Lettres 
les plus pofitives. Eh comment aurots^je eu le mal- 
heur d'ennuyer ces Meilleurs ? Je ne leur avoi9 
encore envoyé qu'une feuîe Lettre fur cette matière, 
& même aflez courte, comparée à celles de TÀnct* 
liyrae, qu'ils ont admis eh grand nombre. 



LETTRE 
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LETTRE , 

A M O N S I E UR B**; 

l'un des auteurs 

Î)U JOURNAL DES SÇAVANS; 

PAR M* LE CAT,; 



1 VI ÛNSIEURj 



Je viens de lire dans votre Journal > 
fécond Volume de Juin, page 395" , une 
Réponfe de l'Anonyme , Auteur du 
Lïthotome caché > aux Remarques que 
feus rhonneiri de vous adreffer à ce fu- 
jet le io Février dernier, & qui font 
inférées au Journal du mois de Mars , 
page 169. L'Anonyme 3 Monfieur,a 
déjà fait inférer toute cette Réponfe 5 à 
quelque chofe près r> dans le Journal de 
iVerdun , mois d'Avril & de Mai- J'ai 
fait imprimer ma Replique r pour la dis- 
tribuer aux gens de TArt de ma con- 
Tioiffance ; mais cette publicité feroit fort 
imparfaite , & bornée a un trop petit 

lll Partie, l 
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Pièces concernant 
Additio, nombre de ceux que cette matière inté* 
àia Ln-"X f ans le fecours des Journaux Je 
de cenfure rcac » • j nc Monfrcur , de vouloir 

duUhora- VOUS P « £>£ J ^ R ^ 

- Sue Si S ci-jointe , laquelle e* 

SSSuneU Kêponfes de l'Anonyme 
■concenuës dans le Journal de Verdun, 
& dans celui des Sçavans. Quant a ce 
au'il Y a de particulier dans la Reppnfe 
de l'Anonyme inférée au Journal des 
Sçavans de Juin , & qui ne fe trouve 
point dans celui de Verdun , je vais le 
réfuter dans cette prefente Lettre > que 
yai l'honneur de vous écrire ,.& je vous 
prie , Monfieur , de vouloir bien la pla* 
cer dans votre Journal avant la Lettre 
imprimée , & comme un article prélimi- 
naire de cette Lettre. 

Un Lithotomifte, Monfieur, qui ajoute 

des pertèdions à une méthode de tirer 

la pierre, fait fans doute honneur &.fc 

l'Art & aux Artiftes. L'Anonyme a rai- 

{j)n de croire que je penfe ainfi ; & s'il 

étoit dans ce cas-là , je ferots le premieç 

à vanter fes découvertes , & à 5 adopter; 

fon infiniment; mais celui qui reprocha 

aux méthodes les plus parfaites leur itt* 

ïuffîfûiice dans tous les cas , & qui , loîrf 

d'y aporter des perfeétions nouvelles ? 

feopofe des^ manœuvres propres à le$ 
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fêplonger dans les incônvénïens dont on AAr . 
les a faUvés ; celui-là , dis- je , publie des à i. fe £°!! 
înnovations qui attaquent tout à la fois , de Cenfure 
& ïhonneur des Hthotomijles , & le ta ^ÏS? 
£»£//V. Tel eit , Monlieur , le cas de 1 A- CaC3tt * 
nonyme , comme il eft amplement prou- 
vé par ma Lettre à M. D * * , que j'ai 
l'honneur de vous adrefîer. (a) 

L'Anonyme ne veut pas que France* 
foit auteur de Ion Lithotome caché , dont 
la figure eft gravée page 1 5-2 de Ion Li- 
'vre, parce qu'il déclare ne s'en être pas 
fervi. J'ai dit auffi que je ne m'étois pas 
fervi de mon gorgeret urétbrocijlitome 
{ Journal de Mars page 70) , & j'en ai 
donné les raifons. En fuis-je moins au- 
Éeur de cet infiniment ? Et Franco le fera-" 
t'il moins du fien , parce qu'il n'a pas 
énoncé les raifons qu'il a eu de ne s'en 
pas fervir. 

Je nefçaiaqui M. le Cat , malgré fe s 
Vains efforts , dit l'Anonyme , -pourra 
perfùaaer qu'une tenaille incifive dans 
Franco eft le Lithotome taché que fat 
publié. L'Anonyme me donné un ridi- 
cule que je ne mérite point, fî on jette 
lés yeux fur la tenaille inciilve de la 

: (a) Cette Lettre éft imprimée dans le Recueil in- 12. 
pag. 113. & dans notre in-g° , p. 82. de cette troi- 
è&ae Partie. 

■ 13 
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ï34 Pièces concernant 

Addition p a g e 1 ty % de Franco. Mais fi on regaf-3 

y^Xêde celle de la P a S e *? 2 > <ï ue f ai indi -> 

duuthoto. quée* j-on y trouvera «# wv^i Lithotome 

jb« eacM; caché) comme je J'ai annoncé 5 & comme 

il eft prouvé dans ma Lettre à M. D**. \ 

L'Anonyme attaque mon GorgereÊ 

par deux chefs >par les dangers de fon 

introduction y & par la mécanique de fa 

lame. La première obfervation étoit dans 

le Journal de Verdun , j'y ai répondu 

dans ma Lettre à M> D#*v 

La féconde eft , que la lame de eegor* 
gereî ne fourra faire qu'an degré de dite* 
talion qui ne priera qu'à la partie de 
Vuréthre qui précède les projiates $p le 
cou de la wejfie , ne pouvant s'* éloigner du 
gorgeret que par fon talon ; car fon mi* 
lieu ne s'en éloignera queprt peu r &? la 
pointe point du tout 5 à caufe qu'elle efl 
affu\ettie y ce qui efl cependant le feulen* 
droit par lequel elle pourvoit débrider k 
cou & la proflate. On eft bien à- plain- 
dre 3 Monfieur y quand on ne fçatiroit 
avoir raifon contre un Adverfaire^qu'en 
lui faifant faire ou dire des chofes qui! 
fe gardera bien d'avouer. Selon i'Ano* 
ny me, la lame de mon gorgeret ne pour- 
ra ouvrir que la partie de Puréthre que 
précède les proflates. Mais fi cet Auteur 

* Et qui eft gravée dans mon Ouvrage fur la Tailtei 
ftoifiéme Partis > PL IV. Fig, u 
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lonnoifloit notre méthode , il fçauroit Addition 
que c eft cette /wr/fc mener aneuh de è ,a feco1 »- 
/ W/Ar* f * j^Afe /« /;;•#*/« , que jc„njj 
) ouvre avee mon uréthrotome ; & que me C ach4 
c elt dans les proftates , & dans le cou 
même de la veille que j'introduis le gor» 
geret par cette première ouverture. Cela 
po r é , & la ftruâure de mon inlirumenc 
connue , il fçauroit encore que je puis 
l'y introduire de façon que le talon de 
ma lame foit , non-feulement vis-à-vis de 
ce cou de la vei'Jie , mais même qu'il en- 
tre en entier dans le vuide de la veille, 
fi je le veux ; c'eft ce dont, il fera con- 
vaincu j quand il n'entrera dans des dé- 
tails iur mon infiniment qu'après l'avoir 
éprouvé , comme je l'ai fait de mon côté 
à l'égard du fien, Il fe plaint de ma pré- 
cipitation à en juger , moi qui ai non- 
feulement vu fa defcription, mais encore 
manœuvré avec fon infiniment , & il 
combat mon gorgeret , fans avoir vu ni 
l'inflrument, ni fa defcription; que peut* 
il en dire de raifonnable. (a) 

(a) Non feulement j'ai vu fqn Lithotorae , non-feu. 
îement j'ai manoçuvré avec cet infiniment , mais en- 
core je l'ai deffiné fous deux vues, & l'ai fait graver 
avec la plus grande exaftitude , comme on le voit 
PI. III. de cette troifiéme Partie. C'eft après des dé- 
tails de cette nature qu'on eft en état & en droit de 
«kiçjuer, 
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Addition L'Anonyme raporte en trois ou quatre 
à îafecon- enc | r oits de fa Lettre, car il eft fertile 
duLirhoto- en repentions , mes mauvais fucces de 
me caché. 175? 3 36 , & il en çonçlud. JP0//J juge- 
rez 5 Mejjïeurs , />^r m endroits , /^w} 
J<? //0/tf tfte ç/? ^;;j Terreur , & fi fan 
opinion > */#/# A? confiance à fan prétendu 
JLit bot orne caché , ç/? &<?# /âW^ 6? &*# 
apuyéejur les faits. La première conclu 
fîon que PAnonyme tire donc de ce§ 
jnauvais fuccès eft contre mon gorgereg 
Lithotorae caché, & fupofè par confé-. 
quent que je m'en fuis fervi dans ces 
Tailles ; néanmoins il ajoute tout de fui- 
te ; car il convient hi-méme qu'il ne un 
fert point.... Qu'eft-ce que font donc % 
mon infiniment ces fuccès bons ou m au? 
vais , puifque je ne m'en fers -point. * " Jg 
défie Je plus fubtil Commentateur d'é? 
çlaircir ce teste , d'accorder ces contra- 
dirions. 

Une autre conclufîon que tire PAno? 
îiyme de ces mauvais fuccès en plufieurs 
endroits de fa Lettre , eft que ma mé- 
thode en général eft inférieure k la fien- 
ne , & même au grand apareil exercé à 
THôtel-Dieu de Paris, Avec un peu plus 

*Je.ne m'en étqîs pas encore feryi qua^d j'écrivis 
cette Lettre ; mais j'en fis ufage avec beaucoup de 
fuccès fur trois de mes Sujets en 1750, 
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3e connoiffance dans notre Art & d'é- % Addftîoa- 
quité , l'Anonyme n'auroic pas donné*. , ?/ ec " on "" 
Jes 1 oiîl:s que ) ai faites en 173J &-36, duLkhoco/ 
pour des fuites de ma méthode^/ r^- me cachée 
p/V Az dilatation au décidément ? pu if- 
que tout le monde fçait que dans ces 
deux années, étant dans le préjugé mê- 
me, où eft cet Auteur 9 qu'un doit faire 
des incifions proportionnées aux pierres ; 
je n'ai eu ces mauvais fuçcès que pour 
avoir quitté ma méthode y & avoir été 
tenté 5 comme lui , de faire ces incifions 
qu'ilreçommande dans la fienne , ou 
pour n'avoir pas encore les moyens fûrs 
de les éviter ; & q u'a i nfi , loin que ces maiu 
vais fuccès puiffent être mis fur le çonu 
pte de ma méthode ordinaire ,'c'eft fur 
]a fienne qu'ils retombent en entier 5 & 
c'eft fur ces mauvais fuccès que je fonda 
en partie la réprobation de cette mé- 
thode des incifions proportionnées aux 
pierres > comme il le verra dans l'Ouvra- _ 

* r . .7 * / ti jv Voyez h 

ge que 3 ai annonce, 11 y verra auili que p re „j îere 
je fuis vraiment l'Auteur de la fonde à Partie, 
galleries , ou de la dernière re&ification 
de mes inftrumens faite en 1747 ,, & 
que je n'ai jamais eu le moindre, âflbu- 
piffement fur ce qui concerne notre Art 5 
qu'ainlî il fe flâte en vain d'être auteur ; 
Je mon réveil 3 cet égard. Il punfera ; 

î $ 
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Addition différemment > qiiand > rpqins abforbé 
lh fecon- ( j ans f es occupations férieufes , il fera 
£uï2S plus attentif à ce qui le paffe en Chirac 
me caché, gie 5 puifqu'il y prend tant d'intérêt* 

L'Anonyme eft dans une pareille err 
reur, quand il affeéte fans cefle de me 
mettre en opofition avec le grand apa- 
reil, q^ on pratique à PIlôtel-Dieu ; le 
grand apareil qu'on y pratique , eft une 
méthode compofée de déhridement & 
de dilatation ménagée > c'eft mon apareil 
latéral , quant au fond , car cf eft le grand 
apareil de M. de la Peyronie , qui prdV 
crit d'incifer latéralement la portion de 
Turéthre , fituée devant les prollates ? la 
prqjïate gauche £5? le cou ou le bourelet 
de la vejjie y par où Ton voit que c'eft-là 
un vrai apareil latéral, & notre méthode 
même, aux inftrumens près ; & ce grand 
Chirurgien me dit dans um de fes Let- 
tres , Octobre 1741 , après m'avoir en* 
voyé la defcription de cet apareil. Les 
fuccès de cette méthode entre les mains de 
*M. Boudou à P Hôtel-Dieu , £5? des autres 
Chirurgiens qui y ont taillé , font fingu- 
Tiers ; depuis environ dix ans que je Pat 
faite , £«? que je Pai montrée dans cet 
Hôpital , on n'en pratique point d'autre : 
Elle a aujfî très-bien réujfi à Montpellier 
tntre les mains de M. Gjiilard* La eau* 
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{t du grand apareil de l'Hôtel-Dieu, & Addition 
celle de ma méthode > eft donc la même 5 * ** fe c? n - 
quant au fond ; c'eft pourquoi j'en ai cité duLkhoto? 
les iucces ; & toutes les citations de cette me cachée 
efpéce que l'Anonyme affecte de répéter 
tant de fois 5 comme pour me mettre ea 
opofition avec M. Boudou 5 & déprimée 
mes opérations , font , comme on voit > 
autant de preuves de Ja bonté de ma 
méthode , & de témoignages contre la 
fienne. 

L'Anonyme fe récrie à chaque page 
fur ce que j'avance , que j'ai donné à 
l'apareil latéral la perfection dont il efl 
fufçeptibk. ( On voit par ma Lettre a 
M. D**, que je n'ai rien avancé que de 
vrai ) 5 & que je l'exerce avec beaucoup 
ètjuccès ; &c à propos de cesfuccès , non- 
feulement il m'objecte toujours mes Tail- 
les de 173)536, qu'on a vu ci-devant 
n'être point fur le compte de ma métho- 
de, mais il y joint encore 1742. où j'ai 
perdu deux Sujets fur fept. 1742. n'ell 
pas effectivement une des brillantes an- 
nées de notre Taille latérale 5 par des 
circonftances qu'il feroit trop long de 
détailler ; mais eft-ce par une feule année 
qu'il faut juger d'une méthode ? Pour» 
quoi l'Anonyme aifeCte-t'il , en citant 
cette année 1742 3 de ne faire nulle men- 
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Addîtîon tion des fept Printems dans lefqueîs îf 

dV eC Airê ne m ' e ^ mort aucun $ u J et > & puifqifil 
duLuhoto 6 a fi bien lu le Journal de Verdun d'Août 
me caché* 1742 5 d'où vient ne veut-il pas voir 
que dans quatre années confécutiyes j'ai 
taillé quarante -neuf Sujets 5 dont qua- 
rante-cinq font guéris. On a cité avec 
raifon , comme un grand fucces de la 
Taille latérale, quarante- fcpt Tailles 
faites par M. Çhefelden, dont quarante? 
trois font guéris. * Bft-ce parce que jer 
ne fuis pas Chirurgien de Londres ou 
de Paris , qu'on affe&e de ne vouloir 
pas me tenir compte de mes quarante- 
cinq guérifons qui conftatent encore un , 
fuccès fupérieqr à celui de Chirurgien* 
étranger ; ou bien ce particulier Anony-' 
me ? quin'eft ni Médecin ni Chirurgien, 
auroit-il un état qui lui prefcriroit cette 
OirçilTion charitable? Peut-être dois *}e au 
même principe ces politeffes...* M. lç* 
Cat nous compté des fable s $ injînuëjauf 
fementi&c autres qu'on trquveroit > je 
penfe 5 difficilement dans le Journal des 
Sçavans , avant que fes produâions y 
euflent obtenu une place : cependant on 
me reproche les excès où je me fuis porté i 
Vous en pouvez répondre 5 Monfieur j 
le plus grand excès où je me fois porté/ 

* M. Morand. Mémoire Acad; 173I » p. 14$. 
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jfcft de juger par fes œuvres que PAnony* Addîtïoti 

pen'étoitpas an Lithotomifle confommê , à Ia / ecoa * 
pais pouvois-je croire offenfer quelqu'un 5SSS 
qui s'annonce comme un particulier qui mecaché^' 
ne tient aucun rang en Médecine ni en 
Chirurgie ? 

L'Anonyme donne dans le Journal 
des Sçavans une réponfe beaucoup plus 
ample que celle qu'on avoit inférée dans 
]e Verdun , fur le fait de fa tenette à 
brifer les pierres. 

J "en a vois ? dit-il 5 conféré auffi avec 
les Maîtres de TJrt ( de fa Tenette ) 
£5? jamais aucun d'eux ne s" et oit avifé de 
trouver mon idée , exécutée dans Paré $ 
cette découverte étoit rèfervée à M. le 
Çat.... Paré > ainf que Franco , n'a 
fait que penjer à la nècejfiiè de cajjer la 
pierre en bien des occafions*... maïs tous 
fe/ont bornés au f impie defir..» pourvois- 
je en donner des preuves plus fortes , 
ajoute F Anonyme , que celles de n'en 
avoir pas trouvé le moindre veflîge dam 
la pratique , ni dans les écrits de tous 
ceux qui ont travaillé fur cette matière 
depuis une trentaine d'années. 

Tout ce qu'on peut conclure de-là , 
ç'eft que les Maîtres que l'Anonyme a 
confultés > n'avoient lu ni Paré , ni Fran- 
co , ni Fabricius Hildanus , ni Heifter > 
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Addition ni Denis , ni &c. 5 & il me femble qu£ 
à la fecon- <Je grands Maîtres , des Maîtres qu'on 
duLitho^ confulte pour fçavoir fi un infiniment 
ipeçsché. qu'on a imaginé eft une découverte, 
doivent ppur le moins avoir parcouru 
les figures répandues dans ces Ouvra- 
ges. Que dis-je , y a-t'il un Maître , un 
bon Elève même en Chirurgie , qui 
ignore que le mot de Lithotomie vient 
<ie ce que les premiers Lithotomiftes ne 
tiraient les pierres de la velTie qu'après 
les avoir brifées , & qu'ainfi cette opé- 
ration que l'Anonyme croit avoir in- 
ventée, & n'avoir été que projettée par 
les Maîtres de l'Art 5 eft au contraire la 
première & la plus ancienne manœuvre 
de la Lithotomie : & Celfe nousaprend 
que celui qui l'inventa s'apelloit Ammo- 
niiis. # Cette invention d'Ammonius n'efl 
pas tombée y quoique la Taille fe foie 
perfectionnée dans les autres manœu- 
vres qui rendent celle-là moins néceffau 
re ; elle a participé aufli aux acçroifle* 
mens donnés fuccefïivement à la Li* 
thotomie 5 ainfi qu'on le peut voir dans 
les Ouvrages que je viens de citer 3 dont 

* Si quando autem is ( cakulus } ma}û$ , non videat 
tuf nîfi tuptâ cervice extrabi pqffs y feindendus eft ; cujus 
repertor Ammonius , ob id , Litiotomos cognoininatus ejjt% 
ÇorncL Celf. de Mediçin* L. VU* ju S 2 7* 
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Pavant 'dernier, la Chirurgie d'Heifter, t Addition 
ne paroît que depuis douze ans. Il y a Se'&S 
dans cet Auteur ^ un peu plus que des duLithoto* 
vejîiges fur la te nette à brifer les pierres > me câCli ^ 
puifqu'il confeille de brifer les grofles , 
& qu'il donne la figure d'une Tenette à 
€et ufage 5 qui a fix pointes comme celle 
de l'Anonyme. N'eft-ee pas encore-lk 
une découverte qui m'étoit réfervée ? Si 
cela eft, on feroit un beau livre des dé- 
couvertes de cette efpéce que jepourrois 
faire, c'eft-à-dire* de citations d'Auteurs 
que l'Anonyme n'a point lu. Au refte * 
il n'eft pas extraordinaire que ce Parti- 
culier 5 qui nous a déjà fait l'aveu de 
fon peu d'érudition en Chirurgie > n'ait 
pas lu Heifter y mais il l'eft beaucoup , 
qu'après cet aveu il ofe encore afïurer 
qu'on s'en eft toujours tenu à la fpécin 
jation fur la Tenette à brifer la pierre , 
& cela parce qu'il n'a rien trouvé là- 
defTus dans les Ecrits qui ont paru de- 
puis trente ans ; mais ce qui eft plus ex- 
traordinaire encore , & que je ne fçau- 
rois croire > c'eft qu'il y ait dans Paris 
des Maîtres affez peu ïnftruits pour avoir 
regardé la Tenette de l'Anonyme com- 
me une nouvelle invention* Ce fait n'ed 
pas vraifemblable. Il eft vrai que parmi 
les Auteurs modernes 5 ceux même qui 
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r xad'tion conféillent l'ufage des Tenettes à brifef 
\ la fccon- la pierre 5 & qui en donnent des figures v 
deCenfure ne dïfent p as ^ en être fervi. Mais i°. Ils 
éVcacbl peuvent l'avoir fait ± fans l'avoir publié. 
2°. En fupofant qu'ils s'en foient tenus' 
au projet ; l'Anonyme n'a fur eux aucun* 
avantage à cet égard ; il s'en 1 tft tenir 
auiîi jufqu'ici au projet , quoiqu'il eri 
faffe un reproche aux autres , il ne cité 
non plus qu'eux aucune pierre brifée par 
fa Tenette, 3 . La réprobation que cet 
infiniment a efTuyé de la part des grande 
Maîtres^ tels queFabricius 3 ou au moiW 
les craintes qu'ils ont infpirées fur fort 
nfage* ont bien pu les arrêter. Peut-être 
même l'ont-ils été dans l'exécution par 
les difficultés & ks dangers que nousr 
avons vu 5 première Partie ,< qui accom- 
pagnent cette opération ; difficultés & 
dangers auxquels la Tenette de FÀno- 
fiyme n'a certainement pas remédié! 

Je finirai cette Lettre par un dernier 
trait de l'Anonyme qui ne fè trouve pas 
encore dans le Journal de Verdun; M. 
le Cat , dit-il , a raifort de dire qu'il faut 
nn Opérateur confommé ^ comme lui > pour 
fefervir dejes inflrumens 5 &c. Journal dé 
Juin page 407. Voici ce que j'ai dit , 
Monfieur 5 « Il ne faut pas non plus 
7, qu'il ie perfuade 5 l'Anonyme , comme 
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4» il l'avance ,- que tous les Opérateurs 5 Addition 
& quoique de différent dégrès de génie £j? ^V^fuï* 
^ dadreffe > feront jurement une incifiun iu^i 
<>, parfaite dans tous les cas ; mes inftru- me cacb^ 
$, mens ont 5 comme le fien , l'avantage 
^ défaire une i'ncifîon d'un degré déter- 

# miné ; mais l'incifion $ pour être par* 
5 3 faite dans tous les cas , c'eit-à-dire y 
5 , pour être telle qu'elle partage, com- 
v me il convient , avec une dilatation 

# ménagée ? l'ouvrage de Fiffuë nécefc 
„ faire à l'extraclion 5 demande non* 
5, feulement du génie & de l'adrefle» 
^ mais encore un Opérateur confommé. 
Vous voyez, Monfieur, li l'Anonyme 
eft fidèle dans fes citations ; je parle dos 
talens néceffairesà un Liehotomiite pous* 
faire une incïfion parfaite dans tous les 
cas 5 non pas feulement avec mes inftru- 
mens, mais avec tous autres, A l'égard 
du trait particulier'...-, un Opérateur 
eonfommé comme lui 3 on voit bien que 
c'elt une petite ironie vangereffe qui 
m'a attiré le refus que j'ai fait de don- 
ner ce titre à l'Anonyme. Je fuis bien 
éloigné d'ofer m'en parer moi même ; 
mais je fuis prêt à en décorer cet Au- 
teur 5 & à lui faire une réparation au- 
tentique, des qu'il voudra me faire con- 
naître q-u'il apaifé d'abord plufieurs an-: 
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^ïddîtîon nées fous de fameux Lithotomiftès , tels 
JèCenfur n J <î ue M - Morand , qu'il a enfuite taillé 
duLithoto- pendant dix-^fept à dix-huit ans, Jufqu'atl 
pe caché, nombre de dix-huit perfonnes par an • 
& qu'enfin > en faifant ces opérations, 
il n'a point eu d occupations plus férïeu- 
jes que celle de fe munir de tous les prin- 
cipes , & de toutes les lumières de théo* 
xïe qu'elles exigent. 
J ai riionneur d'être y 



$10N-SIEURy 



[Votre très-humble & très*; 
obéiiTant Serviteur* 

LE CaIV 



j$ Rouen y le% Juillet îï^p* 






^ 



EXTRAIT, 
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Ë X T R A î T 

DU JOURNAL DE VEK£>U^ 
Mois de Septembre 1 749 , p. igr; 

J'Ai reçu, dit le journalifte de Vetf 
dun j une Lettre de M. /* Gtf, dti 
cinq de Juillet dernier, où il fe plaint 
de ne pas voir paroître dans ee Journal 
Hiftorique une très-longue Lettre fur un 
Lithotome caché , en réplique aux Ré* 
ponfesd'un Anonyme* inférées dans le 
même Journal : il me fait l'honneur de 
m'écrire , qu'il a trop bonne opinion de 
mon impartialité & de l'intérêt que je 
prens au bien public, pour penfer que 
j'aye décidé de ne faire aucune mention 
de fa Réplique. Ce n'eft point affarément 
par efpric de partialité que j'épargnerai 
à tries Lecteurs la leéîure de cette km* 
gue Lettre ; mais e'efc pour fuivre les in- 
tentions de feu M. d'Egly , qui avoie 
annoncé à M. le Cat* qu'il neferoit pas 
davantage mention du Lithotome, parce 
qu'une difpute , dont on ne voyoit point 
la fin , & dont l'objet étoit fort peu iï\« 
ÏIL fartit. % 
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Le«reeon. térefïant pour le plus grand nombre dfeâ 
tre m. te £eâ:eurs du Journal 5 nV avoit déjà oc* ! 
€ztr cupé que trop de place 5 quelqu'utilité 
que les gens de l'Art puflent retirer de 
eette querelle Chirurgicale : Ces raifons 
ont aparemment paru bonnes a M. le 
Cat , puifque Ton m'a affuré qu'il avoit 
promis à M. d'Egly de ne plus faire 
parler de lui dans le Journal en qualité 
de Lithotomifte. Quoiqu'il en foit, je ne 
mettrai point ici cette Lettre , & f aver. 
tirai feulement que M, le Cat a pris le 
parti de la faire imprfffier féparément i 
àinfi ceux qui ont quelqif intérêt àfuivrff 
cette matière 5 pourront y avoir recours. 
Mais en récompenfe ,• je ferai part à mes 
Ledeurs d'une Lettre 5 datée de Saint' 
Honorât, à foccafion de cette difpute' 
Lithotomique. L'Àuteiir que je n'ai pas' 
l'honneur de connoître r figne de Momyi 
que ce (bit un nom vrai ou fupofé^ il 
^'importe. 

" II y a long-tems , Monfîeur , que ]t 
^ fonffre de voir nos plus fameux Litho* 
„ tomiftes , fur-tout M** Louis & le Cat , 
y, inftruire le Public de leurs différends, 
3, & je doute qu'il foit glorieux à de grands 
» hommes 5 qui courrent une même car- 
fytïèïQ y de fe livre» à Fefprit de divifîon ; 
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^ leurs lumières , ce me femble > devroient r #tff . „_ 
^fereunirau profit derArc.Maisilsont^trp m, j e 
3:> comme tous les grands hommes, des en- Cat * 
3 , nemis, qui fe font un plailir de fomenter 
p leur inimitié. Là Lettre que j'ai l'hon- 
l> rieur de vous adrefferiMorifieùr^fl pour 
3, leur propofer un moyen de conciliation; 
5, je m'aplaudiraî fort s'ils le faififlent > 
Ù parce que j'ai apris de tous les Sçavans à 
3, les eitimer infiniment. C'eft une juftice 
35 dûë a leurs talëns & à leurs qualités per- 
5!) tonnelles. Leur réunion vous intéreffe 
3, auÏÏi 3 Monîîeur, parce que le tems 
35 qu'ils dérobent a leurs études 5 eft un 
35 tems perdu pour l'avancement des 
35 Sciences ^ dont vous êteetrès-zèlê Par- 
35 tifan. Ainfi j'ai tout lieu de me flater 
3, que vous voudrez bien faire paroître 
^inceiïamment la Lettre fuivante , & 
35 m'accorder l'honneur d'être 3 Mon- 
33 fieur 3 &c 

Signé 3 bk Momy. 



*:. # 
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A MESSIEURS LE CATETLOVlS\ 

Momy, le. r* > V Auteur Anonyme du Litho- 

pacifica- w ** 7 , 

feur. tome cache. 

Ne pourroit'on pas , Meilleurs , votf£ 
propofer un moyen de concilier vos di£ 
férends fur la prêexcellence d'un de vos 
trois Lithotomes ? Oui fans doute. Vous 
êtes de bonne foi , vous penfez , vous 
raifonnez , & tout ce qui eft raifonnable 
ferafaifi de vous avec avidité. Mais avanÉf 
tout , il eft bon de vous déclarer que je? 
ne fuis ni Médecin , ni Chirurgien , ni 
Lithotomifte. Qui fuis-je donc r Un par- 
ticulier à qui des occupations moinâ 
Jérieufes que les vôtres! 5 font , avec 
lin état moins lucratif 5 un revenu de 
fanté foffifant pour décliner votre Juri£ 
diftion Lithotomique. Ceci pofé , je ne 
viens point fur les rangs pour combat- 
tre : Dieu m'en préferve. On n'échape 
guère aux Héros de votre Art fans être 
îbatu. Par cqnféquent n'ayons , je vous 
prie, MefTieurs-, rien à démêler enfera- 
ble. Je viens avec l'efprit le plus pacifique 
mettre entre vous Je rameau d'olivier, 
& vous réconcilier avec vos propres in- 
térêts. La chofe eft d'autant plus facile, 
qu'il en refaite» un avantage égal pour 
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le vainqueur & les vaincus : voici com- Mômy,ie 
ment. Si l'un des trois Lithotomes eft f"°ï fic *" 
reconnu fupeneur dans 1 opération , que 
les Auteurs des deux autres fe Fapro- 
prient 3 & vous voilk tous trois au mê- 
me niveau. N'ayez plus enfuite d'autre 
ambition que de le perfectionner enco- 
re, s'il eft fufceptible d'une plus grande 
perfe&ion. Le Public &ç vous 5 Meilleurs, 
y trouverez des reflburces que toutes 
les difputes du monde ne fçauroient 
vous procurer ; car à quoi aboutirent- 
elles: Elles font foupirer l'amour propre 5 
( eh quel eft l'habile homme qui n'en ait 
point ! ) le fang s'aigrit , & bientôt on 
en vient aux perfonnalités dont on s'acca* 
bîe réciproquement. Ce n'étoit qu'une 
cjueftion de fait ou de pratique , bientôt 
il en naît une querelle en forme ; un 
mot , un feul mot s'analife par une lon- 
gue diflertation , Se enfin l'aigreur fépare 
de grands hommes 5 des amis même , 
que l'intérêt public & particulier devoit 
unir indiflblublemenc. Autre inconvé- 
nient, mais qui ne regarde peut être que 
moi feul. Vous difputez, Meilleurs > moi 
je me romps la tête à vouloir compren- 
dre qui de vous trois a Je plus de raifon , 
& telle eft mon ignorance , qu*après bien 
des efforts infru&ueux 5 voici , à quel- 

s» 
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Momy.ie Q Ue çhofe près } ce que je recueils àp 

pacfica- *j qs certa i n , 

tcur« * , , 

Sur la bonté d'un Lithptôme , 
Trois fameux Supôts de Saint Côme 
' Sonc aux priTes depuis vingt mois: 
Le mien vaut mieux ; le mien de ipême"; 
Le mien auffi, dit un troifiéme, 
D'accord : ils valent mieux tous trois. 

Il s'agiroit pourtant ( & c'eft le poiat 
principal ) de fixer les différent dégrés 
de cette méRoritê prétendue par troig 
Auteurs également jaloux de leur travail. 
Mais qui le fera } Belle demande ! Ce 
fera un Arrêt émané de la Cour Souve- 
raine de l'Académie Royale de Chirur- 

- gie ; elle a droit de fe faire reprefenter les 
trois efpéces de Lithotomes 5 droit de 
les examiner , de les conférer, droit d'erj 

, faire des expériences de çomparaifon ; 
droit enfin de déterminer in variablement 
auquel des trois il faut que les pauvres 
Femmes fe foumettent pour l'opération. 
Je crois , Meffieur.s ( fauf pourtant meil- 
leur avis ) que voilà Tunique parti que 
vous ayez, k fuiyre. Au refte ? la raifon qui 
vous éclaire impofera fîlence au reffen- 
timent de certaines petites mortifica- 
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tions. Vous y gagnerez des amis , & les Momy , le 
Malades auront d'habiles Chirurgiens , JJJjJ**" 
d'accord entr'eux fur la réulllte d'une 
opération , de laquelle dépend, leur vie. 
JMoj-même j'y trouverai mon compte : 
la preffe fera libre, & je pourraifaire im- 
primer à mon aife que je fuis 5 Meflieurs , 

M M Y, 

pçS, Honorât , ce 24. Juin 174,0. 



.9% 



K'4i 
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& É P N S M 

DE M, LE CAT, 

A l'Article précédent du Journal 
de Verdun, 

30 Septembre .t?4p, r . ' " 

IL efl vrai , Monfîenr s que M. d'Egîy^ 
qui a eu la complaifance de confacrer 
environ vingt- fept pages de fon Jour? 
pal en quatre mois , aux productions 
de l'Auteur du Lithotome caché » 
particulier qui ne tient 5 félon luknême, 
aucun rang en Médecine , ni en Cbirur* 
gie y a eu de la peine a Je réfoudre y 
à m'accorder fix pages du même Jour- 
nal : Il a fallu que d'habités Chirurgiens 
lui Ment entendre qu'il étoit très-impor^ 
tant de s'ajfurer du mérite réel du Li- 
thotome en quejlion , ou de fes inconvé- 
îiiens , &? que ce n'était que par ces dif- 
çuffions piémes qu'on y pourrait parue* 
tir. * Mais M. d'Egljr , une fois çon* 

? JOWiWl de Aîazs J749 , page 132* 
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vaincu , par ces habiles Chirurgiens ,. cfé R#>onfe de 
l'importance de ces difcuffions , il n'y M " ! e Ci \ 
% pas d'aparence qu'il eût refufé, de Ton Se&X 
propre mouvement s * d'inférer dans (on 
journal une pièce au fli eflentielle à ce 
Procès , quel'eft ma Réplique à l'Anony- 
me. La longueur de cette Lettre i'auroit 
engagé à la partager en deux Journaux, 
& peut-être à l'imprimer en çaraâére 
plus fin. Il l'avoit faiç pour l'Anonyme , 
& l'impartialité exigeoit de lui qu'il eût 
pour moi la même çondefçendan'ce qu'il 
, avoit eu pour mon Ad^erfaire : la mort 
J'en a empêché : vous avez été enfui te le 
maître , Monfieur , de fu ivre là-demis tel 
principe qu'il vous a plû \ mais vous me 
permettrez de vous faire obferver, qu'au 
moins yous n'avez pu être déterminé a 
fuprimer cette pièce, ni par les intentions 
de M. d'Egly, qu'on vient de voir affez 
nettement expliauées } & fixées par la 
décifion des habiles Chirurgiens qu'il 
avoit çonfultés, ni par une promette que 
faye faite à ce fçavant Académicien " ? 
de ne plus, faire parler de moi dans le 
Journal en qualité de Lithotomifle. Un 
pareil concordat entre 3VL d'Egly & 
moi, eût été un des plus finguliers qui 
fé foit jamais fait ; ee journalifte avoic 

5 ypyfz'lçs Apoftilles des pag. 128 & *5o. 
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, , ■ jvforit oour m'en faire. la propoiM 
RéponfedetropdeipricpuMii ^ _ r r 

auto «don ; quant a moi ., on peut juger «e 

£ ï°^ al m es dUpofitions à cet égard, par cette 

h Verdun, g^ H ^ U ^e pirtiçuliçte eue , eus 

? honneur de lui écrire le 28 Oûpbrfl 

il tour ce que je vous envoyé fur la ffrh 

Zm të ïtMme naturelle > »W. wa * 

ÇieS'^é-e que W î'ff* 1 - % m ™ X : 

%{lmonmétier x ^m^ ue 7 *' ^* 
«£- ^ousadu0erlàAffus,m même, 

ums ïiïïlejï beaucoup ptoffg?* 
bic , haufi beaucoup plus fort çf plus 
folidequ tout ce : que je pourvois vous 
domer fur les autres Sciences. 

Quoiqu'il en .fait, Monlieuc , je ne 
veux ici ni combattre vos fentimens , 
ni voua ennuyer ,; je vous pne feulement 
de publier cette Çettre , & de me per, 
mettre d'y annoncer à ceux qui m ont 
cru battu par l'ânopyme, qu'ils le trou, 
veront au contraire trè&fohdement relu- 
té, à ce que fêfpère * dans, ma Réplique» 
qui fe vend à paris chez Meilleurs Chau. 
bert & Sanfon, Quay des- Auguftïns , 
fous le Titre de Lettres concernant PO* 
pération. de la Taille , pratiquée fur 
Jes deux Sexes. 

Quant à M. Momy , notre Médiateur , 
qui a un allez grand fond de bonne hu ; 
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^penr pour tourner en plaifanterie unp J^ponH» 
'difcuffion fur 'une Opération de laquelle p ' journal 
dépend , de fon propre aveu , la vie des ta Veps|$ ? 
hommes, fai l'honneur de lui répondre 
qu'il n'a point les gands de l'expédient 
qu'il propole pour nous concilier , M. 
Louis, l'Anonyme &moî. Dès le mois 
de juin 17489 on communiqua de ro$ 
part à l'Académie o*e Chirurgie , les prin- 
,- cipales pièces du Procès littéraire élevé 
entre M. Louis & moi , & on la pria 
de prononcer. L'Académie fit réponfe 
qu'elle verroit avec plaifîr les Ecrits de 
part & d'autre , mais qu'elle ne porteroit 
aucun Jugement. Ce Corps prudent & 
refpedable ayant laiffé ce foin au Public 
Chirurgien , il a bien fallu inftruire ce 
Public de notre différend. 

je conviens avec M.Momy, qu'il fe- 
f oit très-beau que tous ceux qui courent 
une même carrière , fuiTent parfaitement 
Raccord ; mais il m'accordera auili , fans 
doute , qUe dans la fupoiition que quel- 
ques-uns d'eux pubJiaiTent des pratiques 
daogereufes, il feroit alors non-feulement 
glorieux, mais même indifpenfable à leurs 
concurrens , de s'opofer avec fermeté à 
ces innovations pernicieufes. Tel eft le 
but unique de mes réflexions contre les 
méthodes de M. Louis & de l'Anony- 
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M é T f cî me ' Ce ^ uif * aitune théfebien différente 
■o' i™! de celIe de la Lettre Poétique & badins 
4c Verdun, de M. Momy. 

J'ai l'honneur d'être, «Sec. 

i 

le Cat; 

A Rouen , ce 30 Septembre 1 749. 

Pr<5remion Cette Réponfe n'a pas été traitée plus 
& înjufticc favorablement que les précédentes ; elle 

Joumai!^' n ' a P oint P aru non P llIS dans les Jour. 

us. naux : L'Auteur refpechble à qui j'avoig 

eu l'honneur de l'adreffer , m'a donné un 
an après une raifon de fon filence, qu'il 
ri'cft pas hors de propos d'examiner. H 
inféra dans le Journal de Novembre 1 7 jo. 
l'Extrait du Mémoire que favois lu à la 

Séance publiquedeTAcadémiedesScien. 
ces de Rouen ; dans cet Extrait , on m'ex- 
cule d'avoir donné un Mémoire de Phyfi. 
que, plutôt qu'une introduction à un trai- 
té de l'Opération delà Taille, qui étoit 
mon premier objet, parce que , dit-on ,... 
quelqu "utile , quelque nèceffaire que (oit ait 
Public la pratique à y une pareille théorie, 
fon expo fit ion ne Tintéreffe guéres... 
L'habile Journalifte faifit cette occafion 
pour m'adrelTer cette apoftille... " Ceft 
s, pour la même raifon 3 dit-il 3 que j« 
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î, n*aîpas rais jufqu'àprefent dans le Jour- Frévemfoa- 
„ nal 3 un long Mémoire fur cette ma- & in ^ mc ^ 
„ tiére , que ce célèbre Phyficien m'a jL'joî. 
„ envoyé. A quoi je réponds- . . naines. J 

i ù . Il n'en eft pas d'un Journal comme 
d'une Séance publique de l'Académie 
de Rouen- II n'y a à cette Séance aucun 
Lithotomifte > & il y a des Femmes ; c'eft 
pourquoi on dit au même endroit de 
l'Extrait cité. ...de quel voile couvrir la 
partie Anatomique d'une telle expofitioti 
aux yeux du beau f exe > qui décore ces Af* 
femblées. Au lieu que le Journal de Ver- 
dun eft lu par tous les Chirurgiens du 
Royaume ; témoin M. Vandergracht , 
Chirurgien de Lille , qui s'eft fait Litho- 
tomifte 5 à ma méthode 5 & Lithotomifte 
très-heureux 5 fur la feule defcription qu'il 
en a prife dans le Journal de Verdun du 
mois d'Août 1742. 

l°. Si des Mémoires fur la Taille, 
faits par un Chirurgien , que M. B* # * 
a la bonté d'honorer du titre de célèbre 
Thyficien > ne lui paroiffent pas alTez in- 
térefTer le Public pour mériter une place 
dansfon Journal > d'où vient a-t'il accor- 
dé cette faveur aux ouvrages fur la mê- 
me matière de ces gens fans nom , auf- 
quels le feul intérêt du Public m'a forcé 
de répondre ? D'où vient fur une autre 
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ftêvention ma tiere qui intéreiFe tout lé monde ^ 

îe^? r lïiftoire de Ia terre ? M ' il dé P lo Y é dans 
ques Jour- fori ouvrage périodique en ôbje&ions 
liaMes. contre mon fïftême, en terreurs vraiment 
paniques 5 eu égard à ma dodrine , fans 
vouloir y inférer enfuite un feul mot de 
tties Répônfes que fofe dire avoir été 
aplaudies des Sçavans aufquels elles ont 
été communiquées ? tant en France , 
qu'en Pays Etrangers ? Avoir été même 
traduites 3 & en quelque forte , adoptées 
par ceux de nos voifins qui ont le plus 
de réputation dans la république des 
Lettres : N'eft ce point-lk manquer eflen- 
tielletùent au Public ? premièrement 3 en 
le privant de Pièces qui pourroient lui 
être utiles ou agréables ; fecondement, 
en le mettant dans le cas de faire une 
injuftice 3 c'eft-à-dire , de condamner un 
Auteur fans l'entendre , ou ce qui eft le 
même , de pënfer qu'il n'a rien à répon- 
dre, & qu'ainfi , il eft coupable ; n'eft- 
on pas refpôrifable alors des mauvaifes 
împreifions qu'on a donné de lui ? .n'eft- 
on pas obligé de réparer les torts qu'el* 
les peuvent lui faire ? 

Une autre injuftice qui eft fort ordi- 
naire à quelques-uns de ces Meilleurs , 
eft que fi un Ecrivain de Province leur 
envoyé une Pièce > une réponfe qui in- 
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ïêrefle urï Citoyen de Paris , ils com- Préyentîoii 
mencent par la communiquer k celui-ci, * e ' inî ^ e 
qui ne manque pas d'y répondre* & l'on qLs^our» 
imprime ordinairement les deux Pièces naiifle*-- 
à la fois. Ce procédé eft fans doute fort 
honnête , & il feroic très-louable 5 fi ont 
l'avoit également pour les deux Adver- 
faires : mais écrit-on contre le Provin- 
cial 5 quelque connu qu'il foit , à moins 
qu'il n'ait certaine liaifon étroite avec le 
journalifte ; on fe garde bien de lui faire 
part de cet ouvrage^quelque tort qu'il faiTs 
à fa réputation r & lors même qu'on fent , 
& qu'on avoue que les principes en font 
faux. ( Je puis prouver par des faits tout ce 
que f avance ici.-) On fait plus; le Provin- 
cial répond , on n'infère point fa réponfe 
dans les Journaux, ou fi on lui fait cette 
grâce , on y met un fi long délai ■> que 
le Public a pris fon pli > & que le mal 
qu'a fait l'Adverfaire 5 eft irréparable. 
Eh Meneurs 5 tâchez de croire que les 
hommes de Province ne font pas une 
efpéce particulière fubalterne ; fouvenez- 
vous feulement que M. de Fontenelle étoit 
Provincial , quand il fit la pluralité des 
mondes , & vous ne porterez pas fur nos 
produ&ions , & fur nous-mêmes , le Ju- 
gement que Falerefédmt par le Méchant 
de la Comédie de M. Greffef* porte de 
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^révétîtîon la belle Provinciale Chloé , & qu'il exprî* 

& injuftîce me par ces y er g ; 

de quel- x 

qiies Jour- ; # , # * * ; ÊJl-elle encore jolie ? 

fialjfles. £jk a <0oit de feÂmx y*«x.- * ♦ pour des yeux de Province* 

On n'en à pas agi avec plus d'équité à 
mon égard 3 quand leRecuëildel'Ânony* 
me a paru . On a affe&é de ne donner PEx* 
trait que des Pièces de cet Auteur * fans 
dire un mot des raifons & des expériences 
que je lui opofois dans des Ecrits qui fai- 
loïent partie du même Recueil. On s'eft 
efforcé de tourner cet Extrait de façon $ 
qu'il en reftoitau Lefteur une idée favora* 
ble à mon Adverfaire ; mais comme il eft 
fort difficile de donner cette tournure fa- 
vorable à une auffi mau vaife caufe 3 on n'a 
pu s'empêcher de tomber , avec l'origi- 
nal 5 dans des contradictions qui ont fait 
échouer, aux yeux des vrais connoiffeurs, 
le projet du Joumaiifte. * ■ ' 

Je n'ai garde d'oublier ici Partiels 
xvi. des Objet valions fur la littérature 

moderne , 

* Les contradiction^ font page ZO colotii. 2\ îig j. 
& pag, 40 colotn. 1, 1. 26. du Journal des Sçavans, 
mois de Janvier 175 1. Elles font excufable's r en ce que 
l'Auteur eft étranger à notre Art. A Pégard de la partia- 
lité, nous gavons qu'elle a fa fource dans les rollkieauons 
& daâs les petits fer vices rendus par mon illultre Adver- 
faire v en qualité de Garde-Malade , à une perfonne très* 
digne des refpeâs & de la cômplâifaaêe du Corps cfe 
Meilleurs ïes journaliftes* • 
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TOpèratton âe la Taille: fô"f 
Moderne y qu'on vient de me remettre. JeP'éwntfon 
dois trop de reconnoifïance à l'Auteur , & lB i uftii » 
•à cet élégant & agréable Journâlifte de^w. 
la partie frivole du Public; à ce digne naUûw. 
iuccefleur de M. l'Abbé D***, quant 
à la partialité , à la caujlicitè , & à l'in- 
compétence de fes jugemens , les deux 
premiers de ces caractères font fi peu 
déguifés dans l'Extrait que je viens de 
citer , & le troifiéme fe prefente fi évi- 
demment aux yeux des moins clair- 
voyans , qu'ils font le contrepoifon mê- 
me du venin qu'on s'eft efforcé d'y ré- 
pandre. 

Nous ayons remarqué ci-devant que 
l'on n'a pu foutenir une auffi mauvaife 
caufe que celle de l'Anonyme > fans tom- 
ber dans les propres contradictions de 
l'original ; ici l'on.eft forcé j pour prêter 
de belles couleurs à ce parti , de fupofer 
comme vrayes , les chofes du monde les 
plus faufles. Par exemple , on reprefente 
les Chirurgiens de Paris comme empref» 
fés à faire faire le Lithotome caché , k 
l'aprouver j à s'en fervir. Tous en géné- 
rai , ajoute-t'on > conviennent que fon 
invention. ...efî nouvelle. 

J'ai entre les mains des Lettres des 
plus célèbres Chirurgiens de cette gran- 
de Ville , qui démontrent la fauffeté & 

UI. Partie. L 
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ftévettion de cette allégation & de la prétencîaë 
& injufHce aprobation prefque générale 5 fur laquelle 
ques^Jour- on veut élever le triomphe de PAnony* 
Daiiftcar, me i & tout le monde fçait qu'il n'y # 
qu'un féal Chirurgien dans tout Paris 
qui s'en foit fervi , encore ce Chirurgien 
eft-il parent du- F** G**. Mais quand 
il y en au* oie pliifieûrs ? on a vu p. ppv& 
Ton verra encore inceîlamment 5 le peu de 
fond qu'il y a à faire fur ces autorités,- La 
dîfcrétion m'empêche de nommer ces 
grands Chirurgiens > dont j'ai les Lettres j 
je fçaurai * fans les compromettre y faire 
valoir leur autorité dansics pièces jufti- 
ficatives placées à la fin de ce Volume. 
Hais je puis citer ici iur le fond de ma 
cauïe , fur les inconvèmens ahjhhs atta* 
chés à Fufage du Lithotome caché , le 
Suffrage de M. Louis, autre objet de la 
complaifançe de M. PÀbbé ; mais * 
fens^ conipaïaifon ? plus digne de fes 
éloges. Son témoignage lui fera d'au- 
tant moins fufpeét à mon égard , que 
fa Lettre eft du p Mars i'?4p. qu'il y 
avoif environ un an que pétois en dif- 
pute avec ce Chirurgien y & qu'il étoit 
fâché. Voki néanmoins ce qu'il m'écrivit 
furie Lithotome caché, fur cette inven- 
tion divine , fur ce fecret admirable , Pu- 
nique reffource des Pierreux. "J'ai ob- 
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TOpèration Jeta Taille. 163 
%> fervé, dit-il } dans la Critique que vous Prévention 
„ avez faite du nouvel initrument pour & '^jce 
„ la Taille , que vous n'en avez pas dit q ue S q jour- 
„ tout le mal qu'il y a à en dire. J'attri- naiides. \ 
9 , bue" Tincomplexion àt vos remarques au : 

„ défaut d'examen fuffifant. Je crois avec 
„ beaucoup de raifon que li vous vous 
„ fuiTiez fervi de cet inltrurnent, vous y 
„euffiez remarqué des imperfections 
„ dont l'expofê eût converti les aproba- 
^,teurs du nouveau Lithotome. On dit 
„ qu'on vous fera une réponfe; je ne 
„ fçai comment on la tournera ; mais il 
j, eft certain que vous euiïiezpû la pré- 
„ venir , en détaillant les inconvèniem 
„ abfolus que fufage de cet infiniment 

5> vous eût fait apercevoir 

....... "Je ne fuis point le Partifan de 

„ cet initrument à beaucoup près , mais 
„ je fuis fâché que vous ayez fi peu fra- 
„ pé votre Critique 3 parce que les Au- 
9 , teurs trouveront fûrement pr.ife contre 
5, vos raifons , fi non fur le fond , du moins 
55 fur la forme ôçc» 

On fait entendre au Lecteur que je 
fuis celui des deux Adverfaires qui a eu 
recours aux injures , aux invectives ; 
pour fe mettre en droit d'en tirer contre 
moi des conféquences defobligeantes. 
Je juprimeraiy 4it-on 3 les cbofes trop 

hz 
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r ■ . piquantes , aufyuelles , ceux qui ont prjè 
KiXe le mauvais parti , fecroyent permis da- 
te quel- m ir recours. Ûejl aux Maures de l Art* 
ques jour- a : oute . t » on , à juger définitivement de ces 
mhCiCS ' contentions toujours utiles , tant qu'on 
fe renferme dans les bornes de la modéra* 
tion 6? de lapolitejfe , mais qui dégénè- 
rent bien-têt en invetfives & en injures* 




y> te zèle pour le progrès de l Art , qui 
Us font entreprendre. Comme l'Auteur 
me donne par-tout le tort , il ne laifie 
pas lieu de douter un inftant que je ne 
fois celui à qui il veut apliquer les réfle- 
xions précédentes ; cependant perfonne 
n'ignore que ce font les feules Pièces de 
l'Anonyme qui font pleines d'injures, & 
fi pleines d'injures , que les Cenfeurs mê- 
mes les ont defavouées , comme on le 
verra bientôt , fi indécentes , que fes 
plus zélés Partifans font forcés de dire... 
Nous Jommes fort éloignés $ apromer la 
manière- dont il répond à M. le Càt , qui 
certainement méritoit plus d'égards. * 
Ceftdonc lui qui ^recours aux injures, & 
qui par conféquent a pris le mauvais 
parti ; c'eft donc lui qui eft forti des bor-, 
nés de la modération £5? de la politejfe t 

* Journal des Sçavaris, ibid. p. 39. 
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5otir fe répandre en inveéfrves* & par Prévention 
conféquent c'eft lui que X amour propre f e iDJ " "ç| ce ' 
Çf îtntèrêt particulier , plutôt que Vuti- que^joVr* 
lité publique & le zèle pour le progrès ^liftes, j 
de F Art > ont excité àfoutenir cette con- 
tejlation* Je n'ai donc qu'à opofer ces 
Meilleurs l'un à l'autre pour les détruire. 
Peut-être même fuffiroit-il d'opofer no- 
tre dernier Cenfeur k lui-même. On vient 
de voir qu'il n'eft pas heureux dans les. 
aplications de fes raifonnemens ; il n'eft 
pas plus conféquent ni plus ferme dans 
les principes ; je dirai k fait nous an- 
nonce-t'il 5 page 282 ,fans me permettre 
aucunes réflexions , & il ne ceiïe d'eu 
faire des réflexions & des plus caujli- 
ques ;.& cela dans la phrafe même où 
il fait cette promefle. Il reconnoît^ pag. 
28 f * que c'ejt aux Maîtres de TArt a 
juger définitivement de ces conteftations , 
& provifoirement il s'arroge le droit de 
méjuger , de me condamner fans aucun 
aménagement y & âe faire de mon Ad- 
verfàire l'éloge le plus faftueux -> le plus 
outré , le plus chimérique qu'on puiffe 
imaginer* 

L'Obfervateur me reprefente comme 
un homme qui féche de jaloufie à Pafpeéb 
des fublimes productions du F** C # ^. 
£st Auteur ignore > fans doute , que 

L % 
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prévention Thommë qu'il dépeint , animé cftïn* 

% 'tue? P affion fi baf3fe > a refufé en 1740. ua 
ques jour- étabhflement des plus flateurs dans la 
saines. Capitale du Royaume • & que par goût 
& par reconnoiffance , il lui a préféré 
la médiocrité de fon état ; comme ce 
fait eft confiant & connu , à qui M. ## * 
perfuaden-t'il qu'avec un defintérefle* 
ment auflî bien prouvé , je m'avife , à 
mon âge, d'être jaloux du F** C**. 
On a beau le prôner comme un hom- 
me rare ; eh qu'eft-ce que me fait k moi, 
fa réputation , fa pratique , eût-il tout 
Paris , toute rifle de France fournis à fon 
Lithotome l Je n'y prétends rien : je 
n'ai de ma vie été jaloux de ceux de mes 
Confrères qui habitent la même Ville 
que moi , comment le ferois-je de ceux 
qui font à trente lieues , comment le 
ferois-je d'un homme qui dans cet éloi- 
gnement n'a aucun rang , quoi qu'en dife 
rObfervateur , ni en Médecine , ni en 
Chirurgie. Par cette raifon , qui pourra 
croire que je fois jaloux de fa gloire ? Il 
faudroit avoir bien de îa jaloiifie de refte. 
Pour que des Jugemens, comme ceux 
que porte cet Auteur , trouvent des 
Aprobateurs, il faut qu'il y ait des Lec- 
teurs aflez peu raifon nables pour croire 
que Paris 3 Fliie de France , la France 
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jiîitïere font dans une difette fi extrême Prévention 
de Médecins & de Chirurgiens habiles J e . ,niu t * ce 
& charitables , qu'un Frère Lai Apoti- ques^our, 
çaire , qui jfe méfie , contre les régies de nanties, 
jfon ordre, & contre les Lois de l'Etat, 
de ces deux profeffions , devient au mi- 
lieu de Paris un homme néceflaire , pré- 
cieux , à qui on devroit drejjer des 
Autels Çfdes Temples ,* &c. Il faut qu'il 
y ait des Lecteurs d'un efprit allez fin- 
gulier pour penfer que cet Anonyme 
tient un des premiers rangs . . , parmi ce 
qu'il y a de plus célèbre & de plus habile 
flans le grand Art d'être utile à Tbuma* 
fiité , un des premiers rangs , par exem- 
ple, parmi les Aftrucs , les Sénaçs , les 
Morands , les le Dran &c II faut qu'il 
y ait des Lecteurs aflfez étrangers dans 
la République des Lettres , pour croire 
que je n'y fuis connu que par des dif- 
putes. Des Lecteurs aiTez imprudens 
pour s'en raporter , fur les matières les 
plus abftraitesde notre Art, à quelqu'un 
qui n'y entend pas le premier mot , & 
qui eit néanmoins aflez inconfidéré & 
auez injufte pour me peindre, d'après 
un examen auiïl futile, avec les couleurs 

* Si mon Cenfeur a cru me mortifier par cette 
Apothéofe de mon Adverfaire , il a aflurément man- 
Siié foa but ; il m'a au contraire beaucoup diverti. 
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Fïêvention les plus noires , fous les afpeds les plue 

de"qud- Cenié P. nfab,es ' & P our donner à mes in-, 
ques jour, tentions les interprétations les plus 
milites, odieufes & les plus faufles. Mais non , 
en peut être amiré qu'il ne fe trouvera 
jamais de Lecteurs tels que je viens 
de les fuppfer , de Lecteurs allez du- 
pes pour l'être de notre Cenfeur. La 
judicieufe Abeille , connue pour fçavoir 
faire un choix des fleurs les plus fuaves 
& les plus falutaires, peut cauferledif, 
crédit de celles qu'elle réprouve. Mais on 
fçaittrop bien que l'écervelé Papillon 
carefle fou vent avec tranfport ladançe- 
reufe Ciguë, tandis qu'il fouille defes 
chenilles immondes les productions les 
plus chéries de la terre. 

Il faut avouer que des Extraits, com- 
me ceux dont nous venons de parler , 
mettent bien le Public au fait d'un Pro- 
cès littéraire > J'avois cru jufqu'ici qu'un 
Journalifteétoit uneefpéce de Secrétaire 
Public , équitable , impartial , ami de» 
gens de Lettres de tous Pays , des Etran- 
gère fur tout , abfents , indéfendus : 
<3« eu égard aux ouvrages Polémiques en 
particulier, il étoit une efpéce d'Avocat 
General , intégre , inaccelîible à la réduc- 
tion , aux préjugés, & fait pour rapor- 
$er au Public, Juge Souverain, l'abrège 
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cxa6t du Plaidoyer de chacune des par- prévention 
ties. Me ferois-je donc fait de fauflfes idées & m^ 
de cette illuftre fonction ! ques^Vr* 

nalifteçj, """ 

, — ■ — — — — fi a— — — — +*m^m^ 

DEpuis cette Pièce du Journal de 
Verdun, de la page 145, il ne 
parut fur cette matière qu'une pe- 
tite Differtation de l'Anonyme fur 
la fltuation du Pierreux , inférée au 
journal des Sçavans d'Avril 1750. 
'je donnai à mon tour un Mémoire fur 
le même fujet , lu à l'Académie des 
Sciences de Rouen , le douze Mai fui- 
vant , & publié dans le même journal , 
mois de Juillet. Après quoi nos^ dé- 
mêlés parurent afïbupis ; mais ce n'étoit 
de la part de l'Anonyme qu'un feu ca- 
ché fous la cendre ; il s'occupa dans ce 
■ long filence à fabriquer deux Ecrits , 
l'un nommé Jugement , &c. & l'autre 
Réflexions , &c. compris dans le Re- 
cueil âe Pièces importantes fur TOpè- 
ration de la Taille , faite par le Li- 
tbotome caché , &c- imprimé à Paris 
chez d'Houry. Ce font ces deux m- 
portantes Pièces qui vont faire le princi- 
pal fujet de celles qui achèvent cette 
troifiéme Partie de notre Recueil. Nous 
n'avons pas cru devoir y inférer les 
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Px^veptipp deux morceaux de l'Anonyme. l°. Pari 
& injuftice ce ^jjg f ont ^ e2 répandus dans le 

q ues q joVr- Public par fan Recueil. 2°. Parce qu'en 
•Bittes, bonne police , ils n'auroient dû trouver 
place nulle part. 






Digitized by LiOOQ IC 



TOpêration de la Taîtiei #3 

R É P N S E 

DE MONSIEUR LE CAT^ 

Aux deux dernières Pièces de T 'Anonyme, 
comprifes au Recueil de Pièces impor-* 
tantes , &c. in-12 , dont l'une ejl inti- 
tulée /Jugement £fV. ; & l'autre , 
Réflexions &c. 

IE s deux Pièces anfquelles je vais 
_j répondre , font pleines d'injures & 
de calomnies , «Se néanmoins elles font 
munies d'Aprobations de Meilleurs les 
Cenfeurs Royaux. J'aurois peut-être été 
peu fenfible a un Libelle diffamatoire «Se 
Anonyme , dont l'Auteur , tout connu 
qu'il eft, ne l'eft pas fous des titres à mé. 
riter mon attention; mais j'avouerai que 
j'ai été mortifié de voir un pareil ouvra- 
ge autorifé publiquement par le miniftére 
de deux Confrères , diftingués dans l'art 
de guérir par leurs talens & par leurs 
expériences. Mes premiers mouvemens 
ont donc été de leur en porter mes 
plaintes a eux-mêmes par la Lettre fra- 
yante : 
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4 M*$ BALCONET ET PUZOSy 

Cenfeurs Royaux des Livres &ç % 

Messieurs* 

Lettre de Je viens de recevoir de Paris une Bro- 
^ M Ie Cat > chure intitulée , Recueil de Pièces irn- 
f[\conlTlpp rtantes f ur l'Opération de la Taille , 
Puzos. faite par le Lithotome caché , avec un 
Mémoire concernant la Rétention d'U- 
rine &c. . ' 

Cet Ouvrage efl décoré de quatre 
Aprobations de vous 5 Meilleurs ; Apro- 
bâtions motivées fur les bonnes raifons^ 
futilité des inftrumens , & les bienjèan- 
ces du fille de l'Auteur Anonyme, 

Quelque fujet que j'aye d'être furpris 
que vous ayiez trouvé les inflrumens du 
F** C** utiles, &fes Ecrits folides, * 
je fens qu'occupés , comme vous Fêtes , 
Meffieurs, il vous eft difficile d'entrer 
dans les détails de théorie qui font né- 

* Le fujet de ma furprife fera aifé à deviner, quand 
on voudra feulement fe rapeller cette circonftance , 
que le Lithotome caché n'eft que le Biftouri her* 
niaire de la réforme de M.. Thibault , apîiqué à la 
Taille ; que ce Biaouri herniaire efl un inftrument 
dangereux proferit de la Chirurgie , 6c qu'il n'y a 
pas une raifon contre ce Biftoari , qui ne porte égale* 
ment contre le Lithotome fa copie, 
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Seflaires pour bien juger cette queftion.; ^^ 
que les fuccès * font des motifs déter- â Meffieiw ; 
mi nans , plutôt examinés & plus fédui- Faicoaetaf 
fans ; qu'enfin il eft fort libre à Meffieurs ***.-£ 
les Cenfeurs des Ouvrages polémiques 
de fe déclarer pour celui des Auteurs qui 
eft le plus à leur gré ; je me réferve à 
plaider le fond de cette affaire vis-à-vis 
du Public , & j'efpére , Meffieurs , le 
faire d'une façon à mériter vos fuffra- 
ges, tant j'ai de confiance en votre équi- 
té. Mais je ne fçaurois me perinader:i 
Meffieurs, que vous ayiez trouvé de h 
bienféance dans les dernières Pièces de 
ce Recueil qui apartiennent à l'Anony;- 
me,& particulièrement dans celle qui 
eft intitulée.... Jugement tiré d'après les 
faits, pag. 1 54- Je ne fçaurois me per- 
fuader que vous ayiez lu & aprouve un 
Ecrit qui n'eft qu'un tiflu de calomnies 
& d'injures grofîiéres.Il n'y a point d'e- 
xemples que de pareilles Pièces ayent 
été imprimées avec aprobation , même 
dans des cas où elles auroient regardé 

* Néanmoins les fuccès ne f f uroien V' uft! * e ': ""* 
méthode démontrée d'ailleurs dangereufe ; mai, on 
"en que ces fuccès ne font pas fi br.Hans q.on .\ s 
fupofe; Au furplus dans Vhypothéfe même que la 
«ufede mon Adverfaire foit bonne 5 «•» ^^ 
t'il à me décrier , à me dire des injures , & ces Met; 
fieuis à les aprouver avec éloges ? 
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tettrede un étranger , un inconnu , un avanta* 
^MdrSurs r ^ e1 ^ ï combien moins devient-il vraifem* 
|aiconet U & blabie qu'on ait autorifô une pareille 
|uzos. publication , quand elle regarde un Con* 
.frère 5 : Médecin , Chirurgien , Académi- 
cien, Elève delà flnême Univerficé , de 
la même Faculté de Médecine, de la 
tfnême Ecole de Chirurgie, Membre, 
Àffocié ou Correfpondant des mêmes 
académies , & cela en faveur d'un Frère- 
«Lai Âpoticaire , homme fins titre , fans 
f lettres 5 & fans éducation* Je fuis donc 
.jberfuadé, Meilleurs, que cette Pièce a 
iétê fburée , à votre infçu , dans ce Re- 
cueil 5 & '-que vous ne fçavez peut-être 
ipas actuellement vous-mêmes qu'elle y 
■cft ; c'eft pourquoi , Mefîieurs , permet- 
tez-moi de vous en avertir par les échan- 
tillons fuivans. . 
rage 164, M. le Cat... ^ ejl encore aux épreuves 
' meurtrières , après avoir taillé dix-huit 
Prhtems. 

Cette expreffion eft répétée en dix en- 
droits de cette Pièce. 
Fage 1G6. F oyons maintenant Jî moins de vic- 
times ont PERI SOUS SA MAIN. 

Fins de la moitié de ceux qu'il t l ailla , 
périrent par l'Opération. 
v*°e i7<5. $< € ft démontré a toute l "Europe <> que 
* ' cet Académicien a tu l' beaucoup de ceux 
qu'il a ofé tailler».* 
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Y... SU per (ifte dans fa méthode iiî lettre de 
Continuera a tuer Je s Malades. ^mmSt" 

Voilà le ton du F** G ## dans tout Faicon^ 
cet Ecrit, Puzos. * 

Eft-il pofïîble 5 Meilleurs * que des 
èxpreffîons de cette nature vous ayent 
patte fous les yeux > & que vous les ayez 
^prouvées comme des bienféances que les 
Auteurs doivent ob fer ver dans leurs Cri- 
tiques. Je pôurrois accumuler ici les Ci- 
tations , & faire voir qu'il n'y a pas une 
page de cette Pièce où ces bienféances 
èe Soient blefTées. Mais ces traits fuffifent 
pour mon but. Vous fçaurez qu'on vous 
a trompé 5 & vous ne fouffrirez pas fans 
doute 5 Meilleurs , que le Public croye 
que vous aprouvez un Libelle diffama* 
toire. ' ■ " 

Vous n'ignorer pas que depuis 1732; 
que f exerce l'Opération delà Taille par 
rapareil latéral, l'Académie des Sciences 
s'eft intéreffée à mes Opérations , que 
fes Regiftres en contiennent une hiftoire 
fuivie, que M.- Morand a été plufieurs 
fois témoin oculaire de mes fuccès, & 
que par Phiftoire de l'Académie , & par 
les témoins refpeâables garants de ces 
-fuccès , il eft confiant que ma Taille elt 
•une des plus heureufes qui fe foit prati- 
quée dans toute l'Europe , non-feulement 
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tcttre-de entre mes mains > mais encore entre cel- 
^iffieuïs Ies de P lufieurs Lithotomiftefi qui ont 
raicone"* adopté mes inftrumens & ma méthode, 
tuzos. c'eft une vérité que je démontrerai in- 
ceffamment très en détail , & de façon 
à couvrir de honte mes Calomniateurs. ; 
J'efpére qu'on ne confondra pas le 
récit forcé de mes fuccès avec ces Rela- 
tions bazardées & fabriquées à plaifir , 
dont on a raifon de mortifier les Auteurs , 
pour le bien du Public & pour leur pro- 
pre inftruâion* Je n'ai parlé de ma mé- 
thode que pour fôpofer à un Particulier 
: afîe£ novice dans l'Art & aflez préfom- 
jptueux pour croire que fapareil latéral 
exercé depuis vingt ans en France , fe- 
xoit encore , fans lui i une méthode très- 
imparfaite. J'ai cru qu'une façon de tail- 
ler , dont la bonté eft confirmée par une 
longue fuite d<? fuccès , adoptée en quel- 
que forte , & protégée par l'Académie 
des Sciences , méritoit de trouver un 
Défenfeur , & que la reconnoiffance exi- 
geoit de moi que je plaidaffe fa caufe. 
J ? ofe dire que je ne fuis pas inquiet de 
l'événement 5 & c^eft uniquement fur la 
bonté de cette caufe que je me fonde. 

Je me flâte > Meilleurs > qu'un Litho- 
tomifte qui a mérité les regards & les 
attentions des Académies les plus ref- 

peétablei 
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peâables de l'Europe , & qui a l'honneur J;]f^ 
d'être votre Aflbcié ert q'uelqù ; es-ùries',àMenieu!s 
peutofer fe promettre de vous, une ré- Faican«& 
ponfe qui nous juftifie les uns & les au- uz08, 
très auprès du Public ; vous , Meilleurs , 
d'être crû les Aprobateurs de calomnies 
& d'inveâives grolTieres ; moi de m'ètre 
attiré de votre part un manque des égards 
& des confidérations dûs aux gens de 
lettres dé tous éta s & de tous pays. 

J'ai l'honneur d'être avec beaucoup 
<îe refpeft , 

Messieurs , 

Vôtre trës-humble & très* 
obéiflant Serviteur, 
le Cat. 



lit Partie. M 
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f&$&r®MmWMMtâuwwnte^Mf®Mmm mué, 

RÉPONSE 

DE MONSIEUR PUZOS, 
Reçue' le huit Mars* 



M 



OnsibûR> 



Si la Lettre que vous aveè adreflee 
aux deux Cenfeurs & Aprobateurs d\m 
Manufcrit fur l'Opération de la Taille 
n'eût regardé que moi 5 vous auriez eu, 
Monfieur * une plus prompte réponfe ; 
mais comme elle m'étoit commune avec 
M. Falconet y je n'ai pu 5 fans foi* aveu , 
rendre jufliee aux plaintes que vous fai- 
tes de nos *Aprobations 5 & vous* con- 
vaincre que nous n'avons pas cherché à 
éjper les talens de l'Anonyme <> mais 
fehlement à aprouver fes recherches qui 
peuvent être de quelque utilité pour la 
Chirurgie.^ 

* On pouvoit élever les taîens de l'Anonyme fi haut 
qu'on auroit voulu, j'y aurois aplaudi; on pouvoit mê- 
me lui élever des Temples, lui drejjer des Autels* je n'en 
aurois fait que rire r mais il me fembîe qu'onaaprouvé 
bien légèrement des recherches démontrées contraires 
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r Opération de la Taîïle* lïp 
En mon particulier , Monfieur, je fuis Lettre 3e 
obligé de vous avouer qu'ayant vu l'ou- f^St' 
vrage revêtu de FAprobation de M. 
Jalconet , lorfqu'il me fut aporté , j'en 
îugeai mieux que je n'aurois fait , s'il 
n'eût- pas été marqué à un auffi. bon 
coin ; je me crus difpenfé de le lire avec 
îa dernière exactitude , «Se je ne m'atta- 
chai qu'au fond de l'ouvrage , qui con- 
cerne > comme vous fçavez , des inftru- 
jnens nouveaux ou réformés , pour l'O- 
pération de la Taille, & les moyens de 
s'en fervir utilement. # Je paffai plus lé- 
gèrement fur les Lettres critiques & fur 
les Répliques , que je regardai comme 
descontroverfes littéraires, dans lefquel- 
les M. le Cat devoit avoir un avantage 

aux progrès de la Chirurgie, loin d'y être de quelque 
utilité. Il me paroît donc qu'il étoit plus naturel , cm 
de coiifeiller au F * * de tourner fes recherche! du côté 
de fa profeffion , de fon état , ou au moins de donner 
à fon ouvrage , purgé d'injures , une de ces Aproba- 
lions Amples dont fe contentent des Auteurs , qui font 
autant fupérieurs au F**, que celui-ci eft fubordonné 
?u Général de fon Ordre. 

* M Puzos me permettra de croire , & je le fçaï 
de bonne part , qu'il s'en eft auffi un peu «porté à 
M. Falconet fur le fond de l'ouvrage ; & je fuis tres- 
perfuadé qu'un Chirurgien auffi habile «5c auffi équita- 
ble que lui , reviendra du Jugement qu'il a porté, «X 
qu'il porte encore ici lorfqu'il aura lu ma Réponfeau 
F**. 

Ma 
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terne de décidé- f Dans cette confiance , il tfeff 

jP-^T'pas furprenanc que des termes durs & 

*^* Cat 'offenfans de la part de r Anonyme , difc 

tribués dans les pages 164 , 166, 175. 

m'ayent échapés ; je vous promets, 

Monfieur , dans la fuite pins d'exaâitu* 

de y elle eft due à tout ee que produit 

la plume d'un Sçavant par état 5 & d'urt 

Chirurgien aulS célèbre que vous l'êtes.* 

Je ne rougirai jamais de cette efpéce de 

réparation. Je vous prie d'en être auflî 

perfuadé , qwe de Teftime Cnguliére aves 

laquelle f ai l'honneur d'être &c. 5 

f Sî M. Puzos m'a ajugé l'avantage dans cette â\f* 
pute , comment a-t*ii pu croire que les înftrurnens & 
tes manœuvres du F** étoient utiles ? Quelque ta» 
lent qu'il me fa-fle l'honneur de m'accorder pour les 
cOTitroverfes , il n'ignore pas que la vérité feuîe peut 
donner l'avantage dans un Art auiïî évident que Ut 
Chirurgie* 

"f A ces- traits , je reconnois M. Puzos ; je recoffnofe 
& probité f fa candeur , fon ingénuité ; fentimens vraî- 
ment nobles , & plus dignes encore de nos refpe&s 
que fbn habileté, toute finguîiere qu'elle eft. Je prie 
donc y à -moi» tour, M. f u2os de recevoir mes remer- 
cïmens publics de la fatisfaftion dont il m'honore par 
celte Lettre , & d'être perfuadé que ce petit démêlé 
ne diminuera rien de la haute eftime , & de l'attache- 
ment refpe&ueux que je ïuiai voués depuis long-tetng,. 
comme à un des plus grands Maîtres de notre Aru 



*„& 



Digitized by VjOOQlC 



TOpèratkn àe la Twllel ï&t 

jr Ê P N S E 

PE MONSIEUR FALCONET, 

JE vois avec chagrin , Monfieur , la 
difpute qui s'eft élevée entre vous & 
le F # * C # *. La réputation de votre 
habileté en divers genres , établie depuis 
long tems , vous donne un grand avan- 
tage fur un homme refté jufqu'ici prêt 
que inconnu ; mais feroit-il impoffible 
qu'un inconnu , quel qu'il fut , eut ima. 
ciné pour des cas particuliers , quelque 
chofe d'utile qui eûtéehapé à de plus ha. 
biles que lui ? * Ceux qui profeffent es 
Sciences & les Arts , ne pourront tes 
enrichir, ni les perfectionner, qu en 
examinant, fans préjugé, ce qui leur e t 
propofé, pour adopter enfuite ce qu Us, 
auront jugé être bon , de quelque part 
qu'il vienne , & de quelque manière qu-U 

* Rien n'efl fi poffible & <i commun même que ce* 
hazard heureux; mais que F** C** ait eu ce bon. 
heur c'eft ce qui eft en queftion ; & l'on mepermeu 
«a de ptfcr's de f 9 «Lc qu'il a fait «ut 1« «m* 

M 3. 
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Lettre de ait été trouvé. 5 Sans fortir du fujet \ lé 
m. Faiço- jr rere Jacques 5 bien moins inftruit que 
kCat* M ' f * % C**3 s'avife de faire une Opération 
nouvelle avec des initrumens véritable- 
ment meurtriers ; M» Hunaut > habile 
Médecin d'Angers , aprouve l'Opéra- 
tion toute extraordinaire qu'elle dût lui 
paroître alors , & quelqu'effrayante que 
la groffiéretê des inftrumens la rendît , 
& il Te contente de redrefler l'Opérateur 
fur la fabrique des inftrumens. # Je Tai 

1 La penfée eft très-jufte , mais comme fenfeigne d* 
mon mieux les Sciences & les Arts , & à peu près les 
mêmes que M. Falconet profeffe a\ 7 ec tant de distinc- 
tion. Ce énmd homme voudroit-il infmuer que j'ai 
condamné le Lithotome caché , & îa ficuaUon hori- 
zontale , fans les avoir examinés , ou que je les ai 
examinés avec des préjugés ; fi cela éroît, j 1 aurois en* 
core à me plaindre de Implication , & je m'en raporte* 
. rois à M, Falconet lui même fur l'équité de ma plain- 
te, à condition qu'il voudra lire aufïï avec attention & 
fans préjugé , ma défenfe contre ïe F * * , il rie rtfuferà 
pas fans doute, à un homme de l'Art , ce qu'il veut 
avec raifon qu'on accorde à un homme inconnu jwrf 
qu'il joit 9 

* JI me femble que M. Méry mérîtoît de trouver 
place ici par préférence , ou au moins avant M, Hu- 
naud. Mais Meilleurs Mery , Hunaud , Rau , & tous 
les Chirurgiens & Médecins zélés de ce tems là pou- 
voient faire une chofe bien plus Ample que de corri- 
ger le Frère Jacques , qui n'a adopté cette correction 
de Meilleurs Mery & Hunaud , qu'après avoir fait pé* 
rir -environ mille Pierreux , félon Heifter. Ilsn'avoient 
qu'à fe refïbuvenir, ces grands hommes , que cette 
aéttode étoit déjà toute corrigée & très bien dédies 
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*û ce Frère Jacques , il y a cinquante- J^J^ 
cinq ans environ , tirer en moins de ne ; > J^ 
demi quart d'heure , une pierre allez le Cat, 
grotte à un Septuagénaire , qui fut guéri 
en huit jours avec de l'huile rofat pour 
tout panfement. Le cas eft fi remarquable, 
qu'il fera toujours prefent à ma mémoi- 
re. * Ce fut de ce même Frère que le 

dans Franco , Chap. 34 . dans Paré même « '• I(S » 
çhap. 6p , dans Fabricius ab aqua pendente Oper. 
Cbiwg. Cap, 49- pag. *<56, & alors ils auroient "' 
sarclé les manœuvres de Frère Jacques comme de» 
procédés qui dégradaient une bonne méthode déjà 
connue , ainfi que je regarde aujourd'hui celle du F 
C** à l'égard de la même méthode rendue beaucoup 
plus parfaite. Ils l'auroient fait revivre cette bonne 
méthode , ils l'auroient adoptée , quoiqu' inventée par 
un Chirurgien de Province , & en feifant renfermée 
Frère Jacques dans un Monaftére , ils auroient fauve 
la vie à tant de malheureux qu'il a facrifiés a fes 
effais. 

* C'était donc veis 1607- q«e M- Faïconet vit faire 
une Taille fi brillante & fi heureufe au Frère Jacques ; 
ce Moine la*fit par conféquent avec les infttumens que 
S. Faïconet apetle des infirment véritablement meur- 
trkrs Un cas fi remarquable tf toujours prefent à la 
SSr, de M. Falcone\, auroit bjen dMut.nfp.rer 
de la défiance à l'égard des fucces du F** C ,4 la 
ôter l'affurance avec laquelle il en conclut l excell en, 
ce de fon inftrument ; car il m'avouera que s 1 avoit. 
Snné au, indrumens du Frère Çc *.« «« aproba- 
tinn Dareîile à celle qu'il a donné au * " y ■ » " 
TS^t grand regret dans la fuite pu, qu ,1 le. 
qualifie lui-même d'infirumens m*™?-**™* ™* 
mieux fentir qu'un autre le peu de .fond qu } y J à 
faire fur des fuccès contraires aux régies de 1 ^t. . 

M 4- 
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Lettre de célèbre M. Kau prit l'idée de PQpéra- 

M. Taico- tion i at érale qu'il pratiqua fi heureufe- 

k car M ment en Hollande , & qu'il indiqua au 

refte de l'Europe , la jugeant plus utile 

que l'Opération qui étoit alors en 

ufage. 

C'eftpour un femblable motif que fai 
^té déterminé à donner mon Aproba- 
tion au Lithotome caché. * JeVai pu 
la refufer aux fuçcès dont je luis parfai- 
tement certain; "du moins pour les fèpç 
dernières Opérations citées pages 1 $9 , 
ïéqVfans en compter d'autres de plus 
fraîche date , venus depuis peu à ma 
connoiffance. f 

Maïs cette Aprobation ? Mpnfieur j 
ne regarde que les inftrumens & l'utî- 
lité qu'on en peut retirer. Je n'ai eu 
pniqiiement en vue* que le fond de la 
choie ; quant \ la forme , je n'ai rien 
4it qui piulfe y avoir le moindre raportj, 
Payant regardé la vivacité des expreC; 

* On peu£ juger par la note précédente de la fo» 
lidité de ce motif. 

\ On verra dans $?a défenfe que la certitude de M* 
Falconet n'eft fondée que fur fa candeur , & fur la 
bonne opinion qu'il a de celle des autres hommes. On 
s'attend bien à ces fenuméns dans un homme du trié» 
rite' de M. Falconet ; mais il fait trop d'honneur â l'hut 
manité de croire que tous les individus luj reffem? 
Ment»' -•'• ■ j 
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aiuu» 9 que comme la faite ordinaire d'il- M Let iJ c J 
ne conteftation pouffée de part & d'au- ne J à ^te 



tre avec trop de chaleur. Quoiqu'il en Çat„ 
foit , la Lettre circulaire que vous m'a*. 
Hreffeï 5 où véritablement vous m'aflb- 
ciez avec une perfonne que j'honore, & 
que j eftime 5 ne peut avoir aucune apli* 
cation à moi perfonnellement fur l'arti- 
cle qui vous a le plus vivement blefTé* 
Jai Amplement aprouvéles inftruraens, 
(je îe répète encore) en recommandapt 
leur utilité. Vous ne pouvez m'imputer 
yien de plus , fans me faire une injustice, 
iîont V ferois en droit de me plaig* 
dre. 5 

Ç En mettant à part le fond de la chofe 5 les ïnflruV 
jnens , quelque fingulier qu'il foit de les voir aprou* 
vés par M. Falconet , j'ai encore à lui répondre,... 
que l'objet d'un Cerifeur de Livres n'efî pas feulement 
]e fond de la chofe, mais encore la forme dont on la 
traite ; non pas la forme , quant ^u fille , à la diclion , 
mais la forme quant aux moeurs, & il eft contre les 
bonnes mœurs 3 & contre les régies de la police , d'au- 
iorifer'là publication des libelles remplis d'injures , de 
traits fabriques, calomnieux , deftinés uniquement à 
flétrir la réputation du prochain, Ceft-îà le portrait 
au naturel du libelle de F** C** , & l'on voit que 
ceci pafle un peu ce qu'on apeîle la vivacité des ex* 
prejjïons. M. Falcpnet , qui a cru s'apercevoir que I) 
tonteftation a été poufiée de part & d'autre avec 
trop de chaleur , ne pourra jamais me citer aucun en- 
droit de mes Pièces, où mes vivacités contre cet 
inconnu , quel qu'il fût > lofent de nature à choquer les 
fcjenféances , S; Us égards que je dois à fa Anonyme 
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Lettre de Du refte* Monfieur , je reconnois avec: 
M * ?™V plaifir vos talens & retendue de vos coih 

pet, aMJe r .^ p M V > 

Cat. noiflances , oc j elpere que vous ne me 
.réfuterez pas la grâce de croire que je fuis 
avec toute la çonfidération que vous 
méritez. 

Votre 7 &c. 

A Taris le § ^Aw\f 17 ji. 



a 



de cette efpéce, encore moins feront-elles dénature 
à autorifer ce Cenfeur- à laiUer pafler des injures de 
lefpéce de celles dont on a déjà révélé une partie > & 
dont on fera remarquer le'iefte 'dans la fuite de ce; 
Ouvrage. 
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REPONSE 

PE MONSIEUR LE CAT> 

A h Pièce intitulée Jugement &c. 

L E T T R E 

AU R»,P»* D* M**' 

, . . Tantœ-ne anitnis cœlejlibusirce ? iEneïd. 1. 1. 



M 



On Révérend Pere^ 

Voilà donc mon Jugement pronon- 
cé. Seroit - ce bien en dernier refïbrt ? 
Vous me paroiffez fort éloigné de le 
croire , & le Tribunal dont il émane , 
rend votre opinion plus que vraifem- 
blable. 

Franchement > M, R. P. , le Procès 
que vous me faites m'embarrafTe beau- 
coup plus que le Jugement du vénérable 
p^# c**. Vous m'accufez de m'être 
compromis dans cette difpute littéraire > 
& j'avoue que vos argumens font forts, 
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népsnfede J'a! penfé d'abord àt vous opoferl'opï* 
f\iSélè^ n àu cher F**, qui croit au con* 
intitulée traire que la. démarche que j'ai faite de 
jugement, critiquer fon Lithotome eft téméraire ; 
mais j'ai fenti que vous ne vous paye- 
riez pas de cette plaifanterie ; je vais 
donc commencer par me juftifier auprès 
de vous » M. R. P. 3 après quoi nous 
parlerons au cher F * * ; cela eft , je crois , 
dans les régies de la fubordination qui 
ré,gne entre vous. 

Le Journalifte , M. R. P. » qui nous, 
annonça le Lithotome caché , ne nous 
çn nomma point r Auteur ; c'étoit , fe< 
lop } u ' s m particulier qui ne tenoit au- 
cun rang en Médecine') ni en Chirurgie \ 
Je fond de fon mémoire & de fon ftile 
le prouvoit encore , & je me crus bien 
fondé à penfer que j'avois affaire à quel- 
ques-unes de ces perfonnes pieufes qui 
s'occupent , pour lefoulagementdes Pau- 
vres , à l'étude volontaire du gros de 
noçre Art , fauf à confulter les gens du 
métier dans les cas embarraflans. Je crus 
donc faire une œuvre tout à la fois & 
utile au Public, & agréable à l'Anony- 
me charitable , en le mettant au fait de 
la jufte valeur de fes découvertes. Les 
jréponfes vives & peu mefurées de ce 
garçicujier ? ni'eurepç kien-tôt détroça* 
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pé ; je ne fus pas même long-tems à Hépo&fcik 
fçavoir nommément à qui j'avois affai- ^* ,eCa t* 
re , & je me promis bien dans ma Re- indtufée C ° 
plique que ce feroit là mon dernier mot , 2%«* 
par deux raifons ; la première , parée 
qu'il me convient peu , comme vous te 
prouver très-bien , M. R, P. > d'avoir 
des difeuffions avec un homme du carac- 
tère «Se du ftile du F** C** La fecon- 
de , parce que je croyois la queftion allez 
éclaircie pour que les gens de l'Art en 
portaient un Jugement tout contraire à 
celui du vénérable f **. Mais quelle fut 
ma furprife $ quand je vis de nouveaux 
écrits , de nouveaux faits de mon Ad- 
verfaire 5 munis d'aprobations de gens 
connus > diftingués même dans notre 
Art ! je connois toute la puiflance des 
refforts , fans nombre , qu'un pareil ac- 
teur eft en état de faire jouer. Je fçai 
que ces Pièces peuvent être le Fruit des 
fbllicitations ; mais il fe peut aufll que 
ces Aprobateurs 5 ou au moins quelques» 
uns d'eux le «foient fincérement , & de 
bonne foi ;fi cela n'étoit pas i le Public 
feroit en droit de le croire 3 & par confé- 
quent de me condamner. Or ce Public 
eft mon fouverain Juge ; c'eft devant 
lui & pour lui que je plaide cette Cau- 
fe ; ce o'eft donc plus à un Anonyme 
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fcWede que f ai affaire , c'eft aux noms célèbres 
m. »e cat , q U i décorent fes Plaidoyers. C'eft eux & 
à la Pièce ^ p u blic que je vais détromper , & FA* 
jugmL oonyme n'y fera que pour les travers 
que je ferai forcé de redrefier. 

Ze nouveau Litbotome caché , eft-il 
bon ou mauvais ? Eft-il préférable de fe 
fervir des inftrumens & de la méthode 
de M. le Cat ï pag. 156. au Recueil 

Voilà la caufe expofée par le F» C*» 
même. Voici le Jugement aprouvé par 
ces Meilleurs , & très - modeftement , 
très-poliment motivé par le vénérable 

Le Lithotome caché eft un inllrument 
nouveau , utile , excellent , qui , employé 
félon la méthode du F** C** 5 donne à 
la Taille latérale un degré de perfedion 
quelle n'avoit point avant cette décou- 
verte. Là preuve en tCt , fept ou huit 
Pierreux guéris, dit-on 5 confécutive- 
ment par cet infiniment , un neuvième 
mort huit ou neuf jours après l'Opéra- 
tion , & fept autres taillés par la même 
méthode j & guéris comme les premiers. 
Au contraire, les inftrumens &la mé- 
thode de M/le Cat font ks plus perni- 
cieux de tout ce qui a été imaginé jufc 
qu'ici fur cette matière. La preuve en eft 
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le peu de fuccès de fcs Tailles , ou, pour ^ponfedâr 
employer les propres termes de PAnony- f i^piécê 
me 5 la preuve en ejî , qu'il a tué beau- intitulée 
coup de ceux qu'il a ojé tailler. Page Jh^^»< 
176. 

Teleft l'abrégé- fidèle du Mémoire du 
F**C** contre moi- 

J'efpére, M. R. P. , démontrer avec- 
tant d'évidence la contradictoire de ces 
faits 5 & du Jugement tiré de ces faits , 
que je me flâte que ceux mêmes qui l'ont 
aprouvé , reviendront de leur préjugé, 
Je puis me tromper, M. K l\ ; mais ce 
qui eft très-fur , c'efi: que 5 fi je me trom- 
pe , c'eft de bonne foi ; c'eft non- feule* 
nient d'après des faits 5 des expériences, 
mais encore d'après des raifbnnemensy 
& des principes de notre Art, qui ont 
tout au moins l'air de la plus grande 
certitude. Je m'en raporterai volontiers 
à vous-même , M. R. P. ; fi les F** de 
votre Ordre fe croyenc en droit de por- 
ter des jugemens d'après les faits , dans 
les controverfes fur notre Art , il con- 
vient 5 à plus fortes raifons , aux R. R* 
P. P.. qui y comme vous, tiennent à la 
Médecine par leur naiffance, & parleurs 
études particulières , de juger à leur tour 
d'après les faits 7 & les principes combla 
nés* 
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fôz Pièces marnant 

*lpoftfede Je réduis ma théfe à ces trois Propos.' 

à la Pièce 

jugement. I. Le nouveau Lithbtome caché » qtfoi) 
que plus parfait que les Biftouris Her- 
niaires.» qui lui ont iervi de modèle, 
eft toujours , comme eux, un infiniment 
dangereux. 

' II. Les Tailles heureufes qu'on cite 
en fa faveur , ne démontrent ni l'ex- 
cellence de rinftrumen't , ni la préémi- 
nence de la méthode du F** G** fur h 
nôtre. 

t 

•ÏII. En fupôfànt ces fuécës confiansj 
ils font encore inférieurs à ceux que nous 
îbmmes en droit de citer , & la méthode 
dé l'Anonyme ne peut foutenir le pa« 
rallelle avee la nôtre. 

r Je vais prouver féparément chacune' 
de ces Propofitions , & je me flâte en- 
core un coup, M. R. P. , que je le ferai 
fondement, & d'une façon à convaincre 
ceux qui me liront fans prévention. 



AftTICiS 
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ARTICLE PREMIER. Répo.nfe de 

M Je Cat," 

Le nouveau Lithotome caché 5 quoique intitulée 
plus parfait que les Biftouris hernïaU Jugement* 
res qui lui ont fervi de modèle , e/l tou* 
jours 5 comme eux ? un inflrument dan* 
geretiXo 

Ç. T. Cette propofition , M. R* P. 9 - a 
deux parties 3 la nouveauté de rinftru- 
îïient, & le danger annexé à fon ufage. 

L'Anonyme donne lui-même à ion 
Lithotome le titre de nouveau Lithotome 
caché ; je l'ai donc enfin convaincu qu'il 
y en a d'anciens ; il a donc fenti toute 
la force du raifonnement par lequel je 
lui ai prouvé ci-devant 5 pages 7 1. 83* 
& 131. que rinftrumenc gravé , pag* 
152. de Franco 5 eft un vrai Litho* 
tome caché , que mon Gorgeret-cifti* 
tome ) celui de M. le Blanc , Pinftrument 
de M. Louis , &c. font autant de Litho- 
tomes cachés. Comment cet Auteur s'a- 
vife-t'il donc de dire > pag. 1 57» , qu'il 
m'a prouvé que je m'étois trompé ? Où 
eft cette preuve ? Où eft même la pofïi- 
bilité de prouver qu'un Lithotome , c'eft-, 
à-dire , un infiniment deftiné à la Tail- 
le , qui a fa lame ou fes lames cachées 
ULÏartit. N 
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Ëépomfe de ,j an g une guaine y n'eft pas «* Lithoto* 

intitulée Le Lithotome caché du F** C*% a 
jugement. une f or me différente des précédons ; 
j'en conviens 5 & il conviendra auffi avec 
moi 5 que cette forme même eft exacte- 
ment celle du Biffouri herniaire, corrigé 
par M. Thibault. Il y a plus, nous avions 
cru d'abord qu'au moins l'Anonyme 
était l'Auteur y l'inventeur de faplica- 
tion de ce Biftotiri herniaire à l'Opéra- 
tion de la Taille ; mais c'eft un fait con£ 
tant que M. Chaignebrun ? Chirurgien 
habile & zèle ,, a imaginé cette aplica- 
tion trois ans avant que l'Anonyme la 
publiât 5 & qu'ayant confulté , fur cette 
idée, M. de la Faye, fi connu par fes 
lumières - & fa dextérité , ee Chirurgien 
trouva plus et inconvénient que $ avant a* 
ges dans cet infiniment y gjp le rejetta to- 
talement. C'eft d'après une Lettre impri- 
mée de M. Chaignebrim 5 en date du 
premier Novembre 17+95 <& d'aprèsune 
Lettre particulière à moi adreflee par 
M. de la Faye 5 que j'écris ceci, 
pî. m 'Qtfeftce qu'a donc fait de nouveau 
le F** C*% il a donné au manche de cet 
inftrument des pans de différentes épaifc 
feurs 5 v. vil IX. XL XI 11. XV, 
& il a fait tourner llnftrument fur ce 
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ce manche, de façon à faire répondre NponMé 
Jabafcule , ou la pièce de pouce de la à ;\^' ? ^ 
lame vers ces différens pans , fur lefquels intitulée 
étant apuyée , elle donne mécanique- >£«»«** 
ment à fa lame des degrés déterminés 
d'ouverture. Je reconnais avec plaifif 
que ce mécanifme ajouté par le F** O* 
eft beau, parce qu'il eft d'une (implicite 
admirable ; mais c'eft grand dommage 
.qu'une li jolie mécanique foit employée 
à pure perte fur un instrument banni de 
là Chirurgie pour les dangers attachés 
Mon ufàge. , ' 

y avoue que cet infiniment eft fort ar- 
jijlement conftruit , dit M. Garangeot, 
.parlant du Biftouri herniaire , mais Pu/a- 
ge qu'on lui donne s'opofê à la vraye conr 
noiÇfance des maladies , ou des parties 
pour le/quelles ïlejl defiiné. * Ceci s'apli- 
que avec jûftefle au Lithotome caché , & 
.c'eftla féconde partie de ma Propofition. 

§. II. Que le Biftouri herniaire , de là 
corre&ion même de M. Thibault , c'eft- 
à-dire , celui qui, à la forme du manche 
près, relTemble totalement au Lithoto- 
me caché , foit banni de la Chirurgie , 
c'eft-a-dire , des Opérations duBubono- 
céle , c'eft , je crois , ce que perfonne ne 

- * Traité des Opérations, Toine a. pag. 238. 

N 2 
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Répônfede me conteftera. Voici les raifons qui bflt 

M. le cat , rt £ i es p ra ticiens fages & éclairés ï 

à la Pièce r • n. * 

inttwiée rejetter cet mltrument. 

Jugmw*. L'intention du Chirurgien dans PO 
pération du Bubonocéle 5 étant de dé* 
brider Piffuë qui fait Pétranglement, Fin* 
ftrument qu'il employé pour l'exécuter* 
doit être tel que tout fon effet porte fur 
cet anneau , & ne puifle en aucune ma* 
niere divaguer fur quelques-unes des 
parties voiïines. Le mécanifme du Bit 
touri herniaire eft tel qu'il porte fon plus 
grand écartement , & Ja plus grande 
action de fa lame à fon extrémité. Or 
quand on introduit cet instrument dans 
le ventre fous Panneau qui étrangle Tin. 
teftin 5 cette extrémité du Biftouri , où, 
eft ibn plus grand effet 3 eft dans la ca- 
pacité du bas ventre où font les circon* 
volations des inteftins 5 & ce n'eft qu'en 
fécond , que Panneau en reffent les effets y 
c'elt-à-dire , en retirant ce Biftouri vers 
lui 5 ou du dedans au dehors ; donc le 
plus grand & le premier effet de cet 
infiniment , eft non feulement là où il eft 
inutile 5 mais encore là où il met'POpé* 
îatetir dans le plus grand rifque de ren- 
contrer les circonvolutions des intef- 
tins 5 de les couper y de tuer le Malade. 
Donc ce Biftouri doit être banni de la 
Chirurgie,.' 
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TOpêration as la Taiïïel îç? 
9 Prenez-y garde , gens de l'Art, & R^ponfede 
j'ajoute, gens diltingnes dans notre Art; à la F]éce 
il n'y a pas un mot de ce que je viens de. intitulée 
dire , ou de ce qu'ont dit nos Maîtres >£«'»«»* 
contre le Biftoun herniaire , qui ne foie 
également & exactement vrai contre le 
nouveau Lithotome caché. Le cou de la 
veflie ell l'anneau , l'étranglement , que 
le Lithotomifte fe propole de débrider ; 
c'eft-Ià où doit porter le plus grand 
effet , difons mieux , tout l'effet > le feul 
effet de fon Lithotome , fi fa conltructton 
eft légitime ; or le Lithotome caché por- 
te fon plus grand écartement , fon plus 
grand effet d'abord , & avant tout , dans 
la cavité de la veille , c'eft-à-dire , vers 
les parois de cet organe , «Se les circon- 
volutions des inteftins qui s'apuyent def- 
fus ; * & ce n'eft qu'en fécond , & en 
retirant l'inftrumenc qu'il opère fur le 
cou de la veffie. Donc le premier & 
principal effet du Lithotome caché , eft 
ou pernicieux j ou au moins dangereux, 
& ce n'eft qu'en paflant par ce danger 
qu'il vient au but de l'Opérateur : donc 
cet înftrument eft du nombre de ceux. 

* Pour s'en, convaincre-, il ne fairt que ietter lea 
yeux fur la PI VI. qui reprefente une veine vuide» 
affaiiTée, & en méme-tems fur la Fig a. de La J. H»* 



vi\ l'os voit le Ipithotoïue «eue ouvert. 

-N 1 
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jMpooiv de qu'on doit bannir de la Chirurgie: 
à iaVi' l'oint de fuhterfuges ici , Meiîieurs'les 
intitulée occhteurs du Lithotome cache ; ceci 
jMgmnt. e ft une démonftration irréfragable contre 
votre infiniment favori ; vous ne fçau- 
riezlefauyer de l'anathême qu'elle lance 
contre lui, qu'en prouvant que la parité 
n'eft pas jufte ; c'eft-a-dire , en prouvant 
qu'il n'y a point de danger à introduire' 
dans la capacité de la veilie vuide , des 
inftrumens tranchans , comme il y en a 
pour l'introduction des mômes inftru- 
mens dans la capacité du bas ventre. O r 
pon feulement je vous défie de prouver 
jamais^ ce paradoxe , mais encore , pour 
vous oter la reflburce de le tenter, je 
vais établir la jufte/Te de ce parallèle 
qui fait la bafe de la condamnation en 
dernier reflbre que portera contre vous 
le Public Chirurgien connoiffeur. 

Partielle $• W- L es tégumens internes du bas 
de ja Taille ventre qui forment l'étranglement, font 

dettJ ! es P arti , es â f^ s * ''incilîpn dans la Bu- 
Ijocéle. bonoccle;&dansla Taille latérale, c'eft 
la partie inférieure & latérale gauche des 
proftates & du cou de la veille ;ks par- 
ties à refpefter , à éviter dans la Bubo- 
nocéle , font les inteftins , tant celui qui 
eft compris dans l'étranglement , que 
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r Opération de la Taillé; ^99 t ., 
ceux qui en font voifins. Celles qu'il faut ***££ 
garantir du tranchant dans la Taille , à la Fiéce 
font les parois fupérieures & poftérieures imjtuiée 
de la veiïie , & ces mêmes inteftins qui J^mmt. 
les compriment. On ne dira point que 
celles-ci foient moins dangereufes que les 
premières ; mais on alléguera peut-être 
qu'elles fe prefentent moins au tranchant, 
qu'on peut les éviter plus aifément Ana* 
lyfons donc fcrupuleufement cette ch> 
confiance, 

§. IV. Tous les Anatomiftes fçavent 
que la veffie a pour tunique externe , par 
fa partie poftérieure , & un peu par fes 
parties fupérieures & latérales , un vafte 
replis du péritoine qui renferme les in- 
teftins comme dans un fac , & que ce 
fac &les inteftins qu'il contient , pofent 
fur la veflie, Si quelqu'un doute de ces 
faits, ils feront amplement difeutésdans 
maRéponfe auxRéfrexions del'Anony* 
me , qui eft à la fuite de celle-ci. Le Lec- 
teur peut les voir d'avance reprefentes 
dans les PI, V, Vf & VII. , faites d'après 
nature, 

Quand cet organe eft plein ou gon- 
flé , Planche V. , fes parois s'élevant de 
toutes parts , vont antérieurement fe^o- 
ger fous l'arcade du pubis , & dans Tin- 

* if* 
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Kêponfede tervaîe que laifle au-deffns de cet os \i 
T'hFiéco re P lis ^ u Péritoine. Dans cet état «, les 
intitulée parois de la veille repouffent & foutiez 
jugement* nen j ; fupérieurement & poftérieureraent 
ce vafte replis du péritoine 3 cet: efpéce 
de fac rempli d'inteftins ; mais quand la 
velîie eft vuide 5 comme dans la PL VL <$ç 
V II ? & fur-tout, quand elle s'eft vuidée fth 
bitement, PL VI 5 comme il arrive prefque 
toujours dans la Taille 5 où l'urine con^ 
tenue s'évacue involontairement ; alors 
les parois pofterieures & fupérieures s'ak 
faiffent fur les inférieures 5 & ie fac rem- 
pli d'inteftins les fuit partout dans cet; 
affaiffement 5 & dans les replis qu'ils for- 
ment quelquefois, J'écris ceci d'après la 
nature, que j'ai aiilU copiée dans la PL VI, 
D'ailleurs , qui eft le Lithotome un peu 
çxercé fur Je vivant ^ qui n'a pas fenti avec 
le doigt ces replis des veilles vuides affaif- 
fées 5 qui n'a pas éprouvé l'embarras de les 
relever , de les écarter avec les doigts 3 
avec les tenettes fermées & bien ména- 
gées D dans les cas où il eft obligé de 
retourner fouvent dans la. velîie 5 pour 
des pierres brifées , par exemple ? N'a-f 
t'on pas même vu quelquefois ces replis 
parofcre au cou de la yeffie 9 dans les 
cris & les efforts du Taillé ? C'eft à moi 
|gul peut* être qu'il çft donné d'agir 
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fenti, d'avoir vu ces replis ? Ecoutons Réponfe de 
l'Anonyme lui-même dans un Ecrie, où M «teCàt, 
il n'eft pas queftion de juftifier Ton inftru- tntïuiéf" 
ment dangereux , mais d'établir que la JvgtmnK* 
fituation inclinée du Pierreux qu'on 
taille, fon racourcifferaent , la preffion de 
ion diaphragme fur le ventre, contribuent 
à repoufïer le fond de la veffie contre 
fon cou , par-tout le volume des intes- 
tins. 

"De ce^ mècanifme , dit-il , // rèfulte Page m. 
n qiïaujjïtôt que la veffie ejî vuide duri- 
n ne , fon fond je prefente , même avec 
s, effort , à Pentrée de fon cou , & que 
„ dans cet état , iieile eft un peu gran- 
„ de , elle forme des gouffets ou replis 
j, fur toute la circonférence de fa cavité 
y , en s'aplatiffant. Uneouplufièurs pier- 
„ res logées au fond d'un de ces gouf- 
j, fers ou replis , y font fermement' aflu* 
j, jetties par le fond de la veffie comprimé 
s , contre fon cou. Dans cet état , on y 
9 , introduit fucceflivement les inftru- 
s, mens de la Taille , dont la tenette eft 
j, le dernier , & celui qui trouve prefque 
„ toujours la veffie vuide d'urine , elle 
„ ne peut donc alors trouver d'autre pla- 
3 , ce pour s'enfoncer que celle quelle fait 
j, en repoujfant le fond de la veffie contre 
j 3 les intejlins qui le prejjént avec êlajli* 
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uTcJ* " citL :; * Dès ^ elk * mvre > eIIe fi 
i h p\écè » r ? m piït de même par les replis de la 

intitulée 35 Vejjîe* 

t u f7oo * Q ^ a P* erre e ft dans une gwainç par 
' a9i, i5 ## *^# en forme de cloifon , que la 
^flexibilité de la veffte forme entre la 
„ pierre £s? latenette , & par conféquent 
5, contre le cou de la veffie. 
193. " On a vu dans le cas d'une veffie 
35 ample, qu'une pierre du poids de 6 à 7 
„ onces , # <?# très-difficile à trouver à nuâ< 

19 1. ^ Dans pareilles cir confiances , ^/j 
5? accidents tfa-fon pas à craindre , 2/^ 

192. 3, $>// refait er un déluge de maux. ...Il 
ïP3. 55 JF tf^'/tf» rfp Malades qui n'en ajent 

m péri. 

Mais mon très-vénérable F * * 5 c'e$ 
pourtant dans cette veille affaiffée en 
replis 5 dans cette veffie , dont le fond fe 
porte ftjbuvent avec effort à l'entrée de 
fon coui que vous ayez la hardiefle d'eq^ 
foncer & d'ouvrir une lame tranchante 
de quatre pouces trois lignes de Ion, 
gueur, & à laquelle vous donnez depuis 
cinq lignes jufqu'à quinze lignes d'écar, 
tement 5 ou de largeur, Et vous ne fentez 
pas à quels accidens vous vous expofés. 

Oh 3 tous ces accidens s dira le cher 
P-* , regardent les Lithotomiftes qui 
donnent à leurs Pierreux une fituatioa 
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ÎOpêration de la Taille* âo£ 
inclinée, mais non pas ceux qui Izsjituent Réppnfedc 
horizontalement. m. i e cac, 

Qj / , r . à la Pièce 

uand vous avez annonce votre Li- intitulée 

thotome, M. Ç. F** 5 commele plus par- Jug*mtn$ % 
fait de tous les inftrumens , vous comp- 
tiez & vous prefcriviez de donner ans: 
Pierreux la fituation du grand apareil ^ 
qui eft encore bien plus inclinée que la nô- 
tre. Vos yeux complaifans yoyoient donc 
encore un chef-d'œuvre de méthode dans 
une manœuvre fur laquelle vous vous 
récriez aujourd'hui ; quels accidens ! quel 
déluge de maux ! Je doute que ces con- 
tradictions donnent de la confiance aux 
éloges fublimes que vous en faites au- 
jourd'hui. 

Vous croyez a&ueilement avoir évité 
tous ces accidens par la fituation hori- 
zontale , nous vous avons déjà prouvé , 
& nous vous le prouverons encore , que 
vous êtes dans Terreur ; mais qu'on ne 
s'en raportepas k mes expériences, quel- 
ques nombreufes qu'elles loient ; qu'on 
çonfulte les Praticiens qui en ont da- 
vantage encore , tels que M. Chefelden. 
Ce célèbre Anglais , qui donne à fes 
Pierreux la fituation horizontale , a re- 
marqué 5 comme nous, & avant nous, 
que j malgré cette fituation horizontale , 
des que farine s'éçhape dans l'Opératioa 
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20$ „ Pièces concernant 
Réponfede de la Taille, la veille ne fe contracte pas 
à 'hSzl da ns cette évacuation fubite, mais qu'elle 
intitulée tombe en plufieurs plis , qui font une 
jHgtmia, grande difficulté de faifîr la pierre , fans 
blefler la veffie. * Et il prefcrit, p, 330, 
les plus grandes précautions pour intro- 
duire les tenettes , fans blefler cetorga- 
ne. Que penferoit donc ce grand hom- 
me j de Pintroduétion d'une lame tran-v 
chante de plufieurs pouces de longueur 
dans cet organe ? Son illuftre élevé M„ 
Sharp paroît convaincu des mêmes vé- 
rités , p. 206 , de fon Examen critique , J v 
pu il dit 5 en parlant d'une méthode qui 
introduit auiîi une longue lame dans la 
vejfie. . . . L'urine étant évacuée , la vef 
fie s'qfaifera , Çf ne j'ai faut p/us faillie 
vers F infiniment tranchant , ou celui-ci ne- 
V ouvrir a point au tout , ou il la bleffera 
en plus d'un endroit^ 

Je ne rapellerai point ici l'hiftoire de 
ces Tailles au haut apareil , où , après 
Hnciflon de la veille , & l'évacuation, 
fubite de la liqueur qui foutenoit ces pa* 

* If there f in the Bladder ) is any quantity ( of 
vrine ) to Fiow out of the Bladder ac the pafîrag in 
of the gorget , the Bladder dow not contrait but collaps 
in to folds , Which Maçes it difficult to lay hold of the 
itone Without hurting the Bladder. Tbe Anaivm 0} 
buman &p c. p. 33 1 . in-S" , fixiéme Edition. 
1 4 «itical en^uiry &c.Ti»ç/«WBi. E4it. 1750, Uaiuu 
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T Opération âe la Taille. tof 
rois , celles-ci fe font affaiffées fur Je bas R ^ nfe ^ 
fond & le cou de cet organe , & ontf^%^ 
mis l'Operateur dans le plus grand des intitulée " 
embarras 5 & le pauvre patient dans le>^ m ^ 
plus preflant danger. Je me garderai 
bien de raporter encore les obfervatioris 
affez nombreufes de veiïies percées d'ou- 
tre en outre , dïnteftins ramenés entre 
les mords des tenettes au lieu de pierres, 
& plufîeurs faits de cette nature /qui 
démontrent d'une façon bien trifte Pa£ 
faitfement* des parois fupérieures & pof- 
térieures de la veffie >■ & ks dangers érhi* 
riens de bleffer ces parois 3 & les parties 
iîtuées derrière; nous avons été témoins 
de quelques-unes de ces fcénes tragiques? 
fur les plus grands théâtres de la Chirur- 
gie ; & Ton fera même étonné qu'elles, 
n'arrivent pas plus fouvent, quand on 
réfléchira que l'état de la veflie , repre- 
fenté par la Flanche VI. , eft la fituation 
3a plus ordinaire de cet organe dans 
l'Opération de la Taille; mais tirons un 
rideau charitable & décent fur des par- 
ticularités dont le général nous fuffit , & 
ne nous fera point contefté par les Pra- 
ticiens éclairés & raifonnables. Montrons 
plutôt à ceux qui voudroient encore dou- 
ter de ces dangers 5 montrons-leur les 
précautions prifes par les Praticiens pour 
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Répoiiïedeles éviter ; ces préceptes , ces moyen* 
â u e Pièce de toute ef P éce > d °nnés par Jès Maîtres 
intitulée de l'Art , pour éviter cet affaiflement des 
Jugement, parois fupérieures de la veiîie dans l'O- 
pération du hautapareil, *& pour les 
autres méthodes , ces fondes cannelées 
dans les cavités defqneJles on s'eft fait 
«ne loi d'affujettir & de cacher la pointe 
du Litliotome. Lé difcrédit dans lequel 
ëft tombé le fameux coup de Maître du 
grand apareil , pour s'être écarté, non 
fans des fuites funeftes , de cette fage 
régie. Ces Lithotomes étroits , courbes* 
boutonnés , mis en nfage depuis environ 
dix-huit ans parplùiïéursLithotomiftes, 
afin d'éviter ces accidens fatals ; J & tout 

* Voyez l'exc. lient Mémoire & le Recueil donné 
par M. Morand en 1724. fous le titre de nouvelle 
manière de faire l'Opéiatioo de la Taille , pratiquée 
parM.Douglafr, &c. Voyez dans les Tranchions Phi. 
Jofoph.ques , n°. 47 6 , pag. 413 , 4,7 , les inftrumens 
que j a. inventes pour la même fin en 1741 , & dont 
3 ai fait ufage en 174;}. 

ï Voyez dans lé Mercure de Novembre 173 3, 
p. 2366, la ng. du premier Lithotome boutonné, à 
ce que je crois ; le même infiniment tft indiqué dan. 
Ihiftoire de 1 Académie en 1734 , pag. 45- & l'égard 
du Lnhotome courbe, je l'imaginai en 1736, & j'en 
£•« ? ,U 37 L Ce chan gemenc eft annoncé dans 
ÎSï?? .' Académie « n 1737, p. 52, & fon efpécê 
defignée dans la même Hiftoire, année 1736, p. 47. 
lavais donné cette année. la à l'Académie , un ample 
Mémoire fur les avantages de ce Lithotome courbe, 
dont cette page 47 . eft l'extrait, & il eft-uê«.»iai. 
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t TÙpèratton de la Taillé* 26? 
récemment l'ingénieux inftrument que RépohkdS 
ÎVL Palluccî , jeune Chirurgien , qui pro- M I e Cai ' J 
met la plus brillante carrière, vient d'i- fjfuiéè^ 
maginer pour munir encore de nouveaux Jugmtni^ 
fauve-gardes le Lithotome courbe, tout 
affujetti qu'il eft par la pointe dans la can- 
nelure d'une fonde. Il ne faut que jetter 
les yeux fur la ftruéhire de cet inilru- 
ment , pour fentir qu'il fnpofe , comme 
une vérité confiante , l'affailTement to- 
tal des parois fupérieures & poftérieu- 
tes de la vetrie dans l'Opération de la 
Taille , & pouf juger de la folidité de 
cette fupofition , il ne faut que faire at- 
tention que les premiers efïais de cet 
inftrument ont été faits en prefence de 
M. Morand. * 

feinblable que c'eft lâdeflus que plufieurs LithotomiT. 
tes ont fait faire de ces inftrumens courbes , à moin» 
qu'on ne veuille regarder comme une première efpéce 
de ces Lithotomes courbes & boutonnés , le Biflowi 
courbe, fixe dans fin manche long de trois à quatre pouces , 
large de trois lignes , tranchant par fa convexité , 6f por. 
toM afin extrémité un stflet long d'un pouce et 
fort fOtNTU far le bout, avec lequel Méry projetta 
la correction des manœuvres de Frère Jacques , qu'il 
abandonna enfuite. 

* Nouvelles Remarques fur la Litbotomie &c. inii. 
Parts I750 , p. 81. Voyez dans les EiTais d'Edim- 
bourg, Tome V. Planche VI Fig. 4. & dans les Tran- 
faftions , n° 4661. une fonde que j'inventai en 1740. 
d'un mécanifrne tout pareil à celui de l'inftrument de 
M. Pallucci , & dont j'ai donné , il y a plufieurs an* 
Blés j une figure de grandeur naturelle à M. Morand. 
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Répofifede il e ft donc démontré , i°. Par l'A iîa3 
Th^éce tom ^ e ^ ou * a ftruélure des organes; 
intitulée 2°. Par la pratique ou les obier varions 
jugsmm* fe$ Lithotomiftes ; 3 . Par les prècau- 
tions qu'ils ont prifes , & qu'ils prennent 
unanimement ( excepté le F** C**), 
que les parois poflérieures & fupérieures 
de la yeffie , & tout le fac d'intefuns qui 
preffe delTus ^ s'affaiffent & s'avancent 
vers le cou de la veffie , & vers les inf» 
trumens qu'on y introduit dans l'Ope- 
ration de la Taille; donc, eu égard ï 
cette circonflance , mon parallelle entre 
la Bubonocéle & la Taille latérale eft 
jufte. Donc le Biftouri herniaire ayant 
été profcrit de la Bubonocéle par les 
Maîtres de l'Art, comme un infiniment 
pernicieux , le Lithotome caché , fon 
analogue , doit être banni pareillement 
de la Taille latérale , comme une ma- 
chine dangereufe ; & M. de la Faye a 
eu grande raifon de rejetter cet infini- 
ment, lorfque M. Chaignebrun lui pro- 
pofa. 

ÀvoiVje donc aflez de principes, mon 
vénérable F** , pour condamner votre 
inftrument à fa fimple infpeâion , & 
n'étoit-ce pas pour moi une précaution 
de furérogation que d'être poileffeur 
de rinftrument même, & d'en faire des 

eflais 
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t Opération âe la Taille. 209 
effais fur le cadavre , comme je l'ai J£r«»g£ 

fait? t * «a £** 

On peut néanmoins opofer aux pren- intitulée 
ves contenues dans ce Paragraphe, l'ar- ?«*«■«** 
gument fuivant. Les dangers que vous 
venez d'attribuer à Pufage du Lithotome 
caché , fupofenc que les urines font éva- 
cuées fubitement de la veffie ; & cette 
évacuation fubite ne fe fait > félon vous- 
même , que par l'incifion. Or l'incifion 
du Lithotome caché ne s'exécute qu'en 
le retirant, & proprement elle n'eft to- 
talement faite que quand il eft forti de 
ja veffie. Donc il ne la bleflera point 
dans Ion fond. 

Voilà une raifon en faveur du Litnoto- 
me caché , qu'on ne trouvera point chez 
r Anonyme , & qui eft pourtant la feule 
fpécieufe qu'on puiffe alléguer pour cet 
infiniment. Ceci prouvera à cet Auteur 
que je connois fon Lithotome , fes ma- 
nœuvres , que je fuis incapable de diilu 
mulcr , ni à moi-même , ni au Public , 
aucune des circonftances qui peuvent 
combattre mon opinion ; qu'en un mot, 
je n'ai condamné fa méthode qu'après 
l'avoir examinée à fond. 

io L'écoulement fubit des urines, 
eft fans doute le cas où la veffie tombe 
dans l'état d'afFaiQement le plus dange-. 
IIL Vartïe* Q 
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Réponfede reux , & nous verrons incefFarament que 
MsViéce' ie Litliotome caché y eft expofé , corn- 
intkuiée me nous Pavons fupofé ci-devant, mais 
jugement, j^tat de contraâion même de Ja veflie* 
qui eft le plus favorable pour Jes autres 
efpéces * de Tapareil latéral , eft encore 
dangereux pour celle du F*^ C # *% parce 
que fa lame tranchante eft longue -, plus 
écartée à ion extrémité qu'ailleurs , & 
que la cavité de la veille dans cet état 
eft très-petite, très-près du cou. 5 Voyez 
la veille H ? PI. VIL S'il arrive donc que 
la pierre (bit petiteauffî, & qu'elle ne foit 
pas placée exactement fur le cou de la 
veflie 3 comme cela doit fe rencontrer 
ï< uvent dans la fîtuation horizontale 
qui ne porte pas ce corps étranger fur 
ce cou 5 le bout de rinftrument pourra 

* There j muft take notice , it is very convenient 
to bave the bïadder empty of urine before the opé- 
ran'on . . . if the bïadder is contra&ed it is eafy to lay 
hold of ît ( ftone ) that j hâve never. delayed one 
moment , unleiT the ftone was very fmalL C*e(H- ■ 
dire , je dois remarquer ici qu'il eft avantageux que 
la vefîîe fuit vuide avant l'opération ... li eft fi aifé 
de faifir la pierre quand cet organe eft contrarié , que 
dans cet état je n'ai jamais été retardé d'un moment de 
laifir ce corps étranger, à moins qu'il n'ait été très* 
petit. Cbojelden , p. 331, 

1 C'efr ce que M Bufîlére a obfervé dans Tes EfTais 
fur la méthode de Frère Jacques, Abrégé des Trmfas» 
tions y vol. 3. p. 137, 
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T Opération de la Taille. 2 xi 
toucher la paroi pofténeure ; il yaura^? onrc ^ 
outre cela ii non un replis 5 au ^oins^jJ e p]^ 
une inflexion du fond fupérieur pofté- intitulée ' 
rieur de la veiTie vis-k-vis de ce cou 5 Jugent. 
toutes circonftances qui expoferont cet 
organe à être bielle par l'extrémité de 
la lame du Lithotome caché ; car enfin , 
quelque contractée que foit la veille , 
elle n'eft pas une voûte folide ; fes pa- 
rois fouples & chargées des inteftins 5 
doivent toujours fe ployer vers les vuides 
que lailïe la pierre , pour peu que le vo- 
lume de celle-ci foit moindre que la ca- 
pacité, de la veille contractée ; en un 
mot 5 la veffie contractée fera moins ex- 
pofée , mais elle le fera encore afTez pour 
allarmer un Lithotornilte humain & 
prudent. 

2°. Mais il n'eft point vrai que l'urine 
attende 5 ou au moins attende toujours 
rincifion & la fortie de cet infiniment 
pour s'évacuer précipitamment. Nous 
voyons tous les jours la feule introduc- 
tion des fondes cannelées caufer cet acci- 
dent. Que fëra-ce dans une manœuvre où 
fur cette cannelure on pouffe un inftru- 
ment arrondi , & dont le bec dans cette 
cannelure, forme toujours avec elle un an- 
gle dont l'ouverture eft tournée vers l'O- 
pérateur.' Aufîi.tôt donc que le fommetdç 
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, RéP o„fe de Sangle commence à entrer dans 1* 
M le cat , veflle , & bien avant qu il foit au bec 
à la Pièce de la f on de , le cou de la velïie dilate , 
££!£* laiffe évacuer l'urine précipitamment , 
comme le fait l'inciuon dans les autres 
efpéces de la Taille latérale ; ce qu'elle 
a tout le tems de faire , pendant que 
l'Opérateur dégage la fonde de ce Litho- 
tome caché * & la retire de la velîie ; or 
c'eft après ces évacuations & toutes ces 
manœuvres qui l'accompagnent , que la 
lame dangereufe fort de fa guaine. 

fi. V. Nous venons de voir les dan- 
gers qui accompagnent l'ufage du Sar* 
cotorae caché & courbe , tant dans la Bu- 
bonocéle,que dans la Lithotomie, c'eft. 
à-dire , nous venons de les comparer 
dans leurs manœuvres dangereufes , 
maintenant faifons-en le parallelle dans 
l'ufage le plus re&ifié par les précau- 
tions & l'adreffe , le moins pernicieux 
enfin qu'on en puiffe faire ; car l'un & 
l'autre ont fervi , & ont quelquefois fau. 
vé le Malade ; celui du F** C** l'a mô- 
mé toujours fait, fi on l'en croit fur fa 

parole. • . 

Le Biîlouri herniaire n'eft un inftru. 

* Defcription de rinûrument & de fon ufage. &• 
cuëil in-12. p. 10. in-8°. pag. 57» 
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T Opération âe la Taille. t } % 
ïtiënt dangereux, que parce qu'en Fin-Réponfe<te 
troduifant dans le ventre , il doit arriver f jf p^* 
fouvent que les inteftins fe trouveront intitulée 
placés entre la lame & les tégumens du Jugement. 
bas ventre qu'il va incifer. Tout FArt du 
Chirurgien allez hardi pour s'en fervir * 
confifte donc à éviter cette interpofkion * 
& pour cela à gliffer Fextrémité du BiÂ 
touri immédiatement fous ces tégumens * 
dès fon entrée dans le ventre, à écarter 
par des mouvemens de fa gaine çà & Ik 
fur les côtés, les portions d'inteftinsqui 
y feroient fourées: s il a le bonheur que 
cetteguaine touche immédiatement dans 
toute fon étendue ces tégumens, quel- 
que que foit la longueur de fa lame & de 
Ion incifion, il peut couper hardiment, 
fon opération , toute téméraire qu'elle 
eft ) comme on Ta vu ci-devant > fera 
pourtant heureufe. 

De fon côté , le Lithotome caché a 
affaire k Furéthre , aux proftates , & au 
cou delà veflie ; fi Fon peut Introduire 
dans cet organe, en gïiflant fa connexité 
immédiatement fur les parties fufdites * 
elles ne couperont non plus que ces par-* 
ties , 66 Fopération fera heureufe , c'efc 
fans doute un des cas qui auront contri- 
bué aux fuccès qu'on cite en faveur à® 
cette méthode. Mais quels hawrds n'açé 
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Repaie compagnent pas une telle manœuvre ;' 
U. le c«t. L a fonde & rinftrument étant courbes , 
à !*rf & l'introdudion de celui-ci fe faifant à 
K*U une certaine diftance de la veflie , dans 
Tordre naturel , l'extrémité de 1 une & 
de Vautre doit être élevée dans la cavité 
de la veflie , à quelque diftance de fon 
bas fond , & par conféquent la lame de 
l'inftrument doit traverfer un efpace de 
cette cavité, où il rifquera de trouver à 
fa rencontre les parties précieufes dont 
nous avons parlé , & dont la Planche 
VI. reprefente fi bien l'état périlleux ; 
premier danger que le Lithotome caché 
a de commun avec le Biftouri herniaire. 
Et qu*on ne me dife point que cette fon- 
de empêchera ces parties refpeétabies de 
fe prefenter au tranchant , nous avons 
ci-devant prouvé folidement par des faits 
que cette fonde commune à tous les Li- 
thotomiftes ne les garantit pas de cet 

2CCl(lCQt« 

Mais voici un fécond danger que -fe 
Lithotome caché a en propre ., & par- 
deffus le ■Biftonri herniaire ; que celui-ci , 
ai-je déjà dit, réponde à une fi grande 
étendue qu'on voudra des tègumens, le 
Chirurgien peut couper hardiment , fon 
opération fera lieureufe; rincifion deces 
tégumeas eft de peu de co-nféquence. Il 
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rôbêration âe la Taille'. t\j 
n , en cft Ument pas de même de la vef- Ké P£ »* *• 
? ce n'eit point-là le cas de tailler a f^ inéce 

f ' Ar*n • au contraire , il en faut cou- im icui«îe 
^?îe moins qu'il eftpoffible **~** 

Vai prévenu cet accident , dirale F*-* 
r ** en donnant divers dégrés d'é- 
f artemens à mon Lithotome. Eh de quel 
fecours peuvent être ici les divers écar- 
temens de votre Lithotome , mon cher 
r#* > Loin d'y garantir de quelque dan- 
ger ' ils n'y font plus qu'un vain étalage 
propre à duper les ignorans& à leur înf- 
pirer la témérité de facrifier plus de vic- 
times. Donner divers degrés à votre la- 
me ? c'eft proprement augmenter ou di- 
minuer fa largeur ; vous prétendez évi- 
ter l'accident des grandes incitions a la 
vefùe, en diminuant cette largeur; mais 
avec un de ces jolis petits couteaux , lia 
la mode aujourd'hui fur nos tables , ne 
coupe-t'on pas des tranches d'aloyau de 
cinq travers de doigts. De même , mon 
cher F** 5 avec votre N°. 5., c'eft-à-dire, 
avec votre moindre écartement, je vais 
couper cinq travers de doigts , tout le 
fond , en un mot , de la veflie , qui n a 
pas , à beaucoup près , vos cinq lignes 
d'épa'iffeur ; & pour faire ce beau coup , 
je n'ai qu'a apuyer le bec de la fonde fur 
12 bas fond de cet organe ; manœuvre , 
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Rèponfeie obiervez bien ceci > mon cher F** , qui 
T'^yëcè e ^ î^fte^ent celle qu'il faut faire 5 pour 
intitulée éviter les grands dangers dont nous 
fjgemmt. aV ons parlé plus haut ;c'eft-à-dire, pour 
faire que tout rinftrument touche immé- 
diatement la parois inférieure de l'orga- 
ne à incifer , que fon bec ne foit pas 
relevé àix\s la cavité delà veffie , & qu'il 
ne fe fafle pas entre lui & la parois infé- 
rieure , un vuide que les replis du fond 
fuperieur & poftérjeur de h veifie vieo^ 
droient remplir. 

Admirez donc la cruelle alternative ou 
Yoa eft réduit dans votre méthode ; fi 
l'on veut profiter de ces différens écar 
terriens de la lame dont on fait fonner 
il haut la vieille invention * 3 il faut que 
rinftrument foit parallelle àTifluë du coa 
de la veille , & par conféquent perpen-» 
diculaire à peu près aux parois de fon bas 
fond * auquel cas le plus grand écarte- 
men: de cette lame eft porté au milieu 
de la cavité de la veille , & menace des 
plus grands dangers le fond^poftérieur 
ïiipérieur de cet organe , & c'eft le cas de 
votre méthode bien exécutée, puifqu'oa 
y prefcrit de porter le dos de rinftru, 

* Sans parler de mes inflrumens , le Lîfchotome ca* 
ché H e Franco a une vîflTe, par laquelle on donne aug 
hinzs tel dégté d'éçartement qu£ Vo% yçv$ 
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T Opération âe la Taiïïel 1 î ? 
nient fous l'arcade du pubis : fi au con- Réponfed© 
traire on veut éviter ces dangers immi- **: le P ^* 
tiens 5 il faut apuyer la fonde & rinftru- îmîuié* C * 
înent contre le bas fond de la veflie > Jugement, 
aplatir ou redreiTer fa concavité en re- 
pouffant le cou de cet organe vers le 
rcâum y renoncer à l'avantage des divers 
écartemens de la lame , & rifquer une 
încifion meurtrière fur ce bas fond. Les 
Praticiens éclairés, confommés, fenti* 
ront tout le poids de cette alternative * 
& j'ofe me Hâter de l'honneur de leurs 
foffrages. 

Voilà donc cette méthode fi vantée , 
fi aplaudie, fituée néceffairement entre 
Çarïbde £^ Silla , & ces abîmes y font 
fi près l'un de l'autre , que le plus adroit 
pilote feroit fort en peine d'y trouver 
tm milieu. 

Pardonnez-moi > M. R. P, , il y a un 
moyen de ne pas rencontrer ces écucils, 
c'ell de ne point aller jufques dans la mer 
cù ils fe rencontrent : c'eft de faire en- 
forte, avec fon infiniment , de ne point 
exécuter la méthode ou Fnfage dont on 
8 accompagné fa defeription ; c'eft de ne 
point entrer du tout dans la cavité de la 
.velîie y ou d'y entrer fi peu , que la pier- 
re qui fouvent eft placée fur le cou de 
cet organe ^ foie elle-même la fauve- 
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Reponfede garde du dangereux infiniment, ou bieff 
y-} e £? ' il faut être allez heureux pour que Puri- 

à la ricCG j 

intitulée ne retenue, contre toute aparence, dans 
jugemait. cet organe, éloigne aflez, de fon cou les 
parois fupérieures poitérieures , pour 
que la lame tranchante ne puiffe les at- 
teindre. 

J'ai apurement trouvé le mot de Té- 
nigme. Voilà le cas des Tailles heureu- 
fes qu'on nous annonce d'un air fi triom- 
phant, &avec les procédés d'un hom- 
me peu accoutumé à ces bonnes fortu. 
nés. C'eft auiïï là précifémeni le cas où 
réufîiflbit le Frère Jacques, qui , comme 
le F* # C* # , pouflfoit une lame tranchan- 
te dans la cavité de la veiTie, & par cette 
raifôn , la perçoit fouvent de part en 
part. Il ne vouloit tailler que les ftijets 
qui avoient de greffes pierres , parce que 
h grofje pierre , dit Dionis , arrête le 
BiJlwrU* ADieu ne plaife néanmoins 
que je croye les manœuvres du F** C** 
anffi imparfaites que celle du Frère Jac- 
ques , je fuis incapable de ces excès ré- 
fer vés à mon Adverfaire : F** €** a 
une fonde cannelée , fon infiniment a 

* M Buffîére attefte la même vérité , & par ce qu'il 
a vu faire à Frère Jacques , & par les expériences qu'il 
a'lui même faites de fa méthode. Tbt Philofcçbk. TranJ, 
«breig. VqL IIL p. i8?. 
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„nc gaine qui fe gW jufqu'au bout de *^£* 
cette fonde ; Frère Jacques n avoit point à ia Piècc . 
tous ces fecours ; mais quand ia lame du intitulée 
Lithotome caché fort de fa gaine . elle ?***««* 
devient le poignard du Frère Jacques 
entré dans la cavité de la veffie. I?** C** 
ne fera pas plufîeurs incifions , comme 
cela arrivoit au Frère Jacques , pour en- 
trer dans cet organe , mais il pourra 
bleffer fon fond poftérietir fupérieur , 
le percer de part en part , comme ce- 
la arrivoit au Frère Jacques , indé- 
pendamment de l'incertitude de fon en- 
trée dans fa capacité. En un mot , ren- 
trée du Lithotome de Frère Jacques dans 
la veffie , & fa manœuvre dans cet or- 
gane, étoient toutes deux incertaines &■ 
dangereufes , au lieu que la feule ma : 
nœuvre du Lithotome caché, dans l'in- 
térieur de la veffie , a ces deux défauts ; 
& les circonftances feules que je viens de 
remarquer , fçavoir i'incomplette intro- 
duction , ou l'abri d'une pierre au cou 
de la veffie , peuvent en garantir une 
veffie tuide & comprimée poftérieure- 
ment mpérieurement, comme eft pref- 
que toujours celle d'un Taillé. 

L'événement, confronté avec les rai- 
fons précédentes , démontre la folidité 
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Séponfede ^ e m a conjedure; l'Anonyme nous ap- 
f; a Ie P c é a ce prend 5 p. 61. de ce Recueil, que dans 
ipiicuiée U première Taille faite par le Lkhotome 
jugemmu cac hé, fur M. le Roi, Marchand de Chaux, 
de la Ville de Melun , to #/7flW pafjérent 
tn parité dès le même jour de î Opéra* 
lion , p^r /# swj* ordinaire. Or tous les 
Lithotomiftes fçavent que cette circonft 
t^nce ne le rencontre que dans les mé- 
thodes qui employent la dilatation y & 
tout au plus dans celles qui ne font pré- 
céder cette dilatation que par un fimple 
débridement ; car il n'y en a pas d'afe 
aveugle pour fe perfuader qu'une inci- 
fion au cou de la veffie , proportionnée 
à la pierre , fe fermera fur le champ 
de façon à forcer les urines de pailer en 
partie 3 <ft& & w^W ;<9z/r *fe F Opération y 
par la voye ordinaire. Donc dans ce cas 
en particulier 5 & très-vraifemblablement 
dans tous les autres cités par le F** 
C^iln'a été heureux , que parce qu'on 
a exécuté par hasard ? ou le grand apa* 
reil 3 ou notre apareil latéral. 

La manœuvre de l'Opération , pref- 
crite par l'Anonyme 5 confirme ces con- 
féquences. F** C %% commence fon in* 
cifion extrêmement haut ( vn peu au- 
defous du milieu du mufcîe accélérateur 

Digitized by VjOOQIC 



T Opération ie la faïUel "22 r 
gauche. # ) Il y a donc beaucoup de che- JJ p I on ^ de " 
min à faire pour atteindre à la cavité de à ^p;^* 
la veille , &c par la il fera ai& à des gens , intitulé© 
qm n'ont pas beaucoup exercé l'Opéra- 1*8*'****% 
tion delà Taille, de ie croire dans cette 
cavité quand ils ne feront qu'au cou de 
la veille. La fonde le conduit 3 me direz- 
vous , & i! doit pouffer le Lithotome 
jufqif à ce qu'il s'arrête au bec de la fon- 
de : il le doit faire 3 félon la méthode du 
p# C** j j'en conviens 5 mais a . Eil- 
il démontré qu'on l'ait fait ? Au con- 
traire , n'eft-il pas plus vraifemblable 
qu'on ne l'a point fait, puifqu'iî %ft évi- 
dent que ce n'ell qu'eu n'exécutant pas 
complètement cette méthode qu'on a 
rèufli ? ... 2°. De la façon dont F** C** 
preferit de tenir le manche de la fonde 
( à angle droit avec le corps , ) le bec de 
cet inftrumerit doit être très-peu avancé 
dans la cavité de la veille ; car par les 
expériences que j'ai flûtes , la fonde dans 
cette direction, en ne gênant point les or* 
ganes, n'entre que d'environ fix à huit 
lignes dans la veffie , & en faifant fai- 
re faillie à. l'uréthre vers le périnée , 

* On a vûàla p. 21. 22. delà defcfiption & de l'ufage 
duGorgeret uréthrociiliiotne que cette drconlrance efl: 
encore un très grand défaut dans l'Opération de la 
Taiiie ; en quoi je fuis d'accord avec M. Sharp dans 
fon dernier ouvrage intitulé, A ÇritkaL m%uiry cfo 

$♦210. 
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RWedele bec de la fonde vient de niveau avec 
M. leCat, j e cou de la veffie intérieurement ; pour 
ÎJt a Jl éCe V™ donc <l ue l'Opérateur renvoyé en- 
Crn^t. core vers le corps ce manche de fonde , 
fon bec fe trouvera dans ion cou ; le Li- 
thotome s'y arrêtera , & ne fera pas 
dans la capacité de la veffie , & il elt 
heureux , comme vous feavez , qu'il 
n'y foit pas ; mais pour faire de cette cir- 
conftance heureufe& de pur hazard,une 
méthode , il faudroit qu'on pût être fur 
de ne porter jamais ce bec de la fonde 
plus loin que ce cou ; ce qui eft impof- 
fible r#r la variété des fondes , par celle 
des organes , par la difficulté infurmon- 
table de déterminer au jufte dans l'exé- 
cution d'une telle Opération , l'angle 
formé par le manche de la fonde avec le 
corps ; à moins qu'on ne mît en ufage 
une fonde de l'efpéce de celle que j'ai 
imaginée en 1740 , qui eft dans les Ef- 
fais d'Edimbourg , Tom. V. PI. 6. Fig.f 
& dans les Tranfaâions,N©. 47 6 , ou de 
celle de M. Pallucci , PI. 3- Fig. 2. Mats 
pourquoi chercher des expêdiens pour 
nous garantir des accidens d'un infini- 
ment dangereux , tandis que nous en 
avons qui entrent fûrement dans la ca- 
pacité de la veffie , fans aucun nfque, 
foit que la fonde ait fon bec , peu ou 
beaucoup élevé dans la cavité de cet or* 
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T Opération de la Taille. 2 2 3 
gane : L'urine retenue dans la veille , Réponfede 
qui eft encore un des cas qui a pu favo* ?*• Ie c * c ' 
rifèr -fufoge téméraire du Lithotome ca- rmituiée** 
ché , eft la circonftance Ja plus incertai- Jugement.. 
ne, la plus équivoque, la plus hazardeu- 
fe. On y peut joindre celle d'une veffie 
allez mollement pouflee vers £on col, 
& contre Pinftrument , pour que la lame 
de celui-ci puiffe palier fa pointe & fon 
tranchant contre les parois de l'organe, 
& les repouffer fans les ouvrir , comme il 
nous eft arrivé plufieurs fois dans nos eflais ; 
fur le cadavre avec le Lithotome caché; 
mais qui eft le Lithotomifte qui ne frémira 
pas au feul récit d'une pareille manœuvre 
fur une veffie vivante , ferme, & pouffée' 
avec force par les inteftins , les mufcles 
du bas ventre, & le diaphragme, & qui ne 
regardera pas ce coup de main comme des 
plus téméraires , & des plus dangereux. 
Il n'y a donc ni certitude ni régie dans 
les moyens d'éviter les deux écuëils redou- 
tables qu'on vient de démontrer dans IV 
fage du Lithotome caché; c'eft un^ ma- 
nœuvre qui ne fe trouve heureufe que dans 
quelques cas, qui ne Te trouve heureufe 
qu'en n'exécutant point fa méthode ,011 
en ne l'exécutant qu'à demi ; manœuvre 
qu'on ne fçauroit répéter avec fureté , 
quand on le voudra,& qui par conféquent 
n'eit pas une méthode* 
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Réponfede Qu'on Be roe dife point qne ces accfc 

f iM^ee ^ ens dont je menace les Pierreux taillé? 5 

ïtÀ\:Â par le Lithotome caché) ne font arrivés 

jjîigtwm, % aucun des (eize aiïfqucls ii a déjà fervL 

Cette propofition n'eft pas bien Uire 5 

comme on le verra en examinant le cas du 

neuvième tailié mort après l'Opéra- ion * 

niais en fupofantmSme qu'on z pu uilLr 

feize.Sujetsfans tomber dans cenialheiir, 

s'enfuit-il qu'on n'y tombera pas au io s > 

au 30 e 3 au 50 e ) Et ne fufie qu'au ccnric- 

me ; n'eft-il pas de la prudence 5 n "elV.il 

pas de la bonne police même de proferire 

un infiniment qui par fa ftruélure expoïb 

à ce danger; 

A quoi lert donc à cet infiniment la jo- 
lie invention de fon manche à plufieufs 
paus;nVft-i! pas clair que toute cette mé- 
canique eft en pure perce* étant a pi in née k 
un infiniment 11 effentieî'errïcnt dé&£~ 
tueux , & n'aportant aucune re&IHcation 
à ce défaut effeatiel, qui eft d'avoir une 
longue lame, dont îe plus grand écarte- 
ment fera toujours à l'extrémité de llnf- 
trûment > & dans les capacités du corps 
où on l'introduit. Donc. ., . 

Le nouveau* Lit ho tome caché , quoique 
plus parfait que les Eijburh herniaires 
qui lui ont jer'vi de piori^ky ejl toujours * 
comme eux ^ un mjlrument dangereux. 

Art. % 
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Article IL >■ képonfe'de 

M.leCati 

SECONDE PROPOSITION. L'Léf* 

Jugement** 

les Tailles heureufes qu'on cite en faveur 
du Lit bot orne caché , ne démontrent ni 
la bonté de P infiniment -> ni V excellence 
de la Méthode du, F* * G * * 

Section Première. 

§. I. Les heureux fucfcès , M. R. P. font, 7 
fans doute 5 le fçeau qui confirme de là 
façon la plus frapàtite , les bonnes Mé- 
thodes. Mais 5 prenez-y garde , il faut 
qu'il foit bien confiant que ces fuccès 
{ont réellement: des effets de cette mé- 
thode. Il faut qu'une théorie éclairée 
découvre un' accord décidé entré ce^ 
heureux événement <, d'une part , & dé 
l'autre les manœuvres de l'Opération > 1& 
nature des. parties qu'elles intéreflent 5 
& les effets de ces manœuvres fur ces 
parties , connus par l'expérience* Sans ce 
Flambeau 5 nous replongeons Botre Art 
dans FEmpyrifaie ; fans ce Flambeau $ 
nous croirons aveuglément bonnes , ex- 
cellentes , les Opérations les plus extra- 
vagantes de la Chirurgie ; car il n'y eu 
â pas une qui n'ait uae lifte nômbreafé 
///. Partie* g 
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Réponfede de fes fuccès. Combien de fiécles n'a point 
M* le( rf ' iubfifté l'ulage des tentes & du tampon. 
tntuufé'e 06 Bernent dans les bcnctmtns des Playes > 
jugement. & ne croyeit-on pas faire des merveilles 
par ces manœuvres meurtrières r NVt'on 
pasfoutenu leur uiagt comme excellent, 
nécefïaire même r & n'y a-t'il pas encore 
. des Hôpitaux où il îubiifle ? NVt'on pas 
aplaudi pendant plus de cent ans à ceux 
qui verfoient des huiles bouillantes dans 
les playes d'armes à feu , & n'attribuoit- 
on pas à cette cruelle Méthode , toutes 
les guérifons que le hazard & une nature 
heureufe opêroient en dépit de cette bar- 
barie : Quelle vogue n'a pas eu le petit 
apareil , tout mauvais qu'il eft ? N'ai-je, 
pas vu encore dans ce fiécle fi fécond en 
bonnes méthodes un Chirurgien exercer 
celle-ci , par préférence à toutes les au- 
tres ? Le Livre , qui annonça le grand 
^pareil fi décrié aujourd'hui , a été nom. 
mé un Livre d'or. Quelle célébrité n'a- 
t'il pas eu fous les Collots , & quelle ré- 
putation n'en ont-ils pas reçus, pendant 
qu'ils méprifoient le haut apareil , & 
l'apareil latéral inventé par Franco. * 

j. IL Le Frère Jacques , qui a tant de 

* Voyez la première Paitie de notte Recueil, fo**"! 
#Q3loî,pag 40.41. *.*• 
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refTemblances avec le F** C**, nVt'ii^ponfecîe 
pas patte pour un prodige avec Ton poi-f ia ie ^ê 
gnard & fa fonde pleine. Sa manœuvre intitulée 
dangereufe, fans régie , a eu des fuccès ÎV«* : 
en grand nombre , dont Ja réputation 
Favoit annoncé & fait regarder à Paris 
comme un homme divin : M. Méry eue 
beau découvrir^ écarts , rinconjlancè 
defon incifion intérieure , l'incertitude &c 
îe danger de fes manœuvres > comme je 
l'ai fait par raport au Lithotome caché. 
II ne put défabufer le Public qui fe pré- 
vient àijément en faveur des gens d'un 
certain caraâere , remarque trés-cenfé- 
ment rilluftre Académicien qui en a fait 
THiftoire dans les Mémoires de l'Acadé- 
mie des Sciences , année 1757. Frerô 
Jacques opofa des Faits > desjucc 'es confi- 
tans aux Obfervations Théoriques 3 & 
aux expériences de M, Méry , & foule- 
va tout Paris contrece grand Chirurgien. 
Tout le monde étoitfrapé, dit M, Mery, 
des aiïurances qu'on avoit donné de 
ïheureux événement d'un grand nombre 
à" Opérai ions que Frère Jacques avoit fat- 
tes en diverfes Provinces du Royaume. Il 
et oit porteur 5 d i t Didnis r * de quantité de * f 9 24 ^ 
Certificats des Opérations qu'il avoit fai- 
tes en différens endroits. Il confirma ces 
témoignages par une Taille faite à Foj> 
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'sLéponfedetainebleaUj où étoitlaCour. Les .Mëâ& 
M, le çat, c j ns & je premier Chirurgien du Roi 3 
&ée éCe M. Félix yétoient prefens'à cette Opé- 
fygmrtt* ration. Le Taillé Je promenoit dans les 
rues trois (emaines après avoir jubi la 
Taille* M... Falconet > lui-même prefent 
à une antre Taille brillante de ee Moine, 
n*en a'-t'il pas été enchanté ; le cas eflfi 
remarquable 5 me dit-il dans fa. Lettre 
du 8 Mars , qu'il Jera toujours prejent 
a ma mémoire. On regardait doue le 
Frère Jacques comme un homme envoyé 
* P. 465* de Dieu ; 5 & -félon Saviard , * comme le 
plus excellent Lithotomifte qui fût jamais* 
La Cour revint a Veriailles * il y tailla 
avec afTex de fuccès ; & Ton s'entêta tel- 
lement de fa méthode 5 remarque A£ 
Dionis^ qu'on réfolut d'abandonner l'an- 
cienne, & de lui faire pratiquer k fienne 
dans les Hôpitaux de Paris ; ce qui fe lit 
en-effet au Printems fuivant , choie qu'ont 
n 1 a pu encore obtenir jufqif a ce jour pour 
Tapareil latéral le plus perfe&ionné , 
malgré les fuccès conftans qu'il a eu 
depuis vingt ans dans toutes les par- 
ties de l'Europe. Paus dtoit fi. entêté 
T*z$ï* de ce Beat > qu'on le foutint dans fes 

f îl régne un enthoufîpfme tout pareil à celui ci 9 
parrapori ai* F** C** , dans l'Art xvi. du Tom. $• 
4es Obfervations Jur la Littérature Moderne p 278* 
st8-8 Nouveau monument public du préjjugé que nou* 
combattons ici 
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tnauvais 1 fuccès ? en accufànt les Cliirur- Répamleâc 

giens d'avoir eux-mêmes empoifonné ^jj e p ^ t? 

ou eitropiê fes Malades. Ce qu'il? a en- intitulée 

core en tout cela de plus merveilleux y fa&swm* 

dit Saviard , c'eft que Frère Jacques joit 

tjlimè plus excellent Lithotomijïe que les 

autres 3 parce qu'il opère en habit de 

Moine, comme fi cet habit pouvait don* 

lier a un homme qui le porte , des çonnoif* 

famés plus fur es %? plus certaines dans là 

Médecine $f- la Chirurgie , que les : Uni* 

ver fit es les plus fameufes y la levure des 

bons Livres , les kçons des meilleurs Maî« 

très 5 £sp une longue pratique. Je ne douté 

pas , continue cet Auteur ^ que la âévo* 

iion de Frère Jacques ne doive lui attU 

rer la cmfiancç de bien des gens ; on mén® 

par cet endroit toutes jortes de perjonnes 

far tout où F on veut ; mais je doute qm 

la véritable dévotion fe puiffb trouver, 

$vec la prévarication toute vifibk ok . 

f exercice, de la Chirurgie met Frerç 

Jacques par raport à [on état de Moinel 

Tous ces fuccès féduifans , toutes ces 

Faftueufes aprobations , & fenthoufiafo^ 

pour le Frère Jacques ? malgré les repre* 

fcntations de M. Méry 5 finirent pour*, 

tant par reconnoître que cet Avanturier 

étoit un Lkhotomifte fans méthode 3 un, 

Lithotonaifte * -téroéjaire ■& cruel j -qui à 

fi 
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jypoafe<?c tué un grand nombre de Pierreux , avan? 
Mde €^c, j e f e rendre aux lumières , & de profi- 
ii£f e ter des inftru&ions de Meilleurs Méry 

Jugement. & Hunaud, 

Voilà le fond qu'il yak faire fur les 
fuccès non raifonnés 3 & fur la préven- 
tion qui les accompagne» 

§. III. Mais pour nous reprocher en- 
core plus de notre queftion > le fameux 
Biftouri herniaire lui-même , ce prototy- 
pe du Lithotome caché * combien de 
tems n'a-t'il pas régné ? Il a donc eu des 
fuccès , avant que les accidens attachés 
à fes défauts euffent fait remarquer ces 
derniers à ceux qui ne décident que par 
l'événement. La peine qu'a prife un aufll 
grand Chirurgien que M. Thibault pour 
ramméliorer 5 prouve combien on étoit en- 
têté de ce pernicieux inflrument, & con> 
bien il falloit d'Opérations malheureufes 
pour en faire revenir. Il n'y a pas long- 
tems qu'on trouvoit encore des Chirur- 
giens entichés de cet infiniment. J'ai 
m 3 dit M. Garangeot , des Chirurgiens 
qui ayant cet infiniment ,fe croyent en 
garde contre tout ce quil y a de difficile 
dans ces Opérations > * ( du BubonocéJe. ) 
Ce n'eft qu'après avoir fait périr grand 
* Traité (tes Opérations > Tom. a. p. 233. 
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î Opération de la Taille: 23 î 
ftombre de malades qu'ils l'ont abançRéponfede 
donné, mais ils n'avoient été prévenus }V e £V' 

UUI " ' ... , , r , , à la Pièce 

en fa faveur , ils ne s'y etoient attaches intitulée 
que par des premiers fuccès ; s'ils avoient jugement, 
raifonné , avant que d'opérer , ils n'au- 
roient pas donné dans ce panneau ; ils 
auroient vu le peu d'accord qu'il y a entre 
le mécanifme de cet infiniment, & le 
but que fe propofe l'Opérateur dans la 
Bubonocéle ; ils auroient vu , pourfuit le 
même M. Garangeot , que îujage qu'on 
M donne s'opoje à la vraie connoifance 
des maladies , ou des parties pour kfquelles 
il eft dejliné. * Voilà donc le flambeau qui 
doit conduire le véritable Artifie dans le 
choix des inftrumens , & dans le Juge- 
ment qu'il porte d'une Opération faite par 
un infiniment avec ou fans fuecès. 

Or j par les preuves ci -devant don- 
nées de la première Proportion , il eft 
démontré que le mécanifme du Litho- 
tome caché ne s'accorde point du tout 
avec le but du Lithotomifte , avec la 
ftruclure & la nature des Parties dang 
lefquelles il fe propofe de l'introduire & 
d'opérer. Il eft démontré que cet inftrù- 
ment , employé félon la méthode dé- 
crite par F * * C * * , expofe les mala- 
des à des dangers fi évidens, qu'il n'y a 

* ibidem. 

Digitized by LiOOQ IC 



*%%% ' Pièces concernant 

^ponfedf qu'une exécution incomplets de cett« 
r'te pièce méthode j ..& des circonftances particu, 
intitulée liéres qui peuvent avoir fauve ceux qui 
Jugement, s'y fpnt livrés , mais que cette manœu, 
yre même n'a & ne peut avoir , avec les 
jnftrumens de F * * C % * ni régie ni 
certitude ; d'où il réfulte néceflairement 
que fon infiniment & fa méthode, font 
à tous égards , également dangereux. 
ÎDonç les fuccès qu'il cite, font des ex T 
ceptions plutôt que des fuites de fa mé- 
thode , & ils ne fçauroient relever ni 
j'inftrument , ni cette méthode de l'A-' 
nathême que portent çontr'eux les lu-' 
miéres yiâorieufes d'une théorie fain§ 
.$& fplide.;' 

$ E Ç T I O N IL 

§.}, Mais quels font donc ces fuccës 
fi vantés ? 

Le fP* G « cite d'abord fept Tailles 
fonfécutives faites avec le plus grand 
fuccès par trois Chirurgiens différents, 
Cavpir ; M, de la Roche , M. Tardy , & 
un troifîéme Chirurgien qui a prié le 
F** p> ne le point nommer. Or, vous 
fave*, comme moi , M. R. P. que ce 
Chirurgien modefte qui prie ainfi votre 
Jf * $e ne le point nommer „ e'eJllf 
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F**Ç^*iui-mêmeqijien a taillé trois, Réponfefo 
& il n'eft pas jufte de laiffer un tel fîam- M - ie Cat, 
bwujms le boijjeau. Puis une Femme U^f* 
de taillée auiFi , & une autre lifte de 7 fugmtntv 
\ 8 inférée au Mercure & m Journal 
des Savans, Or , vous remarquerez 5 
M. R. P. que tous ces gens-là , fur-tout 
les trois Taillés par le F** font guéris 
jans faignées ni devant ni après f opéra? 
tion 3 fan s 'qu'il ait fallu ap tiquer, ni fo~ 
mutations ni embrocations quelconques. 
En un mot , à la Frère Jacques: Je fai 
taillé^ Dieu te guériffe , difoit ce 'ïaint 
homme. Ce fom-Ià 5 M. R. P. des grâces 
de votre état , aufquels il ne nous eft pas 
permis d'afpirer nous autres Chirurgiens 
profanes, f ■.-.-.., ; 

* Frère Jacques, n'eft pas même l'inventeur "de cet 
abus, de ne faire aucunes préparations ni aucuns pan- 
cemens méthodiques aux Taillés On peut voir dans 
Fabricius Hildanus , en Ton Chapitre intitulé .. . De 
borrendis ac perniciofis quîbufdam erroribus , &c. la 
réfutation de ces abus. D'ailleurs -, tout le monde fçait 
que les Charlatans Opérateurs qui courent le pays , 
tiennent tous la même maxime Le F** C** fait plus 
ici , il s'engage dans îe Journal des Sçivans de Janvier 
J 75 !• p. 92. de prouver dans la fuit qu'il eft plus avan* 
lageux de ne pas pancer les Malades après L'opération dç 
la Taille , avec son Lithotome cache*.' 

R. 1^. Son Lithotome caché n'a rien qui ne (bit 
commun, à cet égard avec tous les mftrurhens traiichan* 
dont on fe fert pour faire i'îffuë de la pierre , dans 
toutes les efpéces de la Taille latérale. 

f* Si par m pas pancer après la/ Taille , l'Anonyme 
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feponfede Quoiqu'il en foit, M. R. P- } par rai 
M. ie cat , t ^ ces guérifons , le peu qu'on en a 
U a uiéf e vu de ma part, n'a pas fait une fort 
jugement, bonne figure â l'examen ; le nis de Ver- 
collier, de Chambly , près Beaumont , 
taillé par F** C*% a un vifage exténué, 
atrophié , & n'a jamais voulu faire voir 
fa cicatrice. La prévention eft fi grande 
pour votre bon F**, que ceux mêmes 
qui étoient encore malades ', fe difoienc 
parfaitement guéris , & ne vouloient 
point montrer leurs infirmités. Cela me 
fait fouvenir du Cordonnier de Fontaine- 
bleau , taillé par Frère Jacques , qui cou. 
roit les rués trois femaines après , par 
bonne amitié pour le Frère , & qui mou. 
rut l'année fuivante ayant la fiftule, dont 
il lui gardoit três-ndélement le fecrer. 
François de May , autre taillé de F** 

en(end fuprimer les pancemens pendant quelque rems , 
dans certains cas , il ne dit rien que les grands Maî- 
tres ne faffent tous les jours ; c'eft donc encore la du 
trivial qu'il veut nous faire valoir pour du neuf; s'il 
entend qu'il ne faut pas pancer du, tout , il eit dans Ver. 
reur la plus groflîere , & il lui feroit aufli aifé de prou- 
ver qu'il ne faut pas fe fervir de comprefies graduées, 
pour récoler les diviflons faites par certaines fufées » 
certains clapiers , ni des bandages uniffans , & des fu- 
tures pour la guérifon des playes ; & que la future en- 
tortillée en particulier pour la réunion du bec de Hévre, 
eft une manœuvre inutile & defavantageufe. Cela s'a- 
pelle avoir la manie de fe faire un nom , en donnant 
dans le finguiier , dans l'exuaordinaiie. - 
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C** a reffenti , des le lendemain de PO- Réponfedc 
péraqon , les mêmes douleurs que lui M - JeCat, 
faifoit la pierre , il reprocha pour lors au ^tuïét* 
F* * qu'il lui avoit laiffé le loup dans laber- Ju g emm s 
gerie\ & il le dit encore, lia été fîx mois 
filtuleux. Vous vous fouvenez, M* R. P.> 
que F** C** a donné fa méthode comme 
un prodige par la promptitude avec la- 
quelle fes Taillés guériflbient ; & ce pau- 
vre malheureux de May , après fîx mois 
de cure , eft encore refté avec une in- 
continence d'urine, & des douleurs qui 
le font tomber malade dès qu'il veut fe 
mettre au travail. Je fuis certain de tous Voyez les 
ces faits > & je fuis poflefleur d'un Cer- Pièces jufti- 
tîficat figné du Malade, de fon Père , de f/J^ ce 
fon Curé , & de fon Chirurgien qui en Volume, 
atteftent les principaux. Pierre Druffan , 
troifiéme Taillé , de la façon de F** C*% 
efl: auflî demeuré avec une incontinence 
d'urine, & il porte contre cet accident 
un reffbrt à vijfe , comme s'exprime fon 
Chirurgien ordinaire dans le Certificat 
que j'en ai , figné de fa main. 

$. IL II faut avouer qu'il s'en faut 
beaucoup que le F** C** foit aulîi heu- 
reux qu'il nous l'avoic annoncé , puifque 
de trois Tailles qu'il a faites , il n'y en a 
pas feulement une de guérie parfaite* 
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Réponfede ment. Franchement cela cd malheureux* 
J 4 : le p C ^' mais ce n'eft pas fa faute ; ce -n'eft qtf% 
intitulée ^ "fa méthode , à fou infiniment qu'il faut 
jugement, s'en prendre. Les autres Chirurgiens > 
quoique plus adroits peut-être , n'ont 
pas été plus heureux : fen juge, par ces 
échantillons, La femme de Martin Plâ- 
tre , première Femme taillée 5 eft reitée 
avec une incontinence .d'urine, des cuif- 
fpns&des douleurs confidérahles 3 fur- 
tout quand elle.eft debout & qu'elle veut 
travailler de fon métier de Bîanchifleufe; 
Oblervez, M. R. P. , que votre F** dit 
poiitiveoien.t , page 2 ! 2 , que cette Fera-» 
me a été guérie en moins de huit jours > 
gs? qu'elle retient parfaitement bien (es 
urines. Un de mes Elèves, tres?entendu s 
q été fur les lieux, & tient tous ces faits 
de la Femme môme , ainli de que fes voi- 
iïns , & ils m'ont été confirmés. depuis 
par deux autres Chirurgiens , qui ont 
été pareillement à Chaillot faire les -iti% 
formations les plus exactes, ^ 

* Depuis que ceci efl écrit , j'ai reçu de M* de h 
ïtoche , qui a caillé cette Femme, , & à q\ii on a apa« 
ramment raportë ces informations , j'ai reçu , dis-je > 
de lui un Certificat , par lequel il rn'afFureque la Dame 
Plâtre, fa Bîanchifi^ufe s ri/a ni fiftuie , niincontinenc© 
d'urne, & qu*el!e a été une demie heure chez lui fans 
rendre une feuîe goutte-de cette liqueur. J'ai la plus 
grande confiance; dans, les.rapojrts de JWL4& iaRo.çke^ 
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T Opération âe la Taille. ' 23? 
' Le petit Antoine Perrin ; le petit R^ponfed^ 
Pierre Mugaut , & Pierre Monfis , font f] 1 "^; 
pareillement affligés d'une incontinence intitulée 
d'urine ; & Louis Germent , le mieux J u &ment+; 
de tous , ne peut les retenir que trois ou 
quatre heures. Je fuis perfuadé qu'une 
plus ample information nous donneroic 
lin plus grand nombre d'accidens. Votre 
F* ne pourra pas les attribuer à- la mal* 
adrelTe iunjeul Opérateur ; c'eftdonc à 
fon infiniment qu'ils font dûs : mais il 
a fait pis que tout ce qu'on vient d'ob- 
ferver ; de l'aveu du F* 59 , fon neuvième 
Taillé , le fils du fieur Bernard 3 Patif- 
fier , Grande Rue 5 du Fauxbourg faint 
Honoré à Paris D taillé le 8 Mars 17)05 
eft mort le dix-fept du, même mois. 
.. On dit que les organes de fon cada- 
vre ayant été montrés à l'Académie 
Royale de Chirurgie , on y convint que 
la mort r? avait pu être occafionnée par 
ï Opération •> puijquil n'y avoil ni con- 

c'tftun Confrère incapable fans doute d'en impofer, 
même far ce qui rintéreiïe ïe plus, ||scrois donc , que 
tout l'extérieur du méat urinaîre , qu'il a viOté, tiï eft 
bon état ; mais il me permettra de ne pas faire grand 
fond fur les aflîirances de fà Bîanch'ïfieufe , eu égard 
à Ton incortinence d'urine, parce qu'on fçait ce que le 
iefpe& humain peut faire dire à ces fortes de gens , & 
que ces aiîurances font contradictoires à ceiles qu'elle 
a donné à des étrangers qu'elle ne connoîflbit point „ 
4 devant qui elle a^oit une liberté entière, 
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fiipmre aetttfiott) ni inflammation à la playe âe ta 

f b e ptec w ^' Qpand * e ne lerois P as auffi bien 
intitulée mitruitque je Je fuis , que l'Académie 

jugement, n'a point porté un pareil Jugement , je 
ferois affuré qu'elle eft trop iage & trop 
éclairée pour le faire fqr des Pièces en- 
levées du fujet 5 & défigurées comme 
elles le font toujours en pareil cas. i°. 
Pour qu'une pjaye à la veflie foit mor- 
telle, il n'eft pas néceflaire qu'il y ait 
ni contnfion ni inflammation , il fuffit 
fouvent qu'elle foit grande ; & Ton va 
voir que celle de Bernard étoit de cette 
efpéce;par cette feule circonftance , elle 
prive de vie cet organe tout nerveux & 
exangue , elle jette les nerfs dans un éré- 
tifme convulfif 5 qui donne la mort. Ceft 
aînfi que nous avons vu quelquefois , 
dans des bubonoceles mortelles, l'inte- 
ftin étranglé , & totalement privé de 
vie , n'avoir dans toute fon étendue au- 
cun figne d'inflammation , ni de gan- 
grène ordinaire 3 être en un mot dans 
l'état où font les inteftins d'un mort : Ce 
Spbacèle blanc n'eft pas fi rare qu'on fe 
l'imagine : mais compte- t'on ici pont 
rien cette épaiifeur confidérable qu'on 
a trouvé à tout le corps de la veflie ? 
S'imagine -t'on eous perfuader qu'elle 
étoit en cet état avant l'opération , & 
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T Opération de la Taille. ïty 
iie reconnoît-on pas dans cet engorge- Réponfe de 
ment un des lignes capitaux de la lezion M; ^i^* 

* \ n ï s. ' j a la Pièce 

de cet organe > 2°. Les trois quarts de inlituIée 
ceux qui meurent de la Taille , n'ont Jugmenu 
d'inflammation & de fuppuration 5 que 
dans le tiffu cellulaire des environs de 
rincifion > & Ton voit bien que l'Aca- 
démie étoit ici dans rimpoiïibilité de 
s'affurer de cet accident. 3 . Quand on 
lui a prefenté cette veille , 5 elle étoit , 
fans doute , ouverte dans tout Ton fond 
antérieur-fupérieur. Mais fi le Lithotome 
avoit , par hazard 5 bleffé ce fond dans 
l'Opération , fon incifion comprife dans 
celle qu'on avoit faite après la mort pour 
l'examen , auroit mis l'Académie & ceux 
qui affilièrent à cet examen , hors d'é- 
tat de reconnoître cet accident. Il étoit 
donc iinpoflible à l'Académie de juger , 
fur ces Pièces détachées , que la mort 
xi'avoit pu être occalîonnée par l'Opé- 
ration. 11 lui auroit été très-facile , au 
contraire > de décider pour l'affirmative, 
fi on lui avoit fait une confidence dont 
on s'eft bien gardé , c'eft qu'il eft bien 
vrai qu'on a ouvert la veffie au malheu- 
reux Bernard , & qu'on a manœuvré 
plus de trente-cinq minutes pour avoir 
la Pierre ;' mais il eîlaufli très vrai qu'on 
ne la lui a tiré qu'après fa mort , & que 
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ttïïë^ 9 cependant elle n'étoit que de hgroffetf 
la â Pièce à un petit œuf, qu elle n'était ni ch a t 0n 
intitulée née ni enkiftée 9 mais irès-lïbre dam 1 

Jugement. r ^ jj mg femb j e qu > aprèg une ^ _« 

circonftance , on eft difpenfé de recher 
cher pourquoi ce Taillé ell mort. Tout 
ce qu'on peut faire > c'eft d'examiner 
pourquoi on n'a pu tirer fa Pierre. Se^ 
roit-ce faute d'une ifluë fuffîfante ? Cela 
ifeft pas croyable : le Lithotome caché 
les fait toujours proportionnées à k 
Pierre , celle-ci étoit médiocre > & M. 
PoifTonnier, témoin oculaire , qui noué 
a permis de le citer , nous afïbre que 
Fincifion étoit confidéfable. *Eft'.-cequg 
des replis de la vefîie auroieut logé & 
caché ce corps étranger ? Le P* C** 
n'en conviendra pas ; il nous aflure que 
la fituation horizontale prévient ces ob- 
ftacles 3 & donne aux tenettes la plus 

grande 

* Quoique cet infiniment ( îe Lîthotome caché) 
fut annoncé déjà , dit M. Poiflbnnier , comme une 
découverte trcs-précieufe , en ce qu'il faifoit plus fôre- 
vncnt que tous les aucres , la fedion du corps même de 
la vtfîle t je vis avec furprtfe , quoique Vintifion pana 
très.confidérabte , l'Opérateur occupé pendant plus d§ 
trente cinq minutes à chercher la pierre , tantôt avec 
les tenettes , & tantôt avec ies doigts , fans qu'il eut; 
pîi par ces deux moyens la tirer dela'vefîle. Note dont 
rus par M. Poiffonnier. l'oyez les Pièces jujtifictôi* 
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tôpèratîon âe la tailM ïff 
gtânde aifadce à trouver la pierre. Si le Rép&hfeâ* 
Lithotome caché avoit fait une ouver- f ï a le piéce 
tureà la partie, ï , Planche VI. du fond intitulée 
poftérieur fupérieur de la veffie , comme J u ë e ™nt* 
cela eft arrivé dans nos eflais , * & que * v °y e * 
les tenettes enflent enfilé cette route dans ^ten* 
la direction 5 ^ ? * > hors de la veffie , & ces à la û& 
au milieu des inteftins 3 on conçoit bien de ce Vo * 
qu'elle n'auroit jamais attrapé la pierre iume * 
qui efl: en P. ; nous laiffons au Leûeur Li- 
thotomifte à décider laquelle de ces trois 
caufes a empêché de tirer cette pierre. 
Nous raporterons feulement une autre 
partie de la Note de M. Poifïbnnier , qui 
jjourroit bien leur donner quelques lu- 
mières fur cet article.... Le neuvième jour 
ie l'Opération i dit ce célèbre Médecin*" 
le Malade mourut y & M* Z)*** voulut 
lien nfeittioyer la vejjie gjP les reins âe 
ce Malade , que fai conjervê dans âe 
îefprit de vïn.... Obfervez qu'on en- 
voya à M. Poiffcnnier les parties; que 
ce Médecin n'étoit pas à l'ouverture du 
cadavre , quoique prefent à l'Opération, 
& qu'il n'a pas été plus en état que l'A- 
cadémie de Chirurgie, d'obferver les vé- 
ritables caufes de la mort du Taillé. Ou 
ne cite d'ailleurs aucun témoin de cet* 
teouverture* Cette efpéce d'incognito mé- 
rite attention. Malgré ce miftcre 3 voici 
lïL Fartii. Q, 
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ïtëponfede ce qu'a vu M. Poiflbnnier. . . . cette veffièl 
f ia le Pié« continuai , me parut coupée pref que en 
fntîuïée ^te parties égales ; & fi on peut faire 
jugtmra* €e tte comparaison * à peu près comme un 
r oignon de mouton qu* on veut mettre Jur 
Je gril 5 ce qui m'a engagé , ajoute le pé- 
nétrant Qbfervateur , à faire des réfle* 
xions fur le choix de cet injlrument\ qui 
pj qu'ici ne lui font pas favorables. Cela 
s'entend.* 

Au refte «, tout ce que je puis aflurer * 
c'eft que loin de croire que Bernard fût 
mourant quand on entreprit la cure* je fçal 
très-pofitivement que V enfant feportoit 
œjfez bien quelque- tems avant ï Opération y 
& qu'il faut en effet qu'il ait eu la vie la 
plus dure pour furvivre neuf jours à une 
Opération de trente-cinq à quarante mi-, 
nuttes o qui lui a encore laiffé le corps 
étranger dans la veffie ; il eft donc bien 
prouvé que ce n'eft pas îa faute du Ma- 
lade 5 s'il efi; mort. Il n'eft pas vraifem- 
blable que ce foît celle du Chirurgien ; Se 
par conféquent il eft démontré que cet 

* Quelques journalises ont annoncé au Public que 
M. Poifîbnnîer gardoit dans de l'efpritde vin la veilîe 
du (leur Bernard:, & ils ont aporté ce fait d'une façon, 
à faire croire que c'étoit pour l'entière juftification du 
Lithotome caché» On voit le fond qu'il y a à faire fut 
leur raport , & h jufteffe de mes Remarques fur leu* 
partialité* ; 
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icCîdenc eft entièrement far le compte Réponfedô 
delà méthode , comme l'infinucf M, Poif- f 1 ^^* 
fonnier 5 témoin oculaire. intitulée 

Je ne dirai rien de la Dame Ffëufy , >g«w*»fc 
taillée à 3) ans 5 & parfaitement guérie 
en dix-huit purs , parce que j^ n'en ai 
aucune nouvelle ; mais comme on nous 
avoit dit aufïi que la Darne Plâtre avok 
été guérie en moins de huit jours, pen- 
dant qu'elle a encore actuellement une 
incontinence d'urine 5 on nous permet- 
tra de révoquer un peu en doute toutes 
ces merveilles du F**. D'ailleurs fi l'Ano- 
nyme a donné ces afiurances de fnccès 
complet k la p. 2 1 2 > ce Litmtomifle pru* 
dent avoit fait auparavant (p. 183.) une 
referve à cet égard, Je me referve auffi $ 
dit-il , celle ( l'utilité ) de Pjnc/fion pour 
tailler les Femmes malades de la pierre * 
\\i\c\ua ce que les occa fions ? qui font plus 
rares que celles de tailler les Hommes 9 
ment donné lieu à des obfervathns fans 
réplique* Cette Femme avoit été taillée 
en Mars , & l'Anonyme s'exprimoit ainfî 
dans l'Eté fuivant. Il fentoit donc que 
cette obfervation n'étoit pas fans répli- 
que , qu'elle étoit fufpede 5 & cepen* 
dant avec quelle afïiirance il nous dit.». 
elle retient parfaitement bien (es urines ; 
cir confiance très-rare > àjoute-t'il , pour 
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tînotifede relever cette proûefle s lorjqu'on s'ejlfer* 
¥' le ST ' w * la dilatation. 

à la Pièce 

intitulée ,. , 

>gemî«*. §. III. En conféquence de l'incertitude 
réelle qui reftoit au F** C* # , malgré 
l'air affuré & triomphant qu'il montre à 
l'extérieur , il chercha par lui-même les 
moyens de multiplier ces occafions fi 
rares de tailler les Femmes ; & dans 
fes perquifitions , il fonda entr'autres 
à Befïancourt , la Femme de •**, 
qui fe trouva n'avoir point de pierre, 
A ce récit , M. R. P. , je vous vois rou- 
gir pour votre très-vertueux F # *~ , & 
pour les Supérieurs qui lui donnent une 
*Savîar<3 , miffîon auffi, extravagante * que celle 
pariant de d'aller de village en village faire des Opé* 
Frer s e J a p* rations fur les deux Sexes , qui âeman* 
lit ' ' àent qu'il ait fans ce fe fous les yeux leurs 
parties génitales. 

Vous fçavez , M. R. P. , que cette 
conduite du F** , eft formellement opo* 
fée à Mprit de fon Ordre» à la doctrine 
de votre Père S. Bernard 5 qui s'expli- 
que formellement fur ce point j dans fes 
Lettres 67 , 6%. 5 contre l'Abbé de S. 
Germer de Flay , qui pour gagner les bon' 

■Ç Ces Lettres font écrites au nom des Religieux de 
Claitvaux , & adreffées aux Moines de Saint Ger» 
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fies grâces des Grands , difent ces Let- Réponfe<Te 
très , avoit contraint un de Tes Religieux m. ieCat , 
à exercer la Médecine. Cefaint Abbé ne L> Ï-* 

n . - j • t\ i rr i intitulée * 

fait point de quartier Ia-deflus* pour des JugmtnÙ 
cas infiniment moins graves que celui- 
ci, même à des Religieux Lettrés & 
fçavans en Médecine , & cela dans ua 
fiécle où cet Art n'avoit pas dans le mon» 
de des Minières en auffi grand nombre «> 
& aulîi habiles qu'aujourd'hui, La cha* 
rite n'eft ou qu'un prétexte 3 ou une 
vertu trop dangereufe 5 trop équivoque 
en pareil cas , trop fouvent fatale 3 & à 
celui qui l'exerce 5 & à celui qui en eft 
l'objet 5 pour trouver grâce auprès de 
çç fairit Légiflateur, Nous ff avons çer** 
tàinement , dit -il, qu'en kxerçant cet 
Art (la Médecine ) de fou propre mou** 
vementp comme vous le dites 5 ( car l'Abbé 
de faint Germer fentit que le cas étoit 
fi grave 5 qu'il nia de l'avoir autorifé ) 
où par le commandement de/on Supérieur a 
v comme il Faj]ure y il auroit couru r if que 
de je perdre , ggp qui (croit ajjez inhu- 
main pour T abandonner dam m auffi 
grand péril. * 

D'ailleurs cette efpéce de charité n'efK 
elle pas la vertu particulièrement refer* 

* Pag, a'2ït. de îa Tradu&ion fur l'éditiOB no.tt* 
vçlle dçs R,R, F*F, Bénédiftins. 

Q.3 
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mpMftd. véV aux gens de l'Art ? En eft-il nn feuj 
U- »e ™ » qui ne s'y livre avec zèle, non-ieulement 
Uff" dans les Hôpitaux deMn* àc« bonnes 
Wi, œuvres , mais encore chez eux & dans 
* " les maifons particulières ? Si donc ceux 

que traite votre F** font véritablement 
pauvres , c'eil autant d'occafions deiaire 
du bien , qu'il ravit k ceux à qui elles 
ipartiennent ; & fi ce font des gens au 
fés qu'il fert , il fruftre de les falaires lé- 
gitimes une profeffion , qui le facrifiant 
au Public , mérite toute fa reconnoiflan- 
ce: il ne peut donc échaper aux repro- 
chés d'injuftice & de prévarication. Des 
motifs auffi graves , M. R.-P. 9 ne rnan- 
queroient pas de vous engager à faire 
rentrer votre F # * dans la retraite & les 
empâtions fèrwfts qui font l'objet de 



fes vœux. 



îes vieux. 

Il refaite de tout cet Article , que les 
prétendus fuccès allégués par F**C*% 
prouvent très- peu en faveur de fa mé- 
thode & beaucoup contre lui. j'ai cru 
devoir cette féconde conféquence épifo- 
dique aux politefles du P*, à fon fa- 
lut , à l'honneur de fon Ordre, à celui, 
qV notre Art» £ au bien public. 
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Article III. Réponfede 

M.leCat, 

TROISIEME PROPOSITION. Ltkif* 

Jugement* , 

Enfupofant les fuccès cités par F** C** 
conjtans * ils font encore inférieurs à 
ceux de notre méthode , £2? celle du 
jF* * ne peut en aucune façon fout en ir 
le parallelle. 

On fent que cette proposition a deux 
parties. Le paralJelle de la méthode du 
F** C** avec la mienne , confidéré du 
côté de l'événement, des fuccès , & le 
même parallelle coniidéré du côté du 
fiftême de chaque méthode , ou du mé* 
çanifme de leurs manœuvres* 

Section Première* 

§. I. F** C** exige de moi un Certi- 
ficat des Administrateurs de l'Hôtel 
Dieu, pour qu'il puifle ajouter foi aux 
faits qui regardent mes Tailles. Je fuis 
pour le moins en droit de lui en deman- 
der autant ; j'en agirai néanmoins plus 
galamment avec lui. Jefupoferaï ici com- 
me vrai tout ce qu'il nous a raporté fur 
les fuccès de fou Lithotome ? tant dans 
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^4§ f lices concernant 

ftjpoQfeife fon Ouvrage que dans les Mercures. Je 

m. le cac , re g ar derai comme confiant , qu'il a taillé 

Lluiîéf & parfaitement guéri huit Sujets de fui- 

Jugement, te ; que c'eft la faute du neuvième , s'il 

eft mort après l'Opération , au lieu de 

mounr devant 5 comme il auroit dû le 

faire ; que les fept Tailles fuivantes ont 

auiîi été très-heureufes ; & qu'enfin voi* 

là 5 à la gloire du Lithotome caché* 

feize fucces confécutifs a y compris 1« 

mort, 

J'avoue que cela eft beau * & d'au* 
tant plus merveilleux , que ces Opéra- 
tions font faites avec le Lithotome ca- 
ché; mais i°. Comment le F** C*% qui 
a lu ma Réponfe aux calomnies de Fran* 
çœur 3 & par conféquent une lifte de mes 
premiers Taillés, n'y a-t'il pas vu que 
les dix premières Opérations que j'ai 
faites en 1732. & 33. &c 34. ont toutes 
réufft? A-t'il pu avoir le moindre doute* 
fur la bonté d'une caufe gagnée contra*? 
diétoirement contre un homme qui étoit 
fur les lieux? Mais s'il lui refte desfoup* 
çons 3 que rfouvre-t'il les bons Livres , 
cet homme qui veut faire de la Lithoto- 
mie 3 & en difputer avec les Maîtres ; que 
n'ouvre-t'àl l'hiftoire de l'Académie des 
Sciences 3 il y verra , année 17345 p^ 
fj, ççs mots.,, , Cette année $ M* le C$$ 
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TOpêrathn âe la Taille. Ï0 
Chirurgien Je T Hôtel-Dieu âe Rouen , a Réponfede 
envoyé à l Académie Tbijloire des Opéra* **• le Cat » 
tiens de la Taille latérale quil a faites \ n lL\è^ 
tant à Rouen qu'à Dieppe ; ( on auroit Jugmm,* 
dû ajouter Gaillon. ) Elles ont toutes 
rèujft au nombre de dix -, fans aucun mau» 
vais fuccès , qui en ait interrompu la 
fuite. Cela vaut bien, ce me Terrible* un 
Certificat ; & cela le vaut d'autant mieux, 
que M, Morand , Membre dé cette Aca- 
démie , étoit prefent à deux ,de ces Tail- 
les. Qu'eft donc devenu le jugement du 
pauvre P* C**, quand après avoir étalé 
îes fept premières Tailles , comme heu- 
reufes , il s'écrie , en nfapoftrophant par 
reprefailles 5 quand pour rez-vous en citer, 
autant. 

Z°, Maintenant , ajoutons à mes dix 
premières Tailles toutes heureufes , les 
quinze fuccès de M. du Roclier ; ( je dé- 
montrerai incefTamment que ce Chirur- 
gien a fait ces quinze Tailles avec mes 
inftrumens & par ma méthode) , puis les 
neuf de M. Vandergracht, Lithotomifte 
de Lille ; quatre de M. Beaumont , Cou- 
fîn de M- Beaumont 3 fils du Chirurgien 
ordinaire du Roi d'Efpagne , ( ce dont 
nous donnerons les preuves dans îa fé- 
conde Se&ion > ) & une de M', le Blanc 
qui fe fert de la fimple dilatation pour 
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5 yp ïîêceS edncernanî "' 
Réponfede tirer les petites pierres 3 & de ma métho* 
M. lecac, ^ & de me s inftrumens pour tirer tes 
Ltuuiée Ce groffes ; tous fucçès çonftans non intei> 
jugement, rompus & obtenus dans les premiers 

effais de ma méthode; nous aurons pour 
total de ces effais heureux trente-neuf 
Taillés guéris confôcutiveiïiçnt, 

§. IL On voit combien nos premiers 
effais remportent déjà fur ceux que cite 
jF#fê.C** ; mais qu'on pouffe l'examen 
de ma méthode dans toute la fuite des 
années qui fefont écoulées , depuis quç 
je l'exerce ,.& Ton verra que fes fuccès 
(e font toujours foiitçnus , malgré les dit 
cours calomnieux que F** Ç** nous dé- 
bite fur cet article. 

Dans les années 1732. 33. 34. tous 
pies Taillés 5 au nombre de dix , ont; 
guéri. En 1735 1 , je ne me fervis pas de 
ma méthode \ puifque celle-ci çonfîfte 
dans deux manœuvres 3 le débridement 

6 la dilatation v & que dans cette année 
je m'en tins 5 comme le prefcrit le F** 
C** 5 d'après quelques modernes , à 
rincifion ample & proportionnée à la 
pierre y J parce que;, comme lui 5 peu ex- 

f II le prefcrit & croit qu'on le fait avec fan Litho- 
tome ; mais il eft démontré qu'on ne l'a pas toujours 
fait jufqu'ici , puifqu'on a taillé, fans faire périr le Ma« 
lade , excepté le Sx Bçraard, 



T Opération âe la Taille. Vf ï 
«érimenté alors , je m'étois laiffé féduire Réponfede 
par ces modernes Lithotomiftes , qui f ^ e p^ 
prétendent que l'incifion eft beaucoup intitulée 
moins dangereufe que la dilatation , & 'fugment? » 
que je voulois exempter encore mes Tail- 
les , quoiqu'heureufes jufques-là , des 
frayeurs mêmes qu'avoient caufé les ac- 
cidens , à travers defquels mes Sujets 
étoient parvenus à la guérifon. Je fus 
trompé dans mon attente ; & reconnus 
trop tard le cas qu'on doit faire des axio- 
mes établis par les anciens , & la défian- 
ce qu'on doit avoir pour les nouveaux 
dogmes ; mes Tailles furent malheureu- 
fes , & d'autant plus maiheureufes , que 
je m'étois davantage écarté de ma mé- 
thode- En 1736, j'étois bien averti de 
cette erreur , mais je n'avois pas encore 
imaginé les moyens fûrs d'éviter ces in- 
citions dangereufes ; je m'étois contenté 
de rétrécir mes Ciftitomes , croyant , 
comme le F** C**» qu'il fuffifoit d'opérer 
avec un infiniment étroit pour faire une 
petite playe, & je me trompois comme 
lui. * J'eus encore dans fept Taillés deux 
incifions grandes , c'eft-à-dire , deux 
Tailles mortelles ; & cela , parce que 
ces deux Opérations fortoient encore 

* Voye2 pag. 215. de cette troiiîéme Pâme , & p. 
$î. de la féconde Faitie» 
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ây'5 Pièces concernant 

Reponfede des régies de ma méthode* Ainfi , lois 

^'il* pièce 9 ue çes ( * eux ann ^ es P u iffent être citées 
intitulée contre elle , comme Faffedte à chaque 
jugement, page le F** C ## 3 elles démontrent au 
contraire fa bonté , en prouvant que 
toute manœuvre qui s'en écarte eft meur- 
trière. 

En 1737. Je repris ma Méthode am- 
niéliorée & rendue certaine par ja cour- 
bure de mon Ciflitome. Je taillai fix fu- 
jets en prefence de M, Morand ; ils fu- 
rent guéris tous fix.( Hift. de PAcadem* 
p. £2, ) En 1738 > je taillai huit hom* 
mes &; une femme latéralement Us gué* 
rirent tous neuf. * En voilà , comme 
vous voyez. M, R. P, dans un feul Prin« 
tems , plus que n'en a jamais fait de fuite 
le Lithotome caché. Mais puifqu'il eft évk 
dent que 1735** & 36, ne font pas furie 
compte de ma Méthode , ne voilà-t'il 
pas cinq Printems confécutifs ( 1732, 
33 > 34-5 37 > 38.) dans lefquels j'ai taillé 
vingt-cinq Sujets dont il n'efi mort au-» 
cun ? Quand le F ** C ** pourra-t'il en 
citer autant ? Ajoutons ces vingt-cinq 
fuccès aux vingt-neuf des Lithotomiftea 

* L'Hiûoire de l'Académie, année 1748. p. 47 , 
ne fait pas mention de la Femme, on ne l'a pas mife 
dans la lifte de mes Taillés guéris ; je n'en fçai pas la 
raifon ; je luï avois pourtant donné cette Qbfervatio& 
avec les huit autres* 
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Wpèrhknâe la Taille. f?f 
qui ont embraffé ma Méthode , c'eft Rfyonfe dé 
cinquante-quatre Tailles heureufes faites M * îe Czt * 
confécutivement par cette Méthode , & VtLut* 
avec mes inftrumens. Jugement. 

En 1739, f ai taillé 18 perfonnes , 
& en t 740 5 feize , y compris ks fem- 
mes. De ces 34 , 4 feulement font morts* 
& de ces 4, Fun à Dieppe eft: mort 
d'hydropyfie $ prefque cicatrifé. Un au- 
tre avoit une pierre des plus grofles* Un 
troifiéme avoit un abfcès aux reins, Le 
quatrième eut la taille la plus laborieufe 
& la pierre la plus irréguliére. Vous ob- 
serverez 5 M. R, P* , que PAcadémie de 
Montpellier fait avec raifon Péloge de la 
Taille latérale de M. Goulard , qui eft 
celle de M. de la Peyronie , parce que 
de 34. Taillés il ne lui en eft: mort que 
fept. * Les années mêmes où il m'en eft 
mort font donc encore plus heureufes 
que celles que des Académies célèbres 
citent & louent comme telles. Ajoutons 
maintenant à ces 34 Sujets 3 les 2? gué* 
ris confécutivement par ma Méthode ; 
il s'en fuit qu'en fept Printems confécu- 
tifs de Fufage de ma Méthode <> j'ai 
taillé 5*9 Sujets dont il n'en eft mort que 
4. De ton côté , M. Vandergracht qui a 

* Nouvelles Remarques for la Lithotomie de M. 
Pallucci, pag. 68. 
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5|4 Fiéces concernant 

feéponfede taillé d'abord & guéri 9 Sujets § fit * dan» 

* ^tek feconde Taille l'Opération à onze , 

imituiée dont iî n'en mourut qu'un ; c'eft un 

jugement* jy[ ort f ur 21 en deux ans. Ajoutons ces 

21 & les 20 de nos autres Confrères , 

aux 59. que je viens de compter 5 c'eft 

en tout cent Sujets taillés confécutive* 

faent par ma Méthode , dont il n'eft 

mort que 5" , & par conféquent ua 

vingtième. 

Qpelle eft f audace du F * * C * . * d'o 
Ter dire d'une fetnblable Méthode qu'elle 
êft connue par toute l'Europe .pour la 
plus meurtrière de toutes. Les Mémoi- 
res de l'Académie n'ont-ils pas apris le 
contraire au monde entier, & ne voit-od 
pas que k$ fuccès de la Taille par cet* 
te Méthode , égalent prefque ceux des 
Opérations de Chirurgie les plus corn-* 
rruines. 

Eft-ce que notre Adverfaire ignore 
ces détails , quand il dit que j'en fuis 
encore aux Eflais ; quand il affeéte & de 
raporter fans ceiïe ceux de 173^ corn* 
tne des fuites de ma méthode , & de 
taire les fuccès confécutifs dont ces EfFais 
ont été fuivis ; ^quand enfin il donne 
[p. 167,] pour des variations & des in* 
certitudes affligeantes dans mes Opéra- 
tions une fuite de perfe&ions données à 
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tOfèmidn de la Taille: fff 
fees inftrumens pour la plus grande cer- RSpànfede 
titude de ma Méthode ? Non. Le ver- "; ,e £ at ' 

F «-m. . »• t . a la Pièce 

** n ignore aucune de ces cir- intitulée 

confiances ; il efl bien inftruit de tout ce J u s e ™m* - 
que je viens d'expofer parle Verdun 
d'Août 1742 , par l'Hiftoire de l'Acadé- 
mie 1734, 37, 38, &c. par les Mercu- 
res , par des Brochures , & mieux en- 
core par mes Répliques mêmes aufquel- 
les fon Libelle eft une Réponfe. Mais 
il eft évident que le but de cet Anonime 
n'eft pas de chercher la vérité ; ilfe fa ca- 
che , au contraire , & au Public , dans 
fes Réponfes , parce que ce n'eft qu'à ce 
prix qu'il peut réuffir à accréditer h mé- 
thode j, & à décrier la nôtre. Les moyens 
& la fin font également dignes de l'at- 
tention duLe&eur,à qui je laiffe le foin 
de donner un nom à ce procédé. 

§. III. Ma méthode s'eft pareillement 
foutenuë les années qui ont fuivi 1740 , 
& fi l'on peut dire qu'il m'elt mort 
quelquefois de fîx Sujets un , & même , 
comme me le reproche tant de fois 
l'Anonyme, de fept deux, en 1742. On 
trouvera auffi qu'en 1746 , 48, & 
Ç r , il n'en eft mort aucun , ainfi que 
dans les années 1732, 33, 34, 37,38, 
comme on vient de le reporter. Qui eft le 

Digitized by LiOOQ IC 



%$$ Pièces tèntèrnani 

iêporfedeLithotomifte en Europe , qui pourroifc 
M. lecat, c j ter p] us de fuccès ! C'eft pourtant cette 
Liïuiéf C Méthode précieufc au Public , que le 
jugement. F** C** s'acharne à décrier. Il allure 
d'après Francœur , calomniateur con- 
vaincu > que plus de la moitié de ceux 
que je taillai en 1745: > périrent par /O- 
pération ; & d'après d'autres gens auflî 
exa&s & auili bien intentionnés * qu'en 
1749 3 de 8 Taillés 5 3 font morts 5 & 
qu'un quatrième eft f efté Milieux & lan- 
guidant. ]z reconnois k ces traits>un Taillé 
dont les* organes font une vraye carriè- 
re 3 dont les urines font depuis plufienrs 
années purulentes & fœtides , & qui refta 
long-tems à notre Hôpital ; mais fi les 
Nouvelliftes du F ## étoient plus exaôs 
& moins précipités 5 ils lui auroientap* 
pris que ce Langoureux là a encore eu 
la force & le courage de fe faire tailler 
en 1750 5 & de fouffrir Textra&ion de 
trois pierres > chacune de la groifeur 
d'une noix 3 dont il n'eft pas plus mort 
qu'en 1749. J'ajoute qu'il eft forti de 
l'Hôpital avec l'embonpoint le plus com- 
plet ? ainfi que l'année précédente > & 
qu'il a cet avantage confidérable fur tous 
les Taillés duF**C* # , qu'il retient 
parfaitement fes urines 5 toutes purulen- 
tes & graveleufes qu'elles font encore 5 

& 
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î Opération le ta Taillé: 2 y ^.. 
& 'qu'il ne fe fait par la cicatrice aucua &^ nft <^ 
écoulement capable de mouiller fes che-.^/^J^ 
jnifes ; je crois qu'il eft peu de méthodes intitulée 
qui pui fient tirer un auffî bon parti d'un 7"S***«fc 
gujet dont les organes font dans un état 
fi déplorable j ou plutôt qu'il n'en eft 
point , par laquelle il n'ait fuccombé dès 
la première Opération. 

F** C** affure que je fuis convenu 
du fait allégué par M. Francœur. Voici 
celait; J'avois avancé dans un Ouvrage 
périodique que de quatorze Printems * 
pendant lefquels j'avois taillé j il y erl 
avoit eu fis dans lefquels il ne m'étoit 
mort aucun Sujet Le Calomniateur con- 
hu fous le nom de Francœur , prétendit 
me donner un démenti > en difant;..ï 
auriez-wus déjà oublié que de ceux que 
mus taillâtes en 174? , plus de la moitié; 
fuccomba (bus les accidens fi ordinaires à 
mire méthode, il y a deux: fauffetés dans 
cette alléguatidih... La première* qu'il me 
foit mort plus de la moitié de mes Tail- 
lés en 174?. La féconde, que ceux qui 
font morts ayent fuccombé fous les acck 
dens dépendans de ma méthode .: mais 
comme l'imputation calomnieufe d'avoir 
une méthode meurtrière , qui nt'avoic 
tué plus de la moitié de mes Sujets j 
toroboit d elle-même, fi je prouvais quâ 

ILL Partie, R 
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ftépoiîfe <te de quatorze Printems > j'en avois eu t\t\ 

f ia e pïce dans Ief 9 ueIs J1 ne m'étoit mort perfon* 
intitulée ne 5 & qu'il n'étoit qûeftion que de ce 
jugement, fait entre le Calomniateur & moi , )q 
dédaignai de juftiiïer 1745*. qui d'ailleurs 
fcvoit été malheureux , de ce qu'il y avoit 
d'outré dans ce reproche > parce que l'ef* 
fervefcence de la bile y eft trop vifïble 
pour s'y méprendre. Je me contentai 
donc de répondre.... Non 5 Monfieur , 
je ne F ai pas oublié {et malheureux 174.5'.) 
Mais qiïejl-ce que fait le Frintems de 
3 745 1 . aux fix Frintems que f ai cités ? 
ziï-je mis de ce nombre celui de 174J } 
Foint du tout. Que voulez-vous donc dire) 
£fï-ce que dans quatorze Frintems 5 // 
if y a point de place pour un malheureux 
174?; pourjept autres moins malheureux^ 
£s? pour les fix totalement heureux que 
je réclame ? Voiià le raifonnement qui a 
fait croire au P* C** que j'étois convenu 
du fait avancé par M. Francœur : mais 
avec un peu moins de paffion & plus 
de réflexion 5 il ne s'en feroit pas raporté 
aux injures d'un Calomniateur qu'on a 
négligé de réfuter fcrupuleufement dans 
toutes leurs circonftances. 

Enfin, que pourront direau F** C**fes 
émiflaires les plus mal intentionnés fur 
cette prefence année 1751. J'ai taillé te 
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T&p&âtionàïîaTatfîe. ^ 4?£ 
Ï^Mai o en vingt-huit minutes , dix Su- &è?àTifeêê 
jets , depuis l'âge de fix ans 3 jufqu'à ce- f j^pj^ 
lui de quarante-deux. Trois de ces Pier- intitulée 
feux étoient très-malades , & deux de J^^nh 
ces trois avaient l'air fi atrophiés , fi 
moribonds 5 qu'on ne les reçut qu'avec 
peine & prefque alfuré de leur perte,, 
Ils atvoient tous d'affez gfoffes pierres > 
à l'exception d'un feul : par exemple * 
celle d'un enfant de dix ans 5 a deu* 
pouces deux lignes de long , fur un 
pouce & demi de large ; une de ces 
greffes pierres fe brifa dans l'Opération ; 
analgré toutes ces circonilances defavan- 
tageufes 5 il y en eut la moitié qui n'en- 
tent pas de fièvre après ia Taille : un 
tiers rendit une partie des urines par it 
Canal naturel dès le premier jour $ &àl- 
3û*en paiïa point du tout par la playe* 
quelques jours après. Tous furent fans 
jiévre le fixiéme jour. Cinq étoient guéris 
& levés trois femaines environ après 
l'Opération , deux des cinq autres le 
furent vers le trentième )our,& actuel- 
lement, dk-iieuf Juin* que je donne ce 
cahier à l'Imprimeur, le refte donne le* 
.efpérances d'une guérifon prochaine* * 

* Pendant qu'on imprime ceci , î'un de mes TnU 
tés , des premiers guém , & qui étoic non feuîemertt 
cicatfifé, mais encore levé , le vingMimémç joinf-de 

R % 
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256 TU ce s Concernant 

.JKSMete §. IV. Mais je fupofe q Ue ces huit ?rîrt« 
?: le S; tems, dans lefquels il ne m'eft mort au*' 

a la riece . r * t 

intitulée cun Sujet* le trouvent balances par d'au*. 
jugemmt* treS Printems moins heureux > malheu* 
reux même ; voyons ce qu'on en peut 
conclure contre ma méthode. Vous * 
M. R. P* > <î l " ^ 1 ave^ pas pour le Li- 
thotome caché Fenthoufiafniedu F"** 
C*% & à qui on peut parler raifon fur 
le.fuccès des autres Lîthotomiftes, trou- 
verefc-voua vraifemblable , qu'une mé- 
thode dont l'excellence cft conftatée par 
tes fuccès d'une fi longue fuite d'années* 
qu'une méthode 3 dont les manœuvres 
font aulïi fûres que l'Opération Geotnê* 
irico-mécanique , de tirer avec une régie 
Se un compas > deux parallelles à une 
diftance donnée > puiiîe être la fource 
de ces variations ? N*efl>il pas évident 
au contraire que les accidens qui les pro- 
duifent 5 doivent être on étrangers à 
l'Opération , ou annexés aux métho- 
des les plus parfaites de l'apareil latéral? 
L'Opération de la TaiiJe , quelque par- 
faite qu'elle foit , étant toujours une des 

fon Opération , eft faifî d'accîcîens très-dangereux , 
mais fi étrangers à fa talïïe ëc à fa guérifon , qui cil 
toujours confiante , qu'ils ne changent rien à notre 
texte .Néanmoins s'ils ont des fuites ^ nous en rendrons 
compte à la un de ce Volume, 
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f Opération de la Taille: 261 
plus grandes 5 des plus délicates, & des Héponfeds 
plus dangereuses Opérations de la Chi- f^pZl 
rurgie, peut on regarder cette méthode intitulée 
comme meurtrière 5 parce qu'il y aura eu J*ë çm ^ 
quelques années ou les fucces n'auront 
pas été les mêmes? années dans lefqueiles 
les faits même établirent > ou que la pe- 
tite vérole aura attaqué tous 5 ou prek 
que tous ceux qu'on aura taillé , ou qu'il 
fe fera trouvé des veifies malades 5 puru- 
lentes? puantes , pleines de champignons, 
des reins remplis d'ulcères 5 des intes- 
tins rongés de vers , &" parfemés de 
puftules purulentes 5 ou des hydropifiesy 
& plufieurs autres maladies aulTi étran^ 
gères à l'Opération ; des défauts de fuo* 
ces dans l'Opération de la Taille > fuis 
prendront-ils un homme raifonnable qui 
fçait que la maladie de la Pierre eft de 
la dernière conféquence 3 & qu'elle eft 
très-fouvent accompagnée de la ruine 
des organes qui filtrent & qui reçoivent 
l'urine 1 ;- que cette maladie y toute terri- 
ble qu'elle eft , n'exempte point fon fu* 
jet de toutes celles qui attaquent les au- 
tres hommes dans les diverfes faifons de 
Tannée , & dans les differens âges ; 
qu'une auill grande Opération que la 
Taille eft autant & plus lufceptible, que 
tQUM- autre maladie, des intempéries d& 
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jiépoBfede l'air & des faifons; que les Sujets taillés \ 
M - le K ?t ' la plupart enfans , font autant & plus 
L'fuiée capables que tous autres , de l'indocilité* 
ypgngt* des défauts de ménagemens , & des in, 
difcrétions qui en font tant périr dans 
les autres Opérations ; que tous ces in- 
convéniens font beaucoup plus grands 
& plus communs encore dans les Hô-pU 
taux , parce que , i *. Tous les Sujets bons 
ou mauvais y font reçus. 29, L'air n'y 
eft pas fort pur. jf. Les falles y font 
grandes, & par là rendent plus difficile 
la correction des intempéries defair. Ce$ 
différences fautent aux yeux , en çom- 
parant les Tailles que je fais en Ville avec 
celles que j'opère à l'Hôtel-Dieu. Toute 
notre Chirurgie attellera encore qu'en 
17 $q , un Sujet taillé en Ville depuis 
douze jours , & dont la playe étoit 
remplie des plus belles chairs , ayant été 
dans la néceffité de venir à notre HôpU 
tal , fut trouvé au pancement fui vaut 
avec une playe pâle & molaffe , par le 
fimple féjour de douze ou quinze heures 
qu'il avoit fait dans nos fales. 4 . Un 
feul malade pétulant & criard prive du 
fommeil tous les autres, ?°. Des enfans 
attachés à leurs parens , & pleins d'hoN 
reur pour l'état <, comme abandonné 5 oii 
ik fe trouvent ^ pénflent quelquefois, paç 
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' TOpèration de la Taille: tê^ 
la feule révolution que cette fitnation Réponfe de 
excite dans leur ame. Ajoutons à cela!^ Ie P*> 
que l'Hôtel -Dieu de Rouen D en parti- Ltîtuiée^ 
culier , avoit acquis fous mes prédécef- Jugmeta* 
feurs la réputation de porter tous ces 
défauts à un fi haut degré , que la 
Taille y étoit abandonnée depuis plu- 
fleurs années 3 quand j'y fuis arrivé, .& 
queradminiftratipn avoit pris des arran- 
gemens pour me faire faire ces Opéra- 
tions en Ville. 

Convenons, donc , M. R. P. 5 que 
quiconque voudra refléchir fur toutes 
ces circonftances 5 fera forcé d'en con- 
clure qu'il eft impoffible que la plus ex- 
cellente de toutes les méthodes foit 
exempte d'avoir des années maHieureu- 
fes, parce qu'en général 5 comme je viens 
de le dire y quelque perfe&ion qu'on don- 
ne à la Taille, on ne fera jamais qu'elle, 
ne foit pas une Opération très délicate 
& très-dangereufe ; qu'ainfi la meilleure 
de toutes les méthodes fera feulement: 
celle par laquelle il mourera moins de 
Sujets ; ar , par Us. faits conflans allé- 
gués ci-defïtïs 3 il eft démontré que h 
mienne eft de cette efpéce D & qu'il s'en 
faut beaucoup que le Lithotome caché 
ait encore acquis le droit d'entrer en 
çomparaifon avec elle à cet égard, 

R4 
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S#4 TMces concernant 

ftéponfede S E C T I N 1 ], 

M. le Cat J 

Lïuféf 8 S- L La bonté de ™ méthode tiré 
y«ç«wav fes preuves , non-feulement des fuccès 

qu'elle a eu entre mes mains , mais en» 
core entre celles de quelques Lithoto. 
miftes de l'Europe , qui l'ont adopté : 
tels font , comme je l'ai déjà annoncé 
M. du Rocher, premier Chirurgien de 
îa Reine Douairière d'Efpagne , M. Van- 
dergracht à Lille , le Coufin de M. Beau, 
îiiont , M. le Blanc, &c. 

Le F** C** n'étant pas en colère con." 
tre ces derniers Lithotomiiîes , a eu la 
modération de ne point nier leurs fuc» 
ces ; mais comme ces fuccès font pour 
ma méthode, qu'il a pieufement réfolu 
de décrier, il a fallu dire que la méthode 
de ces Meilleurs n'eft pas la mienne, & 
la fauffeté du fait n'a pas arrêté le fcm- 
puleux Anachorette. . 

M. du Rocher a taillé par ma méthode 
1$ Sujets, dans différens climats, dans dif- 
férentes ^faifons , & tous ont guéri. On 
reconnoît-là les fuccès de cette méthode, 
par laquelle on a taillé 2 ? Sujets de fui- 
te, fans qu'il en foit mort un feul. Mais, 
félon F* C**, cette réujjîte uniforme efi 
m contraire une preuve q.ue ce Qwm\ 
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TOpèraiion àe la Taiflel *è$ 

Yten ne fuit pas M. le Cat. Qui fuit-il wponfcae 

*P „ ti t i \ t i .. -ii M. le Cat, 

çlonc ?. Il a été a Londres voir tailler à k piéce ' 
Meilleurs Chefelden , & Sharp , & c'eft Intitulée 
Tapareil de M. Chefelden , décrit par Jugement. 
34. Sharp, qu'il exerce. Il eft vrai que 
M. du Rocher a vu tailler à Londres & 
à Rouen dans la même faifon , mais il 
eft aufli vrai qu'ayant vu & pefé Tune 
& l'antre méthode , il s'eft détermina 
pour la mienne , a emporté mes inftru- 
mens , & l'a toujours exercé avec uns 
fi grande prédile&ion > que de dix-fept 
Pierreux qu'on lui a confié , il en a 
taillé quinze par ma méthode & avec 
jnes inftrumens , & deux feulement par 
celle de M. Chefelden. Qu'il ait eu tort 
ou raifon de me donner la préférence , 
c'eft ce que je n'examine point ici ; il 
n'elt queftion que du fait , & en voici 
des preuves fans réplique. 
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%é<> Tièces, concernant 

Répon rede EXTRAIT k plufieurs Lettres ; 
m. le cat, de M. du Rocher à Mi le Cat. 

à ia Pièce 

Jugement. LETTRE DE MADRID; 
Du ïo Juin 3 741. pag. 8. 

« J'attends votre Livre 3 ( le Traité 
5 , des Sens) j avec bien de Fimpatien* 
33 ce. Si vous écrive* quelque chofe fur 
w vos Opérations de la Taille , vous 
, 5 fçavez que je fuis le premier qui me 
*,fuis fervi de vos inftrumens , que j'ai 
33 réuffi en paffant à Angers. Si vous en 
33 voulez un Certificat , }e vous Fenver* 
53 rai vcela ne pourra que vous faire lion* 
,3 neur 3 de m 'avoir apris la manière de 
33 faire cette Opération 3 vous pourrez 
33 me citer. Je vous envoyé le nom de 
3, celui que j'ai taillé...» à Angers à l'Hô* 
33 tel Dieu , en prefence de tous les Mé- 
3 5 decins & Chirurgiens en cette Ville, 
33 en l'année 1740. le 15 Avril, il eft 
3> parfaitement guéri. 

Lettre de Cmâmberry. 

Du § Février 1744. pag. 2. 

c< .. "... Vous fçaureï donc que depuis 
» ma dernière ( Taille ) 3 j'ai refait TO : 
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f Opération âe la Taille. 2$r 
;, pêration de la Taille latérale avec au- Réponfede 
„ tant de fuccès que la première ; je fuis f |a le P ^; 
„ un petit chat qui a volé votre métho- inî uu!ée 
„ de , & je me fais gloire partout de Jugement. 
„ publier que ce font avec des inftrumens 
s , que vous avez inventés. Tous les Chi- 
j, rurgiens de Lyon ea font informés. 

Lettre d'Aïs en Provence. 

Du n Mars 1744. pctg. 2. 

« En la Ville d'Aix, il y a deux Chirur- 
r v giens penfionnés de la Province pour 
„ la Lithotomie , lefquels font élèves 
„ de feu M. Coîot : il n 7 y a pas d'apa- 
„ rence que ces Meilleurs changent leur 
„ méthode; cependant deux Chirurgiens 
„ de cette Ville & un Médecin m'ont 
3> prié de vouloir bien leur enfeigner vo- 
„ tre méthode ; le Médecin elt ProfefTeur 
„ d'Anatomiede l'Univerfité, & le Chu 
, rurgien eft Démonftrateur ; il fe nom- 
!, me M. Ponthieu , lequel a gagné un 
Prix à l'Académie ; c'eft un fort bon 
Chirurgien , & qui a une grande ému- 
lation ; ces Meflieurs ont fait préparer 
„ un cadavre, que j'ai taillé devant eux , 
„ ils ont été fort contens , je leur ai laide 
s , vos inftrumens pour en faire de fem- 
a , hkbles. M. Ponthieu m'a aiîuré mi il 
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26S Pièces concernant 

&ch, » taiIIeroit P ar la &** par votre métho; 

à la Pièce V de&C- 

intitulée" Le refte de la Lettre eft remplie de 
yug„, rhiftoire des Opérations de la Taille 
qu'il a faites à Chamberry prefence de 
M. Groch , premier Médecin du feu Roi 
de Sardaigne, de M. ; Mabille , Chirur, 
gien Major de l'Armée Efpagnole , & 
d'un grand nombre d'autres. Mais com- 
me ces faits ne nous font pas conteftés, 
nous paierons cette longue relation , en 
obfervant feulement que M. du Rocher 
a grand foin de répéter dans cette lifte 
que ces Tailles ont été faites avec le$ 
infiniment inventés par M. le Cat. 

Lettrede Nice. 

Du premier Avril 174s. 

"Donnez-moi de vos nouvelles", & 
« de vos Opérations. Je ne fuis point 
„ du parti de l'Opération de la Taille 
3, au haut apareil. Je m'en tiens à celle 
„ que je pratique avec vos inftrumena , 
„ & j'ai toujours bien réuffi. 

Lettre d'Espagne , a S. Ildepbonse, 

Le 28 Février 1742 , p B g. 3. 

" Jecompte cette année faire quelque 

» Taille, je ne changerai pas la méUïQ, 

Digitized by VjOOQlC 



tàpérathn âe ta Taille'. %6$ 
J, 14e que vous^m'avezapns parce que ***>£* 
j'ai toujours bien réuni » & il ne m eit à la Fiéce 
*' mort aucun Malade par cette mé- intitulée 
„ thode. 

Lettre d'Espagne , a S. ïldepiionse, 

Da 7 Mars 1751. 

«« A l'égard de ce que vous nie 

>, demandez, 'au fujet de la méthode 
„ que je pratique , je vous dirai que de 
„ dix-fëpt Opérations que j'ai faites avec 
, fuccès , je n'en ai fait que deux , fui* 
,j vant Meffieurs Chefelden & Sharp ; 
bJ toutes les autres , je les ai faites avec 
les mêmes inftrumens que.vous m'avez 
^ donnés , lorfque je fus de Paris exprès 
, pour vous voir tailler, où j'ai eu la fa- 
!' tisfadtion de vous voir pratiquer cette 
j, Opération en deux années dineren- 
„ tes avec tout le fuccès poffible. 
. „ Il m'a paru plus utile & plus avanta- 
w ceux de faire cette Opération avec vcs 
„ mftrumens , & fuivre votre méthode. 
„ Je fuis fâché de n'avoir pas en cepais- 
„ ci des occafions de faire cette Qpéra- 
„ tion , je ferois plus en état de prou- 
„ ver qu'elle doit être préférée à toutes 
' 4 , les autres. 

s, Pag. 6. Le Moine dont vous me 
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zf& fîéces mmrnmt ' 

fcépwifc*^ parle* , m'a écrit piuOeurs foîg f à 
f ia'piéce » difiéreîis fujets ; & fur celui-là , je lui 
intitulée 35 ai répondu à peu près ce que je vous 
jugement. ^ marque. Ii y a près d'une année de cela. 
M* du Rocher m'ajoute que ce Moine 
îoi a envoyé fon initrument , mais il s'en 
faut bien qu'il en faffe cas , & il eft fort 
éloigné d'adopter fa Méthode 5 comme 
cet Anonyme a eu la hardieffe de le faire 
annoncer dans le Mercure de Février 
37p. page 127* 

On voit donc clairement que c'eft con. 
tre fa propre fcience que le F ## C* # a 
sié que M- du Rocher exerÇoit ma mé- 
thode ,»& qu'il en rnipofeîto Public quand 
il met ce Chirurgien au nombre de feg 
.Sectateurs ; s'il prétend donner ce titrg 
4 tous ceux à qui il voudra envoyer foi* 
Lithotome , il ne tiendra qu'à lui dot 
-mettre fur fa lifte tous les Chirurgiens 
de l'Europe. 

On eft en état aëtoellemeftt de con* 
noître le cara&ére de mon Âdverfaire ^ 
.& de donner un nom propre au& ftrata* 
gêmes , par lefqueis il s'efforce de décrier 
ma méthode V & de flétrir ma réputa- 
tion. Mais je lui dois encore une notte 
-qm mettra le leéteur en état de décider 
qui l'emporte chez le T%% C&# f de fa 
droiture ou de&aiçav&ir. 
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T Opération de la Taille. Zff 
M. du Rocher , dit-ill , s* eft Jervi Réponfede 
quelquefois des injlrumens de M. le Cat ; f ) l * £*'; 
niais il a juwi confiamment la méthode înti?uiée 
ie Londres. Et quelle eft cette méthode Jugsmem* 
de Londres connue du F** C** ? Ceft 
celle que pratique M Sharp, par laquelle 
on coupe les proftates fur la fonde par 
dehors , en retirant le Lithotorne a foi 
de bas en haut ; méthode que F** C** 
trouve qui diffère de la mienne comme 
le jour & la nuit. 

On vient de voir que ce fait , pour 
ce qui regarde M. du Rocher, eft une 
faufleté notoire : mais fi F** C** étoit ou 
mieux inftruit ou moins fougueux. i°. Il 
terroit clairement qu'il eft même impo£ 
fible avec mes inftrumens de pratiquer 
rOpération de M. Sharp ; que mon Cif- 
titoroe, qui n'a prefque point de lame * 
& qui eft fait pour débrider un étrangle- 
ment , couper la proftate & le cou de la 
veille dé dedans en dehors , & en glif- 
fant entre la cannelure de la fonde & ces 
parties, ne pourroit jamais couper ces 
mêmes organes parles dehors, & de bas 
en haut ; & qu'ainfi M. du Rocher n'aiu 
roit jamais pu , quand il l'auroit voulu, 
en taillant avec mes inftrumens, fuivre 
la méthode en ufage actuellement a 
Londres» 
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27i Pièces concernant 

l^ponfede * 2 °-Cebon cher F** croit que la Tàiffé 
îa à e pIécJ ^ e M. Sharp diffère de la mienne , corn*- 
intitulée me le jour diffère de la nuit. Autre trait 
3»&èmerA. ^ f on fç a voir. . . . M. Sharp coupe les 
prcftates par dehors «> ou de dehors en 
dedans de la fonde ; je les coupe de 
dedans en dehors ; voilà toute la diffé- 
rence : différence qui n'empêche pas que 
ces deux méthodes ne foient les mêmes 
par les manœuvres effentielles qui font 
de faire une grande incifion aux tégu« 
mens 3 & aux mêmes endroits des tégu- 
mens , de couper enfuite les mêmes par* 
lies du coti de la veffie , & enfin de di- 
later le corps de la veffie 5 nous gardant 
bien 3 fun & Fautre , d'y porter Fincù 
fion 3 comme le prefcrit témérairement 
flotre F** i mais admirez Tadrefle de ce 
fermer, à donner le change au Public. 
Pour s'atitorifer de M. Sharp > il fupofe 
que cette grande incifion qu'il fait aux 
tégumens 5 tït placée au corps de la vef- 
fie ; car il ajoute tout de fuite..,. On voit 
par cette manœuvre que cette ouverture 
furpaffe prodigkufement le ftmple dèbri* 
dément intérieur de M. le Cat. 

Non-feulement les gens inftruits ne 
verront pas cette prodigieuje ouverture 
àla veffie dans la méthode de M. Sharp, 
mais même ils n'y trouveront pas tout 

la 
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t Opération de h Tàïïîel %f 3 
|e débridement de ma méthode ; car non- RéponfeÀ* 
feulement mon Ciftitome coupe ^spro-^J e p^ 
fiâtes » mais encore il trace une petite intitulée 
voye à la dilatation du corps de la veffie 5 J*g*mthu 
ce que ne fait pas la prodigieufe incifion 
de M. Sharp , puiique ce célèbre Auteur 
dit , qu'après avoir / ait une incifion très* 
ample à la peau 3 £5? à la graijfe , £5* 
avoir coupé toute la longueur des projla- 
tes )' il termine V Opération a peu près de 
la même manière que dans le grand apa- 
reilj * c'eft-à-dire 3 par la dilatation. 

30. Une troifiéme circonflance qu'il faut 
aprendre à f *^ C % * tout feul ; car 
tous les Gens de l'Art le fçavent ? c'eft 
que cette Méthode que j'exerce 5 & qui 
déplaît tant aujourd'hui au Benoît F .** 
c'eft celle que M. Morand m'a enfeignée ; 
c'eft celle que M. Chefelden lui a mon- 
trée 3 & qui étoit en ce tems-là la Taille 
de Londres; & fi elle eft devenue mienne 
en quelque forte, ce n'efl: pas qu'il y ait 
rien de changé au fond de la Méthode $ 
non plus que dans celle qui efl actuel- 
lement en ufage à Londres , c'eft feule* 

* Then maKe your incifion Tbrougb tbe Sk : n ani 
fat very large ... * and eut the Whole LengtU 
of that gland ( proûate ) after Whïch tbe opération 9 
Finisbes nèarly in tbs famé manner as IVitb tbe greatsr 
appnratus* Treat. of che opérations of Surgery. by Samuel 
Shâïp. Second, Edit. p. y i. 

III. Partie. S 
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géponfede râent parce que je la fais avec des inftrti? 
M. le c**' mens qui l'exécutent , félon moi , d'une 
Mtuiéf 6 façon plus fïïre & plus facile que ceux 
jugement, que M; Chefelden nous a mis entre les 
mains, & qu'il a quitté lui-même de- 
puis. Avouez , M, R. P. qu'il y a bien du 
défagrément à difputer avec un homme 
auffi peu au fait de la queftion que l'eft 
votre F**. 

§ 4 II. Le F # * C ** , après avoir tiré 
des confequences auffi jultes & auffi plei* 
nés de droiture que celles qu'on a vu ci- 
devant j par rapport aux fuccès de M. du 
. Rocher , continue fur le même ton , en 
difant ....Je me crois en droit d'en dire 
autant de la Méthode pratiquée par M. 
Vandergracht , s'il ejl vrai qu'elle a tou* 
jours eu des fuccès heureux , c'eft-a-dire > 
il a réùffi ; donc il ne fuit pas la méthode 
de M. le Cat. 

Voici une Lettre imprimée que le 
■p*& ç*'# a voit fous les yeux, dans 
le tems qu'il écrivoit ces beaux raifonne- 
mens-Ià. 
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PÔpératîondektatÏÏiï iff 

LETTRE de M. TPr, Vandergraài ^U^kh 
Chirurgien Ç$> litbotomifle à Lille. M > hl Ç*t> 
A M, Le Cat > &c; A Rouen, \ £ u £f* 

ï* Jugemmh 

MONSÏEU^V 

€C Mille pardons fi fofë prendre la li- 
'ji berté de vous écrire ? pour vous prier 
à, d'avoir là bonté de m' honorer d'un 
5 > Traité de la Taille que vous avex pro* 
i, mis au Public dans le Journal du mois 
5, d'Août 1^42. J'y ai lu avec beaucoup 
3, de fatisfaâion votre bonne façon d'o- 
» pérer ; je Tai lue auiïi dans le Dionis 
ij de M. de la Faye 3 pag, 2? 1. 

» J'ai eu le bonheur de faire p0 cette 
'§, méthode £5? #y«r vos inftrùmem , fept 
^ Opérations , avec tout le fuecès pof- 
^fible ; fçavôir , à cinq enfans âgés ; 
35 le premier , de dix ans ; le fécond $ de 
3, onze ; le troifiéme, de douze ; le qua« 
5, triéme & le cinquième $ de quinze > & 
3, àdeuk hommes 3 dont Pun étoit âgé 
*, de vingt-quatre ans 5 & l'autre de cin* 
$, quante, & tous les fept ont été guéris. 

,3 je vous ai 3 Monfieur 5 en mon pan. 
i» trculier $ mille obligations de la bonté 
35 que vous ave£ eu de donner au Public 
k des iûftruâions aufli néceffaires fur U 

S i 
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Eéponfede „ manière defe conduire dans une Opeî 
m. lecat, rat ion fi dangereùfe. 
L'ûie"". J'ai l'honneur d'être &c. 

^«mn*. Vandkrôrac&t, Maître Chirurgien, 

& Opérateur Lithotomifte , Juré en la 
Ville de Lille , vis à vis la petite Bou- 
chérie. 

A Lille , le 4 OB»»« 1747- 

Le même Chirurgien m'a informé par 
des Lettres poftérieures à celles-ci , que 
le feot & le dix du même mois d'Oâo- 
bre 1747... il tailla deux autres fujets qui 
ont été encore guéris , ce qui fait neuf 
pour cette année ï 747 ; qu'en 1748. il 
n'eut point d'occafion de tailler ; mais 
qu'en 1749 > il en tailla onze , dont un 
feul mourut ; celui-ci avoit une pierre 
murale du poids de fix onces trois gros ; 
M. Vandergracht me l'a envoyée à 
caufe de la grande irrégularité de fa 
figure, & il me dit dans ces Lettres . . . 

,' J'ai fait la première opération avec 
,, vos inftrumens le ? Avril 1747 ; mais 
3 , depuis ce tems-là jufqu'à ce jour , tou- 
3, tes les opérations que fai faites , & 
„ dont je vous envoyé la Lifte, ont été 
,, faites avec vos inftrumens , & par vo- 
„ tre méthode que je ne quitterai ja- 
? , mais. . . 
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f Opération de la Taille. &?? 
Quel eft donc l'acharnement aveugle Wponfeae 
y u p%# C #% 5 qui a cette première f^p^* 
Lettre imprimée entre fes mains 5 de dire intitulée Ce 
que M. Vandergracht ne pratique pas Jugement» 
ma méthode 5 parce qu'il tft heureux 
dans fes Tailles ; ou que 3 s'il la prati* 
que ^ il a trouvé des re [jour ces dans fes 
talens pour la perfectionner ; qu'il n'eft 
pas informé de fa manœuvre , qu'il n'en 
a connoifTance que par moi. Cette 
Lettre n'eft-elle pas de M. Vander- 
gracht lui-même ? N'eft-ce pas lui qui 
nous aprend que c'eft ma méthode qu'il 
çxerce ± que c'eft avec mes inftrumens 
qu'il opère , & fur mes Inftruétions qu'il 
le fait ? Sur quel fondement F ** C** 
imagine -t'il que M. Vandergracht a 
perfectionné ma méthode 5 quand cet* 
te folle conjeéfrire fe trouve démentie 
par des faits pofitifs. S'il doutoit de ces 
faits , il étoit aifé de s'en informer à 
M. Vandergracht lui - même. Il n'en 
doute donc point , & contre le pro- 
pre fentiment de fa çonfcience , il 
s'éforce de perfuader au Public le corw 
traire de ce qu'il croit lui-même : Qui 
pourroit reconnoître à ces traits le très- 
vertueux Auteur du Lithotome ca- 
ché ? 

Sa 
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l^onfeda # §. Hï, Ma façon de tailler eft âme 
fi^£ heureufe , non -feulement entre mes 
intitulée mains , mais encore entre celles des Lu 
jugement, thotomiftes qui' l'ont adoptée, Le F** 
C * * peut donc voler à ion choix , ou 
en t Normandie où les opérations fe font 
tous les ans <> ou enEfpagne, ou en Flan- 
dres â ou dans k| divers climats de PEu* 
Tope 3 & il y verra tailler le plus heureu- 
fement par mes manœuvres & par Tin* 
mention de mes ïnjlrumem \ Si c'eft pour 
la Normandie qu'il fe détermine*» il aura* 
cela de commun avec l'un des premiers 
Chirurgiens dç l'Europe 3 M. Morand * 
<{k avec les gens de l'Art les plus cu- 
rieux & les plus célébrés d'Allemagne ^ 
d'Italie & d'Efpagne, Il n'ignore pas * 
puifqu'il a lu le journal de Verdun du 
ïriGÏs d'Août i?42 3 que dès 17*40* 
AI* Gunz, Frofcfïeiir en Anaromie & 
en Chirurgie à LeipfiK, aujourd'hui çor- 
refpondant de l'Académie des Sciences % 
h fait un Livre fur les Méthodes de tail- 
ler 2 trouvées par Meilleurs Foubert > Ga- 
re flgçot 5 le Dr an <§& k Cat 5 & qu'en com- 
parant ces diverfês méthodes par leurs 
fhccès 3 leurs inftrumens & leurs ma? 
jrêeuvres y il donne par tout la préféren- 
ce 3 h mienne , quoiqu'il ne la connût 
çîï.cpre qu^imparf aitement 5 & qu'il &ç% 
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^ î Opération àe la Tdiïïe. 2fp 
Connût point du tout l'Auteur. * Je lui ïUponfe<fc 
^prendrai encore que Meilleurs du Ro- m. leCat, 
cher en Efpagne , Vandergracht en Flan* fntïuiée^ 
dres , ne font pas les feuls profelyces Jugement, 
qu'ait eu ma méthode. Qu'à Rome 5 Mr 
Guattani premier Chirurgien du Pape y 
qu'à Florence M. Nanoni , au Mexique 
M. Beaumont, fils du Chirurgien ordi- 
naire du Roy d'Efpagne , font pofleffeurs 
de mes inftrumens , qu'ils ne s'en font 
fournis 5 qu'après m'avoir vu tailler a 
Rouen > & m'avoir déclaré qu'ils préfé- 
roient ma méthode aux autres , & qu'ils 
comptoient la pratiquer ; on peut regar- 
der ces difcours faits de vive voix com* 
ine des politeflfes , mais voici ce que m'é* 
crit j de fon propre mouvement , M. 
Beaumont , dans une Lettre dattêe du 
îp Novembre 174.9. au Mexique > où il 
cft Chirurgien Major d'un grand Hô- 
pital. 

„ J'ai en poffeGTion , me dit-il 5 i'Hô- 
„ pital Royal des Indiens ; il s'y oifre 
55 une allés grande pratique , ainfi s'il 
„ s'offre quelque ehofe de particulier % 

* Cet Ouvrage de M. Gunz finit par cette phrafe.»* 
Et quandà quittent inter eas curandi vias , quas pertrac* 
tavimus , quart ani ccsîeris antepofuimus , cujus inventio. 
expert iji no le Cat debeîur ; eam quidem nofirum efi , non 
tam corrigera , qu'am potlus laudarê ,. 6f ad imiùarvtunk 
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ftéponfede,, vous me permettrez de vous en faîr$ 

M le cat, ^ p art ^ comme aufl] du réfultàt de mm 

intitulée* 1 * » Opérations , de la Taille. CV/? «wjw* 

$ugmm., 2) nant votre méthode que je compte rétif* 

„ fir , elle m'a fort appajfwnné 3 vu 

vjon bon fondement £$? les /accès qui en 

„ réfuît ent* Mon cher Cou fin en a fait 

„ quatre par la même méthode 5 qui ont 

3, tontes réuffi > # /#/? 7V #œ perfuade que 

p c'efl îa meilleure & la plus correcte. 

Tous ces Faits raprocbés & réunis^/ * 
tint néceffairement le F** C # * dans 
nnefttuation fâcbeufe ; car il eft démon* 
fr$ 3 non-feulement # toute ï Europe , 
mais encore au nouveau monde que -ma 
méthode de tailler eft îa meilleure & 
la plus cor reUe de toutes jik que par -cou* 
féquent le très-vertueux F %% s'eft atta* 
ché à la décrier & à flétrir la réputation 
de fon Auteur fans aucuns fondemens^ 
&que par de petits artifices qui ne qua* 
drent gueres avec cette épithéte qu'oa 
lui prodigue. 

Oh ) qu'eft-ce que bus ces farts, prou? 
f, «s. vent 5 réplique le F ** C* * ? Quoiqu'il 
en foit de ces prétendus fucçès , dit-il, 
au moins il eft certain que Londres $ 
fans n'en ont pas été les témoins y au 
lieu qu'il eft certain que ces deux Filles 
remplks dç Sgavans Obfervatews^ âè* 
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f Opération de la Taillf. 28 1 
èofent hautement contre la méthode de Réponfe de 

M. k Ç au **£& 

Qu'entendeZ-vous , mon cher F ** , imitU | ée 
par Paris & Londres ? font-ce les mai- jugement. 
fons ou les habitans : Si .vous parlez des 
derniers , vous voulez en împofer encore 
au Public ; car Paris , Londres , toute 
l'Europe , & même ce qu'il y a de plus 
fçavants obfervateurs dans cette partie 
du monde , ont été témoins de mes 
fuccès ; d'où il réfulte que ces Sçavans 
& les Regiftres de la plus célèbre Aca- 
démie des Sciences du monde dépofent 
hautement pour ma méthode. 

Ne diroit-on pas , à entendre le cher 
3?** , qu'il n'y aura rien de bien , & 
de bon , que ce qui fera fait ou dit à Paris 
ou à Londres ? Voilà une nouvelle régie 
pour juger de la bonté d'une chofe , qui 
eft bien digne autres célèbre Auteur du 
Lithotome caché ; mais F** C** n'a 
garde d'adopter cette maxime , quand 
elle lui eft contraire , quand il eft ques- 
tion , par exemple, de la ficuation incli- 
née du pierreux , laquelle eft en ufage 
chez tous les Lithotomiftes de Pans. Au 
refte ils'en faut bien que les grands Chi- 
rueiens de-ces deux Villes célèbres foient 
dans le préjugé ridicule du F». Us font 
trop inftruits & trop juftes pour ne pas re- 
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SuTc** c ? nn0 * tre ^ n ' iJ e ^ encore dans les Pr<£ 
â h Pièce' vinces de la France des Francos, des Col- 
intitulée lots , * des Coviilards } des Oliviers , des 
Jugement. j a M ottes & c> auxquels ils rendent allez 
juftice pour croire qu'ils ont un peu de 
part aux découvertes qui contribuent 
chaque jour au* progrès de notre Art. 
La Chirurgie de Paris notre mère com- 
mune nous regarde tous comme les en- 
fans ; les abfents de la Maifon Maternelle 
ne font pas fouvent les moins chéris : 
IMere trop éclairée & trop équitable pour 
faire un partage inégal de fa tendreffe ■> 
fon attention affeâueufe les fuit dans 
tous les diraats , elle les y foutient de ks 
regards , elles les y anime de fes faveurs * 
êc ne ceiTe de les regarder comme faifant 
partie de -fa chère & précieufe famille* 

Section III, 

m §. ï. Si le Lithotome caché ne fou* 
tient pas le Parallclle avec ma méthode *. 
par fes fuccçs , par ces Tailles prétendues 
heureufes qui font toute fa reffource * 

* Lawent Colîot , fe premier Ltthotomifte de ce 
nom, étoit Chirurgien àTrenelle , près de Troye en 
Champagne ; c'eil-là qu'il commença à exercer avec 
beaucoup de fuccès l'Opération au grand aparet! » 
que lui avoit apns Oftavien Chirurgien de Rome. 
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, n ,,t r- ou il •» d'ébloûilT.inc , Je fédui- Réponse 
tint ; que deviendra- 1 il dans la féconde è |t Piéc ; 
rartie du parallelle qui regarde la théorie intit uiée 
L le mécanifme de la manœuvre. ju ë imnt. 

On a vu dans 1' Article de la première 
proposition , q»e le Lithotome cacha 
ayant le plus grand écartement, ou la 
h plus grande largeur de fa lame à fon 
extrémité , il ne fçauroit entrer dans la 
cavité de la veflie , fans y porter tous 
Jes dangers que la théorie & la pratique 
ont découvert dans le biftouri herniaire 
fon modèle , & même que ces dangers 
du Lithotome s'étendent à des portions 
de cet infiniment qui en feroient exem- 
ptes dans le biftouri herniaire ; qu'ainii 
je Lithotome caché eft plus générale* 
Aient pernicieux que le biftouri her-» 

iiiaire. , 

Les Praticiens revenus du préjuge fa- 
vorable qu'ils avoient pour ce biftouri , 
& bien convaincus de les défauts , en 
ont imaginé d'autres d'un mécanifme 
opofé à celui-ci. Ce dernier avoit Ion 
plus grand écartement à l'extrémité de 
la lame PI. H. Fig. 4- 5 , & dans l'Opé- 
ration cet écartement fe trouvoit en 
dedans de la capacité du bas ventre ; 
dans les nouveaux biftouris Fig. 6. 7. 
ils ont placé ce grand écartement vers 
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284 Pièces ■. concernant* 

Riponfedeie manche de rinftrument , de façon 

f la ie p°;^quViie cil en dehors du ventre dans 

indurée l'Opération. 

Jugement. L'ancien Biftouri herniaire agiffoit du 
dedans en dehors, les nouveaux agiffent 
principalement -du dehors en dedans par 
la grande faillie extérieure de l'angle de 
la lame. On.fent tous les avantages de, 
ce contraire en faveur des nouveaux 
Inftrumens ? & ceux-ci font le fruit des 
réflexions des plus grands Chirurgiens 
de- -l'Europe, de M. Morand, de M. 
le Dran , &c. 

Tous ces avantages des nouveaux 
Biftouris herniaires & gaftroraphiques y 
Fig. 6. 7. fur l'ancien Bjftouri, reconnus 
unanimement de tous les Chirurgiens 
de l'Europe 5 font exactement ceux dont 
eft en poffeiîion ma méthode comparée 
au Lithotome caché. 

Soit que j'exécute mes Opérations 
avec mes inftrumens ordinaires , ou avec 
mon Gorgeret ciftitome *> l'extrémité de 
la lame tranchante eft toujours fixe 
& cachée , foit dans la cannelure de la 
fonde 5 foit dans la guaine du Gorgeret r 
& hors d'état par conféquent d'offenfer 
les parties contenues dans les capacités. 
La lame du Gorgeret ciftitome a fon plus 
grand écartement vers fon manche 3 <& 
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f Opération âe la Taille: £g? 
gpere du dehors en dedans , comme le Réponfede 
biftouri herniaire de M. le Dran Fig. 7. , ^'unll* 
avec cet avantage que le point fixe intitulée 
du jeu de la machine eft à l'extrémité de J u i emer ^ 
la lame introduite; que l'autre extrémité 
de cette lame qui regarde le manche y 
prend fur elle tout le mouvement du de* 
hors en dedans > comme celle du biftouri 
gaftroraphique de M- Morand , Fig. 6. 
au lieu que celle du biftouri herniaire de 
M. le Dran Fig. 7. ne fait un plus grand 
angle en dehors qu'en fe retirant de 
dedans en dehors , ce qui rend un peu 
équivoque l'a&ion du dehors au dedans 
de cet inftrument ; tandis qu'il eit clair 
que la lame du Gorgeret ci [lit orne opère 
franchement & totalement du dehors au 
dedans , & par conféquent uniquement 
fur Piffuë qu'on veut ouvrir ; ce qui eft 
le but unique de cette Opération. 

Ce que le Gorgeret cijlitome fait par 
le moyen d'une bafcule 5 mon ciftitome 
ordinaire l'éxecute par la main de celui 
qui le- manœuvre, & cette manœuvre eft 
fi fimple par la fuite des cannelures qu'ont 
tous mes inftrumens , que la main la 
moins adroite ne fçauroit le faire mal. 
Un'eft queftion que de pouffer ce ciftito- 
me dans la cannelure de îa fonde; car le 
ciftitome étant étroit ;> un peu courbe ? & 
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Repose de fan extrémité moufle coulant dans cette 
M. ieCat ïCanne i ure 5 il ne coupera jamais que M 
f nt J t 8 u iéi éce parties qui feront obftacle & réfiftahee 
jument, à fa largeur 5 & il n'y a dans tout le tra- 
jet qu'on lui peut faire faire , que les 
proftates , que le cou de la veffiè qui 
puiflent lui offrir un pareil obftacle. Auffi 
l'Opérateur fent-il à merveille quand il 
a pafle cet obftacle , quand il en eft à la 
capacité de la teffîe y & tout naturel- 
lement il arrête là fôti introduction. 

Là diverfué des écartemeiis qu'on 
peut donner â la lame du Lithotome 
Caché > fait la partie brillante de fon m& 
canifme , .& F * * C * * fait fonner cet 
avantage $ comme s'il éto.it particulier % 
cet iuftrumenti Mais en vain s'enyvre* 
t?H . de cette fumée * malgré tous nos! 
mis ; Il ne doit pas ignorer que tous 
mes inftrumens ont les mêmes proprié^ 
tés * & les ont d'ufle façon beaucoup! 
plus avantageufe que le Lithotome ca- 
ché 5 comme on Pa vu ci-devant , p. 1 2 2. 
216. 222. 251 -> ècc. 

La Pièce qui fait fortir la lame de mon 
Gorgeret cijlitome a une wijje modéra* 
trke 3 qui donne à cette lame tous les 
degrés d'écarteïnens que ^Opérateur lui 
juge néceflaires. 

Mes Ciftitomes fjmpfes font £ommê< 
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Jçgtenettes & les fondes , de pluîïeurs Képonfe de 
degrés de largeur ; & rincillon desj 1 -^"» 
proftates & du cou de la veffie , eft intî tuiée C * 
toujours proportionnée à cette largeur ; Jugement^ 
c'eft-à-dire à la portion de cette largeur 
qui furpafle la capacité de la cannelure 
de la fonde > & celle du canal des uri- 
nes ) puifque c'eft cette largeur du Cifti- 
tome, qui appuyée par le dos de Fin- 
ftrument dans la cannelure de la fonde, 
détermine Técartement du tranchant 
qu'elle porte contre les parois intérieures 
des proftates & du cou de la veiîîe > 
& détermine aufil par conféquent la 
grandeur de Tincifion produite par ce 
tranchant 5 avec autant de jufteiTe & de 
fureté qu'un compas trace une circonfé* 
rente de cercle , pour me fervir de la 
comparaison du F ** C* *. Ainfi à cet 
égard mes inftrumeos ont tous les avan~ 
tages du Lithotome caché ; mais ils les 
ont avec cette prérogative importante 
que l'angle cjue forment leurs divers 
écartemens , a fon fommet dans la ca- 
pacité , vers le fond de la velTie $ & fon 
ouverture , vers les dehors , vers l'Opé- 
rateur* Comment F * * C * * n'a-t'il pas 
compris la (implicite & la néceffité de 
ce mécanifme de mes inftrumens ? S'il 
Ta compris > où eft fa bonne foi d'o* 
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Réponfe de f er dire encore. .* . que je ne perfuadmf 

?*u[ e Se à "perfonne que mon Cijlit orne qui efl utt 

intitulée couteau libre , que la feule main ajfuje* 

Jugement. jj f ^ ^p quelle pouffe dans une cavité oit 

les yeux ne peuvent voir > fera tantôt 

une petite incijion D &? tantôt une graiu 

de à ma volonté. Confrontez 5 M. R. P.* 

ce couteau libre que la main feule ajjuje- 

fit , avec mon Ciftitome pouffé & affu* 

jeti dans la canelure de la fonde ; ob- 

fervex que F** C** eft informé de 

tous ces avantages de mon Ciftitome 

par le Verdun de 1742. qu'il cite 3 & 

admirez fa fidélité. 

11 triomphe cependant fur ce beau fon- 
dement , & prétend que je n'ai pas ré- 
pondu à îà âêmonflrat ion géométrique d& 
compas. Ne voilà t'il pas que F* * C * * 5 
après s'être crû un Lithotomifte confom- 
mé j va auffi s'imaginer être un Géo- 
mètre. * Mes 

* Voici la démonftratJon Géométrique que cita F** 
C**. Comment M. le Cat peut il ajfttrer que fes inftru- 
mens ont davantage de faire un dtgrê déterminé d'inci* 
Jion , de même que celui dont il s 9 agit ? C'eft comme Jî un 
Géomètre s* avij oit de foutenir qu'il fera mieux t ou tr,ê* 
tne aitffl.bien une figure parfaitement ronde avec la main 
qu'avec Un compas m \ . Il entend par figure parfaite* 
ment ronde , la circonférence ^Tun cercle ; car Its Géo- 
mètres de Tefpéce du F** C** apeîient un cercle, 
un rond , & îe beau raifonnement qu'on vient de voir» 
ma demonjïratïûn Géométrique du Compas. 
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VOpèràtkn de la faille. £ 80 
c Mes inftrumem ont non- feulement ^pônfed* 
tous les avantages des écartemenâ gra- f)t?iéç* 
dues qu*oa vante dans lé Lithoforae intitulée* 
caché 5 mais encore la manœuvre qui J^**™**' 
les employé n'eft accompagne© d'aucun 
des dangers qui environnent de toutes 
parts celle du Lithotome caché. 

Nous àvôrts vu dans les preuves de Ja 
féconde Propofition -, que la manœu- 
vre qui porte le Litliotorae caché direc- 
tement dans la cavité de la veille 5 met 
l'Opérateur dans un rifqiie évideril de 
Hefler'le fondée la veflîe * & les intes- 
tins qui apuyent ddTus ; que celle qui , 
pour éviter ce gnuid accident 3 apuye la 
fonde fur. le bas fond de cet organe, & 
fait glifler rinftrumént trarldiànt entre 
ce fond &c la fonde , que celle-ci , dis je, 
expdfe le Lithotomifte à faire une pîaye 
énorme i & par conféquent mortelle à 
ce. bas fond ; &. qu'enfin la troilîéme, & 
moins mauvaife manœuvre , qui conlifte 
àne pouffer firiftrument qu'à rentrce.de 
la veflie , eft abfolument fans régie > 
& par conféquent €otantr entre les 
dangers des-- deux précédentes , & ceux 
de la Taille aM grand apareil ; car fi on 
pouffe âire&ement le Lithotome caché 
un peu plus loin;que cette entrée de là 
Veifie, on attrapeles replis de fbn fonds j 
1IL i'arîk. T 
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BipoBfede.fi on î ! e poufle obliquement fuf le Bai 
m. ie cm. f on d7 on. l'ouvre dans une grande éten* 
fnà,]éf " due y fi Fon ne ,va pas jufqu'à cette en- 
yitgemnt. trée ,nn laiffe le cou dfja .veffie fans dé- 
cidément, &-e'eft le grand apareil qu'on: 
fait j fous les dehors d'Une Taille laté* 

rale ' , "•■ - • , a « 

, Aucun, de ces îneonveniens n'eft a 

craindreavec mes inftruruens , parce que 
îe manche de la fonde fait dans ma mé- 
thode un beaucoup plus grand angle avec 
la furface antérieure du cofps ; fon bec 
eft très-relevé dans la cavité de la veffie!: 
ma première ineinon eftà la portion lirai 
plement membraneufe de l'uréthre s do. 
vant les proftates ; ainfi mes inftrumens 
font portés aifément & fûrement dans; 
la cavité de la veffie } à angle droit avec 
la circonférence de fon cou ; régie fûre 
& invariable de faire à ce cou un débri- 
dement. déterminé parla largeur du cif-. 
titome $ fans craindre de bleiïer aucune 
partie étrangère à l'intention du Litho- 
tomifte. 

Il eft donc démontré que mes inftru- 
mens ont tous les avantages du Litho- 
tome caché, mais avec cette diftinétiori 
qu'ils n'offrent aucun, des périls aux- 
quels font expofées toutes les manœuvre* 
de celui-ci* _ 
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Enfin il eil démontré que la méthode j^Jf J a f 
jj u p*# G # * ne fçaurôk feutenir le parai- â ",,5^ 
îelle avec la nôtre, ni du eôté des fuccès, intitule 
ni du côtédu mécânifme dès-manœuvres. 3%»"»*»- 
Ce qtfe favôis'à prouver dans ce' croifié^ 
me article. J'étois dont bien fondé , dans 
mes premières Critiques- du Lidiotome 
caché ,-k dirè 5 que ztunftrument exécute 
l'Opération '-latérale- d'une -japon moins 
■avantageufe que ceux dont mus nousjer- 
mm depuis nombre d années • »■& que/es 
manœuvres font propres à replonger cet 
apdrett' A«k te* inconvétiiéÊs dont on l'a 

-Quelques fucees qu'on puiffe citer en 
Faveur de P-iftffif oriicnl de Mqpfiy'm*i ils 
ne fçauroient affoiblir les conféquenee» 
que nous venons de tirer du' paTallélle que 
tênferme cette Section. S'il étoit poffiblô 
que cesfuccës devinffent affez nombreux 
pour prouver que la méthode de F** 
C*» ëft bonne , il réfultefoit de ces 
preuves mêmes que la miërtne ferait 
L» que bonne > fi Ton peut direj put 
qu'elle exécute tout ce qu'il? a de boA 
dans la Hernie , avec la ce-rtitu^ de M 
point participer à ce qu'elle a de mau- 
vais, je ne fçaurois- to' u<ï ë fepofi «oa 
tius honorable a là Taille du- F -• * 
yic de la «egarde** pouf un moment , 
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IWjmitfeaecoBamè âqii bonne pour rextrâ&ion M 
M le cat, j a p ierre ? que la façon ordinaire de fat- 
Lïuîée Ce g ner eft bonne pour tii^er du fang. No- 
Jugement, tre parallelle étant porté dans cette .iu-? 
poiïtion 5 ma méthode y devient une 
façon de fàigner v dans laquelle on ne 
rifque jamais de piquer ni artère ni ten- 
don ; or je demande fi pour avoir exer- 
cé dix mille fois la Phlébotomie ordinai- 
re , fans les accidens que je viens de défi- 
gner *> on feroit bien fondé à la préférer 
à une autre méthode , par laquelle ces 
accidens ne pourroient jamais arriver £ 
c'eftà quoi fe réduit notre queftion dans 
cette hypûtéfey qui eft la plus polie qu'on 
puifle imaginer en faveur de rAnony* 
me. 

Votre méthode, eft excellente 5 dira 
j*# .c## 5 d 7 acçord ; mais puifque vous 
n'avez pas. réufîi > vous n'êtes donc pas 
en état, âeJabien exécuter. * 

Les preuves de mes fuccès contenus 
dans les articles précédens , me mettent 
en droit de- rétorquer l'argument. ; j'ai 
réufll ; dancje fuis en état de bien exé- 
cuter ma méthode ; mais ce n'eft point 
là ce dont il s'agit entre F** Ç** & moi- 
Ce très-vertueux & très -modéré F*% 
qui nous ayoic promis dans fon çxorde 

* Recueil de l'Anonyme r page I6j< 
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T Opération de h Taille: 293 
^'ab^ndonner tout le perfonnel v a bien- Reponfed© 
tôt oublié qu'il n'eft queftion ici ni de^v^^f* 
-mon adrefle , ni de ma capacité y mais intitulée 
feulement du Lithotome caché, campa, Jugswnu 
ré à mes inftrumens & à mes manœu- 
vres , en un mot à ma méthode, Ainii , 
dès qu'il eft démontré que ma méthode 
eft excellente , tandis que la fienne eft 
pleine de dangers , & je crois que cela 
eft inconteftable, ma caufe eft gagnée. 
Il m'importe fort peu de pafler chez le 
-•F*-* G* % pour un Chirurgien adroit ou 
non, }a n'ai rien à craindre ni àéfpérer 
de fon fhffrage , & fur cela ma réputa- 
tion a des garans un peu plus refpe&a- 




X3 
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«P4- ' Pféces concernant 



MA. difpute avec l'Anonyme a deux 
parties ; la première , regarde le Li- 
thotome caché, & laTenetteàbrifer les 
pierres. Celle-là a été difcutée dans les 
pièces précédentes. La féconde partie 
de notre démêlé , a pour objet lafitua* 
pon du Fierreux dans l'Opération de 1$ 
■Taille. J'ai déjà infinué que l'oçcafion 
de celle-ci eft une differtation par laquelle 
l'Anonyme fe décore pour la fituation 
iorifontale, laquelle n'eft en ufage, ni 
in France , ni dans aucune contrée dp 
monde î excepté en Angleterre : nou* 
avons déjà vu que l'Anonyme aime à fe 
fingulanfer. Pour remédier à cet abus 5 
j'ai "fait au fil un Mémoire, dans lequel 
j'ai prouvé que la fjtuation inclinée, fui- 
vie de tous rtems par tous tes Lithoto- 
miftes , % ^exception de Frerè Jacques , 
& de quelques 'Anglois :5 étoit la feule 
conforme -aux régies detfÀrt. C'eft à 
ce Mémoir&qiie s'adreflent/les réflexions 
de l'Anonyme ; ainfl, pouf mettre le 
Lecteur au fait , je vais inférer ici les 
deux Pièces qui ont précédé ces réfle- 
xions j & qui y ont donné occafion ; 
après quoi viendra ma réponfe k çe|t$ 
dernière. Pièce du F** Ç** 
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L'Anonyme. a' fouré entre ces deux Le Trocard 
premières Pièces h description dun Tro- c ^^ on .* 
fard courbe pour faire la ponftwn par mobîienVt 
Thypogaftre à la veffie remplie d urine 3 pas une in- 
&y laijjir la canule feule après la re- ™^£ 
traite du poinçon. 

Tous les Chirurgiens fçavent qu'il y 
9, plus de cinquante ans qu'pn fait la 
ponction delà veffie par Thypogaltre , 
dans les retentions d'urine où il eft im? 
pofîible. d'introduire la fonde > & qu'on 
la fait avec un Trocard , dont la canule 
refte daos la veffie , après qu'on en a 
xetiré le poinçon. J'ai fait plufieurs fois 
cette Opération. 

O n peut voir dans M* Dmls » p. 1 4 zi 
& Planche XL celui dont fe .fervoicM, 
Eau 3 .perfectionné par M. Denis. M, 
Petit a ajouté une cannelure fur la ca? 
Iiule de ce Trocard , .& une goutiére à 
fon orifice pour en rendre l'u&ge plus 
général :M. Beiloq, déjà célèbre par fa 
machine à arrêter les hémorragies de 
Fartére intercoftale % & par tant .d'autres 
également miles à notre Art , a fait per- 
cer cette cannelure jufques dans la cavité 
de la canule > & par le moyen d'un xef- 
fort! bopdin , il a fait retirer le poinçon 
dans la canule après la ponâion , de fa- 

T 4 
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^9$ TUcu concernant " 

ijeTrecard çon qu'il laifle aux eaux la liberté dé 
courbe à écouler. Enfin , M. Foubert , ; Lith©to^ 
mobiîen'eft niifte renommé* a donné h figure cour- 
pas une in- he au Trocard deftiné en particulier à la 
^^J ponâion de l#veffie , & cette figure eft 
* 9 ^* réellement plus commode que là droite 
pour cette Opération. 

L- Anonyme maintenant, pour per- 
fùader au Public qu'il a enchéri fur les 
découvertes de ces Meffieurs, fupofe que 
ces grands -Maîtres. ^ qui ont bien eu k 
génie de donner toutes ces perfedions au 
Trocard , & en particulier la figure cour- 
be- à celui qu -on deftine à la pondionde 
la veffie par; l'hypogaftre, en ont man- 
que au point d'abandonner dans ce nou- 
veau Trocard les avantages effentiels de 
la mobilité du poinçon , qu'on a pro- 
curé à cet infiniment de tant de façons 
& depuis fi lpng-tems. Ce fait n'eft pas 
croyable ; mais s'il étoit poflible qu'il 
fut vrai-, TAnonyme pou voit fe difpen- 
fer de relever cette qmifïïon 4c d'y fu? 
pléer ; parce que l'invention du Trocard 
courbe de ces Meffieurs étant une fois 
connue , il pouvoir être affilé qu'aucun 
Chirurgien iie fe feroit avifé d'en faire 
faire qui n'eût jcommetotis le^Trocards 
ordinaires ? un poinçon mobij ; & aflu«* 
rément $iicun -dç ces grands hommes ne 
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Tùpèratïon âe la Taille. iff 
è'aviferait de publier cette circonftance LeTrocarâ 
comme une découverte 5 puifqu'au con- contbe à 
trairp, en oubliant d'y mettre ce poin-^^ eft 
çon mobile , ils feraient coupables de pas une in*- 
Pqmiiïion d'une çirconftapce commune vention de 
à la conftru&ion de tous les Trocardl. l nom ^ e# 
Voilà pourtant ce que le î** C** fait 
fonner fi haut 5 & comme une de fes 
découvertes importantes. On peut bien 
mettre ce Trocard a côté de fa Tenette 
à brifer la pierre, de fa fituation hori* 
zontale , & de toutes ces découvertes 
de nos Maîtres qu'il s'efforce de faire 
valoir comme forties de fa minerve. 
Quelle manie dans un homme qui a re- 
noncé au monde & à fes pompes , de 
faifir toutes les occaiions , mêmes les 
plus frivoles , de fe donner en public > 
comme un homme à découvertes im- 
portantes ? 

Ceft tout ce que je dirai , en paffant, 
fur ce Trocard , qui d'ailleurs eft étran- 
ger k notre difpute, 
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£p8 Tièces twternant 

OBSERVATIONS 

Sur la fituation la plus favorable qu'on 
puiffe donner aux Malades dans rpt- 
pération de la Taille* 

PAR L* A N O N Y M E, 

dateur du Lithotome cache. 

Recuti t T A faciIké de taiIIer le malade C0 * 

12. P . i85. I, > ché à plat fur fon lit , ou fur une ta- 
ble garnie , avec le nouveau LitJiotorns 
caché , a donné lieu à des obfèrvations 
jtrèseffentielJes pour le fuccès delaTailç 
Je en général. 

_ ï-'Anonirae qui a donné la defcrip»" 
tion de cet inftruraent , rapportée dan? 
Jes Journaux des Sçavans de Décembre 
J74&> & Verdun Novembre même an? 
née,% dit qu'il faljp.it donner au .mater 
de la même fituation que dans le grand 
appareil , pour le tailler ; mais ayant 
pbfervé depuis , tant parla pratique plu- 
sieurs, fois réitérée t que par des réfle- 
xions bien méditées, que cette fituation 
eft la caufe de la mort d'une grande par- 
çie de ceux qui périiTent de cette opéra : 
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TOpêratbnâe la Taille. '*&■ . 
don , par les accidens aufquch elle peut J*™** 
"donner lieu , il a jugé tres-neceffaire de dansl0p é. 
le prouver parles obfcrvations fmvantes. ration dp 

Prefque tous les Lithotomiftes font laTattle > 
coucher leur malade furie dos , d'une 
façon oblique , qui aproche plus de la li- 
£ ne verticale que 4e rhonfontale ; & 
ceux qui avoient penfé d'abord de le laif- 
fer entièrement couché à plat fur Je dos, 
font revenus à la pofition oblique, à cau- 
fe de la difficulté qu'ils trouvoient à ma- 
nœuvrer avec les inftrumens ordinaires, 
& auffi par ce que le malade ne leur fem- 
J>!oit pas aflez affujetti ; ils ne paroiflent 
cas du moins en avoir donné d autres 
j-aifons , cependant c'eA cette ikuatioa 
aue Ton impnopveici, _ , , r . . 
On n'entrera point dans la delcnp- 
.tion anatomique 4e la veffie , ni du refte 
du corps , fupofant les le&eurs fuffifam- 
juent inftruks.4e tout le furplus de cette 
matière , & on fe bornera à faire remar- 
quer , que la fixation prefque verticale 
du malade , quan<} Il eft fur la table pour 
y être taillé , joint au racourciffement 
du tronc par la jontfipn des mains avec 
les pie<}s , & à la prefllon du diaphra- 
gme fur tout le bas ventre , contribuent 
f repouffer fe fond de la veffie contre 
(on col par tout le yptejne m -»»teJtt»«». 
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' "5°° Pièces 'concernant 

' Situation De ce Méchanifme 5 il refaite qu'auiB* 
3jJ B %p" tôt que la veffie eft vuide d'urine , fon 
nation de la fond fe prêfente , même avec effort à 
T^iiie v par pentrée de fon col 5 & que dans cet état, 
rAnonimo. fi elle € ft un peu grande, elle forme des 
gouffets ou replis fur toute la circonfé* 
rence de fa cavité en s'aplatiffant ; ces 
gouffets font plus bu moins profonds x 
fuivant que la veffie eft plus ou moins, 
ample 3 & ainfi difpofés , ils fervent fou- 
vent de retraite aux pierres que la veffie 
contient : ce qui les éloigne plus ou 
moins de la ligne droite de fon cou 5 fui- 
yant la profondeur plus ou moins gran- 
de que la largeur de la veffie leur peut 
lournir; Une ou plufieurs pierres ainfi 
logées au fond d'un de ces gouffets ou 
replis r y font fermement affujetties par 
le fond de la veffie y comprimé contre 
fon col. Dans cet état on y introduit 
fucçeffivement les inftrumens de la Tail- 
le dont la tenette eft le dernier $& celui 
qui trouve prefqùe toujours la veffie 
vuide d'urine 5 elle ne peut donc alors 
trouver d'autre place pour s'enfoncer 
que celle qu'elle fait en repouffant le 
le fond de la veffie centre les inteftins 
qui le preffent avec élafticité ; de forte 
qu'ils 'ne-cédent qu'à la pulfion de la te* 
nette j-mais qui la *f«iveiît toujours d^na 
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î Opération âe la Taille. $oî 
&s mouvemens ;.& comme leur volume Çuatk* 
forme une efpeçe de Matelats très-flexi- . iïopj 
ble , ils ne laiflent point de vuide au- ration de 1» 
tour de cet infiniment ; il y eft toujours Jj** '.^g 
comme dans une gaine qui fe remplit mam ^ 
dès que la tenette fe retire 3 & dès qu'el- 
le s'ouvre , elle fe remplit de même par 
les replis de la veffie , que Ton eft tou- 
jours dans le rifque de pincer. Dans cet 
état' qu'elle aille de côté & d'autre , en 
avant ou en arrière , elle ne gagne rien 
fur la réfiftance du fond de la veffie, 
devenu élaftique par le volume des 1% 
teftins , qui revient toujours contre fon 
col. Si la pierre ne s'eft pas trouvée vis- 
à-vis du fond de la veffie lorfqu'elle skiV 
vuidée de fon urine 9 elle fe trouve hér 
ceffairement cantonnée dans un des re- 
plis de fa circonférence 3 & elle n'en 
peut fortïr , étant prefque toujours de- 
vancée par le fond de la veffie retenu 
contre, fon col par le volume inteftinal. 
L'Opérateur alors la cherche vaine? 
ment avec fa tenette , .elle n'y fçaurpit 
atteindre , fur-tout fi cette, tenette eft 
mue directement , & que la veffie foi): 
allez ample pour fournir un gouflet fort 
profond qui éloigne totalement la pier- 
re de la ligne droite , que la tenette peut 
parcourir >& la pierre s'en éloigne d'aiK 
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f : SînwttîoD tant plus que la tenette étant dans vûé 
ïu Pierreux g a j nie .._ j a pierre efr d* ns une autre par 1 
aeUTafiiei un repli en forme de cloifon > que la fle- 
pari*Anon. xibilité de la veffie forme entre la pier* 
^ Voyez^îa re ^ j a tenett e qui les empêche de fd 
vil 2 * * toucher immédiatement 5 quand mêmd 
fa pierre fe trouveroit à la portée de Fex* 
trémité latérale de là ligne droite qui 
peut être parcourue. Dans de pareilles 
cifconfiances , qtreîs âccidens n 'a-fart 
jpas à craindre 5 fi la pierre ( ce qui arri* 
ve fouvent ) fait boffe du côté de la te* 
ftette 3 mais toujours recouverte dW 
jreplE de là veffie ! POpérateur lent alors 
lîrrë elpéce de rêfiftaneé qui lui fart pré- 
fumer que c^eft la pierre : il ouvre plixà 
im moins fa tenette pour la faHîr 5 & il li 
pince effç&ivementv Mais quand il veut! 
la tirera le malade fe plaint fi vivement 
qu'il répouvante ; alors , où il amène 
tout ce qu'il tient, & dans ce cas quel 
malheur ! ou il quitte pt^ife > ce qui fa- 
blige à continuer de nouveau les recher- 
ches de la pierre ; enfin , après avoir cher- 
ché inutilement & très-péniblement peu* 
dant long-tems 3 dû il fa tire, ou il retire 
f iiïftrument ïeuh * 

* Cefi: ce qu'a vu le F**£** dans la Taille de Bef. 
Ifêrd;; fîtué horizontalement Eft-ce la faute de cette 
fkûation , eft ce celle du Othototoe caché ? il faut opter. 
Voyez ci devant les pag. 23p. 240. 

Digitized by VjOOQlC 



tOpèmionàe la faille: ^f 
'Ceux qui entendent cette matière V ^ u **»\ 
&-qui ont été plufieurs fois les triHes S^ 
fpe&ateurs de ces Opérations , fentent ranch deir 
feien qu'après un pareil travail , il en doit TailIe ' P af 
réfulter un déluge dé maux. La tenette l Anommi < 
n'aura prefque jamais été ouverte dans 
la veflîe , fans qu'elle y ait fait quelque 
contufion plus ou moins grande ; mais fi 
elle a pincé la pierre revêtue d'un repli 
ou bien un redoublement de ce même 
organe 3 que le poids des inteftins rou- 
lans & mobiles , aura forcé d'y entrer 3 
quand elle fe fera ouverte , & dans te 
cas eux-mêmes peuvent être pinces y alors 
les fuites font toujours funeftes. 

Mais un iircojfvément fréquent da 
cette fituation dii màlfcfë 5 c'éffqaeT0i f ' 
pérateur ne pourra jamais tirer la pierre' 
du premier coup fi elle ne fe trouve vis- 
^vis du fond de la veiFie , quand ce fond 
eft pouffé contre fon col après s'être 
vuidée de fon urine, ou bien il ellen'eft 
fort petite ; & dans cet état mêttie la 
velTie qui fe prefente fortement avec la 
pierre 5 peut être pincée par ces redou. 
blemens qui forment 5 comme une enve- 
îëpe à là pierre : il peut auiïi arriver ^ 
qu'y ayant plufieurs pierres ? une peut 
être trouvée 5 & que les autres ne le 
foient que très-difficilement où point du 
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|ô| Traces cmcemmi 

, Situation tout , furtout fi la veffie eft fort arapîel 
aS'^ Ona vu dans ce dernier cas qu'une pkrrô 
gtiondeia du poids de fix à fept onces a été très- 
*> iHe * P ar difficile à trouver à nud > & dans ces 
nomm ^ fortes de cas, il y a eu très.peu de ma- 
lades qui n'en foient péris. 

Il n'y a donc que deux circonftances y 
où l'Opérateur trouvera promptement la, 
pierre dans la fituatiqn oblique du mala- 
de ; ou lorfque la veille eft racornie , ou 
naturellement petite , ou bien lorfque la. 
pierre fe rencontrera vis-à-vis du fond de 
la veffie 3 quand elle fe vuide de fon uri- 7 
ne dans Pinftant de fon ouverture par* 
^Opération* Dans tous les autres cas^ 
quelquliabile & prudent que fbitfOpé^ 
^ rateur, il fera rarement à l'abri d'une- 
recherche plus ou moins longue 5 fuivânfe 
que la velue fera plus ou moins ample t) 
& il évitera difficilement les contufions ; 
ou les tiraillemens en quelque degré,, 
qui eauferont des accidens proportion^ 
liés/ bailleurs 5 c'eft toujours un incon^ 
vénient fâcheux & tres-douloureux , d'êv 
tre obligé d'introduire & retirer plu* r 
fleurs fois la tenette , auiîl-bkn que lo| 
doigt \ après les douleurs excefïïves que~ 
lé malade a déjà fouifertes par fOpéra- \ 
tîon du grand apareil.. 
Ne pourra-f on^pas ajouter à cette dé- 

monftfatiori* 
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opération de la Taîliè: \M 
taxation , q0 ' 0n a réputé bien fou- & - taaHoa 
Vent une pierre comme adhérante ou ren- duP *«*3 
fermée dans un lufte, lorfau'elle n'étoit danH '°P^ 
que dans un repli latéral dé la veffie ? & S*S 
même avancer que les adhérences de **»«*££ 
toute autre efpéce,font très-rares, quoi- 
qu'il y en ait des exemple?, excepté celle 
des pierres qui fe font trouvées en partie 
dans les Uretères , ou qui ont crû entre 
les lames delà veffie dans l'endroit que 
J extrémité de ces canaux parcourt. 

Au furplus , les exemples des pierres 
•qu'on a tirées tant de fois avec des te- 
nettes courbes , logées ou retenues der" 
nére les os pubis , viennent à l'apui de ce 
•jui vient d'être démontré. 

De toute cette expofition , il réfulté 
évidemment que la iituation prefque 
jtrerticale du malade qu'on taille, peuc 
être mortelle pour un grand nombre „ 
& qu'elle eft au moins très-dangereufe 
pout tous ; pour remédier a cet incon- 
vénient » il falloit trouver un moyen 
d'entrer aufll fûrement , ou même plus 
encore dans la veffie du malade j oiioi-' 
que couché à plat fur le dos , & fans 
craindre de faire de -fauffes routes, ainii 
qu'on le faifoit dans la fituatiort ordinai- 
re. Cette reflburcefe trouve parfaitement; 
///. Fartie, y 
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- -Situation dans le néuveau Lithotome caché , pàiïè 

duPierreui e l'Opérateur qui s'en fert , n'a poine 

ÏSi" dït d'autre embarras , que celui de faire fort 

Taille , pat j nc ifion aux tégumens & grailles , pour 

i'Anonime. p arven j r à. la partie de la fonde la plus 

Taillante , pour y introduire ledit inftru- 

ment » & le gliffer dans la velïie fans 

aucune difficulté , quelle que foitla fitua* 

tion du malade , reconnoître la pierre , 

& incifer le trajet en fe retirant. Toute 

cette manœuvre fe fait fans la moindre; 

gêne pour l'Opérateur , & avec la plus 

grande fureté pour le malade. < 

Les avantages dé la lituation du ma- 
lade couché à plat fur la pofition contrai- 
re, pleine de dangers , font incontefta* 
blés ; parce que les inteftins relient tout 
naturellement fur la partie poftérieure de 
la capacité du ventre, & laiffeht la veffis 
libre dans fa place * & fon fond fe trou- 
ve éloigné de fon cou à proportion de 
fa grandeur* fur-tout fi l'on a eu foin de 
vuider les inteftins j par une ou plufieurs 
purgations & lavemens antécédens j 
auffi-bien que de les entretenir dans cet 
état par un régime liquide qui aura dû; 
être obfervé entre ces évacuations , & 
l'inftant de l'Opération. Alors, quoiqu'on 
©uvre la veffie, & qu'elle fe vuide dj> 
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ÎÙpèration âe la^àM ' §#£ 
m urine, fon fond ne vient point heur- Mtem 
ter le bout des inftrumehs } la pierre fé dupierreux 
prefente d'elle-même à la ienette , par- darisI '^ é * 
ce qu'elle tombe librement à la partie tÏÏÏÏ^ 
la plus baffe de la veffie j n'étant rete^ l ' A, ">nii*a 
Hue par aucun de fes replis. 
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•4o8 : Mices concernant 

h a s i/r u A T i ON 

; DU PIERREUX, 

DANS ^OPERATION DE LA TAILLE 

PAR LE BAS APAREIL, 

Déterminée par les régies de TArtJ 

Mémoire lu à V Académie des Sciences de Romn^ 
h Mardi \z Mai 1750, 

Par M. & E C at; 

E divife toutes les méthodes de taille^ 
en haut apareil ? & en bas apareil. 
Le &##/ apareil eft la Méthode dé 
tirer la pierre par une incifion au deflus 
du pubis ; je comprends fous le bas apa- 
reil) dont il eft principalement queftiont 
ici 3 toutes les méthodes de tailler , qui 
pratiquent P-iiTuë de la pierre au-deilous 
du pubis 3 foit fous les bourfes 5 comme 
dans le grand apareil , foit au-deflus & à 
côté de Tanus , comme dans toutes les 
efpeces de Fapareil latéral. 

Un Art aufïi effentiel & auffi fur que- 
la Chirurgie 5 s'exerce par des régies, & 
c'eft fur ces lok fondamentales qu'on 
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T } Opérât ion de la Tmïïel § ag 
Soft fixer les manœuvres , &~efl parti* fiâtoaRôS 
çulier la fituation des pierreux dans fO- S^S 
pération de la Taille. ' < ■ -jfetioirdei* 

L La première régie générale de là Taiii^pa* 
fituation du fu jet dans toute Opération ^* ^ 
de Chirurgie, eft de le placer de façon que 
la partie fur laquelle on doit opérer fe 
prefente à l'Opérateur d'une manière k 
rendre fes manœuvres fures & faciles, t 

II. Une féconde règle auffi importante 
que la première ,.& qui eft propre ausë 
Opérations de l'extra âtï on des corps nui- 
îibJes 5 eft que cette fituation du fa-jet fa* 
vorife 5 autant qu'il eft polTible 5 la forûe 
©u Pextraélion de ces corps ou matières; 

III. Une troifiéme régie tout à fait par- 
ticulière à PextraéHon çfe la pierre de /a 
veffîe, eft de donner à cet organe en 
particulier 5 la forme la plus propre à 
nous permettre d'ouvrir la veffie > & de 
tirer la pierre , fans blefîer les organe^ 
qui la contiennent- 

Par notre première régie générale de 
la fituation du fujet, celle d'un pierreux 
à tailler par les méthodes du bas apareil 
doit être telle que Tan.us foit en beau 
jour ^ vis-à-vis de l'Opérateur , à uns 
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%&%m$m hauteur où je. jeu de fes mains a le plu* 

** l vS? <? e liberté "te d'aifance & que les tégu- 

finit mens en foient tendus ; ce qui s'exècu, 

taille, paj |e en le" plaçant fur une table ou (ur un 

îlkfcÇ& Ht * d'environ deux pieds dix pouces 

de haut, mefureprifefur le matelas apla, 

fi parle poids du Sujet , les ctuffes pliées 

versle ventre s les jambes vers les cuif- 

fes ; & pour que cette fituation foit fixe 

$ fûre , ces extrémités inférieures font 

attachées avec les fupérieures. 

Ges préceptes font communs à toutes 
les efpéces du bas apareil 3 parce qu'en 
toutes , rinçifion fe place aux environs 
«Je i'aiius. . 

Il 

Quant H la deuxième régie qui pres- 
crit de donner au fujet une fituation qui 
favorife la fortie du corps nuifible , ou 
fon extraction ; c'eft-à-dire , qui donne 
^ ce corps une pente vers j'ifluë , une 
pente par laquelle il s'offre , pour ainû* 
dire, à l'Opérateur, à fes tenettes , lui 
évite les laborieufes & périileufes recher- 
ches , & rende par là l'opération aufli 
prompte qu'heureufe 5 cette fituation fa-? 
vorahle , dis-je , dont la néçetTjté eft fi 
évidente , fi eiTentielie , doit être diffé- 

f 'Çolet, page $2%. cinquième Editioa. 
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TOféruikn ie lu Tdîlîe. 3 ï£ 
fente , félon les différentes fituations LafittiaE©*! 
jnêmes de Pifluë ou de Pincifion , par ra- ^5^ 
port au bas fond de la vefTie> auquel elle râticm^ia 
doit être inférieure pour qu'il y ait de la ^ e ^ 
pente, & par conféquent cette fituaùon * e ■ * 
du fujet , pour être méthodique -, doit 
être différente pour chacune des efpé* 
ces du bas apareit 

Pour entendre ce que je vais dire fur 
ces fituations 5 il faut fe rapeller que la 
partie de Porgane des urines , qui eft in- 
téreflee dans l'Opération de la Taille au 
bas apareil , forme une courbe confidé- 
rable 5 quoiqu'un peu irréguliére, depuis 
le bas fond poftérieur de la veifie jufqu'à 
Tattache du ligament fufpenfeur du pria- 
pe 5 & cela non fbutepiéne par Ja-fitua- 
tion de ce ligament à la partie antérieure 
du pubis y mais encore par la forme 
concave de Pos facrum & du coccix qui 
foutiennent le reâum, la veffie , les pro- 
ftates& le commencement de Puréthre* 
Cela pofé , pour donner de la pente aux 
corps nuifibies vers Tiffuë. , • . . 

■ $. 1. Dans le grand apareil , dont Pin- 
cifion eft placée au-deffas des bourfes > 
c'eft-à-dire , à un endroit de Pextrémité 
antérieure de cette courbe , fort éloigné 
de Pautre extrémité , & par conféquent 
fort élevé * il faut néceflairement mettre 

■y* 
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çt^BâBon ] e Sujet dans une fituation plus apr#* 
ïSSaJé* chante delà verticale y que de l'horizon,; 
ïationdeia taie , fans quoi l'incifiori extérieure de-- 
Taiiie, par me ureroit toujours fupérieure au fiégti 
*»' J s** de la pierre & à tout le refte de Ton % 
fufi ; de plus , celle-ci reflant trop éloi* 
gnée de la tenette , l'Opérateur feroie 
obligé delà pouffer fi avant que Tes bran* 
çhes s'en trouveraient engagées affez 
loin dans l'incifion pour nepouvoirplus 
ïes ouvrir & faiiîr la pierre ; delà les re? 
cherches 5 les tentath'es continuées, les 
totirmens répétés ; delà les contufions , 
inflammations &c. & même l'infuffifan, 
ce de toutes ces manœuvres dangereu, 
fes , qiiï après tant de douleurs, laiffent 
encore la pierre pour mettre le comble 
9U malheur du patient, 

Je ne diflimulerai point que la pente 
qu'on donne aux organes intéreffés dans 
Î^Qpération de la Taille , produit quel- 
quefois un petit embarras opofé au pré, 
cèdent , e'efi: de placer la pierre fous le 
çloud de la jonction des tenettes, & 
par conféquent hors de la prife de fes 
fp&rds-, mais pour fentir combien cet em, 
barras eft léger en comparaifon du pre-? 
inier , il fuffit de fçayoir que dans le der- 
nier cas 5 nous touchons la pierre du bout 
iadoi^t ? <|Me îious pouvons la pQufieç 
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jpù bon nous femble > & porter dirééte? L|^u^qi| 
jnent fur ce corps, fansiifque de bleffer fSrSS 
le corps de l'organe , les tenettes , les wti<wi^ 
crochets ou cuilliéres , & tels autres Inf- ïai! ^>;R?f 
trumens .convenables qu'il nous plaira M * - - ^ 
d'employer kibn extraction. 

Tels font les motifs qui ont détermi- 
né nos fages ancêtres Lithotomiftesâii 
grand apareil à mettre leurs Sujets fur 
un plan incliné d'environ 6% dégrez de 
hauteur r mefure prife du bord de leur 
fauteuil k l'endroit du doflier où peu* 
vent répondre les épaules d'un homme. 
On peut voir la figure de cette chaife 
dans Toîet , pag, 122. 131. de la cin- 
quième Edition , ou pag.,67. 74. de la? 
quatrième ; & ce font ^èsmiêmes motifs 
qui ont forcé quelques-uns des Litho* 
tomiftes modernes au grand apareil , à 
revenir à cette ficuation dont ils avoient 
voulu s'écarter. N'attribuons donc pas 
la néceffité de cette fituation dans le 
grand apareil au défaut de leurs inftru- 
mens , qui font très-bpns & très-bien 
imaginés pour ce qu'on fe propofed'en 
faire ; mais à la nature de Tapareil mê- 
me, ou à la fituation de l'incifion qu'il 
prefcrit. 

§. 2, Dans notre apareil latéral 3 l'in- 
dfiQn étant placée beaucoup plus bas 
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Caïîcàatfbn au-de$us & àçôté 4e l'anus , c'eft-à-dîre 

racïondèiar^Oiiifirde fon <extçemite intérieure , 1* 

t$M &*■ etorfee ixpt reftë à parcourir au corps 

Wf1ee«î étranger eft moindre, ainfî ypour r*n, 

dre l'endroit ouféjourne ce CQfpè.|&pé« 

rieur, â icdai de rifluë s i! y a moins d'in- 
êlin&tion à donner au tronc $a Sujet 

mais il lui faut toujours une certaine 
pente , c'eft pourquoi nos tables à tail, 
ht portent un pupitre en plan incliné 
d^nyiron vingt-fix dégrés d'élévation ; 
ee plan placé à fept pouces du hord.de 
k ; table , fur Jequel pofe le facrum dit 
SwjèCïj fe trouve déduit par cet allonge» 
âïent à environ vingt-trois degrés , .élé» 
vation peu confidèrable , mais fuffifante; 
pour tous les cas ordinaires dans cet 
«pareil. - 

-$.■'3. On pourroit donner encore moins 
de pente à l'iffuë dans les efpéces de l'a. 
pareil latéral qui ouvrent les tégumens 
tout-à-fait sa .côté êo l'anus & la veine 
dans fon fond ; mais pour n'en point 
donner du tout, ou pour fîtuer le Sujet 
horizontalement i 41iàudroit tirer la pier- 
re par -une direction perpendiculaire au 
bas fond de la veflie où féjourne la pierre, 
il faudroit placer fon incifion fous le fa- 
cmm vers l'échaiierure iichiatique , c'eft» 
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h.âlre, où il eft impoflible de la placer. Uftoittai 

Mais , dira quelqu un , dans le haut dans ,. 0pé , 
apareil , l'incifion , loin d'être placée au- ration de i* 
delta dufiége de la pierre,eft tout-à-fait ™ C *.J* 
au-delfus ; la fituatioii ci-devant prefcrite ' •* 
ne But donc pas une loi. 

La loi générale a lieu dans le haut 
apareil comme dans tous les autres ; 
mais, i°. Elle ne peut pas s'y exécuter 
directement ou littéralement , parce 
qu'en ce cas-là , elle feroit contradictoi- 
re à la première -régie de la fituation du 
Sujet, qui eft que lelieu de l'incifion dok 
fe présentera l'Opérateur en beau jour, 
& à portée de lui donner toute l'aifanca 
pofîibledans fes manœuvres ; toutes con* 
dirions qui exigent qu'on place furie dos 
& fur un plan incliné des fefTes à la poi- 
trine le Pierreux qu'on veut tailler au 
haut apareil , au lieu que , pour lui don- 
ner la pente prefcrite littéralement par 
la féconde régie , il faudro'tt le mettre 
fur le ventre , comme on le tait auiïi des 
que le Chirurgien a exécuté ies manœu- 
vres. 

2°. Si la féconde régie ne s'exerce pas 
ici à la lettre, au moins s'y trouve-t'ello 
encore exécutée quant à l'efprit ; car 
î'efprit de cette loi eft de fituer le fiijee 
de façon que le corps nuifiblefe preiea- 
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j&iftuatïon te d'abord aifément aux tenettes 5 U 
dans ropé- ^ u0 ^ contr ^uë merveilleufement une 
ration delà iîrue perpendiculaire au fiége de la pier-» 
Taille ,-par re • Or tout celafe trouve exécuté dans 
MflcCac. ^ f ltuat i on . p 0Ur le haut apareil 5 qui 
porte la pierre à Textrêmité pofterieure 
du bas fond de Ja veflie ; il eft donc en* 
core vrai ici que la pierre s'offre aifé* 
ment & directement à la tenette, & il 
eft fort indiffèrent 3 pour Faccomplifle- 
ment de la régie 5 que ce foit la pierre 
ou la tenette qui fafle les avances, dès 
que cela eft poffible r facile 3 &c nulles 
ment contraire au refte des manœuvres 
de rextradion. Mais qui eft-ce qui ne 
fent pas que dans toute autre méthode f 
par exemple , dans toutes les efpéces de 
l'apareil latéral qui placent rifluë au cou 
de la vefîie 5 à la partie antérieure du bas 
fond de cet organe 5 donner aux Pierreux 
une fîtuation qui jette la Pierre dans les 
replis poltérieurs de ce fond , c'eft fe jet> 
ter de propos délibéré dans des difficul- 
tés dangereufes , & peut-être dans rim- 
poiîibilité de tirer la Pierre. Pour un cas 
où vous trouverez une Pierre logée dans 
un replis antérieur , vous en rencontre- 
rez cent où elles feront enfoncées à Tex* 
trêmtté poftérieure de fon bas fond , dans 
les parties latérales du baffin , à côté du 
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w ^pêratién le la Tafflt: # $15?. 
j e #:um dans !es hommes * du vagin &du La'fftuatfoa 
teétum dans les femmes , vers les échan- Jj^fSJJ! 
criires ifchiatiques , où j'ai eu occafion ration de la 
^obferver des enfoncemens à loger des TaMe, par 
pierres de plufîears onces. Une Pierre ne Mft e au 
peut s 7 être logée dans un replis antérieur 
de la veffie 5 que dans un tems où le ma* 
Jade fe fera couché fur le ventre ; vous 
en apercevez-vous avec la fonde- intro- 
duite pour l'Opération de la Taille , le* 
vez feulement avec une légère fecouffe 
lebaflin du Sujet , la Pierre délogée tom- 
bera fur le bas fond , & la Ctuation in- 
clinée vers le cou l'y ramènera d'abord 
à la portée des tenettes ; au lieu que fi, 
ayant placé le Pierreux contre les régies, 
horizontalement 3 par exemple, vous fen* 
tez la Pierre logée dans le profond de h 
veffie , & que vous mettiez le Sujet fur 
fon féant pour la faire revenir vers les te- 
nettes , elle obéira ; mais vous n'aurez 
pas plutôt recouché à plat votre Sujet , 
pour faire l'extraétion , que la Pierre re- 
tournera dans fa retraite , &c vous for- 
cera à donner au baffin du Pierreux la 
pente confiante qu'il eft nèceffaire qu'ait 
le corps nuilible pour le fuccès de l'Opé- 
ration» 
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I IL 

lafituatïbîi §. ■ i. Paria troifiéme régie particulière 

daJsî'oT à îa Lithotomie 5 on tàclie de donner à 
r^on deïa la veffie la forme la plus propre , foie à 
Taille , par procurer une ifïuë* fok à nous permettre 
M. leCat. £ e failîr & de tirer la Pierre. 

Cette régie de conformer la veffie pour 
îa Taillerie peut regarder que les deux 
terris de cette Opération ; fçavoir , celui 
dans lequel fe fait Pincifion ou Fifliie , & 
celui dans lequel fe fait Pe^tradion. 
; Ceft pour donner à TOpérateur les 
moyens de faire une iffuë avec fumé & 
facilité 5 que dans le haut apareil, &dans 
celai de M, Foubert* on diftend le corps 
de la veffie par des injeâions «, ou par 
des rétentions préméditées de Purine , 
qui pouffent les parois de cet organe au- 
devant du Lithctome. 

il fëroit fans doute auffi avantageux 
pour les manœuvres de Textraâion , que 
pour celles de Fincifion, que les parois 
de la veffie fuffent ténues ainiï écartées ; 
niais il n'y a qu'un fluide qui puiffe-le 
faire , & la veffie û'eft pas plutôt ou^ 
verte, que la liqueur 5 qui écartoit fes 
parois, s'échape , & les laîfle retomber; 
Il n'y a pas d'aparence qu'on trouve ja* 
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lAiis d'expédient capable de fupléer à jjflg^ 

ce liquide. . # ; dansiopî 

6 2. Quelques-uns fefont imagines mion de u 
qu'en fituant le Pierreux horizontale- ™"f'P* 
nient , les inteftins fe trouveroient re- ' " 
pouffes vers la poitrine , qu'ils cefferoient 
de comprimer , d'afFaiffer la veffie , & 
que par-là fes parois refteroient dans un 
écartement à peu près pareil à celui que 
leur donne la plénitude de ce fac. 

Pour fentir le vuide d'une pareille 
idée , il ne faut que faire les réflexions 
Vivantes. . . i°. La veffie eft logée dans 
le petit baflin , ou , fi vous voulez, dans 
le fond du baffin. Ce baffin , même dans 
la fituation horizontale , eft la région la 
plus baffe de la cavité du bas ventre, 
l'os facrum & les vertèbres des lombes 
formant une efpéce de précipice , ou de 
pente fort roide vers ce fond ; or ce 
vafeainfifituè, lors même qu'on eft cou- 
ché a plat , eft totalement rempli d'in- 
teftin ; il le feroit encore , quand on don- 
neroit au Sujet une grande pente vers la 
poitrine ; combien ne l'éprouve-t'on pas 
dans l'Opération du Bubonocéle où l'on 
prend toutes fortes de mefures , pour 
éloigner les inteftins du baffin , où l'on 
opère néanmoins à la furface de cette 
cavité , & où l'on a encore cuielquefois 
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tàèuatîon tant de peine a vaincre rimpulfîon iè 
iu Pierreux ces parties vers cette région. 

ds " sl 'd P u ^ n a ^ n ^ s ^ onner cette fituatioa 
Taiîie, par renverfée au Pierreux dans la Taille art 
M-ieCac. j iallt apareil 3 & cependant nja-t'on pas 
vu que des Lithotomiftes ayant ouvert 
Ja veffie diftendùë, & ayant laiffé échap- 
per & le liquide & les parois de cet or- 
gane 3 celui-ci s'eft affaiffê dans le fond 
du badin 3 & a fait le tourment & du 
pauvre Opérateur & du malheureux 
patient. 

Si 3 malgré um iîtuation renverfée* 
malgré les extrémités tant inférieures 
que fupérieures, libres & étendues , les 
inteftins fe portent toujours avec force 
vers le baiîin , & compriment la veflie ; 
fi dans les cas mêmes où on les fou tient 
avec les doigts , cet organe s'affaiffe da 
lui-même , que fera*ce dans toutes les 
efpéces de la Taille au bas apareil , où 
les cuiffes du Sujet font néceffairement 
ployées contre fon ventre , fes bras ra- 
menés contre fes cuiffes ;en un mot, où 
les extrémités & le tronc ramaflés en un 
peloton , ajoutent à la fîtuation naturelle 
des inteftins fur la veffie 3 une compref- 
fion extraordinaire de ces organes. Ajou* 
tons à cela une circonftance qui produis 
roit cette compreffion 3 indépendament 

de 
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%è cette attitude ramaffée , & même LaSftuatîon 
dans une poflure entièrement opofée, da^st'cTé*- 
] v a Taille étant l'opération la plus doù- ration dite 
loûreufe, îa plus cruelle de toute la Chi- Taiiie, pat 
rurgie , quelque courage qu'ait le m a la- M ' leCat; 
de , il fait , pendant ces terribles mo- 
mens > des cris continuels D ou des efforts 
perpétuels pour retenir lès cris ; dans 
Fdn & l'autre état îe diaphragme apla- 
ni vers le ventre 5 pouffe avec violence 
les inteftiné vers le baffiii , & j'ai vu par 
cette feule cifconftance dans une bubo- 
rtocéle pratiquée fur un Sujet de douze 
ans très-criard 5 la réduction de Finteftiri 
fendue abfolument impoffible. 

Comment donc pourrions nous concè- 
voir la moindre ëfpérance d'éviter cette 
impuifion desiritcftiris ,âu fond dû badin 
dans une attitude & des douleurs pareilles 
à celles de !à Taille : Céft fe faire une ilîu- 
lion deftituée de tout fondement que de 
s'y attendre j & cette illufion eftdù plus 
gfand danger dans la pratique : perfua« 
dé qu'en fltuant fort Pierreux horizon- 
talement 5 ou plus renvérfê encore , cri 
a prévu à toutes les efpéces d'afFaiflfe- 
mens de la veflîe , tant fporitanés que 
forcés , on portera contre fes parois fil- 
péneurès repliées vers fon cou des inftru- 
ïnens pointus ou tranchans qui les ou-* 
UL Partie* X 
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^Situation V rlront ; la poftnre renverfée ayant pofi 
luPierreux tà Je cor p 3 nuifible à l'extrémité pofté-i 
SînSet rieure du bas fond de la veffie , & la 
faille , par C ompreffion des înteftins enfonçant ., 
ai le .pat. entfC ce cor p S Se rilluë , les parois fupé- 
rjeures de ce fac nerveux en un ou plu- 
lieurs replis , la tenette , dans l'impolTi- 
bilité de faifir une pierre ainfi reculée , 
comme on l'a vu ci-devant» ne pincera 
que ces replis , & portera des coups mor- 
tels au malheureux pacient. Si cet acci- 
dent arrive avec toutes les précautions 
propres à l'éviter , avec les fituations du 
Sujet inclinées & difpofées à amener le 
corps nuifible dans le bas fond antérieur 
de la veffie, & l'offrir aux tenettes ; à 
combien plus fortes raifons ne doit-on 
pas le craindre en abandonnant toutes 
ces précautions imaginées par les plus 
grands Maîtres de l'Art, & en introdui- 
fant des procédés qui y font entièrement 
opofés. Puifqu'il eft impoffible de don- 
ner aux parois de la veffie cette confor- 
mation falutaire de notre troifiéme ré- 
gie , excepté dans les incilîons pratiquées 
au haut apareil, & dans celui de M. Fou- 
bert, le.feul expédient qui refteauxLi- 
thotomiftes eft donc 3 i °. De donner au 
Sujet les fituations qu'on vient de pref- 
crire pour amener le corps étranger à 
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la portée de Tes initrumens. i°. De ne Ufimatioii 
tiouiler clans h cavité de l'organe pré- duPiwrewÉ 
cieux qui contient la pierre , aucun inf- ration de i« 
trutnent ni pointu, ni tranchant par fon Taille, pat 
extrémité introduite, & en particulier M -^ CaE * 
de répudier toutes les. machines de PeA 
péce de celles qui l'ont déjà été, pour de 
Semblables raifons 5 de l'opération du 
bubonocéle. 

]e n'ignore pas que des premiers Li* 
thotomiftes de l'Europe, k fapareil laté- 
ral , ont fitué leurs Sujets horizontale* 
tnent j en leur relevant feulement Ja te* 
èe ; mais je fçai auili que de très-grands 
Maîtres qui ont été emprefles à les voir 
opérer & à les imiter , quant à la mé- 
thode générale, ne lesontpoijiç du toqt 
fuivis dans cette circonflance ; je fçai en- 
core que ces premiers Chirurgiens a voient 
au moins la prudence de n'introduire 
aucun inftrument tranchant dans la vef- 
fie , ayant la précaution dé couper la 
proftate 9 & la partie voifme.de furéthre 
de bas en haut 7 & par cohféqucnt de 
dedans en dehors fur la cannelure de la 
fonde j prenant même toute3 fortes de 
niefures pour ne pas blefîer la velîie avec 
îegorgeret ;loin d'être allez hardis pour 
y pouffer des inftrumens traachans > cela 
que je viens de défigner. 

X i 
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La'iîtuatîon En vain m'alléguera-t'on des kccM 
du Pierreux en faveur de ces inftrumens profcrics ; on 
mionïiâ P eut s'en être fervi fans les avoir pouffé 
Taille., par dans la cavité de la veffie , fans les avoir 
M.ieCat* tiré ^ ou k peine tiré de leur guaine, 
s'ils en ont ; on peut s'en être fervi pour 
éviter les incifionSy * & fous les dehors 
d'une Taille latérale , avoir fait une Tail- 
le au grand apareil. Enfin l'événement 
ne fçauroit rien prouver en faveur d'un 
procédé démontré d'ailleurs irrégulier* 
En louant l'Opération comme heureufe* 
on fera toujours en droit de blâmer la 
conduite du Chirurgien comme témé- 
raire 5 & de dire à un tel Opérateur $ 
qu'il a été plus heureux que fage. 

? Journal de Verdun, Avril 1749, p. 315. 1. 27,' 
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R EPLIQUE 

DE M, LE CAT, 
AUX RE' FLEXIONS 

DE L'ANONYME,* , Pag ^ 

de ("ou 



Qui fervent de réponfe au précèdent Mémoire de f0!1 Re 



<fc trtf Académicien s * 
<? £7 iî 

LA SITUATION DU PIERREUX &c, 
LETTRE 

^MESSIEURS LES APROBATEURS 
DE CES REFLEXIONS. 

Declivi ex antro delabi pondère cogit* 

j.VJL ESSIEURS3 

Vous avez cru reconnoître dans les 
réflexions de l'Anonyme, que cet Auteur 
foucenoit par de &w;;A raifons > ^ #z*V/ 
tfW/V avancé fur les avantages de la fi* 
iuation horizontale dans 1 "opération de la 
Taille. Ceft le fécond Point de notre 
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Replie démêlé, qui me refte à difcuter. Votre 
de m. le p ro tiitè m'eft trop connue , Meffieurs* 
£ons X t pour douter un inftant que vous ne 
i'Aapnime. foyez aprobateurs de bonne foi : c eit 
à moi , qui ai tant à coeur l'honneur de 
vos fuffrages , de vous déveloper les in- 
fidélités & les fophifmes de l'Auteur , 
qui ne vous a trompé que parce que vo- 
tre droiture vous a empêché de l'en 
fouoconner capable. C'eft le parti que je 
prends , Meilleurs , dans la perfuaiiôn 
où je fuis que vous blâmerez fes erreurs, 
avec la même ingénuité que vous avez 
aprouvé l'Ouvrage qui les contient. 

La queftion fur la fituatian du pier- 
reux dans l'opération de la Taille a deux 
Parties , comme celle qui regarde le Li-« 
thotome caché. 

La première Partie qui n'eit que pré- 
liminaire, concerne l'invention delafi- 
tuation honfontale que l'anonime înli- 
nuë- être due à des Ùbjervatims . . , 
?a§ ° I87 ' plufieunfon réitérées. . . à des réflexions 
bien méditées , auxquelles ion nouveau 
lithotome caché a donné lieu ; Il avoue , 
à la vérité , que quelques Lithotomiltes 
avoient $ abord penfé a donner cette il- 
tuation à leurs Sujets , mais il ajoute 
qu'ils font revenus à la fituanon oblique. 
La tonde Partie , qui fait propre 
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T Opération àe la faille. 32? 
tnent le fond de la queition 3 regarde le Réplique 
parallèle entre la fituation inclinée &J e a J^ré! 
i'horifontale , & la prééminence due à unions 4 
Tune des deux. l'Anomal 

%. I. Le F** C** obferve dans fa 
differtation fur la fituation du pierreux 
qu'on a vu p. 298- qu'il a fait une gran- 
de faute en 174-8- dans la defcription de 
fa méthode , de confeiller de donner 
dans l'opération de la Taille , la même 
lituation que dans le grand apareil ; c'eft- 
à-dire , la fituation inclinée de la tète à 
l'anus , fui vie par tous les Lithotomiftes 
de France , & prefcrite par M. Fal- 
conet même , dans fa Sçavante Tfiefe 
fur l'apareil latéral. * Le F * * C * * 
éclairé pour les objervations & les ré- 

* JEtro totofupino eorpore , ut in Celfico apçaratu. 

Le Malade étant couche à la renvirfe comme dans le 
mit apareil. Or tout le monde fçait que dans le pe- 
tit aoareil , comme dans le grand , le Malade ett nus 
djns'une fituation inclinée , mais beaucoup plus rele- 
vée que la nôtre , c'elï à-dire , plus aprochante de la 
verticale ; celle que Celfe même prefcrit (in Celftco ap. 
taratu ) eft fi relevée , qu'il veut , comme Tolet , 
qu'un homme fort tienne le Pierreux fur fes genoux 
pendant qu'on le taille ; & fi le Pierreux eft trop ro- 
bufte pour qu'un homme fuffife à le tenir , il prefcrit 
d'y en mettre deux , mais il ne fe départit point de la 
fituation du Sujet fur les genoux de ces hommes ; ce 
qui démontre fon attitude très relevée malgré la fitua- 
tion «-enverfée ; agro totofupino eorpore- C'elt a cette 

X 4 
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3*8 Tîéces concernant 

ïiepiigne -flexions bien méditées que nous venon| 
3e M. le ^'annoncer > le détermine pour la fitus- 
fSs de lion honfontale , fans fe foucier de ren- 
l'Anonime, <]re , premièrement , hommage de cettç 
méthode au Frère Jacques, qui en faifoit 
iifage 3 félon Dioms , p. 242 , & enfuite 
aux célèbres Anglois Meilleurs Chefel- 
den 3 Sharp 5 &c qui s'en fervent actuel- 
lement & depuis fort long-tems. II nous 
dira encore qu'il n'en avpit pas entendu 
parler y quand il a compofé cette d.iffer- 
tatiqn; car il a le talent de fe perfuader 
d'avoir imaginé tout cç qu'il a apris des 
Recouvertes faites au centre des plus 
grands Hôpitaux , & par la pratique Ja 
plus pombreufe & la plus réfléchie : Mais 
ce qu'il y a de plus plaifant encore ici ; 
c'efl que cette fîtyation horizontale y ainÇ 
que la facilité d'épargner au Malade le 
*F*g, 51.- terrible prêparatif de lèchaffauî^ * ii l'a 
^ e i onRe " découverte dans fon nouveau Lithoto* 
?u?îî# me caché , comme une perfection partie 
culiére à cet infiniment. Quelqu'envie 
de piaifanter qu'infpire une pareille allé- 
gation , je me fuis néanmoins contenté 

çlrconfhnce 9 & k la figure ployée du Pierreux , que 
Celfe attribue la facilité de faiilr la pierre. Ex quitus 
èvenit ut inter ilia Jlnus fup.gr pubem fine ullis rugis fit 
exientus , §? *9 anguflum compuifa vefica , facilius cal* 
cuîus cnpi potfit. Cornelii Celû de Medicinâ, L vu» 
in foL Bafiîeas, p, 5250 
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f Opération âe la Taffle. %i9 
JJe répondre férieufement au F* * C**; d R|g^ 
quant a cette dernière facilité , que de- c^^X 
puis Franco jufqu'k M, Louis > prefque flexions tfe 
tous les Lithotomiftes>& je pourrois dire VAnonimc. 
tous les Lithotomiftes, fans m'excepter , 
avoient pratiqué cette fituation dans cer- 
tains cas , & il efl évident qu'il n'y a au* 
tune efpéce d'infiniment du bas apareil 
avec laquelle on ne puifle tailler fur ua 
lit & dans la fituation horizontale, com- 
me avec fon inftrument 5 &; avecles mêmes 
avantages ou defavantages. Il réplique 
çrès-gravement k ce raisonnement , que 
je n'ai pas connu la préférence effentielk 
que mérite cette fituation , qu'il me fera 
ailé de faprendre àzmja dijjertatwu ♦ . • 
qu'une expérience guidée par la réflexion 
yne Y aux oit fait connoùre. 

Nous verrons dans un moment , le* 
quel du F ** ou de moi , connoît mieux 
|es avantages & les dangers de cette 
fituation 5 '"& qui de nous deux eft plus 
capable de donner des leçons k l'autte 
fur cette matière ; mais toute cette hum- 
ble tirade du cher F**, prouve-t'elle 
que ces prétendus avantages de la fitua- 
tion horizontale font une découverte at- 
tachée au nouveau Lithotome caché , 
comme il Ta foutenu & le foutient en- 
core , pour exalter cet infiniment? Çeft 
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§36 Pièces concernant 

t -îÈéptftiue pourtaotJk robjedion préliminaire , a 

Cat,a?xré! la 9 uelîe ** avoi . t à répondre, & qu'il élu- 
êexlons de défi mal adroitement , parce qu'il luieft 
rinoûinic. impolTible de fe juftifier. Voici donc une 
première proportion qui demeure & de- 
meurera fans réplique de la part du vé- 
nérable F ## C # *. 

La fituation horizontale du Pierreux 
pour la Taille n'ejî pas une découverte 
du F** C m ipas même une vieille décou- 
verte rajeunie par lui ; encore moins uni 
perfection particulière au hiftouri her- 
niaire transformé par lui en Lithotome 3 
d'après M. Chaignebrwu 

Au refte , ces ampullœ Côfmian£ # ne 
doivent point furprendre dans le cher 
F## c'efl ainfî qu'a débuté à Paris 5 fon 
précurseur le Frère Jacques y fi Ton en 
croit Saviard , pag. 4)p. // commença * 
dit-il , par attribuer àja méthode de fauj- 
fes prérogatives — pure fanfaronade $ 
ajoute ce Chirurgien 5 page 460. 

La féconde partie de notre queftion 
qui regarde le paraîlelle entre les fitua- 
tions inclinée & horizontale 5 & la préé- 
minence dûë à Tune des deux 5 ayant 
déjà été difcutée de part & d'autre — 
lo. Dans la DifTertation de T Anonyme, 
pag. 298. 2°. Dans mon Mémoire, pag* 

* Voyez Martial en diverfes Epîgnmmest 
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rOpèfâtionàela Taille. %$i . 
^ o8 . 5 o. Dans les Réflexions de PAno- *^ 
Ivroe , p. 23 1. de fon Recueil ; je n ai Cat>auxré? 
Jrre chofe à faire pour décider cette flexions de 
prééminence , qu'à réfuter folidement léonin*, 
les Réflexions de l'Anonyme, & démon- 
trer par de nouvelles expériences la juf- 
tefle des principes de mon Mémoire, 
«ui donne la préférence à la fituation in- 
clinée ; ce font-là deux points , fur les- 
quels je me flàte , Meffieurs , de vous 
fttisfaire dans le cours de cette Diilerta^ 
tion épiftolaire, 

$.11. J'avois donné au F** C**, dans 
le Mémoire de la p. 308- fur la fituation 
du Pierreux , un exemple de modéra» 
tion : il eil tout dogmatique, & fi , dans 
les aplications des principes , j'ai quel- 
quefois fait allufion à fon inftrument , 
Jeft , fans le nommer , non plus que 
fon auteur ; en un mof^ ce font des apli- 
cations générales qui ne tombent pas 
plus fur le Lithotome caché , que fur 
tout autre du même genre. Qui l'auroit 
cru ? Ces ménagemens ont choque le 
p*# c« 5 & il les traite d'afteétatio n , de 
diffimulation, de défaut de fincénté. 

Ce qu'il y a de certain , c eit que 
mon Adverfaire n'a pas imité ma rete- 
nue dans fes Réflexions fur mon Mê- 
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g 3 i Pièces concernant 

4 Réplique moire 3 il m'y traite en plufieurs endroits 
Caca^xrï d'homme épuifé 3 devenu imbécile , qui 
flexions de ne fçait plus d'anatomie 9 qui ne fe fou- 
FAnonii^e. v i en t plus dans un écrit de ce qu'il a 
dit dans Je précédent , hors d'état , en 
un mot 5 de rien donner déformais à quoi 
Ton puifle fe fier. Mais pour rendre mop 
fort plus digne de pitié par un contrac- 
te 5 il fupofe gratuitement ou ironique- 
ment , que cet homme > aujourd'hui d'un 
efprit fi caduc , étott autrefois un homme 
célèbre par (a fcience. J'abandonne volon« 
tiers cesinfultes puériles que le F** C^ 
prétend faire à un homme 5 autrefois 
célèbre par fa fcience i&t qui auroient du 
lui rapeller la Fable du Lion devenu 
vieux , pour venir aux Réflexions du 
P% qui concernent mou Mémoire. 

§. HT. J'ai dit au commencement de 
ma Diflertation^r lafituation du Pier- 
reux. ♦ • ■ *^|| 

< 55 Un art auffi efTentiel ■& aufll fur 
55 queîaChirurgié 9 s'exercepardes régies; 
5 ,<feft fur ces Loix fondamentales qu'on 
33 doit fixer fes manœuvres 5 & en par- 
55 ticulier la fituation du Pierreux dans 
s» l'Opération de la Taille. 

f « q m à fon tour débute ainfi ; 

La Chirurgie ) comme toutes les an* 
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ïOpèrattonâela Taille. %%% 
fres Sciences pratiques > tfeft point fou- Réplique 
mife aux caprices de la spéculation. de m. i« 

Ceci a l'air d'Une Propbficion opoféé £ a *;°|JJ £' 
à la mienne . . . . Je veux qu'un Art et .l'Anonîme!' 
fentiel & fût 5 s'exerce par des régies > 
qui font 5 la théorie, la fpéculation 5 la 
fcience de l'artifte ; & l'Anonyme paroît 
prétendre 5 au contraire , que cette théo- 
rie 5 cette fpéculation eft capricieufe , in- 
fidèle* Si la Tienne eft de cette efpéce , il 
n raifon de s'en défier j mais cela ne fait 
pas une régie pour les autres. 

Ce font les fuccès qui nous décident l 
continue l'Anonyme 3 on tfy raifonnè 
tas ( dans les Sciences pratiques ) avant 
que d'avoir vu. 

Le vénérable F **'feîè bien de Pfidn* 
peur à notre Art ? On n'y raifonnè pas 
avant que d'avoir vu ( des fuccès. ) Oh* 
qu'il dife que cela lui eft fouvent arrivé à 
lui 5 j'en conviendrai par complaifance ; 
mais ce ne fera fûrement pas vous > 
Meilleurs , qui croirez que ce foit une loi 
parmi nous ; car nous regardons au con- 
traire , comme une règle, que pour ob- 
tenir des fuccès , il faut commencer par 
beaucoup raifonner , & que ces fuccès 
font les lauriers qui couronnent la tête 
qui les a médités. 

En conféquçnce des Faits reconnus > 
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F fcépttyie pourîiiit T Anonyme , 0» <?/«£//* /« «/s 
** M * If tbode ; €s? /* phs fûre , .& /a /<?«/* #« 

fêlions" de <fo/W #r* tf<fo/>^* , ^ **//« <to Us 
VAnomme. r ucc ês font conjlans. ...... V 

Partout ce qui précède 3 il eft clair, 
eue ces /^/V5 reconnus font /« /k^j ^ 
ainfi cette phrafé prefente à Pefpr i t celle* 
ci.... Ce font les fuccès qui établirent uns 

méthode , 8? la bonne , efl celle qui a des 
fuccès conjlans , ce qui fait un raifonne-: 
ment très-fublime , très-profond , & di- 
gne du très-habile Auteur du Uthotome 
caché ; mais attendez , il pouriuit 6s 
change un peu fa thèfe. ... * c La feule 

*. ( méthode ) qui doive être adoptée 3 
3, eft celle dont lès fuccès font conftans..,*: 
„ parce que V Opérateur J f çai$ mieux je 
iy conformer aux connoijfanm anatomh 
»ques gjf aux mècanifmei des parties. ., 
Comment donc* cet homme qui trai* 
te la fpéculâtion de capriéjeufe ,- qui né 
|e décide que par les fuccès* chante la 
palinodie dansla mime période* & veut 
que fon Opérateur fe conforme aux con- 
poiffances anatomiques , & au mécanif* 
me des parties,. Mai? , permettez , mori 
cher F**, qu'un efprit caduc comme le 
mien, vous demande un peu d'ordre 
dans les idées. Eft-ce devant ou après 
Je.fuccèjs que vous voyiez qtje votte Ope- 
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V Opération de la Tàilfa $ 3 j 
fateur fe conforme aux connoilfanees * Réplique 
théoriques ? Si c'eft après le fuccès 3 com- d f M * | fc 
me l'indiquent les premiers membres de SomSë 
votre période 5 votre Opérateur a donc rAnoninœ* 
d'abord travaillé fans fe conformer à ces 
connoifTances théoriques ; en un mot * 
il a commencé par opérer fans connoif- 
fances r fans principe $ en aveugle * ea 
empirique ; le hazard feul l'a favofifé , & 
vous avez là un Elevé digne de vous ; fi 
c'eft avant le fuccès qu'il s'eft conformé 
aux connoiflances fpécnlatives,iladone 
raifonné avant d'avoir vu ces fuccès^ il 
3 donc été fournis à la fpéculation ; tout 
votre début eft donc faux 5 & vous êtes 
forcé d'en revenir à ma propofition... 

" Un Art auiïl tffmtkl & aufîî iïïp 
3f que la Chirurgie s'exerce par des ré-* 
3 , gles ) & c'efl furcesioix fondamen- 
53 taies qu'on doit fixer fes n^anœu- 
„vres. 

Ce n'étoit pas la peine d'affecter dans 
ce brillant début un langage tout opofè. 

Ces principes inconteftables > continue 
TAnonyme , font également avoués par 
M, le Cat £5? par moi 9 nous en fatfons 
cependant chacun TapUcation en notre 
faveur. 

Eh , quels font ces principes incontef- 
tables que f avoue de concert avec le, 
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33^ hèceï émtèYndM 

rfRepîiqtie cher F* î Seroit-ce le raifonnemént 
de m le emphatique & contradictoire que )& 
gîSdè viens â'analyfer?. A Dieu ne plaife 
rLonime. que j'adopte ni regarde jamais de pareil- 
les réflexions comme des principes. Si 
y** q** veat dire par la qu'il fe rend à 
l'évidence des miens , à la bonne heure; 
c'eft déjà moitié gain de caufe ; & iï 
n'eft plus queftion que d'examiner qui 
de nous deux en a fait une plus juftef 
apîieation ; cet examen vaut la peine 
qu'il me donnera ; ce ferait un- phéno- 
mène -curieux de voir un homme qui 
a des idées aufli. embrouillées d'un prin- 
cipe* en faire des aplications exaâes Su 
précifes ; cependant ce phénomène n'eft 
pas impoiTibie dans un liécle où les Opé- 
rateurs fe trouvent conformes à la théorie 
de leur Art > fans l'avoir confulté. 

MA PREMIERE liEGLÉ. 

§. IV. La première règle de Jafituatioû 
au Sujet dans toute opération de Chirurgie* 
eji de le placer de façon , que la partie 
far laquelle on doit opérer., fe prejente à 
HOpérateur d'une maniéré à rendre fes 
manœuvres Jures & faciles. 
' A la fin de Implication de cette ré- 
gie } . a Ja.fkuatioa-du Pierreux qu'on 

taille 

Digitized by VjOOQ IC 



l'Opération âc la Taille, 33^ 
taille par le bas apareil 5 je dis que les Répliqua* 
préceptes que j'y paffe en revue font corn- jL e at ^ J* 
#!///* à toutes les ejpéces du bas apa- flexions de 
pfljl, rAnoniaiflô 

N'ayant rien dit dans cet article qui 
pût tomber directement ni indirectement 
fur la méthode du F** C** , il faprouve ; 
mais avec cette obfervation.*. qu'en mê- 
me tems que fa âijfertation eft conforme p. % $%; 
à ma régie 3 elle a quelque degré d'avaiu 
îage fur la mienne , parce que la partie 
fur laquelle on opère je pre fente mieux 
fans la filiation horizontale <> que dans la 
fttuation oblique..*. Comme l'Anonyme 
avance tout ceci fans preuve, & qu'il lui 
eft impoiïible même de le-ptou ver, il trou- 
vera bon qu on regarde encore cet avànta^ 
ge chimérique, comme ces prérogatives 
finguliéres qu'il a cru jufqu'ici trouver 
dans fa méthode & dans fon inftrument $ 
fur toutes les circonftances qu'ils ont eu 
commun avec tous les autres du même 
genre. Iterùm atquè iterîm projicit am* 
pullas &? Jejquipedalia verba. 

Non-feulement la partie fur laquelle 
on opère ne fe prefente pas mieux danè 
la fit nation horizontale que dans la filia- 
tion oblique , mais encore l'Opérateur fe 
trouve fou vent gêné dan- ks manœu- 
vres par la fituatïo.n horizontale. Ceffc 

///. Partie* X 
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Réplique u ne chofe démontrée par un fait qui ail 
de m le r j ve ^ p r efque toutes nos Tailles. Nous 
Sons t donnons à. nos Sujets la fituacion incli- 
rAnonime. n ée; mais il' arrive quelquefois, & je puis 
dire fou vent , que le taillé , excité par la 
douleur de l'Opération , élevé le der- 
rière , nous rejette dans la fituation ho- 
rizontale , & quelquefois plus qu'hori- 
zontale , que nous voulons éviter. Alors 
cette pofition fe joignant à la pente na- 
turelle qu'il y a du cou de la veffie à fou 
fond , augmente d'autant, cette pente , 
& oblige l'Opérateur de lever extraordi- 
nairement les poignets , & d'introduire 
les inftrumens prefque de haut en bas , 
attitude- extrêmement gênante , & qui 
expofe un Opérateur moins inftruit , 
moins confommé , à pafTer ces inftru- 
mens au-deffus de la veille > ou à travers 
cet organe. Dans tous ces cas , pour nous 
oter cette attitude forcée & dangereufe 
tout enfemble , nous faifons apuyer for- 
tement fur le pubis , & relever le tronc, 
du Sujet par de nouveaux oreillers ; j'ai 
trente témoins qui attefteront que ce 
fait eft encore arrivé à notre Taille de 
cette année i ? > i , & qu'il a excité 
une efpéce d'acclamation contre la fitua- 
tion horizontale. 

11 ne faut plus s'étonner fi l'Anonyme 
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T Opération de la Taïïle. %^ç 
envient que les Lithotomiftesrfff/^iw/V/// Réplique 
pillé d'abord à la? [fer le Sujet entière- clJLré! 
went couché a plat fur le dos 5 font rêve- flexions dJ 

ffîtf À /tf pofitîOn Oblique > ^ £77#/<? ffe /£ l'Anonime; 

difficulté qu'ils trouvaient à manœuvrer F * 232<ï 
^îW /^ ïnftrumens ordinaires. Cette dif- 
ficulté eft tres-reelle, avec quelqifinftru- 
ment qu'on opère 3 & il eft évident qu'elle 
ne vient point des inftrumens > mais de 
la iituation defavantageufe. 

Ma seconde Kegle. 

§. V. Une féconde régie auffi impor- 
tante que la première , £5? W e ft propre 
0, [extraction des corps étrangers y ejl 
que cette fituation du Sujet favorije ± 
mitant qu'il ejl pojfible , la fortie ou Tex\ 
trallion des corps. 

.. Cette iituation favorable à l'extraction 
d'une pierre eft différente > félon les mé- 
thodes , mais en général elle doit être 
telle , ou que la pierre fe porte par fon 
poids , par fa pente , aux tenettes , c'eft- 
à-dire 3 au cou de la veiTie , ou qu'elle 
ouvre une voye direfte & libre aux te- 
nettes vers ie fond de cet organe ; je fais 
voir dans Implication de ces régies, que 
dans le haut apareïl il eft facile de con- 
tfaiçdre la veiîîe k ouvrir une voye di- 
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Réplique teâe & libre aux tenettes pour aller cher-, 
de m le cher la pierre dans fon bas iond , parce 
Cauuxïé- e j ans cec apareil on a à découvert* 
ÎÏÏonime! & dans les doigts , le fond fupérieur de 
la veille ; on le foutient donc à fon gré , 
& avec lui le paquet des inteftins , qui 
fans cela l'affaiûeroient contre le bas 
fond ; * mais ce moyen étant impratica- 
ble dans le bas apareil , cette voye libre, 
dont nous parlions tout à l'heure , y eft 
aufli impolïible; ainfi il ne refte quel'au- 
tre moyen de faciliter cette extraction , 
qui eft de faire enforte que la pierre par 
fo pente, faffela moitié des avances. Or, 
la fituation inclinée feule donne cette 
pente qui porte la pierre vers le cou de 
là veille & vers la tenette. 

L'Anonyme ne. trouvant pas fon com- 
pte à cette conciufion , ne manque pas 
de trouver cette règle à beaucoup près 
îïioins exacte que la première. 

Après un grand étalage d'anatomie, 
copiée de Meilleurs Vinûow & le Dran , 
excepté dans quelques endroits qu'on 
voit bien qui font de fon cru , comme 
celui-ci... la partie poftérieure & infé- 
rieure du milieu du ventre de la veffie 5 

* Voyez dans les Tranfactions , n° 476. les 
înftrumens que j'ai inventez , pour prévenir ce? 
accident. 
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f Opération de la Taille: §41 
&plufieurs autres que je lui pafle , parce , Re Pj'w 

T, r • n rr ■ -1 de M. le 

qu'Us ne font rien a notre aftaire , il Cat , aU x re- 
vient aux objections contre mes pré- Vexions de 

çeptes. m m rAnçnime, 

Toujours fidèle dans Tes citations 5 il 

transforme ma régie générale 5 qu'on 
rient de lire , en celle-ci ; la jît nation du 
malade doit être telle que la partie qui 
contient le corps étranger ait une pente... 
ce qui n'eft vrai , comme je viens de le 
faire obferver , que dans des cas parti- 
culiers 5 aufquels je defcends dans Tapli* 
cation de la régie générale ; & tout de 
fuite l'Anonyme avance qu'ayant établi 
cette régie de la pente , j'y trouve un 
inconvénient diamétralement opofé dans 
le haut apareil ; ce qui efl pofitivemenfr 
faux ? car je dis au contraire exprefTé- 
ment... La loi générale a lieu dans k 
haut apareil') comme dans tous les autres. 
Et quelle eft-e!le cette loi générale ; eft> 
ce la pente 5 comme voudroit me le faire 
dire l'Anonyme ? Non ; la pente n'eft 
qu'une loi particulière à certain cas ; mais 
la loi générale de fextraâion eftune 
puât ion qui i favori fe , autant qu'il efi 
pojfihle r la j ortie ou ï extraction des corps 
étrangers. 

On voit bien que les avantages qu'on 
S dgns le haut apareil de fontenir le fon4 
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R M Î9 "e de la veffie & les inteftins , donnent £ 
cat,àu'xré^ cec£e méthode Ja favorable fituation k 
À exions de Textraà'wi , prefcrite par cette féconde 
i'Anoafme, r égle générale , & fupléent à la pente 
qui eft une loi en fon ordre , mais néan- 
moins un des grands moyens de quali- 
fier une fituation du titre de favora- 
ble ! 

Or la fituation horizontale, foutenuë 
par le F** C** , n'ayant pas cette pente 
qui eft un des principaux moyens de 
rendre la fituation favorable à l'extrac- 
tion du corps étranger ; c'eft à lui de 
prouver qu'elle conferve la prérogative 
que nous venons d'obferver dans le haut 
apareiî , c'eft-à-dire , qu'elle empêche 
que Je Fond fupérieur de la veffie, & les 
jnteftins qui pefent deffus , ne tombent 
ou ne s'afaiflent , la veffie étant vuide, 
fur le col & le bas fond de la veffie ; <Sc 
s'il ne Je fait point , il refte démontré 
que la, fituation horizontale n'eft confor^ 
me par elle-même à aucune des loix de 
la fituation favorable à l'estraâion des 
corps étrangers , pu tout au moins qu'elle 
y eft beaucoup moins conforme que h 
fituation inclinée ; d'où il fuit néceflai. 
rement que celle-ci eft la plus favorable. 
Voyons les efforts de l'Anonyme 
pour çonferver à la fituation horizontale 
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|es avantages du haut apareil ; car je Réplique 
voudrois bien donner quelque ordre au £ e a Jîfj r £ 
déluge de réflexions fans liaifons qui flexions de 
forment l'ouvrage du F**. rAnonim*. 

(j. Vï. " La fituation horizontale, dit 

'le F** C**, eft celle qui favorife le 
„ mieux la recherche de la pierre dans 

la veflie , puifqu'elle dt la feule qui 
l, donne à cet organe la liberté de s'é- 
tendre dans le baiïin , en éloignant les 
„ inteftins qui la compriment contre fon 
„ col & le pubis , & par là donnent à la 
„ tenette la liberté de fe promener aifé- 
„ ment pour trouver & tirer la pierre. 

C'eft juftement cette liberté qu'a la 
veflie de s'étendre dans le baiïin vers 
le facrum qui rend la fituation horizon- 
tale moins avantageufe , parce que la 
pierre ayant auiïi la liberté de fe porter 
dans ce" fond poftérieur étendu de la 
veflie , le fond fupérieur de celle-ci. tom- 
bera entre la pierre & la tenette , com- 
me on le voit diftinctement dans la PU 
VI. faite d'après nature ; & alors que 
devient la liberté de la. tenette pour fe 
promener a.ifément , & trouver la pier- 
re r Non-feulement elle n'aura plus cette 
liberté ; mais encore , quand elle l'au- 
çoie j la pierre étant éloignée , la tenet- 
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Eçpîïque te introduite iufWà elle , a fes branchée 
Cat/auxré* engagées dans I iociiion 3 ce qui les em- 
flexions de pêche de s'ouvrir affez pour que feg 
4;4nonime. mords puiffent embraffer la pierre ; on 
la touche fans celle 3 on la grate & on, 
ne la faifit jamais ; veut-on l'ouvrir d'a- 
vantage P réçartement des branches ap- 
puyées contre Pinçifion* fait reculer les 
mords 3 & Ton manque encore la pierre j 
combien ces manoeuvres , inutilement 
répétées ^ n'ont-elles pas fait périr de 
Sujets ? 

« c La crainte , continue l'Anonyme * 
^> que M, le Cat tâche dWpirer fur î'en- 
35 foncement de la pierre dans le précis 
33 pice du bas fond poftérieur de la veffie 
33 dans la fituation horizontale dt une 
3 3 pure chimère, i°. Parce que ce bas 
3 , fond n'a point la liberté d'occuper un 
3 3 efpaçe fort avant dans le baffin 3 dont 
3 ? les inteftins remplirent la capacité , & 
3^ le repoufTent toujours contre le pubis- 
3> fa véritable place. 

Tout à l'heure le F* C** faifoit con~ 
fifter les avantages de la fituation hori- 
zontale dans la liberté que la veille & la 
tenette ont de s^étendre & de fe prome- 
ner dans le baffin & dans Féloignement 
des inteftins 3 de ce baffin 3 fans doute ; 
Falineafuivant^pour trouver de la çfe 
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mère dans mon objection , c'eft-à-dire > j Re ft* 

- î 1 • j r • 1 /V cle M. le 

pour empêcher lapierredefinvrelaveiiie Catjauxré . 
étendue dans le baiïin y il lui ôte cette li- flexions de 
berté, & remplit ce baiïm d'inteltins. l'Anonime. 

A-t'on jamais mis deux phraies con- 
tradictoires fi près Tune de Fautre : 

(j. VIL La féconde raifon qui prouve 
que ma crainte fur renfoncement de la 
pierre dans le précipice du bas fondpof- 
térieur de la veffie - . . ejl une chimère. . . ' 2 *° é 
c'eft que le Lithotome caché fait au col 
de la vejfie une rigole ou goutter e qui don- 
ne à la tenette la liberté de fe promener 
$aiis tout le bas fond. 

Le Lithotome caché fait, comme tous 
les autres Ciftitomes de laparei] latéral * 
une ouverture au cou de la veiïie , mais 
quel raport y a-t'il entre cette ouvertu- 
re-, cette rigole faite à l'orifice de ]a vef- 
fie y & la liberté de promener enfuite la 
tenette dans tout le bas fond de cet orga- 
ne, lequel bas fond dans laikuation hori. 
ïontale r de l'aveu du F** , a plus d'é- 
tendue (Uns le baffin ; par.conféquent il 
y a entre cette ouverture , cette rigole 
& la pierre , un plus grand efpace de 
veille affaiiïee 5 de replis de cette veflïe, 
& ainfi moins de liberté à la tenette 
d'aller k promener de cette rigole vers m 
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Réplique bas fond pojîérieur , où eft la pierre. Meà 
âe m. le cra i ntes ne font donc pas chimériques. 
S" de Mais ce bas fond , reprend le F**, 
i\Anonime. e n 'tout au plus de niveau avec cette gou- 
tière , faite au cou de la veflie, il s'y 
trouve même très- fouvent fapérieur , 
comme je lai très -fouvent remarqué à 
F ouverture des cadavres , après y avoir 
fait des épreuves. 

Oh pour cela, mon cher F*, j'y ai 
regardé fans vanité d'aufîiprès que vous, 
& beaucoup plus fouvent ; j'ai encore, 
actuellement que j'écris ceci , les yeux 
far la veffie d'un cadavre , fitué hori- 
zontalement , &; j'y trouve , & j'y aï 
toujours trouvé que le bas fond de la 
veiïïe a une pente confidérable vers le 
facrum , fur-tout vers les parties latérales 
du reclum , de la matrice & du vagin 
dans les femmes, qui font les cas que 
j'ai indiqués. La profondeur de cette 
fituation doit encore augmenter par le 
poids de la pierre ; & une incifion au 
cou de la veffie , qui feroit affez grande 
pour atteindre le niveau de ce bas fond 
latéral fur-tout, feroit affurément mor- 
telle. On en peut juger par les mefures 
que je viens de prendre fur un Sujet de 

pi v vï sz ^ e ' ze ans » * ^ avo ' c une ve ^ ie P a ^ a " 
bîement grande, & dans laquelle j'avois 
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mis une pierre. Ce Sujet étant fittié ho- Re / P ,î ^ 
nzontalement > la diftance du niveau de c e at)au x ré ! 
l'orifice du cou de la veffie à fon bas flexions de 
fond qui portoit la pierre , s'eft trouvée l'homme. 
de deux pouces huit lignes , & la pente 
ou déclinaifon de cet orifice à ce bas fond 
étoit de 42 dégrés , 4? minutes» 

Il eft certain que dans une veffie pe- 
tite, ou une veffie en contra&ion , dont 
]e fond feroit tout raffemblé fur le rec- 
tum , la pente feroit beaucoup moins 
confidérabîe , & qu'une bonne incifioa 
latérale * faite au cou de la veffie & au 
fond antérieur qui y touche, aproche- 
roit beaucoup du niveau 5 atteindroit 
même peut-être au niveau du fond de 
cette veffie , reftrainte fur le reflum ; 
niais combien font rares ces veffies dont: 
la largeur fe borne à celle du reâum ? 
d'ailleurs une veffie qui fe vuide fubite- 
ment d'urine D & fans fe contracter vo- 
lontairement 5 ayant encore plus de lar- 
geur, & celle d'un taillé étant fouvenc 
dans le cas , n'eft-il pas évident que la 
pierre , dans la fituation horizontale , 

Je dis ïncifion latérale , parce qu'il eft clair que le 
ïê&uïïî faifant lui-même une petite courbe , on ne 
ppurroit faire au cou de U veffie une inciOon , qui 
meuioit cette ifluê au niveau du bas fond de la vef- 
fie 3 fans ouvrir largement le reôtum. 
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,. Réplique doit fe trouver logée dans un enfonce^ 
*\ M * ! e ment des parties latérales du bas fond 

v^at,aux rts ^ 

flexions de de *a veine. 

rAnonime. Mais indépendamment des faits ana- 
tomiques , Meilleurs , tout pierreux y &. 
tout homme qui obferve ces fortes de 
malades , a de quoi fe convaincre de 
cette pente du bas fond de la veille. Ne 
voyons nous pas tous ks jours que ces 
malheureux > pour fe foujager de leurs, 
tourmens 5 ont- recours à la fituation ho* 
rizontale ? Que font -ils dans leurs plus 
vives epreintes 5 ils fe jettent fur leurs 
lits , & leurs douleurs s'apaifent ; pour- 
quoi cela ? parce qu'au moyen de cette 
fituation 3 la pierre s'éloigne du cou de 
la vefiie 5 & tombe dans le bas fond de 
cet organe où elle incommode moins. 
Cette obfervation triviale décide nette- 
ment la queftion, 

. Le cher F** opofe au (fi un fait de pra- 
tique à ce logement de la pierre , dans le 
bas fond de la vei%e , par la fituation 
horizontale, 

II y a peu $ années 5 dit-il , où l'on 
ne foit obligé de fe fervir de tenettes 
courbes pour tirer des pierres logées, der- 
rière les os pubis 5 on n'a jamais été obli- 
gé de s'en fervir pour les tirer du bas 
fond de h velïle, . 
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Voici la vingtième année que je taille , Réplique 
<e n'ai iamais'tiré avec les tenettes cour- de M - i* 

' -, ■ i j - i _ i • - .. Cat, aux ré- 

bes de pierres de derrière le pubis; peut- flex ' ions de 
être la fituation trop inclinée, trop voi- rAnonioe. 
fine de la verticale que donnent à leurs 
Pierreux quelques Lithotomiftes, eft-elle 
la caufe de cette circonftance ; on peut 
pécher par excès dans les meilleures cho- 
ies : on ne s'eft jamais fervi de la tenette 
courbe , dit le F** , pour tirer la pierre 
logée dans le bas fond de la veffie ; je 
le crois bien ; mais , i°. Ceux qui ne 
fttuent pas leurs Pierreux horizontale- 
ment, & ce font tous les Lithotomiftes 
de France, ont moins que les autres, cet 
accident à craindre , puifque la pente, 
qu'ils donnent aux organes, amènent" 
ordinairement la pierre vers le cou de 
la veffie & les tenettes. 2°. La moleffe' 
& la flexibilité du cou de la veffie , du 
bas fond voifin , & des parties qui les 
portent , permettent aux tenettes diver- 
fes manœuvres qui peuvent affaiffer, 
abailTer ce bas fond antérieur , relever 
les branches de la tenette, & plonger 
fes mords dans la retraite plus ou moins 
profonde du bas fond poftérieur où eft 
logée la pierre. 3°. De ce qu'on ne s'eft 
pas encore fervi des tenettes courbes 
pour tirer des pbrres logées dans ces 
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feeplîque retraites du bas fond poftérieur de U 

èe m, je ve fj* ie ^ s'enfuic-ii qu'on n'auf oit pas eu 

Sonsde raifon de le faire quelquefois ; c'eft peut- 

rAnonime. être faute de s'en être avjfè , qu'il eft 

fpuvent arrivé qu'on a laifle àts pierres 

dans la vefile ; F** C**connoît cet ac« 

ddent. 

, t). VIII. Une troifîéme raifon de VA: 
oonyme > pour prouver que ma crainte 
fur l enfoncement de la Pierre dans le pré- 
cipice du bas fond pofîérieur de la veffie 5 
eft une chimère ^ eft celle-ci . . . 
Pag. 241. Si ce bas fond de lawffie pouvoit de hu 
même s'aproçher de TQs facrum * comme 
M. le Qat le veut faire craindre. Il au* 
voit été fort inutile de prendre des me* 
jures «, afin de lui donner une faillie de ce: 
côté-là pour l'opération qui a un trocard 
pour guide. 

Chez quel Auteur , che'fc quel Prati* 
çîen le cher F** a-t'il lu ou vu qu'on 
fait , avec un troeard* la ponction au bas* 
fond pofîérieur de la veffie , par la partie 
qui s'aproche du facrum , où je crains 
que la Pierre n'aille fe précipiter par la 
fituation horizontale ? Éft-ce qu'il igno- 
re encore , ou feint d'ignorer que ces 
pondions fe font an contraire au bas- 
fond antérieur delà veffie 5 à-côté de 
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fon cou , c'eft-à-dire , dans une région Réplique 
diamétralement oppfée au bas fond pof- J^JJ;^ 
térieur dont il s'agit. Mon cher F**, on flex ' ions de 
voit que rien ne vous coûte pour venir l'Anonime. 
à vos fins. Vous ne vous faites pas une 
affaire de confondre la partie poftérieure 
d'un organe avec l'antérieure , quand ce 
quiproquo fait votre compte ; mais nous 
vous panons ce ftratageme ou cette er« 
reur , & nous fupofons que vous avez 
voulu oudù dire , qu'en général „ quand 
} , on eft obligé de faire faire faillie à la 
„ veflie par une injection vers une ré- 
„ gion , c'eft une preuve qu'elle ne s'y, 
5, porte pas d'elle-même. 

Voilà le fond de votre argument, & 
ce fond-là. lui-même eft encorefaux ; car 
il eft certain que le fond antérieur de la 
velue où M. Foubert plonge fon trocard , 
répond toujours à la région où il faic 
cette ponction ; qu'il s'y porte , qu'il 
s'en approche de lui-même , qu'il y eft at- 
taché même , foit que la veïïie foit in- 
jectée ou non : pourquoi donc eft-ce qu'on 
injecte la veffie , & qu'on fait faire faillie 
à cette région ? c'eft, i° , pour que fa 
plénitude la mette en état d'oppofer 
au trocard la rêfiftance qui eft néceffaire 
à fa perforation , ou pour qu'il la perce 
fans qu'elle cède. s». Pour écarter de la 

Digitized by LiOOQ IC 



3;f2 Pièces concernant 

Réplique pointe de cet infiniment la parois fupêi 
St îîiri e rieure poftérieure de la yeiîie 5 dont tous 
axions de les Lithotomiftes , excepté F** C * * j 
rAûonime. cra ig nen t raffaiflement. Or cette Opé- 
ration 3 èc l'argument qu'on en a tiré * 
tout faux qu'il défont également étran- : 
gers à notre queftion. 



p. 242, 



(5. IX. Quatrième raifon de PÀriètë 
l ' nyme. M. le Cat , en faifant des expé- 
riences avec le Lûhotorne caché fur h 
■veffie de plufieurs cadavres 5 fait faire 
à cet ïïïjïrument , vers le fond de cet 
organe 5 dans fa tunique nerveufe 5 
une, traînée > une rigole qui conduit à 
P. 243. la plâye véritable. Gr , M. le Cat rfa pu 
couper ou faire rigole au bas fond de la 
veffie avec une lame qui fuît une ligné 
droite , qu'autant que ce bas fond ïeft 
trouvé à la portée de cette ligne , £3? pour 
le moins de niveau avec le fond de la vé- 
ritable p/aye que cette lame fait juf qu'au 
dehors où elle je termine .... il devoit mê- 
me faire boffe ou avance att-dedans de fct 
cavité y pour pouvoir être a la portée de 
la lame du Lithotome ; car , Jans cette 
hofje , point ce rigole. Donc y de faveu 
de M. le Cat même, la crainte fur ren- 
foncement de la Pierre dans le précipice 
du bas fond poftéricur de la veille , cft 
une chimère J§ 
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1 Je me flàte de ne pas affoiblir les ar- RepKqti* 
Rumens du P% fi je les raproche , & fi £ v ^ x r £ 
j'en fuprime quelquefois les injures. flexions de 

je fuis perftiadé, .Meilleurs, que Ja^noûime. 
Vaifon que je viens d'cxpofer 5 dt une 
de celles que vous avez trouvé bonnes > 
parce que votre attention n^a pas été 
jufqu'à confronter les textes y à vous ren- 
dre bien maîtres de laqùeftioh <> & voir 
qu'il y a encore la infidélité de la part du 
cher F* # . Vôtre droiture vous a empê- 
ché d'apercevoir les faufiles fupofitions 
qui fervent de bafeàcèfophifmé. i"°. L'A- 
nonyme affe&e fans, celle de confondre 
le fond antérieur inférieur, & contigu 
au cou de la veille 5 avec fon fond pofté- 
rieurs & mêmepoftérieur latéral , qiireft 
celui que j'indique toujours pour retraite 
aux pierres dans là fituàtion horizontale. 
■J'ai dit que dans mes eÏÏais , le Lithoto- 
îné caché a fait des rigoles vers le fond 
de cet organe. Remarquez ceci -, s'il vous 
plaît i Meilleurs 3 vers le fond 5 c'eft-a- 
dire, à la partie du coii de la veille qui 
conduit à fon fond ; or > pour faire 
une rigole à cette partie du fond de 
h veille voifine de fon col, il n'étoit point 
du tout néceffaire que fon bas fond pos- 
térieur & latéral Ment boffe , & fuffent 
de niveau avec Tincifion. 

///. Partie. Z 
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■ Repique 2°. Mais quand ce leroic ce bns fond 
at.a^i ré- P oftériear > q iii fe feroit prefemé, qui au* 
flexions de roit -fait boffe , & que j'aurois coupé avec 
i'Anonime. ] e Lithotome du F** j Comme en effet 
i! eft arrive dans quelques-uns de mes 
eiTais fur des vêtîtes prefque plates 3 fur 
des cadavres qui rfavoient point la pier. 
re y & où cette rnafîe ne pôn voit par con- 
féq tient fe faire fon ht, pour ainfî dire* 
dans les parties poflérieures & latérales 
de la veffie 5 s'enfuit il qu'il n'y ait pas 
beaucoup de cas ou les pierres ont ces 
fortes de retraites, Or , je vous prie , 
Meilleurs , de bien obferver que }e n'ai 
£>as donné ces retraites de la pierre. com- 
me une chofe confiante , uniforme; j'ai 
alTurement trop taillé des vivans & des 
morts, pour ne pas fçavoir que pour l'or* 
dinaire ce fond pofterieur de la veffie ? 
( & même le fupérieur y - ) eft pouffé" par 
les inteftins vers le cou de la veffie > & 
c'eft fur cette vérité que f ai établi les 
dangers du Lkhotome caché, démontré 
auffipar mes ' effais ; j'ai feulement dit 
que pour un cm où mus trouverez une 
Tournai de pierre logée dans un repli antérieur de 
3^ieri7so]a veffie ^ Vous en rencontrerez cent où 
P* i9 3- eUes feront enfoncées à T extrémité poflé- 
rieur e de fon bas fond , dans les par fies 
latérales du baffin ; à côté du rectum 
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4ans les hommes , du vagin & du rèftum Réplique 
dans les femmes -> vers lès êchancrures J* t .J^ r £ 
ijchiatiques ou fui eu occafion d'obier ver fl ^ons de 
des enfèncemens à loger des pierres dev^mimeé 
plufieurs 'ornes. Et rien n'eft plus eonf- ^f 1 ' 
tant que ces faits ; car i°. Depuis que je p * 2% * 
taille D je ne; me fouvieris pas d'avoir 
trouvé une pierre dans ces replis anté- 
rieurs j & fcn ai aflïïrément beaucoup 
rencontré dans ceux de fon bas fond 
poftérieur & latéral , malgré notre lltua- 
tion inclinée. 2°. Par raport aux enfonce- 
menspoftérieurs & latéraux très-confidé- 
ïables, obfervés dans la: veffîe des femmes, 
il n'y àvoit pas huit jours, quand f ai écrit 
ces chofes , que favois eu encore occa- 
fion de vérifier cette obfervation fur le 
cadavre d'une femme. Il y a de bonnes 
f aifons pour que ces enfoncemens foient 
plus confidérables dans les femmes > que 
dans les hommes* i<>. Le milieu de la 
Veffîe de ceux-ci n'eft relevé au-deiïiis dm 
facrum que par répaiffeur du redtum ; 
le milieu de la veiïie des femmes eft éc- 
hauffé au-deffiïs du plan du facrum, par 
répaiffeur du redum , & par celle du 
vagin. Ainfi cette double faillie doit pro- 
duire une plus grande pente dans les 
parties latérales de cet organe. .2°; Les 
régions latérales de la veffîe des deu& 
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Réplique f e xes font les plus foibles, les moins foufï 
As M - i e nies de fibres mufculeufcs ; mais celle de- 
fltxîons de la femme ajoute a ces circonitances -, 
î'Anonime. qu'elle eft fouvent triangulaire, plus large 
que haute-, & que deux defes angles, qui 
font fa plus grande dimention 5 fe trou- 
vent dans ces parties latérales. Elle eft 
donc doublement difpofée à fournir , en 
ces régions , de profondes retraites aux 
pierres. , < 

Il eft donc vrai tout à la fois , & fans 
contradiction , que pour l'ordinaire le 
fond poftérieur de la veffie eft pouffé 
vers fon col , & que fouvent auffi ce 
fond , fur- tout dans fes parties latérales * 
donne retraite aux pierres. 11 y a plus ; 
il eft encore très-vrai , «Se fans aucune 
contradiction , que quelquefois fur un 
feul & même fujet la pierre fe trouve 
logée dans une retraite du bas fond pof- 
térieur & latéral de là veffie, tandis que 
le fond, fupérieur de ce même organe 
eft affaifie fur le col , entre cette pierre 
& rifluë de la veiïieou Tincifion , ainfi 
•que le reprefente la Planche VL Ce font- 
là des vérités connues de tous les Litho- 
tomiftes > & qu'aucun d'eux , hors F * * 
C* # , ne révoquera jamais en doute. 
Mais fi je ne le perfuade pas , Meilleurs , 
au moins je luis fur de le, convaincre 3 
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^ f Opération de la Taille: ^ g[yf 
îBfe même de le. convaincre par Tes pro- Réplique 
près paroles, clt^rï 

cc Si la pierre 5 dit le cher- F**, ne flexions de 
3>j s'eft pas trouvée vis-à-vis du fond de innomme, 
,, la veffie . r torfqiTeile Veft vuidée de fon tio ° g b ^;*; 
5? urine r ( par Tinciflon de la Taille ) r fixation fa* 
55 elle fe trouve néçeflai.rement canton-. VOïMç * 
55 née dans un des. replis de ja circonfé- 
^rence 5 ( &. ces replis de la circonfé- 
rence font dans, le bas fond latéral pof- pa ^ c ^/ 
teneur de la. veffie 5 comme on va voir :) 
5 3 Sç, elle n'en peut fortir 5 elle ejî pref 
5, que toujours devancée par le fond de la 
Pi veffie retenu contre fon col par le vo- 
plume intejlïnal L'Opérateur alors la 
55 cherche vainement avec fe tenette > 
„elle n'y fçauroit atteindre * fur- tout il 
55 cette tenette eft mue dire&ement 5 & 
55 & que la veffie foit affez ample pour 
55 fournir un gouffet profond qui éloigne 
55 totalement la pierre de la ligne droite, 
, ? que la tenette peut parcourir 5 & la 
55 tenette s'en éloigne d'autant plus 5 
55 que la tenette étant dans une gaine > 
»la pierre eft dans une autre par un 
55 repli en forme de cloijon 5 que la ftexi- 
35 bilité de la veffie forme encre te pierre 
55 gjp la tenette 5 qui les empêche de fe 
5, toucher immédiatement* Dans de pa- 
reilles circonstances 5 q ue k accidens 
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3£g Pièces concernant 

*ppHq«e„ n'a-t'ori pas à craindre &c. ? 
$e m. le ' j^e F** C # * reconnoî?: donc que dans 
SlonTat la fituation inclinée, dans cette fituation 
j'Aneuiœe. qui donne une pence fi feniible a la pier- 
re vers le cou de la ve{ïîe, il y a néan- 
moins des cas où il arrive j°. Que cette 
pierre fe trouve nèceffairement cantonnée. 
dans un des replis de la' circonférence, de 
cet organe , dans un gouffet profond qui 
é'ogne totalement la pierre de la ligne 
droite , dans une ejpéce de gaine où h 
ienette ne jçauroit atteindre r'ni i la tou- 
cher immédiatement ; à combien plus 
fortes raifons > tout ceci n'arrivera-t'il 
pas dans la fituation horizontale. 20. Il 
convient encore que cette Pierre eft en 
même-tems devancée par le fond de la 
wfjie^ retenu contre fin col par le volume 
intejlinal -, cicconftanc.es dans lefquelles 
il voit les'plus grands dangers. Il tombe 
donc d'accord lui-même de cette doc- 
trine qu'il s'avife ici de me. reprocher 
comme une contradiction. 

Ces dangers que vous me ra.pe.Hez » 
répondra l'Anonyme, font réels dans la 
fituation inclinée, mais non pas dans la 
fituation horizontale , parce qu'il ne s'y 
fait point de replis de la v.eflie. 

je prouverai dans un moment qu'il fe 
fait des replis dans la fituation horizon- 
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f Opération de la TaiÏÏe. 3191 
taîe 5 comme dans l'inclinée 5 & la Planché Repiîqut 
VI. ou le Sujet avoit cette première fitûa- à * M< '/ 
tion 5 en eit déjà une preuve deciuve ; flcxions de 
mais mettons les plis a part pour un ini- rAnpmme* 
tant : la pierre ne fçauroit être lo^ée 
dans des goujjets profonds qui Péhignent 
de la ligne droite > ni cantonnée dans des 
replis de la circonférence de la vc/fie y 
qu'elle n'y ait été placée, avant eue les 
replis* les c/o/fns de la veille lui ayent 
fait-la une eipéce de gaine. Or , qui a 
pu Ty placer ? Ce ne peut pas être la 
fituation verticale dans laquelle le Pier- 
reux aura été quelques momens avant la 
Taille , cette fituation ne peut porter la 
pierre & la veiîie que fur fon col & con- 
tre le pubis : il faut donc néceffairement 
que ce foitla fituation couchée ; la fitua- 
tion horizontale qui ait porté la pierre 
dans ces retraites profondes où les replia 
de la veffie fenvelopent 5 & lui forment 
une gaine. Ceft donc avec raifon > de 
l'aveu du cher F** même , que je tâche 
fîinfpirer des craintes fur cette fituation, 
par raport à renfoncement de la pierre 
dans le précipice du bas fond pojlérieur 
& latéral de la veflie. 

Je défie le F** C** , tous fes Apro* 
bateurs & Défenfeurs de coudre jamais 
une bonne pièce ï ceci. 

Z 4 
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R-epîiquc §- X - Le vénérable Anonyme le pren^ 
de m leenftite fur le ton, plaifant par raport | 
canaux ré- ceSi retraites des pierres, à ces gouffets^ 
SonLÎ ^ ces enfbnçemens que j'ai obfervés, &' 
v " qu'il a reconnus lui-même dans les par- 
ties, latérales & postérieures, du baffin 
vers les, échancrures ifcliiatiques ; peut- 
f. 344. être même ? a *" dit-il 5 ^e *« pierres for- 
' mokntr Une boffeAom les grands feffiers 
où ces/ échancrures, répondent , & où 
il dit avoir eu occajion d'objerver des en- 
foncemens propres à loger des pierres de 
plufieurs onces ; il aurait pu ajouter , con- 
tinue rAnonyme 5 avec autant de véri- 
té 5 de plufieurs. livres. 

L'ironie fied à merveille au F ## C %# ; 
celle qu'il nous lance ici fur des pierres] 
logées dans les retraites de la vefïie voi- 
fines, de réçhancrure ifchia tique, & qui 
font boffe fur les feffiers > eft d'un feï ad- 
mirable/ On peut voir dans nos PI. W 
& VI. la yeflie i Téchançrure. ifchiatique , 
leur proximité ; ce coup d'oeil- prouvera 
plus la juftefle de mes > observations 5 que 
de longs/^raifonnemens. A l'égard de 
la plaifanterie par laquelle l'Anonyme me 
laiffe. le maître de placer des pierres 
de plufieurs livres 3 à la place de celle 
de plufieurs onces que favois fupefées 
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f Opération Je la Taille,. 3<ft 
fcfeées dans" ces enf oncemens , je n'en i^q*. 
mettrai pas un gros de plus que ce qu.i.I Cat , auxré . 
a décidé lui-même que ces retraites pou- flexions de 
voient contenir ; & je me contenterai l'Anon.o*. 
encore de lui rapeller ici fes propres faits 
èchapés à fa mémoire. // peut arriver , 
dit-il', pag. 192. du Recueil, quy ayant 
■plufieurs pierres (, dans les retraites de 
la circonférence de la veffïe , ) une peut 
être trouvée , &? 1™ les autres ne le 
(oient que difficilement , ou point du tout , 
fur-tout fi la veffie eji ample. On a vu 
dans ce dernier cas qu'une pierre du poids 
de fix à jept onces , a été très-difficile h 
trouver à nud,& dans ces fortes de cas il y 
a très-peu de malade qui n'en ait péri. ^ 
Une pierre de fix à Jept onces fait , je 
crois. , une pierre de plufieurs onces, &, 
n'eût-elle que trois ou quatre onces, qui 
n'eft que moitié du cas allégué par le 
F* , ellefercit encore de plufieurs onces. 
t'ai donc beaucoup moins exagéré que 
lin, ou plutôt nous n'avons exagère m 
l'un ni l'autre , ni fur ces faits-la, ni îur 
les dangers qui les accompagnent ; feu- 
lement il eft arrivé ici que l'Anonyme 
n'avoit pas befoin. de ces vérités , qu. elles 
iuiètoient même contraires , il ne s en 
eft pas fouvenu , & a toujours ete en 
avant : j'ajoute même qu'il ne reviendra 
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Repiîqae point furfespas. A toutes ççsçonvidionf 

Catîuxré* il a coutume de répliquer 3 je n'examine 

fleÏÏîdc.^ * une tçlte queftion , jç n'ai que 

rAnonime/jort peu de chofes à répondre | k un tel 

article. Voilà fa défaite ordinaire., 

$• XL Dans mon Mémoire 5 fur fy 
fituation du Pierreux , j'avance que la 
fit nation Jur k ventre peut lui faire tom- 
ber la pierre dans un repli antérieur de 
la veffie ; que la fituation renverfee 3 cou- 
chée à plat 5 la jette dans les repJis pofté- 
rieurs. Qu'enfin 3 la fituation debout ou 
inclinée , la ramène vers le cou delà veffie. 
Rien n'tft fi vrai ni fi iim.ple que toutes 
ces propofitions. Voici pourtant les ex- 
clamations qu'elles font faire à l'Ano- 
nyme. 

P * 245 ° llejl BIEN EXTRAORDINAIRE, dit-il, 
ET MESME SINGULIER , de VOir Wl bOM* 

me du mérite de Al le Cat , je donner 
bien des mouvement pour nms faire en- 
tendre qve la veffie ejl un corps qui fe 
tient évafé, £5? qu'il efï auffi folide qu'une 
bouteille , puij qu'une lecoujje ramène prom- 
pt ement à jon orifice te corps étranger 
qui ne 5> prefentoit pas de lui-même. 
Non, mon cher F** 3 la veffie n'eft 

* Page 25$. du Recueil. 

j Journal <je Verdun Mai 1749. pag. SJ^ 
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T Opération àù ht Taille. %é^ 
pis il n ■ j bouteille foiide , je n'ai garde Repiïqae 
de me donner des mouvemens pour <* e .■**• îe 
vous W faire entendre , il y a au contrai- t f t ^lon* r d é J 
je une heure que je m'occupe k vous rAuommc* 
luire comprendre que c'eft un f*c flexible, 
ayant des enfoncemens 9 des replis, &c. 
& k vous faire re (fou venir que vous Pa- 
vez dit yoiis-mênpe ; mais cette flexibu 
lité-là même , donne à la pierre la liber- 
té de fe promener dans fa capacité , noa 
pas d'elle- même , mon ch^r F**, nous 
ieavoas trop bien qu'aucun corps n 7 a 
cette piiiflance 5 mais par fon poids , di- 
rigé par les pentes que lui offrent les 
diverfes iïtuations ci-devant parcourue?. 
11 n'eft donc point néceffaire pour cela 
que la yziïiefoit. êvafée^ &r> auffi foiide 
qu'une bouteille ; cette idée extraordi- 
naire £3? même finguliêre , eft toute de 
votre imagination. Confidérez , mon 
cher F** 5 les fouffrances du Pierreux 
debout & marchant , parce que la pierre 
porte fur le cou de la velue. Obfervez- 
le enfuite couché & fouftrant beaucoup 
moins , parce que cette fituation a fait 
tomber la pierre dans le bas fond pofté- 
rieur de la veTie ; & vous demeurerez 
convaincu 5 fi non perfuadé , que votre 
imagination extraordinaire fait ici des 
frais inutils & fort fînguïters* 
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Repîïqae §. XIL // ne manquer oit plus ( m^ : 
Ja t ^J;mouyemens: que le donne M. le Cat ,~ 
flexions de continue l'Anonyme , que de dire que* 
l'Aiionime* q m j e corps, étranger Je précipite au de* 
hors tout de fuite-) (parla fit uat ion favora- 
ble) inclinée, par exemple 9 Jans qu'il fait 
befotn d'aucun -infiniment: pour le tirer. 

11 eft heureux pour moi que la préten- 
due exagération, ironique, par laquelle 
£ Anonyme efpére me tourner en ridicu- 
le , foit juftement ua ; fait, arrivé à une 
de mes tailles publiques prefence de plus 
de trente perfonnes* Oui r mon cher 
F**->, les; fîtuations; du. Pierreux déter-. 
minent fi néceflair ement celles de la pier. 
re, & la fituation inclinée amène fi réel- 
lement la pierre au cou de la veille ; elle 
eft fi favorable à J'extraétion de ce corps 
étranger -, qu'on l'a vu quelquefois fuffire. 
feule , avec Tinçifion 5 pour que le corps 
étranger fe précipite au-dehor s tout de 
fuite ifans qulljoit befoin à? aucun infini- 
ment pour le tirer. Ceft ce qui eft arrivé 
en 1741 5 à la taille d'un jeune Sujet y 
dont la pierre , petite à la vérité , fortic 
avec les urines , dès que fincifion fut 
faite , & fnt ramafTéepar un des affiftans, 

§. XIII. Enfin l'Anonyme, pour me 
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î Opération de la Taille: }&î 
'prouver qu'on peut tirer la pierre à un Repiîqui 
Sujet fitué horizontalement, & fans être £ t *%£ 
vbiigé de la chercher dans un enfoncement ^ ms dè 
me je voudrais , dit-il , comparer à un l'Anonime 
puits profond , me renvoyé à M. Sbarp 
qui a fait en un infiant une Opération 
de cette efpéce à un cadavre de Bicêtre 4 * • *** ; 

L'Anonyme nous aprend-là une gran- 
de nouvelle \ mais ce que M. Sharp a 
fait à Bicêtre , tous les Lithotomiftes 
l'ont fait cent & cent fois ; je l'ai fait 
moi-même peut-être deux ou trois cent 
fois en ma vie. Eft-ce que le bon F* s'i- 
magine que , pour tailler des cadavres > 
nous prenons la précaution de faire les 
aprêts d'une table à tailler, d'un plan in- 
cliné &c. ? On les taille tous pour l'ordi- 
naire couchés à plat fur les tables mêmes 
des Enfeveliffoirs , & des Chambres de 
Diflettion ; à moins que l'Opération ne 
foit publique, ou faite exprès pourcom- 
parerles Ikuations différentes, llelt mê- 
me très-vraifemblable que c'elt l'habitude 
où l'on eft de tailler les cadavres à plat, 
qui a donné naifîance à la méthode d'y 
tailler aufli les vivans. 

Qui doute donc que l'on ne putfle tail- 
ler , & que l'on ne taille en effet très- 
bien & trèspromptement les vivans, 
comme les morts , dans la fituation ho- 
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Repîifiue rizbfltâle ? Ce n'eft pas-là la qùeftion. î! 
StkSri! s ' à £ lt ieuiemenè rf e Ravoir > laquelle des 
fixons de deux fituâtions $■ l'inclinée & l'horizon- 
rAnpûiiôe. taie 3 ; eit la itieillenre 3 h plus conforme 
aux régies de l'Arc ; nriè partie de Lon- 
dres tient pour fhomontale , tout Paris 
au. *t jniqu'ici a tenu pour Pincliriée ; je croîs 
que Pans a raifon > fans èefTer d'avoir la 
plus haute eftime pour les illoflres An- 
■ glofs- ;' & je croîs même que tous les Li- 
thotomtiks ont tort , moi tout le pre- 
mier 5 de ne pas tailler les morts même 
dans cette fituation , au moins ceux qui 
«ont* ou dans lefqueis on met des pier- 
res i ne fut-ce que pouf f uniformité des 
' fii an œuvres & de Pltabitude. ¥ ** C** 
■prétend que j'ai tort 5 & plaide pour 
Londres contre Paris, je fais mon com- 
pliment à la' première de ces deux Villes 
■d'avoir un tel Avocat* 

Ma Teoisie'mé Regls. 

i X I V. Une troijîéme régie tout à 

fait particulière à Pextraâton 4e la 

pierre de la veffie^ eji de donner à cet 

ergune en particulier , la forme la plus 

-propre à nous permettre d'ouvruia 

VESSIE 3 DE SAISI R ET DE TIRLft 

upierrEî Jans blejjer i* mires Par* 
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F Opération de la faille. r %$f >v ; .. 
ties que celles qui font neceffairement in- " éB * < Jj ,i » 1 jJ 
temfjèes à cette opération. . . Càt^uxré. 

On voit que cette régie regarde les flexion* d« 
deux tems de la Taille. i°. L'ouverture 1 *™™™* 
de la veffie. 20» La recherche &? Ttx* 
traSion de la pierre. 

On donne aifémènt à fâ veffie la for- 
me la plus propre à y faire une ifTuë avec 
fureté & facilité , par le liquide dont on 
diftend les parois dans les tailles au haut 
apareil , & dans celle de %\. Fou- 
bert ; Mais ce moyen qui eft l'unique 
pour écarter lès parois de la vefïie , & 
rendre fa cavité ample & très-libre aux 
inftruments , nous manque dans la fé- 
conde opération jc'eft- a-dire , dans la 
recherche & Textrattion de la pierre 9 
parce que ce liquide s'évacue nécefla'ire* 
ment par riricifion. 

Gomment faire donc pour remplacer 
ce moyen , pour foutenir ces parois de 
la veffie qui vont sVffiuffer , & par leur 
propre poids & par celui des inteftins 5 
& opofer k nos recherches des replis , 
des goujfefs profonds qu'on a vu ci-de- 
vant qui ont tant effrayé l'Anonyme. 

Franchement ce moyen defiré , ce 
fubftitut de l'injeétion pour foutenir 
écartées les parois de la veffie , eft en- 
core a trouver , & le fera vrai-fembla- 
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3#§ fiêces concernant 

lepiique blement toujours. Il faut donc néceflaïi 
ie M \^ rement laiffer tomber ces parois fupé* 
jfcxSnî de Heure pofterieure de la vefîîe; puifqu'on 
j'Anonimei ne peut les retenir 3 mais pour qu'elles 
he nous faflent d'obftacles que le plus ra- 
rement qu'il èft pofllble > le feul vrai & 
bon expédient eft de ficuer le malade de 
façon que la pierre dirigée par la peste 
fe prefente aux environs du cou de la 
veffie, & laifle derrière elle les parois 
afFaiffées de cet organe, & le fac in- 
teftinal dont le poids alors ne peut fer* 
vir qu'à raprocher d'avantage les corps 
étrangers du cou de la veflie & des 
tenettes; \ . , , 

Envairi des Lithotomiftes fe font ima* 
ginés que la lîtuation renverfée , ou % 
plat des Pierreux , en repoulîant les in- 
teftins vers la poitrine $ remédieroit h 
cet affaiflement de la veffie par fon poids 
& par celui des inteftins; Quelque ren- 
verfée que (bit cette fituation 3 le baffin 
eft toujours plein d'inteftins $ qui par 
conféquent pefent toujours fur la veffie ; 
elle s'affaiiïera donc toujours ; mais avec ce 
defavantage confidérable, que fonaffai£ 
fement, loin de fe diriger vers le cou de 
la veffie , & d'y chafîer en tnême-tems 
la pierre 5 il fe dirigera fur le bas fond pofté- 
rieur delà veiTie 3 & y enfermera comme 

dans 
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^Opération de la Taille. $$£ 
$afls une gaine , la pierre que fon propre ftfpttqu 
poids plus confidérable y aura déjà j^tté, Jj t Jj^ Jj 
Voilà en fubftance Implication que flexion* d» 
J'ai faite de ma troifiérae régie à la quef- l'Anoaûaç* 
non de la. fituatioû du Pierreux > ou les 
Réflexions aufquelles elle a donné lieu* 
Je ne fçai fi je me Hâte* mais elles me 
paroiflent raisonnables* Voyons ce que voy« fe§ 
l'Anonyme y opofe, veiïîes af- 

rt PI VI» & 

% XV. Fremîere ObjeBion du I* *. vil 

c< Mon AggrefTeur ,. dit-il > qui veut 
» de façon ou d'autre détruire tout ce 
>, qui n'a pas le mérite de fon inven- 
tion ; le F** C** fe trompe très-fort ; 
je ne veux que détruire la m^nie qu!*| 3 
de croire avoir inventé tout ce que les 
autres ont dit & fait ; je parie > par 
exemple , qu'il croit avoir inventé la 
fituation horizontale. "Mon Aggrefleur, 
„ continue le F** > trouve un nouveau 
» moyen contre moi dans je ne sçai 
„ quelle compression extrêmement 
^ danger eufe^ que les intejlins doivent » 
„ félon lui , faire contre la wffie , iorj- 
„ que le Sujet efl jîtué horizontalement. 

En effet > où ai-je été chercher ce non* 
beau moyen contre F Anonyme ? Com- 
ment , parce que les inteftins dans la 
fituation horizontale même remplirent 

III. Partie* A a 

Digitized by LiOOQ IC 



^6 fUceYconcernani 

^^piîqùe le baffiri ? & font fur la veffie > Us èéi 
6è M; ' e verit la eomprimerïDe bonne foi 3 eft 
2£Sée -qirê les ititeftiîis £eferit ? Et quand 
VAnanime^ jfe peïeroîent 5 eft~ce que leur poids peuÊ 
produire là compreffion 5 quanti le très* 
vertueux P* leur défend ? 

cs Les incertitudes & les variations 
, v ; 55 (de mon Âgreffeur ) 5 fur ce fait pu-' 
^renient anatomique, continue YAxioi 
53 nyme *> me donnent un plein a vanta* 
\: : v, 5 ge , cafr tantôt il veut que k veffiefâ 
^ perde daiïs un profond enfoncement 
^ du baffin y comme fi elle étoit feule , 
^tantôt il représente îfs inteftins corn- 
i v we occupant tout Ïë4)afiim „ II eft 
très - vrai 5 mon vénérable ¥**$ & fans 
contradiétion <» que ia veffie repouffée en 
arriére par la fituation du tronc , eft 
feule fous & devant les ioteftifis grêle3 
ou entr'eux & le redum .-, & qu'en même* 
tems ceux-ci occupent totit le baffin s 
cM&&dir£ 5 ; tout ce qui refte du baffin 
par^deffus & derrière la veffie -: tout ce- 
la -, avec votre permiffion , eft un fait 
ttnatomïifiie 5 confiant pour, les veffies 
vuides 5 affaifFées fubitemènt, fans avoir 
m le temside fecontrader, comme font 
prefque tontes celles qu^on taille v&prk- 
xipalementlfes;gra/ndes vefîles. Souvenez- 
vous j mon cher F^ /que je vous ai cité 
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: f Opération de la faille: $fi 
f tf :devant dix paffages où vous en conve- Kepïïqîte 
îtez, & où cet affaiffement, ces replis , J ac ^ r j! 
ces gôuflcts profonds vous donnent la fixions 'dé 
plus grande frayeur , vous font craindre r Anonîme 
les plus grands âccidens ; ôr cette com- 
preflion , cet affairement , ces replis > ces 
■gouflets profonds ycës âccidens, n'arrive- 
ront jamais âfiiffi fouventquedansla fitua- 
tion hôrizôntaie^pafce que cette fituatioa 
jette la pierre & là veille vers le facrum > 
■& détermine par'Coniéquent les inteftins 
à aplatir ce fâc contre Ton fond inférieur 
poftérieur \ car je me fuis chargé > mort 
cher F**^ de fupléer au défaut de vo- 
tive mémoire 5 & je vous prie ici de vous 
refïb avenir encore <§ue votïs êtes conve- 
nu 5 pag. 236. , que cet organe , ( la vef- 
îie ) peut être devancée auffi par les intef- 
îiiiSî le long du bord fupérïeuf £5? inter- 
ne des os pubis *> lorsqu'il est vuide 
de son urine , ou que cet excrément y 
ejl en petite quantité. 11 elt vrai que vous 
ajoutez tout de fuite...- Mais dans ce 
cas les iniejlins devancent fimpkrnent la* 
wffïè > fans la pouvoir comprimer de de- 
vant en arriére. Mais comme ce pou- 
voir j que vous avez 5 d'empêcher que 
des inteftins qui devancent la vefiie der- 
rière le pubis ? ne repouflerit cet organe 
en arrière , eft fans doute l'effet d'una 

A a a 
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Q*?à $îêces concertmnt 

.RepUque^£ttu ftirnaturelle , qui vous efl partfç®i> 

Ae - '&■■ ' e siere j ce prodige n'arrivera pas vis^à-m 

î?Sï r de de tout autre, ainfifon peut regarder* 

rAnc&ime. comme un fait anatomique , que ces in- 

teftins en général comprimeront cette 

veffievuide ae'devarit ëtl arrière , l'affaif-, 

feront par cpnféquc'nt contre le bas fond 

poftérieuT , & y produiront les replis , 

tes goujfefs d'autant plus profottds , que 

cet organe fera plus grand, & la fitua- 

tion plus renverfée. D'où il refaite-, ..mon 

cher F*' # - 3 que non -feulement les faits 

anatomiques ne me contredifent pas y 

mais encore qu'ils me donnent 3 ce -me, 

femole -* de v^otre, propre aveu , un. plein 

avantage. 



p. 2 4.5. 



» |e demande grâce à mes Lecteurs*, 
„ dit-il ,,pouï mettre ici fous les yeu* 
js l'argument daïis lequel mon Adver- 
saire met là confiance. 

Voici qui annonce une Scène interref-, 
faute ; aparemment que l'argument de 
rAdverfaire a quelque chofe de deshon-, 
nête ouj de cboquatft 3 puifqu'on prépa-, 
re ici le Leébeur à l'entendre. 

Quelques-uns 3 dît-il , ( c'eft l'Adver- 
faire- du F ** C •'*■ qu'on fait parler,} 
quelques* ïms Je font imaginés qtienfû liant 
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TOpèratîonâe la Taille. ff% 
tes -pierreux horizontalement , les hteftins Repiiq 
p trouveroient repouffés vers la poitrine* ^ ^- ^ 
au Us cefferoient de comprimer , daffaiffer fl ex | on s de 
lavejfie , £«? que par Ikfes parois rejle-v^--^ 
roient dans un ' écart ement à peu prés 
pareil à celui que leur donne la plénitude 
de ce fac; 

" je protefte , reprend leF**C**, 
5 , n'avoir jamais écrie ni penfé ce que 
„ M. le Càt m'a prêté fi généreufement. 
Et dequoi s'avife l'Anonyme, de vou- 
loir toujours s'imaginer que c'eft à lui 
qu'on parle , quand on fait un Mémoi- 
re fur la fituation horizontale du Pier- 
reux ; Eft-il le feul dans l'Europe qui 
foit pour cette fituation : «Se parce qu'il 
ne fent pas les vrayes raifons favorables 
à cette méthode , croit-iJ que les autres 
Lithotomiftes lui reffemblent ? 

" Je ferois effectivement blâmable , 
j, continue l'anonime , d'ignorer que ks 
„ inteftins dans la fituation horizontale, 
„ ne font point repouffés vers la poitrine. 
Si vous étiez blâmable , mon cher 
F**, ce feroit au contraire d'ignore'r 
que dans la fituation horizontale les in- 
teftins (ont effeBivement repouffés vet s 
la poitrine* Mais non, vous n'êtes point 
blâmable 1 , pa^ce que ces connonlancts 
iont é'r^geres-à vos occupations jerteu- 
' ' A a 3 
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v^4 fiécescmcemant 

.... *W%j«jtei : il eft permis aux gens de vo&ë étag» 
ifuiré! de Çonfîdeî-er le trône du corps humai^ 
flexions de comme lin coffre ; & par conséquent de 
FADoixime^ cro i re q Ue fo fond efle^aétement plan ° 
dans cette fupofition, le tronc étant fi- 
tué Jiorizon-talemeaÈ^ fon contenu , les 
intefîins ne fe porteroient pas plus vers 
un bout du coffre que vers l'autre ; Maïs 
il n'en zk pas de même ^ mon cher F *% 
du coffre humain \ fon fond dx. d'abord 
garni tout le long ^e fon milieu , d'une 
znaitreffe pièce- faillante y que nous apeJ- 
lons l'épine ; elle eft fuivie du facrum qi)I 
en fait la baze. Toute cette çolomne mi- 
toyenne 5 1 °. fait; diverfes inflexions de. 
derrière ea devant 5 au moyen defquel- 
îes elle fornie une concavité à.- la? région 
de la ppxtrine x une convexité k la % 
des lombes % & une profonde concavité 
ou une lorte flexion en arrière à la. ré- 
gion du, kâiTm, ;<\ Les pièces qui h 
çon&pofeat font: pjus petites y moins 
épaiîîea çn La partie moyenne fupérieure 
qui répond à h poitmiu^&u dos ; beau- 
coup plus épaifles. aux lombes & au fa- 
çrtim 3 Q . ke facçum eft accompagné de 
chaque côté de l'os de hanches, pu os 
des iXles v & les uns & les autres mate- 
laffcz de. mufcLes puiflants y & d'un corps 
|W#iix épis ^ jU i faic une efpécç de 
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^Opération de la Taille. ' 3.?> 
groupe à cette partie fupérieure des Replie 
feifes. Par toutes ces raifons , un iujec 6at>auxré . 
couché à plat doit avoir la cavité du flexions de 
tronc qui répond à cette croupe ( j'en innomme, 
excepte le petit baflin ) , plus élevée que 
la cavité qui répond au dos," c'eft-à dire, 
olus élevée que la. poitrine % de tout ce 
que les vertèbres lombaires , le facrum 
& fa faillie en arrière, les mufeles feiliers 
& la croupe graifleufe ont de plus d'é- 
paiffeur que les vertèbres du dos, leurs 
mufeles & leurs tégumens. Or il eft vi- 
fible qu'il n'y a point de comparaifon. 

Le niveau eft encore moins gardé par 
Jes parties latérales de ce fond ; les cô- 
tes , à rendrait où elles forment fes pa- 
rois latérales,, ménagent de chaque côté 
en arriére une efpéce de golfe profond ; 
tandis que l'os des iiles matelafie du mul- 
cle iliaque & du pfoas , tient ce fond 
latéral extrêmement relevé jufques Juv 
le bord du précipice apellé petit baflin> 
logement particulier de la veine & de la. 
portion- des. mteftins qui. raccompa- 
gna . » A 
Cette feule defcnptïon, toute abrégée 

qu'elle eft , fait aifément comprendre 
que dans la fituation horizontale, il don, 
y avoir de la p.ente de la circonférence. 
h petit bailla vers h. poitrine , & que 

Aa4 
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gyét Pièces concernant 

Réplique p ar confequent 5 dans cette fituatîon Îêé 

Sr^ivr? inteftins doivent fe porter, ou être re- 

flexians de pouffes par leur poids vers la poitrine. 

l'Aocmime. jviais voici des mefures prifes fur le Sujet % 

qui y outre qu'elles prouvent que cette 

pente eft réelle > déterminent encore: 

quelle eft fa quantité* 

l'inclinaison OIT la pente 

Des divers fonds de la cavité du tronc; r 
depuis h baffin j-ufquà la poitrine , 
déterminée par des mfjures. 

Uinclinaifon de la farface antérieure 
du corps des vertèbres fur le fnjet frais,, 
depuis la quatrième lombaire jufqu'à la 
iixiéme dorfaîe , a été trouvée de neuf 
dégrés 5 quarante-cinq minutes. 

Le pubis étant plus haut encore de 
onze lignes que cette quatrième vertè- 
bre lombaire > m'a donné de ce pubis à 
cette lombaire une inclinaifon de huit 
degrés* 

Uinclinaifon des parties latérales 3 de- 
puis le bord du baffin > fur le pfoas & 
les vaiïTeaux iliaques > jufques à la der- 
nière des vrayes côtes > cette inclinaifon > 
dis-je, a été de feize dégrés , quarante- 
cinq minutes. 

L'inclinaifon , mefure prife du même 
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T Opération Se la Taille* 3ttf 
bord du baffin fur le pfoas jufques iur ^RefPj 
l'attache du diaphragme , ce mulcle y Cati3UXr é. 
/rant , a été trouvée de vingt-un de- flexions de 

^Les mefures étant prifes fur les reins 
mêmes qui occupent une partie de cette 
région , ces organes fefont encore trou- 
vés, dans un Sujet, cinq lignes au-def- 
fous de ce bord du baffin , & dans un 
autre huit lignes; ce qui a donné 1 înch- 
naifon de ce petit plan , au premier ds 
fept dégrés , & à l'autre de onze. 

Les mefures prifes du même bord du 
baffin , toujours partie latérale fur le pfoas 
& les vaiffeaux iliaques , juiqu'à l'endroit 
des flancs où vient fe terminer le toye , 
en dehors & plus bas que Ierem,lin- 
clinaifonou la pente a été de trente-cinq 

dégrés. . 

Il n'eft pas douteux que ces mefurea 
ne varient dansles différens Sujets, com- 
me je l'ai expérimenté . mais je puis re- 
pondre d'avance qu'elles donneront con- 
ftamment une inchnaifon plus ou moins 
grande du baffin vers la poitrine , d ou 
il réfulte qu'il eft démontré par le tait , 
que dans la fituation horizontale /« /«- 
le/lins font repouffés vers la poitrine , 
c'eft-à-d.re , que la portion des inteltms 
qui excède le niveau du baffin , ou ce 
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3f & Pièces concernant 

Reptîque qpi en refte après le baflin rexppîi > a d& 

, ae M> I e la pente vers la poitrine. 

axions de Cq n eft donc, point dans* la fypohtio!! 

rAnonime. <] e C ette pente que fè font trompés les 
Se&ateurs de la,- fîtuation * horizontale ;, 
mais dans l'efpérance où ils font que les 
inteftins la, fuiront, & n'en feront pa? 
empêchés, par Iç précipice, du, petit, baf- 
fin , d'une part % & : par la contraction. 
du diaphragme , de F autre : .&. nous allons . 
voir incefïamment, quec efl-là, l'erreur du 
cher F** :. majs écoutons-le fe difeulpe^ 
.d'avoir été foupjçoané d'avoir pu croire 
la p.ente. vers la poitrine que. nous ayonj- 
toute k rhe.ure démontrée. 

cc Je ferok effeâivement blâmable x 
55 dit- il 3 d'ignorer que les inteftins, dans 
3 , la fituation horizontale 5 ne font point- 
3, repouffés vers la poitrine ; mais fal 
s*» prétendu,* £5? je préîens encore > qu'é-.. 
m tant flotans dans, 1& cavité de Tabdor 
3 , men , & attachés par le mçzentére j 
35 le long de fa partie poftérieure ,, ( re- 
tenez-bien cette découverte y Meilleurs 
les Anatomiftes),, « qu'ils fe repoferoient 
3, naturellement par leur propre poids 
33 fur un plan parfaitement de niveau 3 
s, comme fer oit nu houle bien ronde jur 
3.5 une jurface non inclinée., ( Ne perdes 
pas un mpt de cette corpparaifon, )/ c Et 
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f Opération âe la Taille. $?$ 
;] faî démontre que la place de laveffie Réplique 
„ n'étant point celle des int^lun 5 ( ob- de m. te 
iervez-bïen cette grande vérité ,> )Ç eux- ^t 
5 , ci,{ les inteftins > ) rejteroient dam la r Anodine- 
„ leur, faute de pence , & la veffie dans 
„ la Tienne , quand ils ne la comprimoient 
j,, point: ; (& s'ils la. çomprimoiçnt , où 
irok-elle ? } 

' Dans ce fuhlime raifonnement > oqi 
entrevoit , que l'Anonyme pente % que 
dans la fkuation horizontale y il n 7 y £ 
point de pente -, que les inteftins por- 
tent h plomb fur le fond des cavités ; 
& on fçait (j'aijleurs- qu'il a. le pouvoir 
llirnaturel d'empêcher qu'un, corps fu- 
périeur n'en comprime un inférieur- Qui 
pourra fe refufer à V évidence de cet équiV 
libre merveilleux ? 

§. XVII. Oa a vu dans mes Réflexions 
que la fkuation horizontale n'empêche 
pas le b.alîjn d'être plein d'inteftins y 
parce qu^il eft toujours la- région lapins 
baffe de la, cavité du fais ventre. A cette 
vérité r l'Anonyme répond ' % contbien ne 
la fer a-f elle donc pas dans lesjttuations 
obliques. 

Elle le fera davantage , fans doute, 
mais la direction de cette fituation por- 
$çra la pierre & la veille contre le cou 
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^gô Pièces corner nmii 

Kepîîque de cet organe; elle préviendra les aiFaif 

£t,Mxri e fcmens de ce fac nerveux entre fo n col 

gexîons de & la pierre portée vers fa partie pofté. 

i-Anonsine. neure ; elle préviendra les replis , ] è g 
gouflets profonds , & tous les dangers 
lî connus du cher F** 

Pag. 251. L'affîgeant phénomène, s'écrie PA- 
nonyme, voici que M. le Cat n'a p] us 
de mémoire; il fe contredit à tout pro„ 

pos>, & cela fans le fçavoir Il dit ici 

que, quand même on donneroitau Sujet 
une pente vers la poitrine , tout le baffint 
refteroit encore rempli par les inteftins " 
& il ne fe fouvient pas qu'il a fou tenu.. „„ 
qu'on n'aura pas plutôt couché à plat fe 
Sujet pour faire ïextraclion , que la pier~. 
re s'en retournera dans fa retraite. Quelle 
contradiction r 

On voit qu'il s'agit ici d'une de ces 
veffies qui ell fufeeptibie de replis, de 
gouffets profonds vers la partie pofté- 
rieure du baifm , d'une de ces veflies en- 
fin qui fait tant de peur au cher F*^ ■,.. 
depuis la page igç. jufqu'à la p. 193. 
^ Or il eft plus clair que le jour , que 
s'il y a quelque fïtuation qui puiffe por- 
ter la pierre dans ces gouffets, c'eft Vho~ 
montale , & , comme je l'ai déjà dit , iî 
eft démontré, qu'elle le peut , puifque ks 
Pierreux n'ont pas déplus fur expédient, 
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TOpèrationâelaTailk. . 3&ï 
%our apailer leur martire , que de fe cou- Repiiqt» 
cher fur le dos , à plat. L'Anonyme J at * sr £ 
prétend que cela eft impoffible , fi le baf- flt . x ' ions de 
fin eft plein d'inteftins , que c'eft une îAnonime. 
contradiction de le fupofer , & qu'il n'en; 
pas plus poffible à la pierre de rouler 
vers le fond 4q la veflie , dans une fitua- 
tion horizontale, qu'aux inteitins de for- 
tir du balîin par cette même lituation. 
On fent de relie le ridicule de ce paraK 
lelle. i ç . Le baffin, félon ma propolitioo 
même citée , eft toujours , dans, cette 
fituation horizontale , la région la plus 
bafie du bas ventre. a«. Quand on met- 
troit le Sujet dans une fituation vertica- 
le renverfée , c'eft-àdire , le balïïn per- 
pendiculaire fur la poitrine ; les cavités 
du tronc font fi pleines de vifcéres , <Sc 
la contraction du diaphragme vers le bas 
ventre fielïentiellement perpétuelle , que 
les inteftins ne fortiroientpas encore du 

baffin. 

Mais peut-on comparer des parties 
auffi difparates que des inteftins, & une 
pierre ? Peut-on comparer encore les deux 
cavités du bas ventre îéparées par un ri- 
vage efcarpé , avec la capacité de la vef- 
fie, qui eftfimple & uniforme comme 
celle d'un fac ? . 

Enfin j fi c'eft par le poids des intel- 
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*§2 Pièces concernant 

Réplique tins mêmes contenus dans le badin <$£ 
4e m. le i'^ non yme prétend ôter la liberté à \t 
tost pierre de divaguer dans la capacité de 
i-Anonime. ] a veffie * comment cet habile Auteur a- 
t'il pu fupofer des pierres logées dans Ces 
profondes retraites poftérieures de là vef- 
fie, dont nous parlions toute à l'heure , 
tandis que les pauvres Pierreux debout 
les fentent fi vivement au cou de la vef- 
fie. Ces Pierrenx-là > où F* # C** fupofe 
des pierres logées dans desgouITets pro- 
fonds, ont fenti apàremmentj comme 
les autres , leur pierre tomber fur le cou 
delà veffie j lorfqu'ils nrinoieM , & eliè 
ne s'eft reportée dans ces profondes* re- 
traites , que quand ils fe font mis au lit 
ou fur la table à tailler. Or y âvoit-on eu* 
avant de les coucher , la précaution dé 
leur ôter les boyaux r je ne le penfé pas; 
quelle eft donc cette 'folle idée dé pré- 
tendre qu'une pierre ne pourra pas" être 
portée dans la veffie par-tout où fa pente 
& fon poids l**dirigeront , parce ^û'il 
y a des inteftins fur cette veflie ; elle fe- 
roit donc toujours immobile dans ceci 
organe ? car , comme je viens de îe-dé-^ 
montrer, jamais on n'a vu , par quel- 
que fituation que^cefoit ,1e bafïinvuide 
d'inteftins» Ne voiià-t'il'pasque ce même' 
homme , qui défend ailleurs atixintefïins 
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T Opération te la faille. "0$ 
leÈomprimerla veffie 3 veut ici que leur ^epiiqftè 
compreffionfoitégaleàcelled^ 
li'un étoc ; il faut avoir un peu plus ''de -flexions de 
charité que le cher F^-,* pour n'obfer- l, ' Anonimc * 
ver ici dans l 'Anonyme 'que 1 'affligeant 
phénomène d'une mémoire infidèle; 

§. XVIIL Voici encore \mé nouvelle 
preuve de F état iïépuijément où m'ont 
réduit mes vajles études ^ il Ton en croit 
le cher F* # . 

Dans mon Mémoire fut h Rtuatipn 
du Pierreux, pour prouver que la iieua* 
tion horizontale n'empêche pas que la 
veflîe ne s'affaiffe ,'■'& que les inteftins ne 
ïa compriment V je cite la ■■faille au haut 
apareil où tous ces accîdéns ont arrivé y 
Quoique le Sujet 5 dans cette taille 5 (bit 
non-feulement couché à plat , mais rne- 
me dans une fituation "inclinée du baflin 
vers la poitrine* 

Cela eft vrai , dit l'Anonyme ; mais 
m ne peut en conclure que tes intcJYinS 
produifent conft animent cette compreffum 
dans les cas de la fituation horizontale. 
Eh , par quelle raifon, je vous prie , la 
fituation horizontale évitera-t'elie une 
comprelTion que ne fauve pas une fitua- 
tion plus renverfée ? La voici , félon l'A- 
nonyme. Dans le haut apareh ?, il ejh. 
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3&$> Pièces concernant " 

Jepiique mt naturel que la veffie , ( qui a été 
SuLré -«^«ee > ) rw/np te f a ftuation or* 
flexions de dinatre .. . auffi-tôt après réQaeuation. 
i'^oaime. du liquide qui la forçait de s'étendre 
£«? de gêner les inteflins. 9 

Et n'efl-iJ pas auffi tout naturel dans 
le bas apareil que la veffie , où je fupofè 
de l'urine évacuée par Tineifion , rentre 
dans l'affairement qui fuit d'ordinaire 
cette évacuation fubite , félon tous les 
Praticiens , félon M. Chefelden , que nous 
avons déjà cité > & félon l'Anonyme 
même à la page 188 , où il reconnoîc 
qu'aufli-tôt que la veffie eft vuide d'un* 
m.,, fi elle ejl un peu grande > elle for* 
vne des goujfets ou replis fur toute la cir~ 
conférence de fa cavité en s* aplati fiante 
goujfets plus ou moins profonds , juivant 
que la veffie ejl plus ou moins ample &c. 

Mais non > le cher F** n'eft plus de 
cet avis ici. Selon lui , la velTie du haut 
apareil ne s'affaifle , que parce qu'elle 
gênoit les inteftins ; lorfqu'elle eft affaif- 
fée , ceux-ci reprennent leur place ; mais 
leur impulfton ne va pas à pefer plus 
qu'il ne faut fur le fond de la veffie. 
affaiffêe. Qui n'admirera la circonfpec- 
'■'■■'■■:->..,:■■ tion de ces inteftins , qui fe gardent 
bien de pefer plus qu'il ne faut fur le 
fond de la vefjie , ou plutôt qui. n'ad* 

mirera 
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f Opération àe la Taille. 3S î 
frirera le cher F # *, qui fufpend encore Repifqae 
ici leur -compreffion fur la veffie •«> ne fe ^ M l f 
fouvenant plus que de deux pages pius fl cxions de 
haut-, il veut que cette compreffion ibit l'Anoniœs. 
fi terrible , qu'elle empêche la pierre mê- 
me de fe remuer dans la veffie. Que de 
miracles en deux pages ! 

§. XIX. " La veffie, dit l' Anonymes 
s , étant pleine , ne s'étend pas en pro« 
s, fondeur dans le baffin le long du rec- 
j, tum , mais -toujours le long des os pu* 
„ bis , & fur le devant de ThypogaRre , 
J, fuivant , dans cette direction, la fuf- 
SJ penfion de l'ouraque qui part de foa 

j, fond. 

La veffie pleine -, mon cher F**> s'é- 
tend en profondeur comme en hauteur; 
en -un mot, dans toutes les dimenfions 
que lui donne fa figure. L'ouraque , le 
tiflu cellulaire , & le péritoine en parti- 
culier, qui fait poftérieurement , latéra- 
lement & mpèrieurement partie des tuni- 
ques de la veffie , & ne la couvre pas Am- 
plement -, comme le dit T Anonyme'; ces 
parties , dis-)e , très-fouples & ttès-flo 
tantes , fuivent la veffie dans tous fes 
états , & ne la gênent point du tout. 
" La retraite de la veffie, dont parle M. 
„ le Cat , ajoute le F** s n'eft autre chof- 
///. Partk* B b 
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3 g % Pièces concernant 

. RepHque „ que ceîie de ïon fond qui fe retire vers 

àt m - I e 35 ion col 5 par Félafticité naturelle de fes 

aexions de 5 > hbres. D'où il refaite que ce ne font 

i'Anonime. 33 pasles inteftins qui font retirer la veffie 

* ? vers ion col lors de Ion ouverture dans 

33 le haut apareil ., puifqu -ils ne la devan* 

3> cent point par la partie antérieure. 

i°. Vous convenez donc, que la veflîe 
étant vu-ide* fon fond fe raproche de 
fon col \ & il le fait en tous fens> fans 
doute ; car vous ne rendrez pas parais 
tiques les fibres poftérieurs 5 tandis que 
vous conferverefcPélafticité aux antérieu- 
res 5 &aux latérales 9 vous avez allez fait 
de prodiges ci-devant ^ fans y ajouter 
encore celui-ci. Par conféquent cette 
même veffie ci-devant pleine étoit aulîi 
plus étendue en tout fens 5 c'eft-à-dire , 
aufli-bien poftérieurement que fupérieu- 
rement & antérieurement. Votre erreur 
fur fextenfion de la veffie pleine eft donc 
déaiôntrée par vos propres paroles 5 & 
vous tombez en contradiction avec vous- 
même , dans la même page. 

2°. La retraite de la veffie 5 dont 
vous a parlé M. le Cat 3 n'eft point du 
tout celle qui dépend de la contraction 
de fes fibres 5 il.connoît celle-là pour le 
moins aufïi bien que vous 3 mais elle eft 
fpontanée 5 elle fe fait dans un Sujet qui 
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tend fon urine volontairement ou en go Repliqu» 
uéral, par 1'aclion feule , ou le concours J e a(> JJ„J 
des fibres de cet organe. Nous tçavons flcXl ', )n5 d « 
que celle-ci ramafle toute la capacité de 1 Anonim». 
la veille autour de fon cou , 6c quoique 
tous les Litliotomiftes craignent ces vei- 
fies vu ides , c'eft celles-là même que M. 
Chefelden préfère aux autres , parce qu'a- 
lors la veille fait une efpéce de voûte 
qui contient la pierre près du cou de 
cet organe , & qu'il ne s'y trouve point 
de ces plis , au moins fi confidérables , 
que ce grand Chirurgien craint tant lui- 
même dans les velues affailfées. Mais ce 
neft point de cette efpéce de retraite vo- 
lontaire de la veille dont il eli qneftion 
entre nous, c'eft de celle qui lui arrive par 
l'évacuation fubite de l'urine que produit 
l'introduction de nos inftrumens,& l'inci- 
fion , circonftance dans laquelle , de l'a- 
veu de tous les Praticiens , la veille ne 
fait pas retraite, ou au moins le l'air. b ; en. 
peu, mais au contraire tombe &: s^aliaif- 
iè, ou en voûte , dont la concavité tou- 
che prefqirau cou de la veille , comme 
dans la PL VI , ou en plufieurs replis , 
comme dans la PI. VII. Fig 2. 

Ce ne font pas les intejlins qui la font 
retirer, dit le ï m , puifquils ne la de- 
vancent point* 

Bb 2 

Digitized by LiOOQ IC 



38$ Pièces marnant 

Réplique La veflie s'affaiflTe , & par fon propre 

Cat aîi ré- P° ids » & P aF Cellli ^ inteftinS ' 9 ui dans 

siîons de cet affaiffement » s'avancent jufques fous 
rAnonime. \ Q pubis. Quant à ce que le F** dit que 
les inteftins ne devancent pas la Veflie , 
voilà encore un effet de la déroute de fa 
mémoire qui ne lui rapelle pas ici p. 25?; 
qu'il a dit , p. 23e. " De plus , cet orga- 
„ ne , ( la veffie ) , prenant une figure 
3 , variée relativement à fa plénitude „ 
» peut-être devancé auffi par les intej* 
s, tins , le long du bord fupérieur & in- 
3 , terne des os pubis , lorfaull ejl vuide 
„ de Jon urine , ou que cet excrément j 
„ efi en petite quantité* 

§. XX. Pour démontrer par des faits 
inconteftabîes que c'eft courir après la 
chimère que de prétendre remédier par 
la fituation horizontale à la compreffion, 
des inteftins fur la veffie, que c'eft fe re- 
paître d'idées creules que de croire , par 
cette fituation , repoufler les inteftins 
vers la poitrine , & les y tenir tranqui- 
les , j'ai allégué des opérations du bubo- 
nocéle 5 où Ton met le malade , non- 
feulement à la renverfe } mais encore dans 
une fituation étendue & inclinée des 
fefles à la poitrine , & par conféquent 
bien plus favorable encore à cette retraite 
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des inteftins vers la poitrine 5 fi elle étoit Repique 
poflibJe ; f ai cité , dis- je , de ces opéra- St^x,]! 
tionsdanslefquelles il a été impofïible de flexions de 
s'opofer à l'irruption des inteftins par i*uonim* 
l'anneau ; plus impollible encore de les 
faire rentrer dans le ventre 3 & cela par 
les cris que cette opération faifoît faire 
au malade. Qr la taille eft cent fois plus 
douloureufe , elle eft inféparable de ces 
cris 3 de ces efforts qui accompagnent 
les grandes douleurs ; & le malade, lom 
d'être étendu* eft ployé -en. deux* Donc, 
par toutes ces circonftances réunies > les 
inteftins vers la région du pubis doivent 
être dans un état beaucoup plus violent , 
& par conséquent ils doivent beaucoup 
comprimer k veflie * quelque précau- 
tion qu'on prenne. Te] eft, mon argu- 
ment , & fofe dire qu'il ne fe trouvera 
pas un homme de TArt qui ne le trouve 
fans repliqnç. Que répond h cela l ? Ano* 
ayme ? Le voici . ... 

"Je n'examine points dit-il 5 fi tes cris 
„&frétatde gêne du .malade.» peuvent 
„ ( comme te dit M. teCat ) occasionner 
„ dans le bas apapeil ce quil apelle comr 
prejfwn des inteftins. 

La défaite eft plaifante^ vous ne 
voulez pas examiner une preuve à 

Bb 3 
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Réplique laquelle vous n'avex rien à répon- 
de M. le d M j 

Cat ? auxré 
flexions de 
VAnonime. jtfunqiuwi hodiè efugies ; veniam quèamque votaris. 

Virg. Egl. IIL 

€< La fituation oblique peut y con- 
55 tribuer beaucoup ? continue PAnony- 
5 ? me ^ mais cette queftion 5 devient étran- 
55 gère poiu moi , qui ne reconnois pour 
55 favorable que la fituation horizontale*. 
55 tout y demeure en fa place 5 aucun or- 
55 gane ne fouffre compreffion 5 ni ne 
55 réfifte contre l'autre. 

Quel eft le fens froid qui pourroit te« 
nir contre un raifonnement comme ce- 
lui-ci! N'eft-il pas queftion ici de la fitua- 
tion horizontale 5 de la fituation plus 
qu'horizontale même 5 puifqif elle eft in- 
clinée des fefTes à la poitrine ; & n'efiii 
pas démontré que dans cette fituation 
même 5 les inteftins , & par conféquent 
la veffie , font dans un état violent de 
compreffion.? Et à cette démonflration 5 
qui pofe fur un fait confiant 5 reconnu 
de tous les Praticiens , vous répondez 
froidement 5 & fans aucune preuve, 
que dans cet état violent 3 aucun organe 
11e fouffre comprejjion, Serois-ce là* 
Meilleurs, par hazard, une des raifons 
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folides qui vous ont déterminés fi favo- R e pi?qu e 
r-ablemcnt pour mon fubtil Adverfaire ? de m. i e 

Cat,auxré. 

% XXL F** C m a regardé comme un rAnonime! 
grief contre ma méthode 5 de ce que 
les grands Maîtres de Paris neJaprati- 
quoient pas. Il trouvoit cette raifon-là 
fort bonne dans ce tems-là ; aujourd'hui 
que je la lui opofe par reprefaille contre 
fa iituatîon horizontale, que nos grands 
Maîtres ont vu pratiquer à Londres * 
& n'ont pas adoptée ,. il trouve cette 
même raifbn rnauvaife 5 & employé pré- 
cifément ma réponfe pour fa défenfe. 11 
a raifon pour cette fois ; mais quand il 
allègue que les fuccés prouvent les avan- 
tages de la fituation horizontale , il eft 
dans Terreur. Par tout ce qu'on a vu 
ci devant ? les fiiccès ne prouvent rien 
en laveur de cette foliation 5 pas même 
en faveur de fon Lithotome : qu'il fè 
fouvienne feulement que fon Confrère 
le Frère Jacques 5 qui a avoue en 1712, 
c'eft-a~dire 5 quinze ans après fon entrée 
à Paris , d'avoir tué plus de mille Pier- 
reux * ; qu'il fe fouvienne, dis-je , que 
ce Précurfeur donnoit à fes malades la 
fituation horizontale ; je ne dirai pas 
que ces meurtres nombreux foient dûs à 

* Heifter , page 99$* 
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cette fîtuation feule 5 ni qu'on ne puiffà 
Réplique tailler très-heureuië mens dans cette fitua- 
Cat^ ri! tip.n * cela eft bien démontré par les fuc- 
flexionVdê ces de Meffieurs Chefelden & Sharp i 
'Aoonfaftç. mais }e crois.- aiifiî que la fituation incli^ 
née > telle que nous l'avons déterminée «^ 
eft exempte de quelques dangers anne- 
xés à la ikuation horizon taie. J'efpére. 
Tavoir affez bien prouvée dans cette let- 
tre pour en pouvoir conclure , que h 
fîtuation inclinée eft la plus favorable^ 
& qu'ainfi elle doit faire partie de te 
meilleure des méthodes*, 

iXXIL Je finis mes Réponfl» au F** 
C** par -les- mêmes Réflexions qui ter*. 
minent foa Jugement lî poli & fi bien 
raifonoé. il me confeilie de m'occupes 
à donner de bonnes cbofes y au lieu de 
m 'attacher à les détruire. 

je pourrois rétorquer Pargument m 
P* y & de plus l'exhorter à fe renier, 
mer dans tes occupations jérieufes de fa 
retraite ; je pourrais encore aprendre au 
cher F* % qu'il y a deux façons pour les 
Maîtres de PArt d'être utiles à cet Art 
& au Public ; la première , eft de donner 
de bonnes chefes , comme nous efpérons 
favoir fait > en publiant notre méthode^ 
la féconde 5 à\xtirpr les maumïfes % 
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ainfi que j ai tâché de le faire à l'égard Réplique 
de l'inftrument & des manœuvres du de M - lo 
f ** Mais je me borne à convenir avec"? at : auxr f" 
lui , qu'il vaut encore mieux ne s'occu- r Anoqim* 
per qu'à donner de bonnes chofes > les 
mauvaifes tombent affez d'elles-mêmes , 
& c'eft le fort que je prédis au Lithoto- 
me caché. Il eft vrai qu'en Chirurgie 
il en coûte auparavant la vie à bien des 
hommes, témoin ces mille qu'a tué Frère 
Jacques , de fon aveu , avant de fe cor- 
riger , & malgré les falutaires avis que 
lui avoit donné M. Méry : mais puifqtie 
les remontrances n'y font fouvent rien 
qu'attirer des ennemis à leurs Auteurs, 
il eft plus avantageux de n'en point fai- 
re. Je fuivrai donc dorénavant fon Con~ 
feil ; on en trouve d'excélens chez ceux 
mêmes qui ne fçavent pas en faire ufa- 
ge pour leur propre conduite , comme 
on rencontre de bonnes chofes dans les 
plus mauvais livres. En conféquence de 
cette révolution , je déclare au cher F** 
que je qe l'ai analyfé fi complètement 
que pour n'y plus revenir ; que c'eft ici 
mon dernier mot avec lui , quand même 
il m'accuferoit d'avoir tué , non-feule- 
ment tous les Pierreux que j'ai ofé tailler , 
mais encore tous les malades que j'ai ofé 
regarder. J'aurois ajouté à ceci>Meffieurs> 
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de R M iq ie quand même ces décJ amations du- F** 
cat.auxré- auroienc P^us d'Aprobateurs , que n'en 
flexions de ont eu les pièces que je viens de réfuter 
Vàpomm. mais fù f end que vos aprobations 5 

été furprifes ,..& Je Public en étant bien 
averti , perfonne à l'avenir n'y fera plus 
trompé, jemeflâte, Meilleurs, que vous 
recorinoiflez maintenant q Ue Je Lithoto- 
me caché, malgré quelques fuccès , n'en 
eftpas raojns une Jongue lame tranchan- 
te, qu'il fera toujours dangereux d'in- 
troduire dans la capacité de la veffie 
oh Jes pJus grands Lithotomiftes n'ofent 
porter qu'avec crainte les inftrumens les 
plus moufles j qu'il eft impoffible de ga- 
rantir jamais régulièrement ceLi thotome 
desaccidens annexés au biflouri herniaire 
fon modèle ; & que par conféquent il eft 
aoiïi impoffible, de faire des manœuvres 
de cette taille une méthode...... 

.... Que tefituation horizontale, ufîtée 

par Je Frère Jacques , par d'illuftres An- 
glois, & défendue par le F** C**, n'a 
point les prérogatives contradictoires 
q« il lui attribué , de donner à la veffie , 
& aux inflrumens-, la liberté de s'éten- 
dre pofiéneurement , & en même-tems 
de pouffer la pierre antérieurement ; 
^ue cette prétendue liberté étant im- 
Bçml* dans toute pofture , la meillei. 
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te eft celle où le corps étranger eft réel- J^v. 
leraent porté par fon poids vers le cou Cat)3uxré . 
de la veine & les tenettes , & que cette flexions d e 
pente ne fe trouve que dans la fituatkn » *"• 
inclinée. Qu'enfin , Meilleurs, dans des 
difcuffîons profondes , délicates & de 
pratique comme celles-ci , & prévenir en 
faveur d'un particulier qui neit m M*- 
âecin , ni Chirurgien en titre, & qui , 
indépendamment des titres , n dt ni 
fçavant , ni fort exercé dans la Liwo- 
tomie, c'eft blcffer un peu , ce me fem. 
ble , les vraifemblances , c'eft protéger 
rEmpirifme , outrager & décourager les 
vrais Artiftes , faper l'art de guérir par 
les fondemens , 6c le faire tomber dans 
des mains téméraires. 
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^^^^^^^^^^^^^^ 

B & T A. I L 
DES EX PE' RIEN CES 

FAITE S' 4,V E C 

LE LITHOTOME CACHE', 

D £ L'ANO N,Y. M E» 

CORRECTION DE CET INSTRUMENT * 

Q* de^/àr Manœuvres. 

F A E Mi.. LE G A X 

?îéc<?$iaf- TA i; ait que dans les circonltaoces 
tukacivcs. J pre f entes de mon démêlé avec TA ne* 
nyme , je devois rendre au Public un 
compte un peu plus détaillé que celui 
qu'on a vu page 93. des expériences 
que j'ai faites fur h cadavre avec le Li- 
îhoto&ie caché. Je donne d'autant plus 
volontiers ce fupiement que f ai à y pla- 
cer de nouvelles obfervaùons qui con- 
firment les premières. 

j'ai fait les expériences avec le Li« 
thotomt caché * tant en Avril 1750» 
que dans le même mois de Tannée 17$ 1 » 
devant toute la Chirurgie de notre Hô- 
pital j & les principales d'entr'elîes ont 
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encore eu pour Témoins ^Meffieurs - K-j»* 
ïiard , Médecin , & Thibault , Chirur- J faitet 
fden tous deux Membres de ï Acadé^- avec le Li* 
lie des Sciences de Rouen Je»-. 

Vai taillé en tout dans ces deux mois » Mi le Cat . 
dix- neuf cadavres ; fçavoir, douze mâ- 
les , de différer» âges , & fept fera* 



rae9» 



6. 1. Parmi les douze mâles , f ai taillé i 
io. Un enfant de flx ans avec len». ? , 
c^a-a-dire, avec le moindre écartement 
de la lame du Lithotome caché ; un de 
neuf ans , & deux de quatorze , avec le 
no. 7 ; deux adultes avec le n°. 9 > trms 
avec le n°. u , & trois avec le no. 13. 
En tousl'incifion fe prolongent dans 
Se corps de la veiïie, depuis trois lignes 
& demie, jufqu'à un pouce. Dans tou- 
tes les grandes incifions, le tiffu cellu- 
laire qui eft entre la veffie & le refluai, 
étoit largement ouvert , & il y avoit-& 
un efpéce de vuide. 

Dans les veffies peu profondes, ou 
wefaues plates , comme étoient celles 
Ses premières expériences , outre 1 inci- 
fion , il y avoit dans la tunique nerveu- 
fe une tramée ou rigole qui conduiioïc 
à cette incifion , & qui avoit depuis deux 
à trois lignes jufqu'à neuf. Cette dernière 
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Pièces juf- elt reprefentée parla Fig. 6. PI. HT. Elle 
tificattves. a ét £ deffînée j d'après nature , fur un 
adulte taillé avec le n°. 1 1. La rigole eft 
depuis , a , jufqu'à , b ; le refte eft la playe 
ordinaire. 

Les veilles profondes & remplies d'u- 
rine , non-feulement n'avoient point ou 
prefque point de ces rigoles , mais en- 
core avoient les incifions les moins pro- 
longées vers ie corps de la vefïie, & par 
conséquent les meilleures. 

Celles de ces grandes veffies qui étoienc 
vuides, comme celle de la PI. VI, tou- 
choient fenfibletnent par leur fond fupé- 
rieur poftérieur rextrémitédu Lithotome 
caché , & cependant je ne trouvois pas 
qu'il les eût ouvert dans ce fond. 

Les os pubis étant écartés , & la par- 
tie antérieure fupêrieure de la vefïie étant 
ouverte pour cet examen , je plaçai à 
découvert la fonde & le Lithotome ca- 
ché , dans les organes , comme le pref- 
crit l'Anonyme ; je l'ouvris au n°. 13 5 
& enfuite au n°. 9. On vit fa lame porter 
réellement contre le fond de la veffie , 
& n'y faire cependant aucune impref- 
fion , parce que ce fond prêtoit & fe re- 
culo'it. J'efïayai avec le no. 5, il toucha 
de même le fond & glifla deflus en le 
repouffant ; il parut évident à tous le§ 
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Spéculateurs que cette fingularité ètoit Défaîl <5<* 
due k fétat flafque & non comprime dc^lthucs 
ces parties mortes 3 & il n'y en eut au- -vec îeU- 
con qui ne frémit en imaginant une pa- rhot ° me 
rcille rencontre fur la veiîied'un hom- M^çf* 
me qui refpire & qui fouffre, cMt-h-dirc 5 
dont la veffie bien vivante ? é\ poulies 
avec force par les inteltins preiTcs eux- 
mêmes par le diaphragme. 

Selon cette remarque 5 nous fîmes nos 
fix dernières expériences fur les deux 
Sexes, en ordonnant à un aide d'apuyer 
avecles deux poings fur Pépigaftre, pour 
imiter Paâion du diaphragme, &c à deux 
de ces Sujets , qui étoient ii maigres , que 
le corps des vertèbres fe faifoit fentir k 
Tepigaflre ; nous plaçâmes la compreflioa 
au-deffous de l'ombilic. 

De ces fix dernières expériences , 
Fil ne faite fur un garçon de quatorze 
ans 3 nous donna , outre Pincifion ordi- 
naire. 

i°. A un replis du bas fond de la vef- 
fie 5 fitué au bout de Pincifion , une mou- 
cheture de trois à quatre lignes qui ou- 
vroit en entier la tunique nerveufe delà 
veiïïe. En étendant ce replis , il y avoit 
trois lignes d'intervale fain entre cette 
petite bleffure & Pincifion ordinaire. 

2 . Nous avons trouvé au fond pofté- 
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fikes juf- rieur fupérieur de la veffie une autre 
lificatives. kjeffure de feptàhuk lignes d'étendue* 
en laiffant la veflie libre , mais beaucoup 
plus grande quand elle étoit un peu éten- 
due. Cette incifion pénétroit toutes les 
tuniques de cet organe fi complètement 
que Tinteftin fe prefentoit pal- cette bief* 
fure. En abandonnant la veffie k elle- 
même j c'eft-à-dire > à fon affaiflement > 
iaous vîmes que ces bleflures étoient con- 
tre & vis-à-vis Fincifion ordinaire faite 
au col & au corps de cet Organe. 

L'inteftin qui a paru dans l'intérieur 
de la veflie n'étoit pas bleffé. 

La féconde expérience de cette efpéce 
fut faite fur une femme. Elle nous don* 
na , outre l'incifion ordinaire 5 une bief- 
fure au fond fupérieur poftérieur de la 
veflie , de trois à quatre lignes de lon- 
gueur , laquelle perçoit ks tuniques ner«* 
veufes & mufculeufes feulement. 

Les quatre autres n'eurent aucune 
bleffureàce fcnd fupérieur poftérieur de 
la veflie ; ce que nous attribuâmes à cô 
que , i°. Ces Sujets étant très-maigres , 
l'effet de la compreflion étoit extrême- 
mentfoible. 2°. Une partie avoit la veflie 
pleine d'urine 5 & l'autre Tavoit contrat 
tée & prefque fphérique > vu la foible 
compreflion 3 toutes circonftances heu- 

re"fe§ 
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hnfes qui les onc garanti de cette bief- J^^ 
fure du fond. # ces faites 

avec le Li- 

'6. II. Des fept femmes que je taillai tb0 , t0 , mf L r 

■ y . * - i i - j if ,. caché, par 

avec le Lithotome cache , deux le lurent Mtl - e Cât , 
avec le n°. 1 1 ; trois avec le n<\ 13 J & 
deux avec le no. 1 j. 

Les Tailles du n°. 1 ?. nous donnè- 
rent dans l'une une incifion prolongée 
de plus de deux ponces dans le corps de 
la veille , de forte que fon bas fond étoic 
percé vers la capacité du bas ventre d'en- 
viron quinze lignes ; dans l'autre , l'in- 
cifion au corps de la veflie n'étoit que 

* On a vu dans notre Recueil qu'une autre circenf- 
èance heureufe pour les Opérations faites avec le Litho- 
tome caché, c'tft lori'que la pierre fe trouvé au cou 
de la veffie ; tuais une ëipëriencefiriffe pi» le" Neveu 
même de l'Auteur de cet infiniment, vient de prouver 
qu'il eft fi univerfelletnent dangereux , que cette cir- 
co nuance oui étoit conftamment favorable au. poignard 
de Frère Jacques , manque quelquefois de garantie 
au Lithotome caché, & même y devient l'occafiom 
d'un accident très-grave , puifqu'on a vu la lame de cet 
infiniment fe cafier contre cette pierre : & l'on conçoit 
hue cela doit arriver a(T«s Couvent , loïfqu'on aura !e 
bonheur d'avoir affaire à une pierre amenée au cou 
5. la veffie par la contraftion de cet organe. Je 
l'aurais fans doute éprouvé fi j'avois tais des pifcrres 
aan s toutes les veffies des Sujets que j'ai taillé avec 
le Lithotoiàè caché : mais je fuis charmé oe faire 
honneur de cette découverte au Neveu du F*- 
C+* 11 eii dans l'ordre de la Providence que le poiion 
& fën antidote nous viennent feuvent de la même 

MI. Partis, C s 
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pféccs jut je n lignes ; # & au bout étoit la traînée 
tfficatives* . c j ont n Q US a p ar ]^ ci-deflus : en toutes 
deux le vagin étoit entièrement coupé* 
avec une partie de la grande lèvre gau- 
che* 

Des trois Tailles du n° 13 , la pre- 
mière ne prolongea rincifion dans le 
corps de la veffie que de fix lignes, & 
cependant le vagin étoit encore coupé 
en entier 3 à cela près 5 d'une bride , 
d'une ligne & demie , qui en retenoit 
les parois. 
Corre&ion Les deux autres furent taillés en diri- 
de la ma- géant rincifion horizontalement. Il n'ar- 

noeuvre de • _• • lV t ' 

rincifion rlva rien au v agm ; ] inciiion etoit pro- ' 
dans les longéeà Tune * d'un pouce dans le corps 

femmes. fe h veffîe ; & ramre eft ]e feCQnd ^ % 

âeux Sujets où le fond fupérieur pofté- 
rieur de la veffie fe trouva bleffé , en fat 
fant apuyer fur Pépigaftre. 

Des deux Tailles du n°. 11 , .l'une 
avoit porté rincifion de cinq k fix lignes 
feulement dans le corps de la veffie ; cet 

* Ces deux incifïons , d'une étendue fi différente 
avec le même N°. , prouvent bien que la régie de ces 
N°. , n'efl; pas ïùre , comme nous l'avons obfervé page 
215, & que la grandeur de rincifion d'une lame, 
comme celle du Lithotome caché, qui porte fon plus 
grand écartement dans l'intérieur , dépend encore , & 
de la diverfe pofition de la main oui le manœuvre , & 
de la différente figure du bas fond de la veffie. 
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TQphathnâeïà tatlîel # |bj 
<j'rgarië-ci étoit profond & plein d'uri- Détail ad 
ne ; mais l'irtcifion étant dirigée oblique- JJf ér {J"ês 
ment , ou feioh la diagonale , elle fit ave c le y- 
une bleffure de trois à quatre lignes dans ui°t°me 
le bord du vagin. La féconde fut faite c ^& '$£ 
par une incifion tout-à fait horizontale , 
& réunit d'autant mieux , que la velfie 
étoit contractée. 

Nous avons exécuté toutes ces opéra- 
tions , en fuivant exactement les manœu- 
vres de la méthode de l'Anonyme 3 fans 
y rien changer 5 excepté la direction que 
je crus devoir faire horizontalement fur 
ces dernières femmes , parce que la di- 
rection oblique avoit blefle le vagin dans 
les premières. 

Je puis affurer enêbrè que ; comme 
je n'ai point exécuté les manœuvres à 
demi,jen'y ai non plus rien outré. Je fçai 
cependant que dans les eflais d'une opéra- 
tion fur le cadavre , on doit j comme on 
dit , eaver au plus fin , & je n'aurois pas 
manqué à cette règle , il j'avois eu deflein 
d'employer moi-même le Lithotome ca- 
ché fur le vivant ; mais mon unique ob- 
jet étant de démontrer aux autres le dan- 
ger de fon ufage, j'ai dû , pour être mieux 
fondé aies en convaincre s exécuter fera* 
puleufeffient la méthode de mon Adver- 
faire. Il ell aifé de çonftater que je l'ai 
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K&eajur- f a i c> & par les témoins nombreux âé 
tiicauves. mes e |f a jg 5 & p ar ] a m efure des inciiions 
au cou de la veffie qu'on voit bien qui 
n'excède en aucune de ces opérations 
, les profondeurs qui doivent réfulter des 
écartemens déterminés par les n° 3 & 
combinés avec la pofîtion derinftrument 
par raport aux divers bas fonds plus ou 
moins creux ou plats de la veffie, Mais 
quand on voudroit fupofer que de det 
lein prémédité , ou par mal adreffe s 
f euffe outré ces manœuvres 3 que pour- 
roit on en conclure encore ? Si non qu'il 
eft dans ces manœuvres un milieu déli- 
cat , dont il eft dangereux de s'écarter; 
& qifainfifurle vivant /& avec les meil- 
leures intentions 5 :an autre pourra tom- 
ber dans ces mêmes accidens que j'ai 
découverts en cette méthode par ces ef- 
fais , & que par conféquent le Lithoto- 
me caché eft un inftrument dangereux. 

correffon ' §• ***• M. Mery a donné au Frère 
de rinihu- Jacques des confeils falutaires ; M, Thi- 

mSœî- deS bault a a î 0l3té au Biftouri herniaire la 
vrS œ da perfe&'ion où M. Chaignebrun & l'Ano- 
F** c**. nym'a font trouvé ; ce dernier excite 
eu -quelque forte > page 60 , les Lithoto- 
ff/iftes à achever un ouvrage fi bien com- 
mencé. Tous ces motifs m'ont engagé 
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rOpération de la Taille*. 4°? 
à chercher les moyens d 1 ôter au Litiio- ® é f^ % 
tome caché fes qualités nuifibles , ou au ** s p r ^" es 
moins une partie de ces qualités , s'il av ec le u- 
n'étoit pas poffible de les corriger tou- £«°™ M 

tes. M. le bit. 

Le danger des grandes incluons étant 
aifé â éviter, en donnant peu d'écarté- 
ment à fa lame , & en s'éloignant du bas 
fond de la veffie, par une pofmon plus 
baffe de la main qui le fait agir , comme je 
l'ai dit p. 216. 290, fai penié fur- tout à 
remédier au péril évident dont le bout 
de fa lame menace le fond de la veffie. 

Cet infiniment feroit fans doute moins 
dangereux , en le conftruifant de façon > 
que la languette qui entre dans la can- 
nelure de la fonde, & quîeït actuelle- 
ment à la gaine de Finftrument , fut 
adaptée au bout de la lame , fous la for- 
me d'un bouton ou d'une olive, comme 

dans la Fig. 7. M- M- > & 1 ue P ar C( T 
féquent cette lame furpaflac la gaine de 
toute cette languette , devenue olive , 
pour moins blefîer encore. 

Par la on éviteroit d'offenfer le iond 
de la veffie , ce qui fait un des grands 
dangers du Lithotome caché ; je ne 
fçaurois diïïimuîer néanmoins qu'on fera 
encore expofé k couper les replis de ce 
fond qui pourroient fe trouver vers le 

^£ 3 
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wéces juf. bas fond antérieur de cet organe , com« 
^cative?. me n e ft arrivé dans l'expérience faite fur 
le cadavre du Sujet de quatorze ans , & 
comme -l'exprime la veflie, h , de la Plan- 
che VII. Figure 2. Cependant, comme 
ce dernier cas n'eft pas fort commun , il 
s'enfuit que le Lithotome caché ainii 
çonftruit & manoeuvré , feroit beaucoup 
moins dangereux : Il le fera pourtant en- 
core affez pour qu'un Lithotomifte pru- 
dent lui préfère les Lithotomes bouton- 
nés & cachés dans des cannelures , qui 
ouvriront le cou de la yeffie du dehors 
au dedans : mais s'il fe trouve des gens 
<3e l'Art affez attachés à cet inftrument, 
& k fes manœuvres pour ne point s'en 
départir , voici encore quelques confeil? 
fort falutaires que je leur donne. 
! 1°. lis ont vu 3 page 21 , combien il 
çft contre la bonne Chirurgie d'ouvrir 
- inutilement une auffi longue portion du 
canal deruréthreque celle qu'ils ouvrent 
parleur manœuvre } ils doivent donc 
attaquer la portion de ce canal qui eft 
derrière Je bulbe : Pour cela , ils n'em- 
ployeront pas un Çiftouri ou le premier 
jnftrumenç venu s comme le penfe l'A» 
noqyme , mais un uréthrotome canne- 
îé , parce' que cette incifion étant plus 
profonde 3 elle leur donneroiç 3 fanf 
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f Opération de la Taille: 407 
cette cannelure, de l'embarras à retrou- Détail des 
ver celle de la fonde avec l'olive du Li- ^fS*; 
thotome caché avec le lî- 

s<\ Le Lithotorae caché fait une playe thotome 
uniforme , parallelle dans toute fon éten- ^eCal? 
due, c'eil-à-dire 5 aufli large au cou de la 
veflie, que dans le plancher triangulaire, 
les mufcles tranfverfaux, &c. Mais pour 
qu'une opération delà Taille foit métho- 
diquement faite , il faut que fincifion à 
îavelTiefoit ou petite ou nulle, parce que 
les grandes bleffures.de cet organe font 
mortelles & parce qu'il s'étend avec 
«ne grande facilité , & on doit ouvrir 
largement les autres organes extérieurs 
par les raifons contraires ;paï conféquent, 
fi les Lithotomiftes qui opèrent avec le 
Lithotorae caché , veulent fe raprocher 
de la bonne méthode , ils doivent m- 
pléer au défaut de leur infiniment, avec 
ruréthrotome » & faire avec celui-ci une 
incifîon qui foit évafée au-dehors , & 
qui porte fon fommet jufques dans le 
commencement des proftates, 

3e. Dans les Femmes qui auront de 
groffes pierres , & où la fimpie dilatation 
ne fuffira point , ils dirigeront l'incifion 
du Lithotome tout-à-fait horizontale- 
ment du côté gauche , conformément k 
nos expériences précédentes , obfervant 

Ce 4 
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Çaécesjuf. de pouffer alors la gaine de leur infime 
tificativcs. mQnt d u c ô t é droit du Pierreux. 

Moyennant ces corrections , les ma- 
nœuvres du Lithotome caché feront ra- 
prochées de la bonne méthode, autant 
qu'il eft poffible de le faire avec un inftru- 
ment aufll efientielîement dangereux» 
Cependant le dernier &le meilleur con- 
feil que j'aye à donner aux Lithotomit 
m , eft encore de ue s'en fervir jamais. * 
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^^^^^^^^^^^^^ 

PIECES JUSTIFICATIVES 

De quelques Faits importons avancés 
dans ce Recueil 

RAPORTS DE PLUSIEURS CHIRURGIENS 

ET TÉMOIN» OCtffcAIRES, 

Concernant les Tailles faites par le Litho- 
tome caché* 

T E foufftgné Maître Chirurgien de la Paroijfe 
J de Bejfancourt , 'Diocèfe & Election de Pans? 
certifie que l'Enfant de Pierre Drujfant de ladite 
Paroijfe , ne peut retenir J£s.urims*, çu'œu moyeu 
d'un reffort à viffe , ce qui lui a rejté , après 
avoir été taillé delà pierre , toutefois la playe bien 
çonfolidée ; âe plus , qu'une Femme dudit lieu n>z 
point la pierre pour ravoir fondée , * mais des ulcè- 
res y/oit aux reins , £f même entre la membrane va- 
ginale Êf Vtirétbre. 
' Ce s Février 1751. Signé, Desfosses. 

A Au vers. Ce 4 Février 175 1. 

Nms attejlons que François de May, âgé de 19 
ens a été taillé fur la fin du mois de Septembre 1749. 
par *Frere Corne. Le Malade dès le lendemain s'ejl 
plaint de ticoîtemens , de pefanteur ,6? a de grandes 
douleurs dans la vejfte. il S en plaint encore , & a 
depuis ce tems une incontinence d'urine. Remarquez 
ÇiiHlfutfiftuleuxfix mois environ. Signés, Etienne 

* C'efl: le F** C** qui Ta fondée, 
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Pièces fuf- VE May » #" ** Malade ; François de May 
tifeuives, Wto*» Roland ,Prieur-Curé d' Anvers, où feh 
faite l Opération, uaude , Chirurgien audit AiL 
vers y par qui ledit Malade a été traité, 

Je fouffigné Chirurgien au Neuf bourg 3 Diocèf* 
d'Evreux , certifie avoir été à Anvers , £f avoir vu 
vifité & interrogé François de May, taillé par il 
Frère Corne en Septembre 1749, & avoir conkaté 
que depv's fon opération 9 il efl demeuré un pt u 
courbé è? incapable d'aucun travail pénible, parce 
qu'il reffent encore les mêmes douleurs qu'il rejfentoit 
avant là taille ; qu'il les rejfentit dès le lendemain de 
fon opération , auquel jour il reprocha a^dit Frère 
Corne de lui avoir laijjé le loup dans la bergerie • 
qu'il efi reftê fiftuleux Jïx mois , fep que fon état elî 
tel qu'il reffent de grandes douleurs > tombe malade 
dès qu'il Je veut mettre au travail , & a une incon- 
tinence d'urine. Je certifie auffi avoir vifité le fils 
de Pierre Druffant à Bejfancourt 5 lequel j'ai trouvé 
avoir une incontinence d'urine 3 portant pour cet 
accident un bandage à reffort* 

Jai vu pareillement à Cbambly le fils de Perco- 
lier , ayant un vifage exténué &f de fort mauvaifes 
couleurs , mais il a refufé de me laiffer vijiterja ci- 
catrice : en général , ils ont tous fait de grandes dif- 
ficultés à me confier leurs infirmités y commençant 
toujours par m'affurer qu'ils je port oient bien 3 6? par 
me faire V éloge du bon Frère Corne , quoique leur 
figure démentit leurs difcours. 

Je certifie encore avoir vu £? vifité à Pontoife 
U petit Antoine Perrin , le fils de Pierre Mugaut f 
& àfaint Leu Pierre Monfils , fif que lefdits trois 
Taillés avoient une incontinence d'urine ; celle du 
dernier moindre que celle des deux autres. 

Jai avjji vu à Paris la Femme de Louis Cltu 
mont , qui m'a dit que fon mari ne pouvoit retenir 
fis urines que trois à quatre heures, 
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Enfin j'ai vu à Cbaillot Jeanne le Moine , Fem* Pièce* îufc 
me de Martin Plâtre, âgée de 50 ans, taillée par tificatives. 
]\l de Ici Roche le jour de Pâques 1750. Elle m'a 
allure qu'il lui refie une incontinence totale d'urine % 
qu'elle rejfent de grandes cuijfons &P douleurs > aujfi- 
îot quelle fait quelque travail pénible , ou qu'elle ejl 
long'tems debout , à quoi V oblige fouvent fon métier 
de Blanc foffeufe. Tous Jes voifins m'ont qjfuré les 
même faits. 

Toutes le/quelles ebofes raportées ci-dejjus , fat* 
te\le fi? certifie véritables. Au Neuf bourg , ce ij 
Février 1751. Signé, Clavier. 



£ÎOTTE COMMUNIQUÉE PAR M POISSONNIER, 

Dofteur Régent de la Faculté de Médecine 
de Paris, Profefleur au Collège Royal , Cen- 
feur Royal des Livres &c. 

LE 8 Mai ï7s<K-fédJti,trejbtô à l'Opération de 
la Taille faite avec un infiniment que Von a 
nommé Lithotome caché, par M. de la Roche 3 Chu 
rumen x fur le fils de M. Bernard , Patiffier &*c. 
Quoique cet injlrument fût annoncé déjà comme 
une découverte très~pricieufe. 9 en ce qu'il faifoit plus 
fûrement que tous les autres , la feàion du corps 
'même de la veffie ; je vis avec furpri/e , quoique la 
feftion parût très-confidérable , l'Opérateur occii- 
pé pendant plus de trente-cinq minutes * a charger 

* Te fçaî très - pofîtïvement d'ailleurs qu'il y avoït 
trentecinq minutes que l'Opération étoit commencée 
quand on regarda à la montre , mais que les tour- 
mens que Ton faifoit fouffrir au pauvre Pierreux , at« 
feftérent tellement les afflftans , qu'ils les empêchè- 
rent de regarder davantage à leur montre , quoique 
l'Opération durât encore fort long-tems après les 
trente-cinq minutes ; enforte que fa durée fut évaluée 
4 plus de quarante-cinq minutes, 
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Pièces juf. Ici pierre , tantôt avec les tenettes , & tantôt avec 

tificatives. f es doigts 9 fans qu'il ait pu par ces deux moyens 
la tirer de la veffie. Le neuvième jour de l'Opéra» 

j.:~.~ 7rt TiJînInAa nvsnttvnit fer* T\/T ^n 7~ ï>^« Un „.„... ?-..■. 



jujttjicanon ae i vperawur , va yejjte epaijje , en- 
durcie, d'une capacité fort petite 9 £f capable par 
conféquent de s'apliquer fur la pierre qui étoit ajjez 
grojje, ce qui avoit bien pu empêcher qu'elle ne fût 
chargée de manière à en faire VextraEtion. * Mais 
en même tems cette veffie me parut coupée prefque 
en deux portions égales , êf Çfi on peut faire 
cette comparaifon), à peu près comme un rognon 
de mouton qu'on veut mettre fur le gril 3 ce qui m 9 a 
engagé à des réflexions fur le choix de cet inf- 
trumenc qui jufqu'ici ne lui font pas favorables, 
mais fur lej quelles je ne m'expliquerai que lorfau* elles 
feront étayées de rojifons & de preuves fuffifantes. 
Quant aux reins de ce Malade > ils font gros 5 cel- 
luleux , &? remplis d'un très grand nombre de peti- 
tes pierres , dont la plupart étaient encore baignées 
dans la matière pur lâente* 

Remarques fur la Notie précédente 

JE fuis perfuadé ? comme. M. Poiflbnnier, que 
les accidens arrivésà la Taille de Bernard , 
m fa mort, ne doivent pas être imputés a l'Opé- 
rateur,, mais au Lithotome caché , & je le dis 
expreflernerit , page 242. de ce Recueil ; mais 
M- Poiflbnnier me permettra de lui reprefenter 
que ce n'eft point par la petiteïie & le raccor- 
miTement de la veffie qu'on peut jufhfîer l'Ope- 

i°. Il "eft inconteftable qu'une vefïïe étroite 
dans toutes fes dimenfions , ( qu'elle (bit con- 
tractée par le reflbrt naturel s qu'elle le ioit par 

* Voyez fur cette iufttflcation de l'Opérateur les 
Remarques qui fuivent cette Notte« 
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maladie, cela ne change rien à la chofe, ) Une pièces îufc 

vefîîe , dis-je , ainfi rapetiffée , loin de rendre fc ifi cat i V c^ 
l'extra&ion plus difficile ou impoffible > la rend 
â u contraire très-aifée ? dès qu'elle n'embraiïe 
pas la pierre allez étroitement pour empêcher 
l'introdudion d'une fonde aufîî courbe que Fe(l 
celle dont on fe fert pour tailler 3 dès qu'elle 
permet rintroduûion d'un Lithotome caché , 
celle du doigt , des tenettes &c. Or, telle étoit 
la veffie de Bernard. Donc &c. 

Ma majeure eft prouvée par l'expérience des 
plus grands Praticiens, tels que M. Chefeldcn. 
JTbyez ci devant page 210. Je la démontrerois à 
priori , fi je n'apréhendois de multiplier les figu- 
res du Recueil qui ne font déjà que trop nom* 
breufes ; mais je vais le prouver par le F** C* 
même , cette autorité doit valoir une démons- 
tration pour lesSeâateurs du Lithotome caché. 
Il n 'y a que deux cir confiance s , dit l'Anonyme p. 
193. de fon Recueil, &304. du nôtre ; il n'y & 
que deux cir confiances où l'Opérateur trouvera prom- 
ptement la pierre dans lo^fituation oblique du. Ma- 
lade ; ( fçavoir ) ou LoïtsçurrÂ vessie est 

RACORNIE , OU NATURELLEMENT PETITE > 

mi lorjque la pierre fe rencontre vis-à-vis du fond 
ie la veffie„: 

Ma mineure eft conforme aux propres paroles 
du raport de M. Poiflbnnier , témoin oculaire de 
l'Opération. Ce n'eft donc point le raccornifle- 
ment ou la petiteffe de la veille qui a empoché 
l'extraftion de la pierre. C'ell donc un ancre 
accident , & il eft aîfé par le raport même de 
M. Poiflbnnier , par l'Article 1. page .83» & 
par les conjeûures expofées pag. 233 , 243 , de 
voir que cet accident eft une fuite du mécaml, 
me du Lithotome caché. 

a°. J'ai taillé plufieurs Sujets, dont les vefiiea. 
crabrâfibicnt exactement la. oierre. J'ai e.ntr'au- 
très trois obfervations ? dans lefquelles la pierre 
étoit fi étroitement &univerfellement enclavée, 
queks fondes ordinaires ne purent encrer dans 
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fc*i iir la veflîe. Je conviens que dans ces cas les tè* 
«« M-tiv" nettes font d'une foible reffôurte , & j'ai don- 
uacauvcs, ^ ^ la Société Royale un inftrumerit pàrticû- 
lier à cet accident ; mais les pierres de tes trois 
Sujets font-elles reliées pour cela dans leur vef- 
fie ? Non affurément ; j'avois bien mon infini- 
ment nouveau pour Tune des troîé , mais les 
deux autres ont été tirées fans lui ; Pun avec 
une cuëillere ou crochet Lithotomique ; l'autre 
avec les tenettes ordinaires que je trouvai le 
moyen d'introduire en dilatant rentrée avec le 

«A "il eft évident que la veflîe de Berhàîd n'é- 
toit dans aucun de ces cas , & je crois très-fer- 
mement que répaitïeur de fa veffie n'éft pas 
tine faite de fa maladie , mais une fuite de fon 
opération ; je vais le prouver. 

Je fçai bien que cette épaifleur de la veffie â 
fervi d'excufe aux Artiftes dans bien des occa- 
fions ; mais qu'on demande aux Lithotomiftes 1 
de bonne foi , fi leô Taillés qui meurent d'une 
opération labôrieufe ,■ d'une opération oh les 
inflrumens ont fait de faufles- routes' , ou la veflîe 
a été contufe 3 harcelée 5 fi , dis-je , dans ces 
circonstances on ne trouve pas toujours les pa- 
rois de cet organe de l'épaifleur d'un doigt * 
d'un pouce même ;veffies dans îefquelles 9 avant 
cette mort , la fonde & les autres inflrumens 
avoient manœuvré avec aifance ; veflîes qui par 
conféquent n'avoient point alors cette épaif- 
feur. 

Les abfcès aux reins fie prouvent rien en fa- 
veur de l'épaiffiflement maladif de la veffie : 
tous les jours , des reins malades nous laiflent 
une veffie ou très* faine , ou au moins exempte 
de cette épaifleur , &, qui plus eft , nous per- 
mettent de la guérir de l'Opération de la Taille» 
Ces Sujets , que l'on taille tous les deux ùu trois 
ans y & qui ont des douleurs néphrétiques ha- 
bituelles , peuvent être regardés comme ayant 
é^s reins malades» Il m'en a paffé jpar Jes main* 
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plufieurs de cette efpéce , & j'en ai même uri à Pièces juf^ 
Koucn que j'ai taillé deux fois , & que je fuis tifkatives. 
fur ie point de tailler une troifiéme fois , lequel 
n'a jamais celle d'avoir des coliques néphrétiques 
& des urines purulentes. En un mot, depuis 25 
ans que je vois & que je traite des Pierreux <5c 
des veilles ? je puis affurer que de dix veffies 
trouvées épaifles comme celle du fieur Bernard , 
après une opération laborieufe de la Taille 5 il 
y en avoic au moins neuf qu'on pouvoit affurer 
ne tenir cette épaiffeur que des accidens de l'O- 
pération. 

Celle du fieur Bernard feroit-elîe bien de l'ef- 
péce de la dixième exceptée ? Voici de nou- 
velles preuves du contraire. On vient de voie 
que la maladie des reins n'a aucun raport con- 
cluant avec cet épaifllffement de la-veflîe ; or 
il n'y avoit dans la veille de Bernard 5 ni cham- 
pignons 5 ni ulcères , ni fkirres , qui feuls peuvent 
conftater une épaiffeur chronique ; donc il n'y 
a dans l'examen de la maladie , ni des parties 
de Bernard, aucune preuve en faveur de cette 
opinion. Au contraire y-H-y- ea a 4e frapantes 
pour mon fentiment. 

Si c'eft un fait de pratique que les parois d'u- 
ne veflle harcelée , contufe , bleffée , prennent 
une épaiffeur confidérable ; je demande comment 
il eft poffîble que celle de Bernard , qui a été à 
la torture pendant quarante-cinq minutes, n'aie 
pas acquis cette épaiffeur des parois. Or ce fait 
de pratique eft confiant. Donc &c. 

Si la veflie de Bernard eût eu , avant l'Opéra- 
tion , répaiiîeur qu'on lui a trouvée après fa 
mort , fi elle avoit embraffé la pierre affez étroi- 
tement pour rendre î'extra&ion impofiîble ; il 
auroic auffi été impoffibie d'introduire dans la 
veffie la fonde môme, ainli qu'il m'eft arrivé en 
pareil cas, oîi je me fuis vu quelquefois obligé 
de tailler fans fonde & fur la pierre ; au moins 
il y auroit eu une fi grande difficulté à introduire 
la fonde , que cet embarras auroic tenu douze ou 
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A . È , . quinze minutes ; &qu*ii auroic obligé à chan?W 
£*? ** la figure de la fonde , évënemenc p b ar lequellaî 
Native*. encû b re pa iTé 5 entr'autresen 1745. dans ÏÏtIiK 
d'un nommé Roger à Louviers. Toutes ces cir 
confiances auroient frapé les Afiîftans , & tout 
Paris en feroit mftruic. Or , hon-feuiemenc on 
n'a point eu cette impoffibïlïtë ; ces difficultés 
à la caille de Bernard , mais encore on a intro 
duic fur la fonde , dans la veffie , le Lithotome 
caché i qu'on fçaic qui a un certain volume > on 
les a dégagé l'un de l'autre ; enfin 9 on a intro- 
duit le doigt & les tenettes ; on a manœuvré 
long tems avec l'un & l'autre dans cet organe 
dit M. PoifTonnier ; qui eft le Liehotomifte qui 
croira que tous ces corps ; tous ces inftruraens 
pourront entrer dans une veffie qui ferre étroi- 
tement îa pierre de toutes parts 5 dans une veffie 
oii ils fçavent qu'en pareil cas ils ne peuvent 
pas même introduire une fonde ordinaire ; j'ofe 
afiurer qu'aucun. de ces Lithotomiftes ne croira 
<jue.la veffie de Bernard fût dans cet état depaif 
îiflemefit & de contraction dans le tems de l'O. 
pératio$ 9 ôc qu'au contraire Us regarderont, com» 
irk un fait démontré ,. que fa veffie avoit pour 
lob les parois auflî faînes 9 & la cavité auflî am- 
ple que Font les Pierreux ordinaires, «Se qu'ainfi 
c'eft aux accidens attachés àii Lithotome caché 
qu'il faut imputer les manœuvres qui l'ont mis 
dans l'état 011 on l'a trouvé.» ainfi que la mors 
même de ce Pierreux, 



Nous 
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NOus venons d'aprcndre que Bernard n'eft pas pjt$ ce5 j u p. 
le feul qui aie eu le malheur de fuccomber t jfi cat j ves- 
fous les coups du .Lithotome caché. Cet enthou- 
iialmc , cette prédilection finguliére que nous 
àyors obfervé p. 228 , qu'avoïc le Public pour 
]e très pieux & très^defîntérefTé Frère Jacques, 
& qui , par les mêmes raifons', a fait Faire une 
petite fortune au nom du célèbre F * * C**> 
cette prédilection , dis- je , cette venu finguliére 
attachée à certains habits , a aufïi obtenu , pour 
une Taille latérale, prefqu'auni dangereufe que 
h première, la permifiion d'être eilayée à l'HÔ- 
pital de la Charité : mais l'événement a répondu 
à nos prédirions & à notre attente. De deur 
Taillés opérés avec le Lithotome caché dans ecc 
Hôpital , l'un en efl forti cicatrifé au-dehors à la 
venté , mais dans un très pitoyable état , & dans un 
marafme extrême, l'autre cil mort , & l'ouverture 
de ion cadavre e(t une nouvelle confirmation 
de notre Doctrine. 

La playe très-grahdF^s^étendaft dans îe corps 
de ïaveffieducôté de l'orifice de Turéchére, & 
fe trouvoit par conféquent dans le cas des piayes 
de \eiYiesprefque toujours mortelles. A quoi il faut 
ajouter une hémorragie réitérée que cette vafee 
inciiion a produite. 

On allègue , pour exeufer cette témérité , un 
rhume qui prit au Taillé après l'opération & Tad- 
hérencedefon poumon droit à la plèvre. 11 cil 
poffible qu'un Taillé (bit pris de iluxion de poi- 

* Grande à y pafTer un pain de deux liards , difent 
les Chirurgiens de la Charité les plus au fait , & té- 
moins oculaires de l'Opération , & de l'ouverture du 
cadavre. Nouvelle preuve que la prétendue préroga- 
tive du Lithotorae caché , de faire des incitions d'un 
degré déterminé , efl faufle , ou n'a point de régie 
fûre. 

llh Partie. D d 
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•Pièces îuf trine , & qu'il en meure ; mais les Lithotomïftes 
tificatives fçaventquelatoux&i'opreffion font suffi très- 
. fouvent les accidens funeftes qui fui vent les Tail- 
les raalheureufes ; & nous avons ici dans les ac- 
cidens propres à cette Opération deux fymptô- 
mes mortels , la grande playe au corps de la 
veffie, & l'hémorragie répétée , qui nous dif* 
penfent de recourir à d*autres çaufes,* 

* AulH les Chirurgiens de la Charité que je viens 
de citer , affluent pofitivement que ce Taillé n'eft 
point mort de fluxion de poitrine a mais de ces deu* 
accidens de la Taill^ 
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EXTRAIT DES REGISTRES ?iice . ,., 

D? r Académie Royale des Sciences &c: i]ÏKZi[ ^ u 
de Rouen. 



RAPORT DE Mrs LES COMMISSAIRES 

NOMMÉS PAR L'ACADÉMIE ROYALE DES SCIENCES^ 

Des Belles-Lettres c? des Arts de Rouen. 

pour examiner un Ouvrage de M. le Cat, 
intitulé : Recueil concernant V Opération de la 
Taille , & les Pièces ou Expériences citées 
dans cet Ouvrage. 

ci Vivant la Commiffion qui nous a été donnée 
& par l % Académie^nQusu^0J^^£Qm^^'de M. 

le Cat fur la Taille , dans lequeftlfe défend , pr in** 
tipalement contre les attaques d'un Anonyme y Au* 
leur du Lithotome caché. Il nous a paru qu'il dé- 
montroit clairement les dangers attachés à Vujage 
de ce Liibotome , là prééminence de fes infirumeas 
&p de fa méthode , confirmés par les f accès nom* 
breux 5 dont nous avons été plufieurs fois les té- 
moins , S 3 la préférence due à la fiiuaîhn inclinée 
du Pierreux dans V Opération de la Taille. 

Nous avons ajfijiê à la plupart des expériences 
faites par M. le Cat avec le Lithotome caché fur 
dix-neuf cadavres , ê? nous avons été témoins , en- 
îr* autres , que cet infiniment a ouvert le fond de la 
veffie de façon à laiffer paffer au travers une por* 
tion d'iniejlin ; qu'en quelques-uns il a fait , outre 
la playe principale, une rigole dans la tunique ner* 
veufe b £P qu'il a ouvert le va?Jn à la plupart des 
femmes qu'on a taillés latéralement dans une direc* 
tion oblique. 
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Nous avons vu les Lettres de Paris , qui atfefc 

Tièces juf- tent i a Noue ajoutée à ces expériences ; fçavnf 

dfkatives. ^ ue \ a \ ame du Lithotome caché s'eft cafj'ée ^ans 

une expérience faite par le Neveu du F** £** 

fur un cadavre , dans la veffie duquel on avoit mis 

une pierre. 

Nous avons M des Lettres de pkijïeurs Chirur* 
giens célèbres de Paris , qui portent fur le Litboto. 
me caché fef la fituation horizontale le même juge* 
fnent que Al le Cat , ainfi que les Originaux de toutes 
belles qui font imprimées par extrait dans le Recueil . 

On nous a communiqué une fuite de Lettres dâ 
feu M. le premier Chirurgien du Roi à M. le Cat % 
£f de celui ci au premier Chirurgien , qui confia- 
ient le fait avancé à ia page jû<5 de fou Recueil. 

Nous avons vérifié les textes cités dans le Recueil 9 
des Lettres de Maîtres Chirurgiens de Paris 9 
très- connus i qui certifient , i°. Que deux Cbirur» 
giens ont été à Chaillot , & fejmt convaincus que 
la Dame Plâtre avoit une incontinence d'urine. 
û°. Que l'opération faite au fieur Bernard a duré 
plus de quarante cinq minutes 9 £? que fa pierre lu 
bre dans la vejfie> n'étoit que de la groffeur d'unpe* 
lit œuf. Nous avons va pareillement les Originaux 
des Certificats ou Raports , cùdevant imprimés fous 
le titre de Pièces Jifiificatives. 

Nous avons lu un long Raport du Chirurgien de 
la Charité qui a pafifé M. Nicolas Caquias 9 Curé 
de Saint Maurice 5 dans le Diocèfe de Sens , taillé 
le 25 Mai dernier à la Charité de Paris , avec le 
Lith&tome caché , 6? mort le treize de Juin. 

Plus , des Lettres de Chirurgiens de Paris , con-> 
cernant le même Taillé , £? nous y avons trouvé les 
faits avancés dans le Recueil , pag. 417, 418. 

A Rouen le 22 Juillet 1751. 

PlNARD ? aggrégé au Collège des Médecins 
de Rouen , & ancien Dire&eur de l'Académie, 

Thibault, ancien Prévôt de la Communauté 
des Maîtres en Chirurgie de Rouen 9 ^Direc- 
teur de l'Académie. 
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r\N te fouvienc que j'ai cité en plusieurs en- P ;écesiuC 
CJ droits de ce Recueil, contre le. Biftoun her- t i ficat j ¥es . 
tiiaire modèle du Lithotome caché, les ouvra, 
îes dû célèbre M. Garengeot ; j'ai été bien aife 
Se fcavoir ce que cet Auteur penfoit du Litho- 
tome caché même, & fi Implication que j ai faite 
à ce dernier inftrument , de l'anacheme ancé 
contre le premier , paroiffoit jufte à cet illuitre 
Lithotomille , Démonftrateur des Opérations 
de Chirurgie dans la première Iicole du Monde. 
Voici la Képonfe que je viens d'en recevoir, 
dans le tcms même qu'on imprime cette dernière 
feuille. 

IETTRE DE M. GARENGEQT t 

A M. LE C A T. 

Reçue le deux Août 1751- 

QUelones-uns Wmsr^uditeurs-eottr ayant man- 
dé Monfieur, que favois fait publiquement : te 
Éémonftration & l'ékp d'un inftrument apelk B,f- 
touri caché , apliqué par un Frère feuillant a la 
Trille latérale -vous defirez fç avoir de moi-même 
ce que feu ai dix , 6? Vu/age que je lui ai reconnu 
Lis ^Opération de la Taille Je vais ™sfou. 
faire avec le plus de netteté qu'il me Jera W We ; 
^ f entre dans les ufages du Jthoîo-.ne cache par 
le premier de fes effets , qui efi défaire parle me- 
canifme de fan manche , des inajims a la veffie , de 
dSérens degrés , & proportionnés à la groffeur de 
ta f Zrre;fedisqueqiLd nous introduits te 
fonde dans la veffÙ , & que par les différent mm~ 
iemens que nous lui donnons, nous remontrons tou- 
iours la pierre , nous concluons qu elle ejtgrque , 
ins pour cela , que nous puiffmi aprécier m fa, 
groffeur , ni fa fgure. Donc , une mcifion prête,* 
due proportionnée ait volume de la pierre, ejt tw«. 



Pl^ m 



i 
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* , . c Entrons plus avant dans les autres avantages que 
Rinces ]uu. vAmm détend donner à fon infiniment, n m 
$ific*tive3. r amntage de f on Biftouri caché, eft & 

couper de dedans en dehors. Pour mot, j ai tou- 
jours trouvé plus d'aifance 6? de fûrete a conduire 
un infiniment tranchant , de façon que mes yeux 
Vaperçuljent & le fuivijfent ; & quand les yeux 
n'ont pu le pourfuivre , ou bien une fonde cannelée te 
diriger iufqu'au profond des incifions , un doigt de 
Vautre main a toujours marqué le chemin que mon 
infiniment tranchant devoit tenir. Je penfe que cette 
façon d opérer eft celle de tous les vrais Cbirur- 

^Mais cet avantage fpécieux de couper de dedans 
en dehors , fembleroit faire imaginer que le Biftouri 
caché entre dans la veffïejaine £? entière , je veux dire 
de la même manière que la fonde y efi introduite, fans 
lui avoir fait aucune incifion. ; ce qui n ejt point , 
car c'efi à la Taille latérale que l'Auteur a confa- 
cré fon infiniment. Cette Taille latérale n eft point 
de (on invention ; vous fç avez que je fuis le premier 
en France , qui ait donné un Ouvrage jar cetH 
méthode de tailler ; ouvrage dît à mes expériences^ 
gp qui a beaucoup fervi à ceux qui en ont écrit de- 
puis : Vous fçavez encore que j'ai fait nombre de 
Tailles fort heureufes par cette méthode , & qu'il y 
en a un exemple ' dans le volume de, l'Académie 
Royale de Chirurgie , qui eft doutant plus fingu- 
lier ) que perfonne avant moi , n'avoit oféinciferune 
poche ou kifls dans laveffte ,pour en tirer une pierre 
adhérante.' Je fuis donc en état de porter un juge- 
ment folide fur les ufages du Biftouri caché , puif- 
que l'Auteur ne l'employé que dans la Taille latéra- 
le , que j'ai méditée fi?, pratiquée avec tant de foin 6? 
de fuccès. Son but a donc été de perfectionner cette 
Taille : Je vais cependant vous faire voir que fon 
instrument y eft toujours inutile , qu'il ne fert qu'a 
allonger l'Opération , &> qu'il peut être/auvent dan- 



gereux 



Cet inftrument eft toujours inutile 9 &? allonge 
Opération , parce qm Von ne s'en fert: que lorf&m. 
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Vincifion ordinaire eft achevée. Par cette incijîon or- ptécesjuf* 
binaire , on incije la partie membraneufe de l'uri- tificatives- 
tbre % le coté gauche de la glande projlate , le bour- 
let de la veffie , & même quelques lignes de/on corps, 
fi la grojjeur de la pierre l'exige , car on eft à même 
d'incifcr autant de fon corps qu'on le croit né- 
ceflaire. Immédiatement après cette incijîon conve- 
nable à la Taille latérale , on introduit le Gorgeret * 
£p de fuite la Tenette avec laquelle on charge la 
•pierre > & on la tire avec beaucoup de facilité. 

Si Vincifion de la Taille latérale que je viens d'in* 
Mquer , eftfaffifante pour tirer facilement de très- 
groffes pierres , fi Von ne peut introduire le Biftouri 
caché dans la veffie , quau moyen de cette inci- 
fion , il eft donc démontré que cet infiniment eft 
inutile, qu'il allonge V Opération , ê? que cette pré- 
tendue perfeStion de couper du dedans en dehors , 
tft également inutile. D'ailleurs , quel eft le Chirur- 
gien affez ignorant pour préférer des incifions de 
dedans en dehors , dans un vifcere aujfi important 
que la veffie , pendant que nous les faifons fur emeriï 
de dehors en dedans-^^Pma^mJ^é^f a ^ oîr $ u £ ¥ 
Biftouri caché ne peut être introduit dans la veffie * 
par Vincifion dépendante de la Taille latérale , qu il 
ne facilite aufft tôt la f ortie de V urine , comme cela 
arrive par Vintroduàion du Gorgeret ? Alors lp 
veffie s'affaiffant & fe pliffant de toutes parts J es 
parois s'approcheront de fon centre % &? iront au- 
devant du tranchant d'un long Biftouri , éloigne de 
douze ou quinze lignes de fa canule. La veffie peut 
donc être percée en plufieurs endroits , dans letems 
même qu'on ne voudra que dilater fon orifice dû 
dedans en dehors. Donc le Biftouri caché ne peut 
ttre que très dangereux.. m .. 

Telles font àpeu près les réflexions que] ai rendues 
publiques dans mon dernier Cours. Je vous laife le 
maître d'en faire tel ufage qu'il vous plaira : mats 
comme les occupations que fai dans ce pays , ne me 
donnent pas le tems de faire une Lettre plus courte* 
vous me ferez plaifir de vouloir bien l'abréger. U 
kroit avantageux Pour moi & pour le public d J$ 
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Pitefl ftf. «w pMduiïions, pouvoient être revues par une pM< 
Se. « comme îa çfcre. War cex JenUmens que j, 
fauves, ^ ^owt?tfr /'#'*« <ww Jogttdfc ;* /w , 



^QZm^l/R, 



Votre très-humble & très». 
pbéiffanc Serviteur, 

Croissant de Garengeqtv 



4 Nancy. ) k$Qjuilkt n$i. 



J'Ai annoncé dans une Apoftille de la p. 259* 
qu'un de mes Taillés , des premiers guéris , 
avoit été pris 3 plufieurs jours après ion entière 
convalefcencè V d'accidens très-graves, écran? 
cers à Ton opération , & je promis néanmoins 
de rendre compte au Public de l'événement* 
te ne fçaurois le Faire plus autentiquement que 
par la bouche de Meffieurs les Commiflaires dà 
l'Académie» 

RAPORT DE L'EXAMEN DU CADAVRE 
de François Potion. 

TijOus Commiffaires nommés par V Académie de$ 
-£* Sciences, des Belles ;- Lettres &? des Arts d& 
Rouen, nous fommes tranfportês à l'Hôtel Dieu dç 
cette Ville le 2% Juin , à la reguifition de M. h. 
Çat , Chirurgien en Chef de. cet Hôpital , £f avom 
ajjifté à V ouverture du cadavre 'de Franc w P or ion* 
taillé le quinze Mai s S* mort ce jourd'bùi vingt-, 
'deux Juin. 

v Nous avons vu que Pinaifion de la Taille etoifr 
çkaîrifêe 5 §p nous avons apris des Çbirurgwm &. 4&... 
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ReHgieufes de V Hôpital , qu'elle avoit été cicatrifée pièces jufs 
%s premières entre les dix Tailles faites ce Prin* titawyev, 
tems, ceft-àdire le vingtième de V Opération, & 
que ce Taillé s' étoit levé le 21. Nous avons apris 
par les mêmes perfonnes qu'il avoit étéjujet à conf* 
tipalion dans fa cure , & qu'il n % 'avoit pu être exci. 
té à aller à la /elle depuis dix ou aouze jours > 
quelques remèdes qu'on lui eût donné par haut Sf 
par bas. Nous avons remarqué à fa tète des boutons 
fa teigne > ajfez confidérables. 

Le Cadavre étant ouvert devant Nous , à? devant 
toute la Chirurgie de V Hôtel Dieu Nous avons, 
trouvé le colon retroici , & comme fermé en plufieun 
endroits , fur-tout dans le trajet ae jon , S, & con- 
tenant quelques crottelins très petits & très-durs. 
Tous les autres intejlins étoient diftendus 6? gon- 
flés de vents 0* de liqueurs. Il y avoit dans toute la 
capfule graijfeuji 5 qui environnoit le rein droit par 
fa partie convexe , un abfcès confidérable qui corn* 
^nuniquoit avec le refte de la capacité du ventre , 
g> la rempliffoit d'eau purulente, La Jubfiance du 
rein y étoit détruite y M \%ls^mt. auffi communi- 
cation de cet abfcès dans l 'intérieur du rein 5 où 
Nous avons trouvé les entonnoirs très-dilatés , £? 
dans le plus confidérable une pierre de lagrojfeur du 
doigt , figurée en béquille. * 

La veffie étoit très/aine , Ê? Viffue faite par l'O- 
pération bien confolidée > nulle inflammation, nulle 
purulence dans J es environs. 

A Rouen, ce 22 Juin 1751. 

PlNARD , Dotteur en Médecine , ancien Direc- 
teur de l'Académie* 

Thibault, ancien Prev&t de la Communauté 
des Maîtres en Chirurgie , & Dire&eur de 
l'Académie Royale des Sciences de Rouen. 

Je crois donc n'avoir rien avancé de trop , 
§uand j'ai ék à l'endroit cicé 3 que les accidena. 
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*tt-«înr. de ce Taillé bien guéri ne dérangeoient rie& 
fiadvei à l'hiftoire que j'avois donnée de cette Taille , 
^^ & ne pouvoienc pas empêcher de compter ce 

Printems pour le huitième dans lequel tous les 
Sujets ont été guéris de leurs Opérations ,- puif- 
que celui-ci eft mort dix-neuf jours après ft 
parfaite guérifon. 



F l H, 
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TABLE ALPHABETIQUE 

DES MATIERES 
CONTENUES DANS CE RECUEIL, 

A. 

Abbédb la Porte CM. L' ) Auteur de VA?« 
ticle XVI. du Tome 3. des Obfervanons fur 
la Littérature Moderne, Sa Satyre refutée » 

page 161 

Andouillé f M. ) Son Gorgeret-Ciftitome efl: 
un infiniment défectueux, il eft très-vraifen* 
blable qu'il eft fait fur la defcriptfon mal en- 
tendue du mien, prife dans le Journal de 
Verdun , il fe peut auffi que M. Andomllé I ajc 

aSI 1 me'c l* ) pnmtt^e«éri^ 

aq & ne faire fouffnr qu'une once de dou- 
leur , fi le grand apareil en faïc fouffrir une 

livre, r ^ 

II critique mes inftrumens <% ma méthode fans 
les connoître , 8<5 > 15a 

Son prétendu Lithotome caché, 4? 

Sa prétendue nouvelle Teneur à brïfer la pier- 
re 6 4 
Sa diflertation fur la fituation du Pierreux , 298 
Son prétendu ïrocard pour la ponction de /a 
veflie , 2 S3 
Son peu d'érudition , 74, 80, 140 , 271 , 273 
Ses erreurs , 73 > 75 > 79 > ?5 
Ses contradiaions , 107 , 134, 203,334,38* 
Ses infidélités, 87 > *<#» 116,118,120, «6, 

143 s 34i 
Il en impofe au Public , 255 , 270 , 272 , 277 
§es phébçs contradictoires ^ u?> 3 2 s>33& 
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Ses raports. avec le Frère Jacques, 93, 223 a 
• : 227, 228,233» ^34 9 4*7 

Sa méthode, loin de perfectionner i'apareilla- 
' téral, le dégrade, 77,90,92, 29 1 

Il veut qu'on le çroye un Lithotomiite copf.om- 
: mé '" " ' ' . 10Q 

11 n'eft pas rnême inventeur de Implication du 
Biftoùri herniaire à la Taille ? * 194 

H fonde les Femmes, m *> H * 

Sa conduite en qualité de Médecin , Chirur^ 
' sien &c. eft contraire à Tefpnt de Ion Ordre s 
à la Dodrine de faîne Bernard , r . HS 
Oui remporte de fon fçavoir, ou de fa droitu- 
re 2 7i 
Apothéofc divertilTante du F** C** , par M. 
( l'Abbé de la Porte, 167 
Aprobacions de cet Quvrage^xx - xxiii. 419. 4M 
Attrape-Loxjrdeau, ou Biitoun caché 3 fes 
' ufages légitimes 3 fes inconvénient 31 

J3eauMQNt(M0 Fils du Chirurgien ordinaire 
: du Roi d'Efpagne , Chirurgien Major de l'Hô- 
pital Royal du Mexique , Seftaceur de ma 
méthode. $3 Lettre , 279 

Belloq (M.) Fameux Chirurgien de Paris, a 
perfectionné le Trocard , 295 

Bistour'ï imRNiAïkÊ ou caché ; fes ufages 1er 
gitimes , 3? 

Raifons pour lcfquelle$ il eft banni de l'Opéra- 
tion du Bubonqcéle ; toutes ces raifons por- 
tent contre le Litho^ome caché , 172, lp6, 197 
Çc Biftoùri eft le modèle ou le prototype qu 
Lkothotpme caché ', 172,228 

giftouri herniaire de M» le Pran , 33 

jîiftouri gaftroraphique de M. Morand, 32 
Blanc (M. le) Maître en Chirurgie, & Litho- 
tomiftq k Qriéans, Son Uthotorne caché , 35 
Il eft Seâateur de ma Méthode , 249 

JBkise-Pier^e, Voyez Tenette à brifer h pier~ 
1 re f & If oipt fimfî» 
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ButTHiER ( M. ) l'un des Auteurs du Journal 

des Sçavans » m w ^^ 

t jirrp de M le Cat à cet Auteur , 129 

5f C r £ différent de celui qui eft défigné à la page 

100, 

c. 

Cannelures. Avantages des cannelures de 
mes Inftrumens juftifiés, , la * 

Chaicnebrun ( M. ) eft le véritable inventeur 
du projet de Implication du Biftouri herniaire 
à la Taille ; mais a été trop prudent pour 1 e- 
xécuter, , .. I9 i 

Charité ( La ) dont l'Anonyme s'autorife , eit 

un faux prétexte , 2 *S 

Charité ( l'Hôpital de la ) le Frère Jacques 
& le F** C** ont obtenu d'y faire fur le vi- 
vant des eflais de leur méthode , tandis que 
depuis vingt ans on n'y peut établir la vraye 
& bonne méthode de tailler latéralement , 

228 , 417 

dres, cité pour les dangers annexés aux vef- 

fies affaiffées dans l'Opération de la Taille , 203 

11 penfe avec raifon que l'état contracté de a 

veflîe eft le plus favorable à l'Opération de la 

Taille, ' 2I ° 

Correction- de l'Inftrumenc & des manœuvres 

du F** C**, 4 °^ 

D. 

IvAngers annexés au Lithotome ca- 
ché , 03 , 193 . 1?* » W , 283 > 401 

Dangers annexés aux veines attaitiées , 199» 

201, 20T, 4.23 

Il y a'des moyens d'éviter les dangers annexés 
au Lithotome caché , mais ces moyens ne 
font pas fûrs, 2-7 > aa 3 

Dasc&iptiow du Gorgeret ciftkome , t 
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fîefcription du Gorgeret-ciftitome Ample 9 | 
Defcription du Gorgeret-ciftitome compoié , ? 
Dilatation Mênag ée préférable à l'mci. 

fion , .en certains cas. 102 s iojr 

Dran ( M. le ) célèbre Lithotomiite de Pans , 

fon Biftouri herniaire, 3 2 

Son conferve Pierre i u; 

E, 

E/Xamén des fucces des Opérations faîtes 
avec le Lithotome caché , 232 

Expériences faites fur le cadavre avec le Li- 
thotome caché, pour prouver les dangers an- 
nexés à Ton ufage, . 93,39? 

Extrait des Regiftres de l'Academié Royale 
des Sciences de Rouen «, 4*9 

Fe 

15 Amïcros Hildanus blaira .là Tenetteà btU 
fer la pierre , . l <&. 

Faixonet C M. ) Sçavant Médecin de la Faculté 
de Paris, AprobateurdûF** C**. Sa Réponfe 
à ma Lettre , . . i8t 

Il a vu & a admiré la Taille du Frère Jacques 
avec fon Poignard, comme il admire aujour- 
d'hui celle de f** c**, :.. 227 

11 prefcrit dans fa thèfe , fur la Taille latérale > 
la fituation inclinée qu'il paroîç blâmer aujour- 
d'hui, 3 2 7 

Faye ( iVL de la ) Viee^Dire&eur de l'Académie 
Royale de Chirurgie , Démonftrateùr Royal s 
.& célèbre Chirurgien de Paris, defaprouve le 

Çrojet de Implication du Biftouri herniaire à la 
"aille , imaginée par M. Çhaigiïébrun -, & par 
cojiféquent blâme le Lithotome cachée 1^4 
Femme fondée par le F** C**, 244. 

Leur uréthre fufceptible d'une dilatation prodi- 
gieufe, -ICI 5 i°3f 

ieur veffie fouvent triangulaire - â 2$® 

Digitized by VjOOQlC 



À L V II A B E T l Q^U E. 43 f 

Fiftules reliées après les Tailles de F** C**, 

XXVI 

F u iî e a t (M. ) , fameux Chirurgien fie 

Lithotomifte de Pans , eft Auteur de la cour- 
bure du Trocard pour la ponction de la vefïie 
au-deflus du pubis, 29$ 

.p* q**, Voyez Anonyme. x 

Fkere Jacques. Voyez Jacques. 

VJArengeot ( M. Croiflant de ) célèbre Li- 
thotomifte,Démonftrateur Royal des Opéra- 
tions de Chirurgie en l'Ecole de S. Côme, 
Membre de la Société Royale de Londres , 
cité contre le Biftouri herniaire , iss, 230,231 
Sa Lettre pofitivecontre le Lithotome caché, 421 
Il eft le premier en France qui aie écrit fur la 
Taille latérale 5 422 

Il a ouvert le premier dans la veflîe un kifte, 
donc il a tiré une pierre, 422 

Gordon ( M.) Ëcolfois , mon Penfionr.aire > 
qui m'a communiqué l'obfervation de Mada- 
me Geitruda 5 103 
Geltruoa ( la DarrWJffmotrtemtîôh , ibid. 
Gorgeret-cistiïome fimple , 3 
Gorgeret-ciftitome compofé, 7 
Ses deux lames de rechange. Avantages de la 
longue lame entre d'habiles mains , 4 
Perfeâion que ces lames ont de plus que mes 
inftrumens ordinaires , au-deïïïis de celui de 
M. Louis, & généralement au-deflus de tous 
les inftrumens qui coupent le cou de la veffic , 
en entrant en entier dans cet organe, 5 , 6 
Son ufage fur les Femmes , 15 
Son ufage fur les Hommes 5 17 
Son paralielle avec les inftrumens du même 
genre, ,25 
C'eft finftrument le plus avantageux quon aie 
imaginé jufqu'ici , & le plus fimple dans l'e- 
xécution , 20 
Régies de l'écarteraent de ks lames , félon les 
âges , 2 3 
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Il y a peu de dangers à s'en écarter dans notre 
Méthode , 24 

LeGorgeret-ciftitome, de M. Andoiiillé, 29,30 

Mon Gorgcrec-ciftitome juiliâé contre l'Ano- 
nyme, *32 

Goulakq ( M.) Lïthotomifte à Montpellier, 
pratique avec fuccès l'apareil lacérai de M. de 
la Peyronie , f-53 

Guattani ( M. ) premier Chirurgien du Pape , 
aprobateur de ma Méthode, 2^9 

GunzC M.) célèbre Profeileur d'Anatomie & 
de Chirurgie à Leïpfik, Membre de l'Acadé- 
mie Royale des Sciences de Rouen , Affo- 
Cié de celle de Petersbourg , Correfpondanç 
de celle des Sciences de Paris , depuis peu 
Médecin du Roi de Pologne , Eleâeur de 
Saxe, Se&atcur de ma Méthode, 278 , 279 



H 



H. 

Istoiee de mes Tailles. 248., 259 



JAcques ( Le Erere ) fa célébrité malgré fa 
mauvaife Méthode, comparée à celle du F 5 "* 

Ses raports avec le F** C** , 94 » 227 , 228 , 233 , 

234.41? 

Incision :( U ) dans la Taille, doit être propor- 
tionnée à la Pierre, félon l'Anonyme ,50,51 

Réfutation de cette erreur , 75 , 42r 

L'incifion dans la Taille ne dépend , félon l'A- 
nonyme , ni de l'adrefle , ni d'aucune autre 
manœuvre de celui qui la fait , 54 

Réfutation de cette erreur, 78 

Incilion du dedans au dehors defavantageufe , 
73 * 4^2 , 423 

Il y a des cas dans la Taille oh il eft plus avan- 
tageux de ne point faire d'incifîon du tout , 101 

Dangers d(es grandes incifions à la veffie, ia8 a i x<* 
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Wifion d'un degré déterminé, incertaine dans 
''la Méthode de l'Anonyme, 215 , 4oa_, 4J0 
Certaine dans la mienne, 215, ™ » =80, 29* 
iKCOK-riHENca d'crise. Accidens qui luivenc 
prelque toutes Ses Tailles faites avec k Li- 
thotome caché , 235 > 4°9 » &>''«• 
iNCfN^E. /^ovez Situation, 
Journaliste. Lettre du Jouraalifte de Verdun 
contre M. le Cat, H5 
Réponie à cette Lettre , L>* 
Prévention & injufticç de quelques Journalistes 

Retl'queTune efpéce de juîtification du Jour- 

mlide de Verdun , -57, 

Réponfe à la Critique d'un Extrait du Journal 

RôïônflYÎÎ Satire de M. FAbbé de la Porte* 
Au èur de l'Art, xvr. des Oblervat.or» fur la 
Littérature moderne. M. Frcron efttrcse 01 - 
sné d'y avoir la moindre part , 101 

. K. _ 

K-Tste dans la veflîe rempli par une pierre , 
& ouvert par M. Garangeot , qui en a tue ce 
corps étranger, * i% 

L. 



129 



^Ettre de M. le Cat, iM/Fw- 

Lettre de M. le Cat à M. Brurv.cr , 1 un a- 

Auteurs du journal des hçavans , J^ 

Lithotome caché de Lranco, 7-> J 3^ 

Le mien ou mon Gorgeret-aftitome, 7* 

Lithotome caché de M. le li/anç, 
vSa defeription , ^ 

LiÎhotomb caché de l'Anonyme. Sa. dcfcripj 

tion par lui-même , '} 9 \ ,-* 

H eftfi parfait , félon l'Anonyme, que tous Ls 
' lll Partis. * ç 
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* Opérateurs , quoique de différens dégrés de 

génie & d'adreffe 3 feront avec cet inflrument , 

une opération parfaite dans tous les cas, 59 

Son premier fuccès, 6% 

Il épargne feul l'échaffaut ou la -table, dans 

l'Opération de la Taille. 02 

Cette erreur refutée ? 124 

Selon l'Anonyme, cet inflrument obvie à tous 

le$inconvéniens,il porte dans la cotopoficion 

le remède pour tous les cas , J20 

Ses prérogatives merveilleufcs démontrées fauf- 

Première cenfure de ce Luhotome , par M. le 
Cat , 6 9 

Seconde cenfure , ^29 

Jl n'eft pas un inflrument nouveau , 71 , 83 

1 93 3 2 I £ 

Jl eft dangereux , 93 , I93 , I94 , 423 

Jl dégrade Tapareil latéral, 90, 92 

Sa prérogative de faire des incifions d'un degré 

déterminé eft faufie , 215 

Expériences faites avec cet inflrument fur les 

cadavres , pour prouver qu'il eft dangereux , 

93 3 39? 

Gorreûion de cet inflrument & de fon ufage, 404 

Lodis (M.) Le L.ithotome dont il fe Vert , a 

donné occaOon à M. le Blanc d'imaginer le 

le ! ien > 36*42 

I! defaprouve formellement celui du F** C** 

bon erreur fur la nature de l'urethre, 101 

'M. 

iVl Etïiode ( Ma ) fes avantages , 25 , 102 , 

ioj, 121 , 283, 28J, 286, 290,291 

Morand (M.) eft mon Maître , c'eft de lui que 

j'ai apns l'Opération latérale, 273 

Il a affifté à plufieurs de mes Tailles, 175 , 249 
Mort du neuvième & dix-huitiénie Sujet Taillé 

par le Litbotome caché, 137, 417 . 
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A L P E A K E T ï QUE- $3f 

N. 



Anony CM.) célèbre Chirurgien de Flo- 
rence , Aflbcié de l'Académie de Chirurgie de 
Paris > Se&ateur de ma Méthode a 279^ 



o 



O. 



Bservation de h Dame GeUruda , qui 
rendît une pierre énorme par les feules for- 
ces de la nature, 103 
Observations fur la Littérature Moderne , la 
Satire de l'Art, xvi. Tom. 3. de M. l'Abbé de 
la Porte , refutée, i$t 



A Aluccï ( M. ) fon ingénieux infiniment pour 
éviter de blefler la veffie , 307 

Pàncemens. Remarques fur l'abus ancien de ne 
point panfer du tout Jes Taillés^ _ 233 
Parallelle du Gorgeret cïîïïtomé , avec qiiél- 
^ ques autres inftrumens du même genre, 2> 
Parallelle de la Taille latérale & de la Bu- 
bonocéle , * 198 

Parallelle de Tufage du Lithotome ou Bis- 
touri caché dans ces deux Opérations, 198 » 

212 

Paris , la Chirurgie de Paris eft la première 

du monde , 1 , - i^ 1 

Elle eft une mère tendre & équitable , qui ché- 
rit également , & regarde comme fes enfans 
tous les Chirurgiens fortis de fon Ecole , 282 
Les plus célèbres Chirurgiens de Pans defaprou* 
vent les Inftrumens & la Méthode du F** 
p** 16Î 

PEYRONiE(M.de la) fa Taille latérale exercée 
à l'Hôtel-Dieu de Paris, I3 â 

Et à Montpellier, par M. Goulard , 2J3 

Eiêces Juftificativft , 4«» 

" E e 2. 
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PiERïiE. Brîfe-pierre de l'Anonyme. J^byez f $ 

nette à brifer la pierre. 
Le Brife-pierre eft une des plus anciennes m 
- ventions de la Chirurgie , 140 

Gonferve-pierre de M. leDran, 115 

Ejerre fortie par Tincifion latérale fans inftru- 
tnent s & par la feule pente de la fituation in- 
clinée avec le flot des urines » 364 
Poissonnier ( M. ) célèbre Médecin de Paris, 
' témoin oculaire de la Taille de Bernard , mort 
le neuvième jour de l'Opération faite avec le 
Lithotome -caché , fon témoignage fur ce 
. fait , 240, *4% 
Sa No.tte en entier ayec des Remarques, 411 
Porte ( M. l'Abbède la ) Auteur de l'Arc xyu 
du Tom. 3- des Obfervations fur la Littéra* 
cure Moderne. Sa Satyre réfutée , .«* j6i 
Portrait du véritable journalifte , 168 
Préroç^tîv.e^ me.rveilleufes du Lithotome ca- 
ché, démontrées faufTes, 124, 215, 233,327,, 

JvAport de Meffieurs les Commîffaires nom- 
més par l'Académie Royale des Sciences d$ 
Rouen , 419, 424 

Eaports de pîufieurs Chirurgiens fur les acci- 
dents qui ont fuivi l'Opération faite par le 
Lithotome caché, 409 

Réponse de M. le Cat à deux Articles du Jour- 
nal de Verdun , Ij2 

A la première défenfe de l'Anonyme., 12& 

A. une mauvaiie excufe de M. Bonamï, Auteur 
du Journal de Verdun, 1^7 

A la Critique de l'Auteur de l'Extrait du Jour- 
nal des Sçavans , 1C0 

A la Satyre de M, l'Abbé de la Porte, Auteur 
de l'Art, xvr. du Tome 3. des Obfçrvations 
fyr la Littérature Moderne , i<5t 

A l'a Pièce intitulée Jugement ,&c. 187. 

4ux Réflexions de l'Anonyme % la Çt^açïoj^ 
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du Pierreux , 3 2 5 

tÉPONSE de M. Puzos à M. le Cat , 178 

éponse de M. Falconnet à M. le Cat , iSt 
IIicole faite dans la tunique nerveufe , outre la 
'■ playe principale , par le Lithotome caché , 
93,393, &Fig.6 PI m; 
Jtfauvaifes raifons que l'Anonyme prétend tirer 
de ces Rigoles en faveur de la fituation ho- 
rizontale, . r>^ 2 
Rocher ( M du ) premier Chirurgien de la Reine 
Douairière diifpagne , premier Seâateur de 
ma Méthode, 
Ses Lettres qui en font preuve. 266 
Routes , fautes routes ne font pas à craindre 
avecle Lithotome caché, félon l'Anonyme, j8 

Cette erreur refutée, 7 6 > 95 

Mes inftrumens feuls peuvent garantir des faui- 
fes routes * 97 

S. 

OArcotomes cachés. Dénombrement de leurs 
diverfes efpécés r -— ; 26, 29 

Sharp (M. ) grand Chirurgien de Londres, 
penfe comme nous fur l'inutilité & le danger, 
de riocïfion d'une longue portion de l'uréthre 
dans rOpération de la Taille , 22 

Cité pour les dangers annexés aux velues attail- 
fées dans l'Opération de la Taille , 203 

SITUATION C La ) du P^rreux dans l'Opéra- 
tion de la Taille , déterminée par les régies de 
l'Art, 3°8 

L'inclinée défendue par M. le Cat, a été d'abord 
prefcrïte par l'Anonyme , 54 

Par M. Falconnet, 3*7 

Par touslesLithotomiftes de l'Europe , 294, pT 
Les Lithotomiftes qui Tavoient abandonnée fonc 
forcés d'y revenir, 299. Pourquoi, 313 

Cette fituation feule avec l'éruption de l'urine, 
"' a fait Texpulfion d'une pierre par lïncifion la- 
térale, .- 3^ 
l'horizontal? > défendue par l'Anonyme , d après 
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le Frère Jacques , & quelques Chirurgiens 
étrangers , 298 > 3 2 8 

Reprouvée par M. le Car , 316 , 320 , 3*5 , &c. 

Cette fituation pèche contre toutes tes régies de 
Y\rt 109,312,320,337.339.342 

Dans cette fltuatioo , la pierre eft portée par f a 
Sente vers le fond poftérieur inférieur de la 
veffie, 3H» 3 1 6 » 343 

Preuves Anatorniques de cette pente , 346 

Preuve tirée du foulagemenc du Pierreux couché 

Le a s Sïftins n'en compriment pas moins la yef- 
fie , n'affa.flent pas moins foo fond fupéneur 
vers fon col , 319 , 3™> ,378 , 384 y 386 

11 y a néanmoins une pente réelle depu.s le re- 
Bord du baffin jufqu'à la poitrine , conftatée 
par mes mefures , 37 6 

Cependant le projet des Partifans delà fituation 
horizontale de repouffer par cette pente ]es 
inteftins vers la poitrine , & de les empêcher de 
comprimer la veffie, eft rendu chimérique par 
le précipice du baffin , & par 1 action du dia- 
phragme, 319, 320,320.384, 38& 

Proteftation finguliere de l'Anonyme contre cette 
pente vers la poitrine , .373 

On démontre que dans la fituation horizontale , 
la pierre eft fouvent logée dans un enfonce- 
ment du fond poftérieur inférieur de la veffie, 
tandis que le fond fupérieur eft apliqué contre 
le col , entre les inftrumens & la pierre , 356 , 

359, 371 

La régie générale de la fituation donnée par M. 
le Cat , a lieu dans le haut apareil , comme 
dans les autres, 3 1 5»34t 

Succès. Les mauvais fuccès des Tailles des an- 
nées 1735, 36, ne font pas fur le compte de 
ma méthode, I34» T 35> 2 50 

Succès de ma Méthode entre mes mains, 77 , 

248, 259 

Entre celles de mes Sénateurs , 77,78,253» 

-264, 280 
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Les fuccès de l'Anonyme ne démontrent ni la 
bonté de fon Instrument , ni l'excellence de 
fa Méthode, 22/ 

Examen de ces fuccès , 232* 237 , 417 



T 



T, 



- A i l l e. La Taille au grand apareil , telle 
qu'on la pratique actuellement à FHôtel-Dieri 
de Paris, eft un vrai apareil latéral de M. de 
la Peyronie, 13^ 

Taille latérale dégradée par PAponyme, 77, 

90 , 925 2 9* 
Les Tailles heureufes citées en faveur du F** 
C** , ont été faites au grand apareil , ou par 
un fimple débridemenc, 200 

Ces Tailles ne démontrent nî la bonté de fort 
Infiniment» m l'excellence de fa Méthode, 22j? 
Taillés. Le 9 e &le t8 c , taillés par le Lithoto- 
me caché, font morts des accidens attachés à 
l'ufage de cet Infiniment, 237, 4*7 

fiiftoirr de mes -T*Me*y-*— — - —2^; 259 
Tenetxë à ibrifçr les pierres par l'Anonyme ,64 
Elle n'eft pas nouvelle, 79, ti2 

Réfutation & improbationde cet Inftrumentyi 14 
Hildanus btëme cet inftrument , ! 142 

M. le .bran invente le conferve pierre qui lui <eft 

opoCè, ■ tr , ll 5 

Je fuis porté à croire néanmoins le Brife-pierre 
utile dans certains cas, & avec certaines pré- 
cautions, Tl 4 
Thèse. Ma théfe ou ma difputeavecl Anonyme 
fur leLktotomepacbé,.& fa Méthode réduite 
à trois propofitions , 19? 
Troc&rd courbe pour la ponction de la veffie 
au-deffus du pubis, L'Anonyme s'en attribue 
mal à propos l'invention. Meffieurs Rau, De- 
nys , Petit, Foubert & Belloq, font les vrais 
Auteurs des perfections des Trocards, & de 
celui-ci en particulier^ 3M> 
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Vanotrghacht (M.) Lithotomifte de Liîîe| 
fuit ma Méthode. Sesfuccès, 77 .78,253 

Les obfervadons qu'il m'a communiquées fur la 
grande dilatabilité de l'uréthre des femmes,Î02Î 

Ses Lettres qui en font preuve, 2751 ^G 

Sa Lettre & fes Obfervations qui prouvent que 
les grandes ■ incitions à la veffie fonc mortel- 
les no 

Venu. ( Le premier verîu ) ne taillera pas par- 
faitement avec mon Gorgeret-ciftitome, quoi- 
qu'il foit Pinftrument le plus fur, & le plui 
facile dans l'exécution qu'on aie imaginé jul- 

qu'ici , ,. • 20 

Verdun. Voyet Journalifte; .. .. 

Vessie affaire , PI. VL Ses dangers avec le 

Lithatomè vache , 199 > 201 , 205 , 343 > 35$ $ 

4 w , 359,37i»42J 

L'enfoncement de fon fond contre fon cou 
avoué par l'Anonyme , 3°^ 

Ses replis & logemens pour la pierre, reconnus 
par l'Anonyme, 3 0(i 

Et par la nature * PI. VIL Fig. a. 

La veffie contractée , quoique plus avantageufe 
dans toute autre méthode de tailler, n'eft 
pas fans danger avec le Lithotome caché , 210^ 
&P1. VII. Fig, 1. m ■ . 

Vessie des femmes fouvent triangulaire,- 35<S 

Ûrethre ( L* ) n'eft pas une partie aponevroti* 
que, comme le croit M. Louis , lot 

Celui des femmes eft fufceptible d'une dilata- 
tion prodigïeufe , 101, 103 

11 eft contre les régies de l'Art d'en ouvrir une 
grande portion dans l'Opération de la Taille* 

Fin de h Table Alphabétique des Matières* 
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